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Historiettes
AiGUEBONNE (M. d'), Rostain Antoine d'Un^e-du Puy Saint-Martin, seigneur d'A. III. 207.
AiGDiLLON (M""* d'), Marie-Magdelaine de Vignerot, duchesse d'A.
ALDiMARi, secrétaire de M. de Rambouillet. III. 222.
ALiNCOURT (M. d'), Charles de Neuf- Tille, marquis d'Alaiucourt. I. 481.
ALiNcouRT (M""* d"), Jacqueline de Harlay. I. 481.
ALLCYE (le marquis d'), Paul d'Escoubleau, marquis d'A. VU. 139.
AMANS DE DIFFERENTES ESPECES, — MALHEUREUX. — TROP TÔST CONSO- LEZ. — RADOTTANS, — RtCONNOlS- SANS. — DELICATS. VII. 356.
AMBOiSE père (François d'). V. 123.
AMBOiSE filz (Adrien d'). V. 124.
AMELOT (le président), Jacques A., marquis de Mauregart-Amelot. VI. •
AMET (51"°* d), Jeanne de Favas. V.
AMOURS DE l'autheur (les). VI. 325.
TAHLI-: DES IIISTOUIETTES.
ANCRE (le marcschal d'), Concino
Conciiii. I. 197.
ANiMi.i.Y (M. d'), Robert Arnauld
d'A. III. 109. ANDRÉ (le père), André Boullangcr,
ANGERS (M. d'), Henry Arnauld. III.
ANGOULESME (M. d'), Charles de Valois, duc d'A. I. 241.
ANGL'iTTARD (M""" d'), Anne Arnould de Saint-Simon. VI. 377.
APPENDICE. IV : 1° Lettres de Luillier, père de Chapelle, 489 ; 2° Carte du pays de Braquerie, 516. — V.
Quinze lettres de Laffemas, 501.
^RNADT ou ARNAULD (famille des). III.
ARNAUT (M.), Pierre Arnauld, mestre de camp général des Carabiniers, m. 89.
ARNAUT (M""*), Marie Barin de la Galissonniere. III. 89.
ARNAUT (Antoine). III. 102.
ARNAUT (Isaac). III. 104.
ARNAUT DU FORT, Pierre Arnauld. III.
ARNAUT LE PETEUX, Louis Arnauld.
ARNAUT (Jeanne). III. 107.
ARNAUT LE DOCTEUR (Autolue Ar-
nauld) m. 113.
ASSiGNY (le marquis d'), Charles de Cossé, marquis d'Acigné. I. 488.
ATIS (M'a* d'). IV. 141.
AUBERT (M"^), Marie-Anne Chastelain. VI. 469.
AUBiGNAC (l'abbé d'), François Hedelin, abbé d'A. VIL 251,
AUBRY (le président), Robert Aubery.
AUBRY (la présidente), Claude de Prélevai. VI. 82.
AuciiY (la vicomtesse d'), Charlotte des Ursins, vicomtesse d'Ochy. I.
AUMONT (M. d'), Antoine d'A., marquis de Nolay, comte de Châteauroux, baron d'Estrabonne. I. 430.
AUTUEiL (le baron d'), Charles Combaut, baron d'A. V. 26.
AVARES (Autres). VI. 508.
AVAUGOUR (M. d'), Louis de Bretagne, marquis d'A., comte de Vertus. IV. 474.
AVAux (M. d'), Claude de Mesmes, comte d'A. IV. 413.
AVENET (M°"= d'), Bénédicte de Gonzague, abbesse d'Avenay. III. 311.
BAiLLEUL (le feu président le), Michel le B. V. 397.
BALZAC (Jean-Louis Guez, sieur de).
BARBEziERE (M""^ de), Magdelaiue
Bertrand delà Baziniere. IV. 438,
BARON, comédien, Michel Boiron, Baron ou le Baron. VII. 173.
BARON (M"®j, comédienne. VII. 175.
BARRAT (M-"*), fille d'Estienne du Pu-
get. VI. 219.
BARRE (Martin, sieur de la). IV. 270.
BARREAUX (des), Jacques Vallée, sieur desB. IV. 46.
BARRoiRE (Pierre Bizet, sieur de la), VL 487,
TAHLK DES HISTORIETTES.
BASSOMPIERHE (le maresclial do), François de Bestein. III. 330.
BAUTRU (M. de), Guillaume de B., comte de Serraut. II. 3U.
BAXIN DE LIMEVILLE (Jeail). VI. /il8.
BAziMERE {Mixcé Beitiand, sieur de
la). IV. 425.
BAZIMERE LE FiLz (Macé Bertrand,
sieur de la), trésorier de l'Epargne.
BEADCHASTEAu (la), comedJenne. Mag-
delaine Bouget. VII. 178.
BEAULiEU-picART (Prospcr le Picard, sieur de). V. 88.
BEAUPRÉ (la), comédienne. VII 171.
BEJARD (la), comédienne. Magdelaine B. VII. 177.
BKLAY (M. du), Charles, marquis du Bellay, roy d'Yvetot. VI. 439.
BELESBAT, Henry Hurault de l'Hospital, sieur de B. V. 384.
BELLAY (M. de), Jean-Pierre le Camus, evêque de Belley. IV. 14G.
BELLEGARDE (M. de), Roger de Saint- Lary, duc de B,, grand ecuyer de Fr-ance. I. 59.
BELLEMORE, comedieu dit le capitan Matamore. VII. 174.
BELLEROSE, comedien. Pierre le Messier. VII. 171.
BELLERose (la), comédienne. VII.
BELLEviLLE dit Turlupin, comedien.
Henry le Grand. VII. 171.
BELLiEVRE (le chaucellier de). Pomponne de B. I. 465.
BENssERADE (Isaac de). VI. 125.
BERiNGHEN (M. de). Henry de B., premier ecuyer du Roy. III. 380.
BERiNGHEN (M""' dt'). N. Brunoau, .sœur aînée de M""* des Loges. III.
BERNARD (le perc), Claude B. IV. 146.
BERNAY (M. de), Dreux Hennequin, sieur de B. V. 44.
BERTALLT, ncveu de l'eresque de Sées ; François B. IV. 128.
BELVRON (M"« de), Catherine-Henriette d'Harcourt, demoiselle de B. VI. 495.
BEzoNS (Claude Bazin, sieur de). V.
BLAs (des), frère de MonferviUe. VIT.
BiRON LE FILZ [le marcschal de)»
Charles de Gontaut, duc de B.
BIZARRERIES OD VISIONS DE QUELQt'ES FEMMES. VII. 284.
BLAiRANCouRT (M. et M"^ de), Bernard Potier, sieur de B. VI. 501.
BOiSROBERT ( François le Metel de).
BoissAT (Pierre de). V. 360.
BoisTE (M"^), Louise de Verigny. VI.
BONS MOTS ET NAIFVETEZ. VII. 265 Ot
BORDEAUX (l'archevesque de), Henry d'Escoubleau de Sourdis. II. 337.
BORDIER ET SES FILZ. JacqilOS B.,
sieur du Raincy et de Bondy. IV, BORDIER (Hilaire), conseiller au Parlement. IV. 372.
BORSTEL. III. 361.
BOSSU (M""^ de), Honorée de Glimes,
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veuve d'Albert Maximilicn do Hcnin, comte de Bossut. VII. 139.
BOLCiiARD (Jacques). VII. 158.
BOLTARD. V. llld.
BRANCAS (M. de), Charles de Villars,
comte de B. II. 35/j.
BRAssAc (M. de), Jean de Gallart,
sieur de Brassac, ambassadeur à
Rome. IV. 386.
BRASSAC (M"'^ de), Catherine de Sain te- Maur. IV. 386.
BREGis (M. et M""* de), Léonor de Flesselles, comte de B. -, — Charlotte de Saumaise. V. 1x22.
BRETONviLLiERs la mère (M""* de), Marie Acarie. VI. 511.
BRETONVILLIERS la jeune (M""^ de),
Claude Elisabeth Perrot. VI. 512.
BREZÉ (le mareschal de), Urbain de
Maillé, marquis puis mareschal de
B. II
BREZÉ (le duc de), Jean Armand de
Maillé-Brezé, duc de B. II. 213.
BRissAC (le duc de), François de Cessé, duc de B. I. ^88.
BRissAC (M"*' de), sœurs de la mareschale de la Meilleraye. II. 221.
BRIZARDIERE. VII. 97.
BROC (M""* de), Elisabeth Testu. VI.
BROSSES (la marquise de), Henriette Charlotte de Joyeuse. VII. 201.
BULLiON (M. de), Claude de B., sieur de Bonnelles. IL 145.
BURC (du). V. 128.
BUSSY (M"^ de), Honorée deB. II, 194.
cALPRENEbE (la), Gaucher de Coste, sieur de la G. VI. 382.
ISTORIEÏTES.
CAMBRAY (la), femme d'un orfèvre de
Paris. IV. 279.
cANziLLON (M"^ de), demoiselle Ar-
nauld. III. 107.
CAPUCINS (le général des), Innocent Catalagirone. IV. 146. '
CASTELMORON (M™* de), Marguerite de Vicosc, dame de Casenove et de Castelnau. VI. 136.
CASTELNAu (M""^ de), Marie de Girard.
CATALOGNE. VII
CAvoYE (M'^'= de), Marie de l'Or, V.
cERisANTE (Marie Duncan, sieur de).
CESY (M. de), Philippe de Harlay,
comte de G. I. 155.
CHABANS (le baron de), Louis, sieur du Maine, dit le baron de G. IV.
CHALAis (Henry de Talleyrand, comte de), m. 191.
CHALAis (M""^ de), Charlotte de Castille, veuve de Charles Chabot, comte de Charny. III. 192.
CHAMPAGNE LE COIFFEUR. V
CHAMPRÉ (M""^ de), Catherine Henry.
CHAPELAIN (Jean). III. 264.
CHARPY, SIEUR DE SAlNTE-CROIX
(Louis). VIL 212.
CHASTiLLON (le mareschal de), Gaspard, comte de Coligny, maréchal de ïYance. IV. 221.
chacdebon]\e(M. de), Claude d'Urredu Puy Saint-Martin, sieur de G.
CHAUVRY (M""* de), Magdelaine Boyer.
CHENAiLLES (N. Vallée, sieur de). IV.
CHEVREL'SE (M. de), Claude de Lorraine, prince de Joinville, puis duc de C. I. 399.
CHEvnEiSE (M"* de), Marie de Rohan.
CHEVRY (le président de), Chailes Duret, sieur de C, président à la Chambre des comptes. I. /i21.
CHEZELLE (M"* de), sa mère M""* boiste et sa tante M^* gervaise. VI. 392.
CHOiSY (M"* de), Jeanne Hurault de l'Hospital. V. ^08.
COCCS PRUDENS OU INSENSIBLES. VII
coGNEux (le président le), Jacques le Coigneux, président au mortier.
COGNEUX (le président le), filz, Jacques le C, marquis de Plailly, conseiller au Parlement, puis président au mortier. IV. 6.
colletet (Guillaume). VII. lO/i.
COMPAIN (M""^), femme d'un partisan
de Tours. IV. 264.
CONRART (Valentin).III. 286.
contes de bestes. VII. 386.
contes de mocrans. VII. i!i90.
contes de PREDICATEURS ET MINISTRES.
CONTES, NAIFVETEZ, BONS MOTS, CtC
CONTES SUR LE MARL\GE. VII
coNTY (la princesse de), Louise Marguerite de Lorraine. I. 78.
CORNEILLE (Pierre), VII. 251.
CORNCEL (M"»^), Anne Bigot. V. 132.
cosTAR (Pierre). V. 150.
couLON (M™*), Marie Cornuel. V. 32.
couRCELLES (Gharlcs Bertrand, sieur
de) , cadet de la Baziuiere. IV.
COURCELLES-MARGUENAT (M"»^ dc), Mo-
niquc Passart. V. 390.
cousTENAN, Timoléon de Boves, sieur de Contenan. IV. 283.
CRAMAiL (le comte de), Adrien de Montluc.prince de Chabauais, puis comte de Carmaing. I. 506.
CREQUY (M. de), Charles de Blanchefort, sire de C. I. 126.
CROisiLLES et ses sœurs. Jean-Baptiste C, abbé de la Couture. III. 27.
CROUY (la duchesse de), Geneviève d'Urfé. m. 313.
ENFANS DONT LES PERES ONT FAIT EUX- MESMES JUSTICE. VII
ESDuiuiERES (le conncstablc de 1'), François de Bonne. I. 127.
EsniGiJiEREs (Anne de la Madelaine, duchesse de I'). V. 356.
ESMERY (M. d'), Michel Particelli, sieur d'E., surintendant des Finances. IV, 23.
ESPAGNET (M"* d'). M"' du Gasc. VI.
ESPRIT (Jacques). V. 278.
ESPRIT DE MONTMARTRE (1'), CollCt, V. Qli.
ESQUEViLLY (M"°^ d'), Auuc Sarru. V.
ESToiLLE (Claude de 1'). Y. 88.
ESTRADE (M. d'), Godefroy, comte, puis maréchal d'Estrades. VII. 5.
ESTRADE (M*"^ d'), Marie de Lallier.
Vil. 7.
ESTRÉES (le mareschal d'), François Annibal d'E., marquis de Cœuvres, maréchal de France. I. 383.
ETELAN (le comte d'), Louis d'Espinay, abbé de Chartrice, comte d'Estelan. IV. 247.
ETHIOPIE (le roy d'). V. 61.
EVESQUE (M""= 1'), N. Turpin. IV. 262.
ExiDUEiL (le marquis d'), Charles de Talleyrand, marquis d'Exideuil, IV. 397.
KxiDLEiL (la marquise d'), Charlotte de Pompadour. IV. 397.
FEMMES VAILLANTES. VIL
FERRiER (Jeremie). III. 480.
FERRiER (François), fils de Jercmic F. III. 483.
FERRIER (Marie), fille de Jeremie F. m. 483.
FILANDRE, comedien. VIL 177.
FLORiDOR, comedien, Josias. VIL 174.
FONTAINE (Jean de la). IL 368.
FONTENAY- COUP - d'espée , peut- ôtro Charles de Fontenay, capitaine au régiment de Navarre. III. 472.
FORCE (le mareschal de la), Jacques Nompar de Caumont, duc de la Force. I. 250.
FOURBERIES. VIL
FRONTENAC (M""* de), Anne de la Grange. VIL 130.
GAiLLONNET (la), Marie le Nain. VI.
GAiLLONNET (M"^ de), Marie Vion.
GARNIER (M"*) ou M""* D'oRGERES. VL
GASSION (le maresclml de), Jean de G., uiaréchal de France. IV. 176.
GALFFRE (M.), Tliomas le Gauffre.
GAUFFREDY (Jaeques). VI. Oi.
GAULTiER-GARGUiLLE, comedicn, Hngues Gneru, dit Flechelles. VII.
GENEROSITEZ. VII. 390.
GENS SAUVEZ OU GUERIS PAR MOYENS EXTRAORDINAIRES. VII
GENS TAILLEZ. VII. Ill6.
GERvAiSE (M"^), Françoise deVciigny.
GIRONDE (M""^ de), N. de Reniez. I.
GODEAU, EVESQUE DE VENGE (Antoine).
GOMBAUD (Jean Ogier de). III. 237.
GOMBEBViLLE (Maiin le Roy de). VI.
GONDRAN (M"" de), Charlotte Bigot.
GOCRNAY (M"* de), Marie de Jars, demoiselle de G. II. 344.
GRAMMONT (le maresclial de), Antoine III, duc de Gr amont, maréchal de France. III. 175.
GRAMMONT (le Petit), Amans de Barthélémy, sieur de Gramond.
GRAND AMOUR RECOMPENSE. VII
GRILLE (M"* de la), N. de Tulani.
GROS GUILLAUME, comedien. VII. 171.
GUEBRiAN (le mareschal de), Jean- Baptiste Budes, comte de Gue-
brian, maréchal do France. IV.
GiiMENÉ (M'"* de), Anne de Rohan, tille de Pierre de Rohan. IV. 478.
GUiMENÉ (M. de), Louis de Rohan, prince de Guimenée, fils d'Hercule de Rohan et de Magdelaine de Lononcourt. IV. 478.
GUISE (M. de), PETIT FILZ DU BALAFRÉ,
Henry de Lorraine, duc de G. V.
GLisE (M. de), Charles de Lorraine, duc de G. I. 361.
GUISE (le chevalier de), François- Alexandre Paris de Lorraine, chevalier de Malte. I. 3G0.
HARAMBURE (M™^ d'), Marle-Aunc Tallemant. VL 263.
HARCOURT (le comte d'), Henry de Lorraine, comte d'H. V. 9.
ILARCOURT (la princesse d'), Anne- Elisabeth de Launoy. IV. 300.
HAUDESSENS, René H., baron de Beaulieu. V. 77.
HAUTE-FONTAINE, N. Durant, sieur de H. III. 404.
HAUTERivE (François de l'Aubespine, marquis d'), gouverneur de Bréda. I. 492.
HENRY IIP (Beaucoup de choses de).
VOtJ. BELLEGARDE. I. 58.
HENRY QUATRIESME. I
HEQUETOT (M"^ d'), Catherine le Tellier. VI. 492.
HILA1RE(M"*). VI. 199.
HOBiER (feu), docteur de Sorbonne.
nosriTAL (lo marcsclial do 1'), François de l'IIospital, comte do IU)Snay, maréchal de France. IV. 158.
iioziER (Pierre d'). VI, 520.
iiVERK (M"'* d'), Claire-Diane d'Angennes, abbesse d'H. II. /tO/i.
isLE (la vicomtesse de 1'). VII. 122.
JOUEURS. VII
LAFFEMAS (M. de), Isaac de L. V. G5.
LALAKXE (M""^ de), VI. 270.
LAMBERT (Michel). VI. 195.
LANDAYE (l'abbé du). V. 125.
LANGEY (M°* de), Marie de Saint- Simon, VIL 216.
LANQLETOT (M"^ do), Genovieve de Moy, veuve de Claude Bretel, sieur de L. VII. 31.
LAUNAY (M""* de), Françoise Godet des Marais, VI, 352.
LAVAL (M de), Guy de Laval -Bois- Dauphin. V. 256.
LAVEDAN (le vicomte de), Louis de Bourbon, vicomte de Lavedan, paarquis de Malause. VI. 183.
LEscALOPiER (la prcsidcnte), Charlotte Germain, V. 38.
LESFARGUEs (Bernard de). VI.
LEU (la) et LoziERES et M"'^ de la- LA^^E. VI. 270.
LIANCE (M"*'). VI. 452.
LIANCOURT (M"""" de), Jeanne de Schomberg. IV. 300.
L1QUIERE (la). V. 448.
LOUIS TREIZIESME. II
LODviGNY (Boger de Gramont, comte
de). III. 190.
LOZIERES (Pierre Yvon, sieur de). VI.
LuiLLiER (François), conseiller au parlement de Metz. IV. 191.
LUYNES (le connestable de), Charles d'Albert, duc de). I. 398.
LUYNES (M. de). I. 408.
LYON (le cardinal de), Alphonse Louis du Plessis-Bichelieu. II. 183.
MADAME LA PRINCESSE, Charlotte-Marguerite de Montmorency, L 169.
MAiNTENON (M°* do), Frauçoise Julie de Rochefort. IV. 292.
MAiNTENON LA JEUNE (M"* do), nièce du père Joseph. IV. 292.
MAisoNFORT (M""® de la), sœur de Ruvigny. III. 411.
MAisTRE (Antoine le). III. 114.
MALHERBE (François de). I. 270.
MANDE (l'cvesque de), Daniel de la Motte Houdancourt. II. 138.
MARANSiN (M™* de), Elizabeth de Coiivert-Sottevast. VII. 25.
MARGOXNE (M"*), Anne du Puget. VI.
MARGUERiTTE (la Reyne), Marguerite
de France. I. lliO.
MARiGNY (Jacques Carpentier de).
MARiGNY-MALENOE, Jacques de Malnoë, sieur de M. VII. 237.
MARiLLAC (le mareschal de), Louis de
MENILLET. V
MESMES (le président de), Henry de M., président au Parlement. IV.
MiLLETiERE (Théophile Brachel, sieur de la). VI. 455.
MiRAMiON (M""^ de), Marie Bonneau, veuve de Jean-Jacques de Beauharnais, sieur de M. VIL 147.
MiRAUMONT (le chevalier de), commandant de Coulommiers. III.
MOLIERE, comédien, Jean-Baptiste Poquelin. VII. 177.
MONCONTOUR (Louis de Bordeaux, sieur de). VII. 197.
MONDORY et autres comédiens françois. VIL 170.
MONFLEURY, comedien, Zacharie Jacob. VII. 176.
MONSIEUR LE COMTE, Louis de BOUT-
bon, comte de Soissons. I. 67.
MONSIEUR LE PRINCE (feu), Henry II de Bourbon, prince de Condé. II.
MONTANDRE (M""^ de}. Renée Theviu, dame d'Ussé. V. 98.
MONTARBAULT (la). IV. 252.
MONTAURON, Pierre du Puget, sieur de M. VI. 226.
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MONTAi'ziEu l'aisné, llcctordcSainto- Maure, baron de M. II. 519.
MONTAUziER (le marquis do\ Charles de Sainte-Maure, d'abord baron de Salles, marquis, puis duc de M. II. 522.
MONTAUziER (M"* de nAMROUiLLET, aujourd'huy M°"^ de), Julie Lucine d'Angennes. II. 516.
MONïAuziER (la petite), Marie Julie
de Sainte-Maure. 11.532.
MO\TBAzoN (M. de). Hercules de Ro-
lian, duc de M. IV. Zi71.
MONTBAZON (M"* de), Marie de Bretagne. IV. ^j61.
MONTCHAL, Jean-Piene deM. VII. 21.
MONTMORENCY (le conncstable de), Henry, duc de M. I. 164.
MONTMORENCY (M. de), Heniy duc de M. II. 306.
MONTSOREAu (le cooite de), René de Chambes, comte de M. VI. 474.
MORANGis (M""* de), Philiberte d'Amoncourt. VI. 67.
MORET (M""^ de\ Jacqueline deBueil, comtesse de M. I. 155.
MORIAMÉ. VI. 429
MOULIN (le baron de), Scipion de Barzieux, baron de Molins. V. 16.
MOURIOU. VII. 152.
MocsTiER (du), Daniel du Moustier, peintre. III. 490.
MUETS. VII
NAIFVETEZ, BONS MOTS, etC. VII. 265
et 350.
NEUFGERMAIN, Louis de N, III. 211.
NicoLAY (le président), Antoine M-
colai, sieur de Goussuinville, premier président en la chambre des Comptes. V. 313.
NINON, Anne de l'Enclos. VI. 1.
NOIR ET SA FEMME (le), comedicns.
NOUE BRAS-DE-FER (la) , Fran(;ois de la N. IV. 198.
NOUE (Odet de la\ lils de la Noue Bras-de-Fer. IV. 198.
NOUVEAU (M°'^ de), Catherine de Girard. VI. 29.
NOYERS (M. de), François Sublet de N. IL 138.
OLizY (d'), Michel l'Archer, sieur d'O. VI. 403.
ORANGE LA MERE (la priucosse d'), Amélie de Solras, femme de Frédéric Henry de Nassau, prince d'O.
ORANGE LE PERE (le prince d'), Frédéric Henry de Nassau, prince d'O.
ORGEMONT (d'), comedien. VII. 174.
ORGEVAL (d'), Geoffroy Luillier, sieur d'O. VI. 87.
ORLEANS (M. d'), Gaston Jean-Baptiste de France, duc d'O. II. 281.
ORME (de 1'), Charles de l'O., médecin. IV. 253.
ORME (Marion de 1'), Marie de Lou, demoiselle de l'Orme. IV. 62.
ossoNNE (le duc d'), dom Pedro Telez-Giron, duc d'Ossuna. VII. 266.
PAGE (le) , SES DEUX FEMMES ET SA FILLE. VI. 171.
PAGE (M""^ le) ou M""" de Saint-Loup.
PAGE [W le). VI. 176.
PAILLEUR (le), IV. 212.
PALATINE (la), Anne de Gonzague.
PALAviciiiNE, Jean Baptiste, marquis Palavicino. VI. /i70.
PANAT (le baron de), David de Castelpers-Levis, baron de P. I. 435.
PAuis (feu M. de), Jean François de Gondi, premier archevûque de Paris. IV. 73.
PARQUET (le), N. Potel, sieur du Parquet. VII. IG^i.
PAscHAL (le président), Etienne Pascal. IV. 118.
PASCHAL filz, Blaize Pascal. IV. 118.
PAULET (M"*), Angélique P. III. 11.
PAVILLON, EVESQUE d'aLAïS. NicolaS
p., evêque d'Aletz. IV. 146.
PEIRAREDE. VII. 124.
PIERRE PHILOSOPHALE. VII
PILOU (M""*), AnneBaudesson, femme de Jean Pilou, procureur au Châtelet. IV. 350.
piSANi (le marquis de), Jean de Vivonne, sieur de Saint-Gohard, puis marquis de P. I. 43.
pisiEUx (M-"" de), Charlotte d'Estampes de Valençay, femme de Pierre Bruslart, marquis de Puisieux. I. 465,
POLOGNE (la reyne de), Louise Marie de Gonzague. III. 301.
POMMKRUEIL (la prcsidcnto de). V.
POMMEUSE (Puget de). VI. 218.
POMMEUSE (Catherine de). VI. 210.
POMPADOUR, Philibert, vicomte do P.
PORCHERES l'augier, Ilonorat Laugicr, sieur de P. IV. 321.
PORTAIL (M.), Paul Portail, conseiller
au Parlement. I. 453.
PORTES (des), Philippe des P. I. 92.
PRESENCE ET ADDRESSE d'ESPRIT ET DE
PROVENÇAUX ET PROVENÇALLES. VII
PUGET (Gesar du), sieur de Cheva.
PUGET (Etienne du), sieur de Pommeuse. VI. 213.
PUGET (les). VI. 213.
PUGET (Gabriel du), sieur de Montauron. VI. 215.
PUGET (Henry du). VI. 218.
PUGET (Valence du), femme d'Antoine Godefroy, sieur de Beauvilliers. VI. 220.
QUERVER (M-"' de). VI. 529.
MI
RAC\N, Honorât de Bueil, marquis de R. II. 355.
RACOMS, Charies François Abra de R., évùque de Lavaur. V. 9i.
RAiNCY, Jacques Bordier, sieur du ou des Raincys. IV. 378.
RAMBOUILLET (le Diarquis de), Charles d'Angennes. II. 476.
RAMBOUILLET (la marqulsc de), Catherine de Vivonne. II. 485.
RAifBouiLLET (M"* de), Angélique Claire d' Angennes,première femme de François Adhemar de Monteil, comte de Grignan. III. 1.
r.AMBOuiLLET pcrc (Nicolas de). VI.
RAJVGOczE (Pierre). V. 1.
REAux (Gedeon Tallemant, sieur des).
REIMS (rarchevesque de), Eleonor d'Estampes de Valençay. II. 445.
RELIGIECSES DE LOUDOf. H. 132.
REXEviLLiERS. Henry Barjot, baron de R. M. 142.
RENIEZ 'M°* de), N. de Castelpers de Panai, I. 435.
BEsoriLLERE (SlmoD de Francheschi, sieur de la). MI. 16.
REPARTIES. MI
RETZ ^'le cardinal de\ Jean François Paul de Gondi, cardinal de R. V.
RICHELIEU (le cardinal de). H. 1.
ROCHEFOUCAULT ^le Cardinal de la), François de la R. III. 356.
ROCHEGUTON (M"' de la), Catherine Gilonne Goyon de Matignon, duchesse de la R. VI. 121.
ROCHER-PORTAIL (Giiles RuellaD , sieur de). I. 393.
ROGER (M"'). M
ROH.\N (Mesdames de). III. 410.
ROHAN (M°* de), Catlierine de Parthenay, femme de René H, vicomte de R. III. 410.
ROHAN (M. de), Henry II, duc de R.
ROH-\N (M"* de), Marguerite de Be-
thune. m. 411.
ROHAN (M"* Anne de), sœur du duc
de Roh^. m. 430.
R0HA7Ï (Henriette de) la bossue. HI.
ROH-^N (M"* de), Marguerite de R.
ROHA-N-CHABOT (M"* de), fille du premier duc de Rohan-Chabot, HI.
ROQCELAURE (le mareschal de), Antoine, baron de R. I. 36.
ROQUELAURE (M. de), Gastou, marquis, puis duc de R. V. 352.
ROQUELAURE (le chevalier de), Antoine de R. V. 377.
ROUEN (le feu archeTesque de), François de Harlay. IV. 78.
ROUiLLAC (le marquis de), Louis de Got, marquis de R. M. 443.
ROUSSEL (Jacques). TV. 390.
ROY d'ethiopie (le), Zaga-Christ. V.
RUQUEviLLE ^Daniel, sieuT de). VI. 167.
RTER (la da). Vn. 143.
SABLÉ (la marquise de), Magdelaine de SouTTé. m. 128.
XHI
SAINT-AMANT, Marc Aiitoiiie de Girard, sieur de Saint-Amant. III.
SAINT-ANGE (M"* de), Enemoude Servien. VII. 63.
SAINT-ANGE. VI
SAiNT-BRissE (le comte de), Jacques de Volvire, fils de Philippe de V.
et d'Anne de Daillon. IV. 212.
SAiNT-CHAUMONT (M"* de), Suzannc Charlotte de Gramout. III. 1.
sAiNT-ESTiENNE (.M"* de), Louise Isabelle d'Angennes. III. 1.
SAINT-GERAN (le mareschal de), Jean François de la Guiche, seigneur de Saint-G. VI. /i63.
SAINT-GERAN (la comtessc de), Suzanne de Longaulnay. VI. 464.
SAiNT-GERMAiN-BEAUPRÉ, Henry Foucault, marquis de S.-G. V. 397.
SAINT-LOUP (51°"= de) ou M""* le Page.
Voy. le PAGE.
SAINT-LUC (le mareschal de), Timoleon d'Espinay, sieur de Saint- Luc, comte d'Estelan, maréchal de France. IV. 244.
SAINT-THOMAS (M""* de). V. 91.
SALLENAuvE (M"« de), Claude de Sallenove. VI. 39.
SALOMON-viRELADE, Frauçols-Henry S.-V. V. 206.
SAMOYS. IV. 254.
SARRAziN (Jean-François). V. 291.
SADLNiER (la), Antoinette Allamant.
SAUVAGE. II
SCARRON (le petit), Paul S. VIL 36.
scuDERY (Georges de). VIL 49.
scuDERY (la sœur de), Magdelaine de S. VIL 49.
SEGuiER(le chancellier), Pierre S. III.
SENAS (le marquis de). VI. 89.
SENETERRE (M. de), Heni'y de Suinct- Nectaire, marquis de la Ferté-Nabert. I. 224.
SENETERRE (M"* de), Magdelaine de
Sainct-Nectaire. I. 224.
SERRAN (M"^ de), Marie Bertrand de
la Baziniere. IV. 435.
SERRE (la), Jean du Puget, sieur de la S. VI. 240.
SERViEN (M ). Abel S. IV. 402.
SEViGNY ET SA FEMME. Henry, marquis de Sevigné. V. 472.
siLESiE, ecuyer de M. de Rambouillet. III. 221.
siLLERY (le chancellier de), Nicolas Bruslart de Sillery. 1. 465.
siMiER (M""* de), Louise de l'Hospi-
* tal. I. 92.
soissoNs (M"*^ la cofttesse de), Anne de Montafié, dame de Bonnestable et de Lucé, fille de M""^ la princesse de Conty. I. 221.
souscARRiERRE, Pierre de Bellegarde, sieur de Souscarrierre. V. 316.
SUBTILITÉ, PRESENCE ET ADDRESSE d'eS- PRIT ET DE CORPS. VII. 423.
SUITE DES NAIFVETEZ, B0N3 MOTS, RE- PARTIES, CONTES POUR RIRE. VIL
SULLY (M. de), Maximilien de Bethune. I. 108.
supLicouRT (M""* de) ou Souplicourt.
TAULE DES MISTOKIETTES.
suzE (la comtesso de la), Henriette de Coligny , comtesse de la S.
SY (la marquise de), Antoinette de Marins. V. 309.
TALLEMANï, le maistrc des Requestes (Gedcon). VI. 2kl.
TALLEMANT (l'abbé) , François T., abbé du Val. VI. 299.
TALLEMANT pcro (Pierre). VI. 302.
TALOET (M™* de), Jeanne le Levier.
TALOET IM"^ de). VII. 97.
TAMBONNEAU (le président), Michel T. VII. 74.
TAMBONNEAu (la présidente), Marie Boyer. VII. 74.
TANiER (M"*) et sa fille. VI. 525.
TARDiEu (Jacques), lieutenant criminel. III. 484.
TEMiNES (la mareschale de), Marie de la Noue. IV. 200.
TERMES (M. de), Gesar-Auguste de Saint-Lary, baron de T. I. 73.
TRIVELIN, SCARAMOUCHE ET BRICUEL
anciens comédiens. VII. 177.
TURCAN (Jean), sieur d'Aubeterre. V.
TURIN (M. de), Philibert de Thurin, sieur de Villeray, conseiller au Parlement. I. 450.
VALENÇAY (le Cardinal de), Achille d'Estampes de Valençay. II. 465.
VALERAN, comédien. VII. 170.
VALIOTTE (la), comédienne, M"* Valiot. VII, 171.
VA.\DY (Jean d'Aspremont, sieur de).
VANITÉ DES NATIONS. VII
vARiN (Jean). VII. 135.
VASSÉ (M. de), Henry François, marquis de V. V. 46.
VAUBECOURT (M. de), Jean de Ncttancourt, comte de Vaubecourt. I.
VAUGELAS, Claude Favre, sieur de V.
VAUTRAY, comédien. VII. 170.
VERTAMONT (M""^ de). Renée Quatresols. VI. 480.
VERTUS (la comtesse de), Catherine Fouquet. IV. 452.
vERViAs(M"'=de',GabrielledePouilly, dame de Loupy. VI. 157.
VICTOIRE (l'abbé de la), Claude Duval de Coupeauville. III. 13't.
VIEILLES REMARIEEZ ET MALTRAITEEZ.
viEiLLEViGNE (M"* de), René d'Avaugour, femme de Gabriel de Machecoul, marquis de Vieillevigne.
viETE (M ), François Viete. I. 462.
viLLA-MEDiANA (le comte de). I. 45G.
viLLARS (M""^ de), Julienne Hipi)olyte d'Estrées. I. 213.
viLLARSEALX (M. dc), Louis dc Mor-
naj-, marquis de Villarceaux. VI.
viLLEMO.NTÉE, François de V., sieur de Villenauxe, maître des Requêtes, puis évoque de Saint-Malo.
VILLENEUVE (le baron de). III. 204.
viLLiERS, dit Philippin, comédien.
VILLIERS (la), comédienne. VII. 172.
vviRTEMBERG (M""* de), Anne de Coligny. IV. 230.
YVETEAUx (M. des), Nicolas Vauquelin, sieur des Yveteaux. I. 341.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
Tous les noms suivis immédiatement d'un (*) ont leur historiette, dont la place est indiquée dans la Table précédente. — Les italiques indiquent les noms de lieux.
ABBÉ (}'), assesseur à Vitry-le-Fran-
çois. VII. 485.
Abbeville. II. Uk. VI. 526.
ABENCERRAGES DE GRENADE. II
ABLANCOURT (M. d'), * Nicolas Perrot, sieur d'A. IL 50, 51, 70, 102, 87, liO, 145, 234, 206, 502. V. 17- 20, 22, 27, 28,150,215, 22i, 241.
Ablege, aujourd'hui Ableiges.'Sll. 1 28.
ABLEGE ou ABLEGEs (M. d'), Giles de Maupeou , sieur d'A. VII. 127, 128, 393.
ABLEGE {W" d') *, France* Chouayne.
ABLEGE (M"* d'), M""' Marescot.
in. 354.
Ablon. m. 452.
ABRAHAM, patriarche. I. 4C0. IV. 330.
Abrjssinic. V. 03.
ABZAC (Gabriel d'), marquis de la
Douze. VIL 33 4.
ACARiE (Jean-Marie), sieur de la
Porchère. VI. 511.
ACEILLY ou DE CAILLY. I. 88. VIL
ACERAc (Jean-Emmanuel de Rieux,
marquis d'Asserac ou). III. 445.
ACHÉ (les d'), leur véritable nom :
Merdezac. I. 79.
ACHERES (la baronne d'), Marguerite d'Estampes, M"^ de Valençay. L 469. IL 475.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
ACHEnES (Michel le Baucler, baron d'). II. ^i59.
ACHILLE. I. l/l9, 329.
ACHiLLiM (Claudio). VI. 94,97.
ACHON (le comte d'), neveu du père Chanteloube. II. 173, llli.
ACIER (M. d') ou DACiER, médecin. I.
ACON (le bel), nom poétique de Cinq- Mars. IV. 55.
ADAM , patriarche. I. 400. Vif. 126, 366, 468.
ADAM-BiLLAUD (maître). V. 419. VII.
ADENÉs (le roi-), trouvère III. 345.
ADiNCTON (la comtesse d'), Henriette de Coligny, comtesse d'Hadington.I. 258. IV. 229. Voy. la suze.
ADINCTON (lecomted'), Thomas Hamilton, comte d'Hadington. IV. 229.
AGAMEMNON. VII
AGAMY (M. d') , secrétaire du Roy.
m. 250. V. 452. VI. 326, 328, 330, 334, 347, 349, 350.
AGAMY (M""* d'), sœur de Henry de Louvigny. I. 242, 245. VI. 147, 264, 326, 328, 340, 349. VIT. 512.
AGAMY (M^^^" d'). VI. 147.
AGATHE, personnage dans une farce.
AGE (de 1'). m. 178.
Agen. I. 442, 444. II. 108. V. 1,346.
AGE\OR, nom du marquis de Ternies ou du duc de Ghevreuse, dans Cijrns. III. 21.
Agcr en Catalogne. III. 91.
AGRIPPINE. VU. 192. AGUADO (M.). V
AGUERRE (Chre.stienne d'), comtesse
de Sault. II. 151.
Aigre. II. 15,
AiGREMONT (d'), domestiquc du baron du Tour. I. 379,
AiGUEBERE (M. d') , gouvemeur de Mont-Olympe. III. 179, 180.
AiGUEBONNE (Rostain-Antoine d'Uriedu-Puy-St-Martin, seigneur d') *, m. 207. IV. 515, VI. 498, 499.
AiGUEMERE (la dame d'), religieuse, devenue mère par imagination.
iigueperse. II, 120.
Aigues-Mortes. II. 255. V. 222. V.
AIGUILLON (M""^ d')*, Marie-Magdelaine de Vignerot, dame de Combalet, duchesse d'A. I. 176, 470.
II. 4, 7, 8, 27, 42, 49, 50, 51, 53, 54, 56, 71, 74, 76, 98, 102, 116, 123,134, 137, 185,190, 200, 213, 342, 343, 390, 397, 402, 405, 422, 423, 481, 494, 500, 524, 525
NOMS DE LIEl X ET DE PERSONNES.
Xl\
527. III. 32, 35, 75, 93, 148, 158, 198, 303, 388, /jOl, 423. IV. 63,
AùjKi'llon, duché. II. 167.
AIGUILLON (le duc d'), Armand de Vignerot-du Plessis-Richelieu, duc d'A. II. 311.
AiLLY (Philibert-Emmanuel d'), sire de Picquigoy et vidame d'Amiens.
AILLY (le vidame d'), le même que Philibert -Emmanuel d'Ailly, vidame d'Amiens. II. 174.
AiLLY (l'abbé d'). III. 155.
AiLLY (Claire-Charlotte d'), duchesse de Chaulnes. I. 412. II. 174. IV.
Foy. chalines
AiMAN, orfèvre de Paris. VI. 436.
AiMAR (Jean-François d'), baron de Chàteaurenard. VII. 331.
AlMO^o^ (M. 1'). VII. 220, 221.
Ain (département de 1'). IV. 226.
Aire. II. 39, 220, 230. III. 172, 174, 342. V. 258, 266, 267, 270, 279.
Aire (l'évêque d'), IV. 113.
Aisne, rivière. VI. 4f6.
Aix en Provence. I. 270, 303, 304,
AIX (l'archevesque d'). VII. 326, 327.
AizAC (Pierre d'), marquis de la
Douze et baron de Lastours. VII.
AJ.\CETTI, ou ADJACETTI, OU LUDOVIC
ADJACETTO, comte de Châteauvillain. III. 157, 158, 162.
AJ.\cETTi (Angélique), mèie du marquis de Sy. V. 312.
ALAIN (M"*), femme d'un huissier au Grand conseil. V. 46, 47. VI. 530,
ALAIN, personnage du Lutrin. V. 97.
ALAIS, ou ALETZ, OU ALEZ (Louis-Em-
manuel de Valois, comte d') I.
ALAIS (François de Valois, comte d'), I. 238.
ALAIS (l'évêque d'). Voy. Pavillon.
ALAIS (Louise-Henriette de la Chastre, comtesse d'). I, 230, 238. IL
ALAIS (Henriette de la Guiche, comtesse d'). L 244, 248, 249.
ALAIS (M"« d'),'!VIarie-Françoise de Valois, depuis duchesse d'Angoulême, comtesse de Lauraguais et duchesse de Joyeuse. III. 228.
ALAMBON (M. d'), gouverneur de Montmedy. IL 236, 263.
ALARD, colonel piémontais. I. 131
ALARD (Esprit), seigneur d'Esplan et marquis de Grimault. III. 99.
ALARic (.M. le marquis). Voy. rouil-
ALBERT LE GRAND. II
ALBERT (Honoré d'). IL 174. Voy Chaulnes.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
ALBEiiT (Léon d'), premier seigneur
de Luyncs. I. lilO.
ALBERT (Léon d'), sieur de BranLosi
depuis duc de Luxcmbourp;. L Al 2.
ALBERT (Louis-Joseph, comte d'), petit-fils du connétable de Luyncs.
ALBERT (Antoinette d'), dame du Vernet, fille du connétable de Luynes.
ALBERT-DE LUYNES (Marie d'), femme de Claude du Roure-Combalet. L
ALBERTi (les) d' Italie. L 410.
Albigeois (1'). VL 427.
ALBIN (Anne d'), d'abord M"'^ de Sa-
veille, puis M™'' de Polignac. L
ALBON. Voy. SAINT-FORGEUX.
ALBRET (maison d'). I. 196. VI. 442.
ALBRET (Jeanne d'). VIL 14.
ALBRET (Gabriel-Phœbus, comte de Miossens, puis maréchal d'). 1. 313, 474. II. 202, 531. m. 52, 432, 453.
393, 476. VI. Il, 19, 36, 443.
VIL 40. VOIJ. MIOSSENS.
ALBRET (François Amanieu, chevalier d'), frère du maréchal d'Albret, tué en duel, en 1672, par le comte de Saint-Léger-Gorbon. V. 476, 477, 492.
ALBRET (François-Alexandre d'), sire de Pons, mort en 1648, frère auié de Miossens, et premier mari d'Anne Poussart duVigean, depuis duchesse de Richelieu. IL 180. m. 462,
Alby. IL 32, 33. VL 187, 427.
Ai.ny (l'evesquc d'), Alphonse d'Kll>eno, évoque de 1608 au 9 janvier 1651. IV. 79, 83. VI. 429.
ALBY (l'evcsqued'), Gaspard de Daillon, mort en 1676. IV. 79. VL 185-
ALCANDRE, uom romauesquc de Henry IV. I, 1, 20, 21, 181.
ALCiDALis, héros de roman. IL 538.
AT.CIPPE, personnage de VAstrée. I. 78.
ALDOBRANDiN (Ic Cardinal). VIL 544,
ALEAUME OU ALLEAUME (Jacques), mathématicien, disciple de Viete. IV.
ALEGRE (Anne d'), maréchale de Fervaques. I. 414.
ALEGBET (Marie), mère de Michel de Marillac, garde des Sceaux. IL
Alençon. I. 249. IL 331. VIL 244, 454. — ses diamans. III. 450. VL
ALENÇON (les comtes d'). IL 99.
ALENÇON (duc d'), François de Valois, duc d'A., frère de Henry III.
L 7, 29, 101, 398. IL 265. IIL
ALESSAU OU DALESSo (la d'), d'abord femme galante, mariée à le Roux.
ALESSo (Claude d'), conseiller au parlement , mari d'Anne Thibeuf.
ALESSO (Jean d'), sieur de Lezeau et d'Eragny. VIL 24.
ALESSO (François d'), conseiller au Parlement. VIL 21.
ALESSO (Françoise d'), mariée à Jean- Pierre de Montchal. VIL 21.
NOMS DE LIKUX E
ALESSO (M'"«d'), AmicTliibcuf, maîtresse du comte d'Avaux. V. /i83, /i9i. VI. 238.
ALETZ. f'Oy. MAIS.
ALEXANDRE LE GHAND, I. 27/», /jSO,
/iOO. IV. 85. VII. 211.
ALEXANDRE VII, pape (Fiibio Chigi),
du 7 avril 1G55 au 22 mai 16G7.
ALFONSE (Raimond d'), sieur de Clc-
rac, grand prévôt de Guyenne. V.
Alger. Vif. 396, 397.
ALiBOOR (M. d'), médecin de Henry IV.
ALiBRAY (d') ou Dalibray, poëte ; Charles Vion, sieur d'A. Un des trois frères de M""* Saintot. III.
ALIGRE (le chancellier d'), Estienne
d'A. II. 5, 79. IV. 195. VI. 486.
ALIGRE (Michel d'). VII. 72.
ALIGRE (Marguerite d'), duchesse de Luynes. I. 420.
ALINCOURT ou ALAINCOURT (M. d') *,
Charles de Neufville, marquis d'A.
ALiNViLLE (M""^ d'), parente de Cham-
plastreux. VI. 100.
ALiSBÉE, pseudonime d'une maîtresse
de Bouchart. VII. 162.
ALiVERGAUT (saint). VI. 319,
ALIX (Simon), homme d'affaires. IV.
ALIX (la comtesse). Apparemment
Alix deCourtenay, comtesse d'An-
goulême, morte vers 1245. IV. 95,
■ALLAMANT (François). Voy. glepeax-
SAIJLNIER.
T DE PERSONNES
ALLARD (Marccllin), son portrait par du Monstier. III. 501.
ALLARD (Guy), historien du Dauphîné. V. 406.
ALLEGRE, maisou. 1. 402. Voy.
ALEGRE
ALLEGRE OU ALEGRE (M. d'),YveS d'A.,
baron de Milau. I. 5, 22.
Allemagne. I. 492, 493. II. 12, 70, 130, 520. III. 96, 165, 289, 353, 465. IV. 104, 135, 136, 178, 238, 415, 416, 515. V. 260, 302. VI. 39, 97, 164, 414, 424, 426, 428. VII.
ALLEMAGNE (comtes d') , ancètres supposés des de Thou. II. lio.
ALLEMAGNE (le baroH d'). Biaise, baron d'A. et de la Font. VII. 326,
ALLEMAND (Gabriel I'), lieutenant criminel. VI. 488.
ALLEMAND (Charlotte), baronne de Pressin. VI. 498.
ALLEMANT-DE l'estrée, vlcomte de Villeneuve. V. 498.
ALLEMANT (le canonnlcr 1'). I. 237.
alleux (l'abbé des), aïeul de Ruvigny. m. 454.
Allier, riviùre. VII. 359.
ALLLYE, seconde branche de la maison d'Escoubleau. II. 343.
ALLLYE (Charles d'Escoubleau, marquis de Sourdis et d'), gouverneur d'Orléans, marié à Jeanne de Montluc, comtesse de Carmaing ou Cramail. I. 196. Voy. solrdis.
alluye (le marquis d')*, Paul d'Escoubleau, marquis d'A. II. 343.
WIl
NOMS DE LIKUX KT DE PEUSONNES.
ALMKUA (le dnc d'), 011 Espnfinc. IV,
ALMERAS (financier). I. 373. IV. 352.
ALOiGNY (Henri-Louis d'), maiéchal de Rocliefort. III. 150. Foy. roche-
HT
ALOiGNY (Marie d'), comtesse de (larces, puis présidente le Goigneux.
Alpes (les). II. 58. VII. 27G.
ALPHONSE, Corse, père du maréchal d'Ornano. II. 282.
ALPIN DE BETFiUNE, auteur de la brandie des seigneurs de Congy. I 160.
Alsace. IL 522, 52/j. IIL 83. IV. 233.
Altcnheim. II. 328.
ALTOViTi (Philippe), marié à Renée de Rieux. I. 271, 307-309, 361,
ALVIN (M. d'). in. 416. VO'J. HALEVIN et SCUOMBERG.
ALVIN (la duchesse d'), Anne d'Halewin, marquise de Maignelers; d'abord M'"*' de Caudale. IIL 415.
AMALVY (Sebille- Angélique -Emilie d'), comtesse de Cominges, fille d'un conseiller au parlement de Bordeaux. Voy. cominges. VI. 531.
AMARANTHE, nom poétique de M"*^ de la Lanne. IV. 125. VI. 290, 292.
AMBLIZE Voy, SY.
Amboise (ville d'). V. 124, 125, 139.
AMBOISE (maison d'). V 440.
AMBOISE (Georges d'). IL 399, 418.
AMBOISE. Voy. AUBIJOUX.
AMBOISE (Jeand'), chirurgien. V. 123.
AMBOISE (M""' d'), Marguerite Cousi-
nef. 124, 125.
AMBOISE PERE (Frauçois d') *. III. 435,
ambolrnay (l'abbé d'), François et Charles de Livron Bourbonne, abbés d'A. VI. 44, 49.
AMBRÉ (la marquise d'), fille du président de Mesmes. IV. 422,
AMBRES (les Gelas-d'), maison. VIL
AMELOT (les). VI. 68.
AMELOT (le président)*, Jacques Amelot, seigneur deBcaulieu, marquis de Maurcgart-Amelot et du Mesnilmadarae Rance, premier président de la cour des Aides. IV, 64, 110, 140. VL 90, 258.
AMELOT (M.), Jacques Amelot, sieur de Chaillou, conseiller au Grand conseil. VI. 64, 221.
AMELOT ^l'abbé), Charles, marquis de Combronde et de Mauregart, d'abord abbé d'Hermieres, puis président aux Enquêtes. V. 295.
AMELOT DE LA HOLSSAYE. I. 289. IL
AMELOT (la présidente), Élizabeth du Pré. VL 54, 56, 59, 60, 62.
AMELOT (Marie), fille de Jacques Amelot de Gournay, depuis présidente de Nicolay. IV. 214.
AMELOT (M"*), Marie A., fille de Jacques Amelot de Carnetin, depuis marquise d'Aumont. IV. 314.
Amérique. IIL 9. VI. 531. VIL 37, 38, 44.
AMET (Jean de Cauraont, marquis d').
Amiens. 1.3,8, 109, 111, 179, 377,
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
379, /jOl. II. 10, 63, 122, 125, 126, 165. 111. a3, 327, 328, 333. IV.
80, 153, 163, 16i, 633. VI. 116.
VILLE
AMY (!'), ministre de Châteaudun. IV.
AMY (M"* d'), femme galante. VI 58.
AMYOT, traducteur dePlutarque. VI.
AMYRAULT (M.), Moyse A., professeur
en théologie. VII. 366, 378.
ANACRiSE. Nom de M"* de Rambouillet
dans le Cyrus. III. 6.
ANASTARAx. Personnage des Amadis.
ANASTASE, capucin. VI. 287.
Ançaa, en Portugal. V. 50.
Ancre, marquisat. I. 199.
ANCRE (le mareschal d')*, Concino Goncini. I. 11, 210, 266, 286, 356, 368, 373, 612, 621, 622, 630, 675.
ANCRE (la mareschale d'), Leonore
Dori. I. 200, 206, 220, 299, 602.
Ancy-te-Franc, château. IV. 286.
ANDELOT (M. d'), Charles, marquis d'A., fils de l'amiral de Coligny.
ANDELOT (M. d'). Gaspard IV, depuis duc de Ghastillon. III. 662, IV.
138, 225, 227. Voy. ghastillon.
Andetys (les). III. 655. VI. 391.
Andilly. III. 116.
ANDiLLY (M. d') *, Robert Arnauld d'A. II. 689. 111.90, 95,96,110, 112, 116, 117,118, 125-127, 266, 267, 270, 285. V. 355. VI. 225.
ANDILLY (M""* d'), Catherine de la Boderie. III. 122.
ANDONviLLE (d'), homme de service, ou officier III. 181.
ANDOiNS (Diane ou coRisANDEd'). comtesse de Gramont. I. 20. III. 188.
ANDRAULT (d'), Conseiller au parlement de Bordeaux. VII. 691.
ANDRÉ (saint) II. 168.
ANDRÉ (dom). V. 139, 160.
ANDRÉ (le père)*, André BouUanger.
augusiin réformé. IV. 329.
AXDREOSSi, italien. V. 21.
ANDRiEcx (le chevalier d'). VII. 608, 609, 613.
ANDRiEux (Jean d'), sieur de Guitraucourt. VIL 613.
ANGALLERIE (M. 1'). II. 531, 532.
ANGE (le Petit-Pere). II. 267, 268.
ANGELi (1'), fou. VIL 356.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
ANGELIER (Abcl 1'). I. 139.
Angcnnes, terre. III. 8.
ANGENNES (maisoii et généalogie d').
VII. 119, 392. Voy. RAMBOUILLET
— MONTALSIER. — MAINTENON. — MO^TLOUET. — I,A LOUPE, — CIIA- TEAUROIJX. — DU FARCIS. — MA- ROLLE. — GROSSETIERE.
ANGENNES (Cliarlcs, cardinal d'). I.
ANGENNES (Jacques d'), seigneur de Rambouillet. II. 508. III. 9.
ANGENNES (Angélique -Glaire d') , M"^ de Rambouillet. I. 1, 10.
ANGENNES (Charles d'), comte du Fargis. II. 92, 121. m. 9.
ANGENNES (Nicolas d'), sieur de Rambouillet, père de M. de Rambouillet. II. 483, 508. VII. 449, 467.
ANGENNES (Magdelaine d'), dame de la Loupe. IV. 69. VII. 467.
ANGENNES (Clarlsse-Glaire d'), M^^® de Rambouillet. III. 6.
ANGENNES (Angelique-Charlotte d'), comtesse de Grignan. VII. 227 .
ANGENNES (JuHe-Lucie d'). II. 508, 539. m. 10. IV. 534. V. 59. Voij.
M""* de MONTAUSIER.
ANGENNES (Françoiso d'), marquise de Villeray. IV. 299.
ANGENNES (Marie d'), religieuse à Saint-Étienne de Reims, puis marquise de Gircé. IV. 297.
ANGENOST OU ANGENOUT , Conseiller au siège de Troyes. V. 513, 524, 529, 531.
Angers. II. 4, 54, 196-198, 200, 201,
206-209, 228, 314-31G, 322, 327, 463. III. 189, 445, 496. IV. 190, 405, 407, 410, ^|56, 400, 536. V. 62, 157, 214, 231, 233, 241, 245, 248.
ANGERS (M. d')*, Henry-Arnauld, évoque d'A. II. 155, 209, 315. III.
40, 95, 99, 112, 123, 124, 270, 316, 354, 462, 463. IV. 16, 57, 68, 69, 276, 289, 290, 327, 443, 454.
VI. 36, 39, 41, 42, 62, 70, 90, 10^, 105, 166, 258, 269, 368, 450, 487, 490. VII, 41, 161, 271, 353, 399, 446, 544.
Angermlle-le-Martel. V. 303 ,
ANGES (Magdelaine des), religieuse du Port-Royal, fille de Simon Marion. III. 126.
Angeweiller (la terre d'). III. 330,
ANGEWEILLER (cOmteS d'). III. 330,
ANGiviLLERS (Deulse de Gorbie, dame d'), mariée à Montplaisir. IV. 243.
ANGHIEN (ducd').I. 255. II. 62, 71, 167, 438, 439, 527, 528. III. 50, 75, 92, 96, 218, 244, 436, 437, 442-444, 465. IV. 182, 183, 323, 427. VII. 407, 408. Voy.
ENGHIEN et MONSIEUR LE PRINCE .
ANGHIEN (M""* la duchesse d'), Glemence de Maillé; M'^^ de Rrezé.
Angleterre. I. 270, 377, 380, 416, 417, 498. II. 11, 83, 102, 153, 303, 332, 335, 345, 387. III. 8, 110, 276, 355, 372, 405, 411, 426, 427.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
aOO, 302, 318, 322, 328. VI. ^|9, 67, 68, 245, 363, 365, 373, 374, /j/|l, /i76, /i78, 500, 532. VII. 26, 27, 29, 125, 135, 269, 270, 290,
ANGLETERRE (le fCU lOy d') II. 75.
ANGLETERRE (la reyiîc d'). II. 9, 10, 130. m. 65, 324. IV. 23, 38, 205, 223, 229.
ANGLOis (Martin I'), sieur de Beaurepaire. I. 481, 48-1.
ANGLOis (1'), avocat. II. 60. VII.
Anglure, baronnie. VI. 47.
AXGLiRE (maison d'), I. 81, 86. II,
110. VI. 42. Voy. ETOGES, RIVE- COURT, BOURLEMONT, ROMANCOURT, REMIREMONT et SY.
ANGLURE (Pierre-Ignace, marquis de Bellay et d'), maître des Requêtes.
ANGLURE DE SA VIGNY (Anne d'), marquise de Bourbonne. VI. 49.
ANGLURE (Jeanne d') femme de Jean de Bethune. I. 126.
Angoulesme. J. 169, 187, 403, 407, 417. II. 2, 13, 15, 43, 517, 529, 531. m. 84, 359. IV. 88, 91, 94, "98, 101, 104, 106, 107, 113, 212. V. 162, 167, 278. VI. 395.
ANGOULESME (M. d') *, Charles de Valois, duc d'A. I. 9, 62, 161, 165, 168, 230, 238, 270, 366, 422. m. 37. IV. 29, 100, 515. V. 85.
ANGOULESME LE FiLZ (Louis-Emmanuel de Valois, comte d'). I. 249. V.
ANGOULESME (M"* d'), Henri cttc de la Guiche, comtesse d'A. I. 168- 170. II. 228. IV. 29. V. 47, 48.
ANGOULESME (anciens comtes d'.). III.
ANGOULESME (Guillaumc I", comte d') .
ANGOULESME (Henry de Valois d'), grand prieur de France, fils naturel de Henry II. Foij. grand- prieur.
ANGOULESME (Fraoçois-Armaud d').
Angoumois. II. 15, 524, 525, 530.
m. 10, 427. IV. 212, 287, 290.
ANGUIEN. Yoy. ANGHIEN et ENGHIEN.
anguier (Michel), statuaire. III. 139.
ANGUILLE (un nommé 1'). II. 453.
ANGuiTTARD (Jeau-Poussart, sieur d') .
Anet. I. 408.
Anjou. I. 322. II, 195, 203. III.
ANJOU (maison des comtes d'). IV, 243. VII. 49, 298.
ANJOU (Charles d') II. 99. III. 442.
ANJOU (Philippe de France, M. d') .
ANJUBAULT (M.) III
ANLEZY (le chevalier d'). VII. 64.
ANMELUS (M"* d'), de Montpellier. III.
ANNE (M°"*) , duena de M'"'^ Tam-
bonneau. VII. 82, 86.
NOMS DK: lieux et 1)K PEHSO.N'NES.
ANNE (la princesse). III. 311, :?J2,
'Ô2li. VOIJ. PALATINE.
ANNE (la cousine). I. 119.
ANNE (La grande), refrain de chanson. II. 195.
ANNE d'ALTRICIIE. I. 30, G2, G9, 166, 203, 613, 616. II. 80, 83, 86, 03, 16.'i, 166, 182,102, 266,280, 5'i6.
III. 139, 186, 317, 621. IV 131, 310, 536. V. 6, 62, 65, 50, 51, 56- 57, 98, 111, 168, 152, 157, 158, 167, 168, 178, 180, 258, 271, 273, 276, 282-285, 321, 33e, 338, 366, 351,373, 378, 381,601, 626, 625, 627, 629, 632, 633, 666, 680, 500.
VI. 11, 19, 20, 30, 36, 60, 60, 95, 127, 133, 136, 156, 157, 161, 175, 179, 188, 193, 219, 237, 262, 263, 276, 282, 286, 289, 363, 376, 383, 638, 653. VII. 63, 66, 116, 115,
215, 562. Vûy. la reyne.
annebault (l'amiral d'). I. 66.
ANNEBAULT (Jean d'), fils de l'Amiral,
premier mari de la duchesse de
Retz. i. 70, 71.
ANNESE (Gennaro). V. 663, 666.
ANNIBAL. I. 689, 690. VII
Annonay. VII. 291.
ANQDETIL. II. 661, 666.
ANSELME (le Père). I. 91, 160, 183, 309, 610. II. 120, 229, 333. III.
216, 261, 288, 652, 653. V. 20, 22, 127, 326, 329, 687. VI. 36, 190, 212, 351, 650, 668. VII. 132, 379.
ANSELME (sire), personnage d'une farce. V. 20, 22.
ANSiENViLLE (David d'). V. 17.
ANSiEN VILLE (Madeleine d'). V. 16.
ANSIENVILLE (Suzannc d'), demoiselle de Chenevieres. V. 17.
ANSSE (Louise-Angélique, — Michel, — Jean). VII. 215.
ANSSK DE VILLOISON (M.) Vil. 215. ANTECHRIST (1'). I. 257é
ANTiN (le marquis d'), Roger-Hector
de Pardaillan. VII. 67.
ANTIN (le duc d'). II. 99. V. 166.
Anlioche. VII. 670.
ANTOINE (saint). II. 168, 153.
ANTOINE (le cardinal), A. Barbcrin.
ANTOINE (dom), roy de Portugal. VI.
ANTUAGUET. I. 165.
ANTRAIN (M""' d'). I. 396.
Anlrin. I. 393.
Anvers. I. 117,660,696, 500,501.
ANviLLE (duc d'), François-Christophe de Levis, comte de Brion, puis duc d'A. m. 195, 200, 201, 360. IV. 351. Voy. brion.
APCHiER ( Christophe d' ), premier mari de la duchesse d'Uzès. VII.
APELLES. I
APOLLON. I. 363. il. 155. III 38, 295.
APPELVOisiN (.\ntoine d'). II. 396.
Voy. PALEVOISIN.
APPELVoisiN (Marie d"), VI, 666- Aqu'apciidente. II. 671, 672.
AQUAViTA (maison d'). III. 157.
AQiAVivA-ATRYE (M. d'). Voy. comte
de CHATEAUVILAIN. III. 163.
NOMS DE \AKV\ V.
ARAGONNois ( Antoiiic ) , commis de
Cornucl. VII. 71.
AHAGONNOis (M""^), Marie le Gendre,
femme d'Antoine Aragonais. VII.
Aranjuez. I. li5S.
ARHAun ou AnnAULT (M. d'), secrétaire
dEtat. I. 115, III. Z|75.
ARBAi'D-PORCHEnES (François d'). IV.
ARCAUD (Barthélémy et Jacques d').
Arc en Barrois. V. 1^1.
ARC (Jeamie d')- II. 350. VI. 224.
ARCHAMBAULT. V. 30. VOIJ . CREVANT.
ARCHER (le président 1') ou larcher, Pierre l'A., président à la Chambre des comptes. IV. 212. VI. 603,
ARCHER. (Michel 1'), sieur d'Olizy.
archer (Jacques 1'), secrétaire des commandemens de Mademoiselle.
archer (M-^M'), Anne Foullé. VI.
archer (M'"^ T), Françoise Mangot.
Arches, principauté. VI. 505.
ARCHEVESQUE (M. 1'). de Paris. II.
296, 519. Voy. gondi.
A)'ci. V. 519.
Ai'cueil. VII. 433. • ARDENCOURT (d') . V. 527, 532.
Ardennes. I. 380. VI. 505.
ARDIER (Suzanne). VIT. 31. Voy.
des HAMEAUX.
ARDIER (Anne), M""" Fieubet. VII. 34 .
ARDIER (Paul). VII. 34.
r DE PERSONNES. XXVII
ARDiER-VAUGELÉ (Raimoud), Vli. 31,
ARDIER-GEINTILHOMME. I, 472. l Oy . MMJEIL.
Ardres. IV. 201.
AREMBERG ( Caroline d' ) , comtesse d'Isembourg. VI. 431.
ARETIN (1'). UI
Argcn, près Bourges. VI. 333.
ARGKNcouRT (Daniel, sieur d'). VI.
ARGENCOURT (M°»« d'). VI. 7.
ARGENCOURT (M"* de la Motte-). VII.
Argenteidl. V. 277.
ARGENTIER (Nicolas F), V. 309, 310, 312-314. Voy. chaPpelaine, neue-
CHASTEL et PREVOST.
Argent on. V. 405.
ARGENviLLE (d'), autcur du Voyage
pittoresque dans Paris. VI. 514.
Argos.m. 391. VII. 177.
ARGOLGEs (d'), Conseiller au Parlement. V. 500.
ARGOUGES (M"'> d'). VII. 129.
ARGOUGES (Nicolas d'), marquis de Rannes. II. 328.
ARGUENousT (Perettc), mère de Gornuel. V. 32.
ARGUE^OL■ST OU ARGENOUST , COmmis
de Cornuel. V. 32.
ARiciDiE, nom de M°'* Pilou, dans le Cyrus. IV. 371, 372.
ARiosTE (1'). I. 93, 99. II, 64. III. 44,
XXVIII NOMS DK LIEUX I
ARLINCOURT (Ic VicOITltC cl'). I. 210.
ARMAGNAC ( Ic SCnCSCluil (!'), II. 108. ARMEIVAULD (M"=). VII. 512.
ARMENONviLLE (Jean-Buptiste Fleuriau d'). II. 508.
ARMEMiERF.s (Gillos .Touvoncl des Ursins, seigneur d'). L 333.
ARMENTiEREs (F abbé d'), Eustache de Conflans, abbé de Val-Chrestien, puis marquis de Louvois; dit le marquis d'Armeiitieres. III. 130, litili. VII. 171, 183.
ARMENTiEREs (Aiîtoinc de Conflans, marquis d'), beau-frère de la vicomtesse d'Auchy. I. 24 'j.
ARMENTIERES (Henry de Conflans, dit le marquis d'), petit-fils de la vicomtesse d'Auchy. III. 129, 130, 1Z(2, 143, 152. 156.
ARMIDE. III
ARMiNviLLiERs (M. d'), frère de Beringhen. III. 382.
ARMOISES ( Louis dcs ) , mari de
M"<= de Saint-Balmont. VII. 339.
ARNAUD (Bertrand). III. 95.
ARNAULD d'andilly (Robert). III. 95.
VOl/. ANDILLY.
ARNADLD (l'abbé), Antoine, abbé de Chaumes, fils aîné de M. d'Andilly. Ii; 82. III. 41, 96, 98, 126.
ARNAULD (M'"'=) *, Marie Barin de la Galissonniere, d'abord présidente la Barre. IV. 530. V. 22.
ARNAULD (Henry). V. Angers (M. d').
ARNAUT (M.)*, Pierre Arnauld, mestre de camp général des Carabiniers et maréchal de camp. II. 202, 452, 698, 511, 517, 538. III. 34, 56,
;T T)E PKRSONNKS.
59, 00, 06, 74, 70, 86, 167, 118, 245, 268, 486. IV. 62, 67, 68, hlQ, 481, 530, 533. V. 312, 437.
ARNAUT (Antoine) *, l'avocat. III. 109, 113, 118, 126. V. 241.
ARNAUT (Isaac)*, intendant des Finances. III. 89, 102, 120, 126.
ARNAUT DU FOP.T ( Pierre ) *, gouverneur du fort Saint-Louis. III. 89,
ARNAUT le PETEUX (Louis)*, contrôleur général des Restes. I. 113.
ARNAUT (Jeanne) *. III. 126.
ARNAUT LE DOCTEUR , Antoinc Arnauld*. IIL 115, 266. IV. 145.
ARNAUT, ARNAUD OU ARNAULD (Jean,
— Benjamin, — David, — Charles,
— Henry dit de Luzaucy ; — Jules dit de Villeneuve, — Claude, — Simon dit de Briotte, — Catherine, Elisabeth). III. 125, 126,
ARNAUT (Anne), M"»* de Feuquieres.
ARNAUT ( Jacqueline ■ Marie - Angélique), sœur de M'°« le Maistre. III, 117, 125, 126.
ARNAUT (Marie), M"* l'Hoste. III.
ARNOUL (le père), jésuite. II. 4, 28,
ARNOULD (Bertrand), conseiller au
parlement de Bordeaux. VII. 50.
ARNOLT. roij, SAINT-SIMON et ANGUIT- TARD,
ARONDEL (la comtesse d'). IV. 229.
AROUET. VI
Arpajon. III. 320.
NOMS DE LIEUX
ARPAJON (Louis, vicomte, marquis et ducd"). II. ^|19. III. 308, 319,320, V. 3!i9. VI. 500. VII. G3, 411,
ARPAJON (M"'«d'), Catherine-Henriette d'Harcourt, Mademoiselle de Beuvron. II. 385.
ARPAJON (M"* d') , Jacqueline d'A., carmélite. VIL 63, 72.
ARQUEXAY (Ic seigueur d'j, vidamc du Mans, aïeul maternel du marquis de Rambouillet. III. 8.
ARQUENAY (Julienne d') , mère du marquis de Rambouillet. III. 8.
ARQUENAY (M""= d'), M"»^ de Saint- Estieune. II. 497.
Arques. I. 32. II. 76. IV. 21.
ARQuiEN (Antoine de la Grange, seigneur d'). 1. 68.
Atragon. II. 58. VII. 319, 320.
Arras. I. 126, 328. II. 43, 57, 164, m. 9, iO, 139, 141. IV. 156, 224, 242, 262, 408, 426. V. 321, 435, 442, 463. VI. 274, 408. VII. 412.
ARRIAN ou ARRIEN. V. 25.
i4?'5f/!Of (seigneurie, puis duché d'), m. 327.
ARSCHOT ou ARSCOT (Philippe II et Philippe III de Croy, — Charles de Croy, ducs d').III. 327. VI. 506.
ARSENT (le docteur), Charles Hersent, docteur eu Sorbomie. IL 39.
ARSY (d'), marié à la veuve d'un homme d'affaires de M'»'* de Sablé.
ARTAGKAN, Henry de Montesquieu, sieur d'A. VII. 150.
ARTEMCE ou ARTHENICE. I, 301. II.
ET DE PERSONNES. XXIX
Arto-Fontainc, château. VI. 53.
ARTUS. I
Artois. I. 166. III. 79. IV. 242. V.
ARviLLE (maison d'). I. 214.
AgiADATE, nom du lingier Bodeau,
dans leCyrtis. III. 21.
Asnieres. IV. 100, 116.
Aspremont, comté. VII. 413.
ASPREMONT (René d'), père de Vandy
et de M"« de Vandy. VI. 399.
ASPREMONT (Jean d') , sieur de Vandy ,
baron d'A. II. 400. III. 164. VII.
407, 408, 413. Voy. vandy.
ASPREMONT (M"^ d'), fille de Charles
de Nanteuil, comte d'A. VII. 413.
ASPREMONT ( Angélique d' ), seconde femme du marquis de Sy. V. 315.
ÂssiGNY (la marquise d'), Hélène de Beaumanoir. II. 76.
ASSIGNY (le marquis d') *, Charles de Cessé, marquis d'Acigné. II. 76.
ASSOUCY (d'). VII. 349.
ASSY (le marquis d'), marié à la petite de Romorantin. IV. 164.
Ast en Piémont. VI. 470.
ASTARAG (Louis d'), sieur de Fontrailles. III. 170. Voy. fontrailles.
ASTER (vicomtes d'). III. 188.
AST0LFE. III. 208.
ASTRiE, fils d'un seigneur portugais.
ATHÉNAïs (l'impératrice). VIL 463.
Athènes. III. 245.
Atls (terre d'). IL 70. III. 294. IV.
ATis (M. d'), Pierre Vielle, sieur d'Athis. IV. 142.
XXX NOMS m Î^IEUX
ATis (IVI'"'= d')*, Marie Thiballicr, dame d'A. IV. 1/|1, 1V(, Wif).
ATIVITIS (d'). Voy. AI.TOVITI. I. 308.
ATLANTE^ daiîs le Roland furieux. IV.
ATRi, maison. III. 1G3.
ATRi (M"« d'), mariée h Ajacetti.
Altichy, seigneurie. II. 120. III. 157, 159,
ATTiCHY (M"*d'), depuis comtesse de Maure. II. 316, 539. III. 79, 157.
VOIJ. MAURE.
ATTICHY (baron d'), Octavien Doni.
AURAIS (le baron d'), galant de M""^ de Gironde. I. Zi39.
AURAIS (le marquis d'), auteur des Pièces fugitives. I. Z»/j5. IV. 290,
AUREPiN (M'"*' de 1'), M"« de Vaubecourt. I. 382.
AUREPIN (M. de r), second mari de M"*^ de Vaubecourt. VII. 322.
AURERT (M"^) *, Marie-Anne Chastelain. V. 103, 353, 365.
AURERT (le chanoine), aïeul supposé
du connétable de Luynes. I. 398,
AURERT, sieur de Fontenay en Bric.
AURERTiN, ministre protestant. lïl.
Aubervilliers. V. 412.
AURERY (M"«), pour M""* Aubry. II.
AURERY (M"""), Françoise le Breton- Villandry, mariée à Jean Aubry.
ET DE PEUSONNES.
AURESPiiNE, maison. I. 496. II. 384.
AURESPiNE (Claude de 1'), sieur do
Verdcronne. I. 178. II. 492. III
yoy. VERI)ERo^^E
AURESPINE (Magdelaine de 1'), marquise de Leuville. III. 262.
AURESPINE (Elisabeth de 1'), M"'* de Vaucelas. IV. 368.
AURESPINE (Charlotte de 1'), duchesse de Saint-Simon. IV. 219.
AURESPINE (Jean et Anne de 1'), V.
AURETERRE (Pierre Jioucl^ard d'Espar-
bès, vicomte d'). IH. 434,
AURETERRE (Ic chevaliei" d'). II, 302.
AURETERRE (N. Bouchard d'Esparbès de Lussan, comte d') VI. 460.
AUBETERRE (Hippolytc Bouchard, vicomtesse d'j. I. 99.
AURiGNAC (François Hedelin, abbé d') *. I. 329. 337, 338. II. 213. V.
AURIG^É ( Constant d' ) , père de M"^ Scarron. VII. 43, 489.
AURiGNÉ (d') ou AURiGNY (Théodore Agrippa d'j. I. 17, 18, 87, 100, 123, 153, 308, 4a5. III. 346, 347. IV.
AURIGNÉ (Françoise, demoiselle d'j.
m. 9, 451. IV. 43, 383. V. 245.
LETTE
AURijoux (François d'Amboise, comte
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
d'). III. ^35, lidk. V. 12a. M. 2, 5, 6. VIL 8, 75, 77, 89.
ALB[\, ou ALBERT (Michellc OU Lco-
narde), mère de Souscarriere. V.
AUBOiRG (Anne d'). M"' de Lomcnie.
AiBRAY (d*), employé aux Finances.
AIBRAY (Dreux d"), lieutenant civil,
père de la marquise de Briavil-
liers. Vn. 221.
ACBRY (le président" *, Robert Aubr}^ sieur de Brevannes, président des Comptes. V. 248.
AiBRY (la présidente) *, Claude de Preteval. II. 520, 521, 536, 539, 540. V. 77. VI. 192.
ACBRY (Claude), sieur de Brevannes.
ALBRY (Claude) , sieur de Vatan. VI.
ACBRY ou ACBERY (Jean), conseiller
d'État, frère du président Aubry.
II. 519. VI
ACBRï Robert}, sieur de Courcy. VI.
ACBRY (Louis-Charles), sieur de Tril-
lepert. VI. 85, 90.
ACBRY (Marie). Toy. orgeval.
ACBRY ^^Henriette), marquise de Vieuxpont. M. 85, 90.
ACRRY (Anne-Dorothée, — Françoise,
— Angélique, — Marie-Louise). VI.
ACBcssox (François d'), comte de la
Feuillade, beau-frère du duc de
Roannois. IL 125, 230.
ACBCSsoN (Léon d'), comte de la Feuillade. III. 184.
ACBCSSON (Georges d'), premier comte de la Feuillade. IV. 298.
ACBCSSON (M"* d';, mariée au prince de Bauffremoni-Gourtenay. IV.
Auch. V. 187.
AUCHY (Eustache de Conflans, vicomte d'). III. 143.
ACCHY (la vicomtesse d') *, Charlotte des Ursins. I. 244. IIL 129,143, 288. V. 145. VL 70, 381.
ADDEBERT, de Poitiers. VII. 431.
ACDERViLLE ( Jeau-Antoinc de Couvert, sieur d'j. VII. 25,-27, 29.
ACDERVILLE (M°^ d"), fille de M"* de
Blaguy. VIL 25-27.
ACDicocRT. m. 348.
ABDIGCIER OU ACDIGIER (Vital d^). IV.
ACDRY, sommelier de l'hôtel Rambouillet, m. 223.
ACGER (M.). II. 135.
ADGERViLLE, enseigne des gardes du prince de Conti. V. 297, 298, 303.
Augsbourg. ML 467.
ACGCSTE. IV. 111.
ACGCSTIN (saint). FV. 85, 14", 152, 153, 332, 339. VI. 180. VII. 275.
Aulnis ou Autiis (le pays d'). IL 217. IV. 348.
ACLNOY OU AnsoY (la comtesse d*), Marie-Catherine le Sourd de Barneville. L 461. lU. 367, 384.
ACLROY (M°^ d'), Marie-Françoise de GuemadeuCj veuve du marquis de Pont-de-Courlay, remariée à Jacques de Grivel-de Gamaches , comte d'Aurouer, Ouroy ou Aulroy. IL 166, 175, 231.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
AHMALF. (Daniol cl'), siour d'Auoourt, père do M'"« do Schombcrg. III.
AUMALE (M. d'), depuis M. de Reims, puis M. de Nemours. II. 557. V.
' lll3. Voy. NEMOURS,
AUMALE (Marie de Lorraine, duchesse d'). I. 233. V. 100.
AUMALE (M"*= d'), Suzanne d'A., seconde femme du maréchal de Schomberg. III. /|68. VII. 227, 29ii.
AUMONT (M. d')*, Antoine d'A. , mar»
quis de Nolay et comte de Châteauroux. I. 175, 184, 389. III. 8, 207.
IV. Û
AUMONT (le duc d'), mari d'Olympe de Brouilly, marquise de Fienncs.
AUMONT (le mareschal duc d'), Antoine d'A., auparavant Villequier.
AUMONT (César d'), marquis de Clervaux, dit le marquis d'), frère aîné du Maréchal ; marié 1» à Marie aux Épaules; 2° à Marie Amelot deCarnetin. II. 251. IV. 314.
AUMONT (M""^ d') , Louise-Isabelle d'Angenues, deuxième femme d'Antoine d'Aumont, comte de Châteauroux. I. 433, 434. IV. 297, 299, 314, 361. Voy. chasteauroux.
AUMONT (Anne d'), sœur du maréchal d'Aumont, M""^ de Lannoy. IV.
AUMONT (l'abbé d'), Roger d'A., abbé d'Uzerches, puis évêque d'Avranches. III. 462.
AUMONT (M. d'), Charles, marquis d'A., frère cadet du maréchal, marié à M'^« de Chivray. HI. 413.
Aunaye, abbaye. IV. 152.
Aumieil, seigneurie. VI. 144.
Ai'NUEiL (Louis Barjot, sieur d'). VI, 142,143.
AUNUEiL (M"* d'), Elisabeth de Bcaumont-Saint Estienne , mariée à Louis Barjot, sieur d'A. VI. 13,
AUQUERRE (Nicokis-Potier, sieur d'), secrétaire d'Etat. V. 353.
Auray. VII. 96.
AURE (Menaud Antoine d'), ancêtre des Gramont. III. 188.
AURELius (Petrus). III. 233.
AURiAT (Mme d'), Marie de Neufville. V. 423, 428.
AuriUac. I. 277.
AUROY (Anne-Françoise Foucault-de
Saint Germain-Beaupré (M""" d').
AusTRicHE (la maison d').I, 108, 458.
IL 71, 132. m. 303, 327. Voy.
HAUTERIVE
AUTHUN (Jacques d'), sieur de Cnanclos, premier mari de M'^'^ de Poyane. I. 191.
AUTHUN (Marguerite d'), fille de Jacques d'Authun, mariée à Henry Robert de la Marck. I. 191.
AUTRICHE (Marie-Therese d'). I. 30.
AUTRICHE (Ferdinand d'). III. 414.
AUTRICHE (Magdelaine d'), veuve de Corne de Medicis. V. 191.
Autron, I. 93.
NOMS DE LIEIX ET DE PEHSONNES.
ALTRY (les seigneurs d'), de la maison d'Estampes. II. 475.
AiTRY, docteur de Sorbonnc. V. 203.
AiTiEiL (le baron d') *, Charles Combaut, baron d'Auteuil. I. liSl. III.
Aulun. III. 195. VII. 495.
AiTiN (Charles Maurice de Talleyrand-Perigord, evesque d'). III.202.
Aureigne. I. 60, 131, 224, 226, 227, 230. II. 101, 105, 120, 129, 218, 333. III. 89, 95, 356, 358, 377, 402.
IV. 118, 119, 121, 124, 292, 294, 298. V. 496. VI. 113, 187, 188, 391,427. VII. 171, 183, 266,268, 333, 337, 359, 456, 496.
ACVERGKE, maison. I. 79.
AUVERGNE le comte d')*, Charles de Valois, duc d'Angoulèrae. I. 169.
III. 400;évêques d'A
Aittilé ou HauttiUei'S. H. 429.
Aux-ESPACLES (Suzanoe}, dame de Sainte -Marie). VI. 463. Voy.
SAINT-GERAN et NESLE.
Auj:onn€. FV. 152.
AczoLES (Pierre d'). H. 105.
AVARÉ (M°' d'). MI. 467.
AVAUGOiR (François, bâtard de Bretagne et baron d*). IV. 458, 460,
AVAiGOiR (M. d')*, Louis de Bretagne, marriuis d'A. III. 270.
AVACGOCK (le baron d'), Claude do Bretagne, comte de Vertus et baron d'A. I. 143. IV. 460.
AVACGOCR (la marquise d'), Françoise de Balzac - Clermont -d'Entragues. III. 276 IV. 4'"7.
AVAUGOCR (Renée d')*, damedeVieillevigne.MI. 194. Voy. viellevigne.
AVAiGOCR (mademoiselle d'), Anne Agathe de Bretagne. FV. 460.
.AVAcx (M. d') *, Claude de Mesmes, comte d'A. ITT. 43, 44. 55, 56, 64, 67, 79, 211, 214. IV. 92, 112, ,'08, 410. VI. 23S. VIT. 110, 390.
AVELINE (Jean) ,auditeur des Comptes.
AVENEL (M.;, éditeur de la Correspondance de Richelieu. II. 106, 107. m. 394. V. 502.
Aunet ou Atenay. II. 429, 430. III.
AVENET (M"** d') *, Bénédicte de Gonzague, abbesse d'Avenay. III. 301 , 327, 450. V. 335.
AVERTON (Renée d"), comtesse de Belin. I. 56.
Avesnes. IW 42.
Aveyn ou Avein. I. 498. U. 22.
AVEZAC (M. d') . VI. 505.
Atignon (lecomtat d'} I. 74, 92, 217,
AViLA (dom Flores d";, gouverneur
de Perpignan. II. 227.
XWIV NOMS DE LIKUX KT DK PERSONNES.
AvniL(M"«). IV. /i07.
Avranchos. IV. 181, 180. V. 2;m, 2^»8.
AvnAY (la marquise d'), Marie-Claire
de Groy, marquise d'Havre. 111.
AVRIL, d'Angers. II. 197, 207.
AVRIL fils. II. 208.
AVRIL (M-"*). II
Aij. II. /j29, 630. VII. 655.
AYEN (François de Nouilles, comte d').
AYETONNE (le marquis d'). IV. 03.
AYMET, FOy. AMET.
Azay-le-Rideau V. 58.
Azincourt. I. 126. VI 500.
BABOU (les). I. 6. Voy. bourdaisiere.
B.\BOU (Laurent et Philibert). I 22.
BABOU DELA BOURDAISIERE (FrauÇOise),
mère du maréchal d'Estrées. I. 22,
Babylone. II. 510.
BAC (le vicomte du), en Champagne.
m. 180 VI. 606.
BAccHUs; VIL 116.
BACHASSON (Elisabeth), femme de Jérôme Meraut.VII. 526. Voy. bajas-
IL 123, 126, 268. IV
BAILLEUL (le président le), Louis le B., président au Parlement. I.
BAILLEUL (Jean le), seigneur de Renouard. III. 166.
BAILLEUL (Jean Conrart, sieur de).
BAILLEUL (Marie le ou do), M""^ la présidente Mallier. V. 197.
BAILLEUL (Elisabeth de), M"'^ du Tillet. V. 601. Voy. tillet.
BAILLEUL (Marie de"), mariée 1° au marquis de Nangis ; 2° au marquis d'Uxelles. IV. 523. Voy. uxelles.
Noms de liei \ et de pehsonnes. xxxv
UAii.LÈiL (Ajïiiùs lo), uiaric'c à Suint- Gormain-Bt^aupiv. IV. 5;^2. N". 397.
I Oy. SAl.NT-GKlîMAIN-BKALPr.K.
BAiLLEiL (Françoise le), mère do M-"' de Sable. 111. J38, 1/jG.
BAii.LOL (les), rois d'Ecosse. V. /jOl.
lîAiLLOX, bourgeois de Paris. II. li')S
BAiLLY (Paul Portail, sieur de). I.
hôh.
BAILLY (Diane), mère de M. Ser\'ien.
Bains, château. III. 140.
BAINS (M"* de), Marie de Lancry, une des filles de la Reine-mère, puis supérieure des Carmélites, I.
BAJASSON, BACHASSON OU liASCHASSON.
BALAGAY (Jeau de Montluc, sieur de), prince de Cambray, maréchal de France. I. 7, 23. IL 349. IV. 423.
BALAGNY (Alphonse-Henrv de Montluc, marquis de), fils de Jean de M. et de Renée de Glermont. 1.23.
BALAGNY (Dauiieu de Montluc, sieur de), fils de Jean de M. et de Diane d'Estrées. I. 23.
BALAGNY (M'"'^ de), Renéc de Glermont, princesse de Gambray. I.
BALAGAY (M""^ de), Diane d'Estrées, sœur deGabrielle, la Deh'e de VAstrée ; deuxième femme du prince de Cambray. I. C, 7. IV. 423.
BALAGNY (Catherine-Henriette de Roquelaure, mai-quise de). I. 23 V.
BALESDENS (Jean). III. 392, 399.
Balliei-an, près Giez. IV. 66.
BALin i!E (Geneviore), première femn.(> de D. du Moustier. III. 500.
BALLABT, Ubruiie. III. 457. VI. 200.
BALLE (la), commis de Lozicrcs. VI.
Baltique (la mer). IV. 92.
Balzac, terre. IV. 93.
BALZAC (M. de) *, Jean-Louis Guez, sieur de B. I 38, 106, 273, 287, 295, 304, 310, 316^, 322, 337, 340.
II 79, 193, 292, 373. 111. 38, 79, 80< 89, 182, 289, 297, 314, 325, 363, 365, 368, 371. IV. 49, 57, 80, 88. V. 104, 130, 131, 153, 159, 161, 167-169, 171-173, 207, 220, 228, 237, 246, 247,348, 367, 420, 447. VI. 71, 223, 323. VIL 7, 125, 126, 160, 185.
BALZAC d'iLLIERS. l'Oy . ENTRAGtES.
BALZAC-D'ENTr.AGUES (François de), époux de Marie Touchet. I. 25.
BALZAC (Henry de), marquis de Glermont d'Entragues. III. .23. IV. 474.
BALZAC (Charles de), baron d'Entragues ou Antraigues, et gouverneur d'Orléans. L 68.
balzac-d'entragues (Marie de), soeur de M-"^ de Verneuil. III. 335.
BALZAC d'entractes (M"* de), Marie de la Chiistre, mariée à Charles de Balzac, baron d'Entragues. I. 68.
BALZAC n'ENTRAGCEs(Françoise-Louise de). IV. 455, 474.
Bapaume. II. 409. V. 177.
Bar-sur- Aube. II. 442. VI. 398.
Bar-sur-Seine. I. 26.
BAR (de), auparavant Tabbé de Biir.
BAR (M""* de), Catherine de Bourbon,
NOMS Dlî LIEUX ET DE PERSONNES.
sœur de HciirylV. I. 7, 8, 17. IV.
/|52, Zi57. BARADAS. IV. 227, 250. Foij. BAnnADAS.
BARANGUES, tailleur de Monsieur. III .
RARAT, financier. III. lOO.roj/.BARRAT.
BARAUSAY (la), coilTeusc. V. 420.
BARRANÇON (le comtc de). IV. 197.
VOy. NANTOUILLET.
BARBANÇON (Louis do), sieur de Cany.
BARBAZAN (Ics seigneurs de). III. 170.
BARBEROUSSE. I
BARBEROUSSETTE. I. 46, 54.
BARBEWERES - CHEMERAULT , premier mari de la seconde présidente de Verdun. I. 310.
BARBEziEREs (Geoffroy de), père de M"^ de Chemerault. IV. 449.
BARBEZIERES OU BARBEZIERE (Charles
de), mari de Magdelaine Tabouret.
BARBEZIERES (François de), frère de M. et de M'^^ de Chemerault. IV.
BARBEZIERES (Charles de), fils légitimé de Magdelaine de la Baziniere. IV.
BARBEZIERES (Fi'ançoiso de). lî. 2fI9.
IV. 429, 441. yoy. chemerault
RARREziEREs(M"*de)*, Magdelaine de la Baziniere. IV. 438, 442, 449.
RARBiER, contrôleur général, père de M'"'' de Fonostreaux. 1. 161. III. 46.
BARBIER (Antoine), sieur de la Rivière, père de l'abbé de la Rivière.
BARBIER (M.), auteur du Dictionnaire des auteurs anonymes. IV. 109. VI.
BARciN (le surintendant). L 422. IL 77. m. 196.
BARBiN (Claude), libraire. VI. 289.
BARCÉ, nom de la mère de M"* Pau-
let, dans le Cyrus. III. 59,
Barcelone. IL 59, 61, 199. V. 472.
BARCLAY (Jean). 1. 123, 159, 160. III.
BARDELLE (Jean d'Estampes-Valen-
çay, abbé de). IL 459, BARDIN. m. 225, 370, 371.
BARDOuviLLE, ami de des Barreaux.
BARENTiN (Marguerite de), marquise de Courtanvaux,puis M""^ de Boisdauphin, m. 156. IV. 308.
BARENTIN (le président de). IV. 309.
BARENTIN (Houoré), maître des Requêtes et intendant à Dunkerque.
BARENTIN DE CHARONNE ( HOUOré ) ,
maître de la Chambre aux deniers.
Barenton (la fontaine de). II, 00.
NOMS DE LIEUX E
BAiiGE (Jacob, sieur de Chaltrait, puis de la). VI. /i2, Zi3, [\8.
BARiLLON (le président), père du président Jean Jacques B. VII. 280.
BARILLON (le président'^ , ou barbillon, Jean-Jacques B., mort en 1G45. II. 155, 23^. III. ZiO, 99, 12^, 316, 354, ZiC2, /j79. IV. 16, 68, 276, 289, 327, 642, ddS. V. 8, 76, 114, 127, 365, 389. VI. 36, 62, 70, 90, 115, 161, 283, 353, 399, 427.
BARILLON (Antoine) , sieur de Morangis. VI. 69. VII. 245, 386. Voy.
MORANGIS
BARILLON (Paul), Conseiller et Hiarquis de Branges. V. 226, 245, 392, 396.
BARILLON (M""^;, Bonne Fayet, mariée au président Jean-Jacques B. VII.
BABILLONS (les pctits), Aiitoino et Paul B., fils du président B. V. 226,
BARiN ou BARRiN (Jacques), sieur de la Galissonniere, père de la présidente de la Barre. III. 100. VII. 6.
BARIN DE LA GALISSONNIERE (le Cbeva-
lier). V. 107, 108.
BARIN DE LA GALISSONNIERE (Marie),
présidente de la Barre. III. 89.
VII. 6. Voy. M""* ARNAUT
BARiTON (la), coiffeuse. V. 420.
BARJOT (Jean), sieur de Marchefray, père de Rennevilliers VI. 142.
BARNEViLLE (M"* de), Marie-Catherine le Jumel de B., depuis comtesse d'Aulnoy. III. 367, 384-
BARON ou le BARO.N * (Micliel Boiron), comédien. VII. 173.
BARON (M"^) *, femme du comédien B.
T DE PEUSONNES. XXWII
BARON (Marie), première femme du président de Pommereuil. V. 194,
BARONiLS (le cardinal. VII. 525,544,
BARRADAS OU BARADAS OU BARADAT
(Guillaume de), père de François deB. II. 141.
BARRADAS (Frauçois, chevalier de), premier écuyer de la Petite écurie.
II. 139, 141, 142, 242, 245, 270, 274,275, 278. IV. 227, 250. VI. 43, 44, 48, 403.
BARRADAS, évèquc dc Noyon, frère de François de B. VII. 455.
BARRAT (M""^) *, Catherine du Puget.
BARRAiJLT (le comte de) , ambassadeur en Espagne. VII. 321.
Bmre (la), en Anjou. VII. 28.
Barre (la) , château et hameau près Paris. IV. 249. VI. 237.
BARRE (le président de la), Jean de la B., premier mari de M"* Arnauld.
M""^ ARNAUT
BARRE (M""^ de la), tante de M"^ de Sablé, m. 139.
BARRE (Philippe de la), M'^Me Villemontée. IV, 346, 348.
BARRE (Marie de la), femme dc Nicolas le Camus. VII. 297.
WWIII NOMS DE LIRU\ K
r,.\r,nv. (la vouvc de la); M'""'Faun\ I. /j86, /i87.
nARr.E-ciiivnAY oiiciiivuÉ (Aimé, marquis do la). fV. 58.
BARRE (Anne de Cliivray, marquis de la). VII. 27.
RARnE-cmvRAY (la marquise de la), M"*' de Merouville. VI. Shd.
BARRE-DL-BEC (Ic marquisdc), surnom do Haudosseua. V. 77. VII, 26.
BARRÉ (M. de) , Philippe Muisson , Bieur dcB. III. 200, 291, 293, 298,
BARRÉ (M"'*' de), Poronne Conrart.
BAivRÉs(les deux), anciens comédiens.
Barreaux ou Barraux (fort. de). I.
BARREAUX (JacquBS Vallée, sieur
des)*. II. 223, 325. III. 92. IV.
VI. 489. — M""^ de la B. VI
Barrais, province. VI. 49, 92, 162.
BARROULLTERE (la), Conseiller au Grand conseil. V. 104, 106, 116.
BARRY (le baron de), I. 130.
BARRY (Henry de), gouverneur de Leucate. V. 7.
l' I)K PKUSON.NRS.
p.Aiîiiv (M'"" de), Gonstanco de Ccscly. V. 7.
RARitY (le pore), jésuite. II. 269.
RARTKT, secrétaire du Cabinet. IIJ.
RARTiiE (xM.), membre de l'Institut.
ÏV. 317.
r.ARTiiELEMY (Frauçois de), maître des Requêtes. VI. 113. Voy. gra-
BAscni (Mathieu de), capucin. IV.
Basle. III. 482.
Bassac (bataille de) ou de Jarnac. II .
BASSAN (le), peintre. V. 228.
BASSAPAT (Suzanne de), maréchale de Roquelaure. I. 41. V. 352.
Basscc (la). III. 177. IV. 42. VII. 454.
Bassigmj. VI. 45.
BASsoMPiERRE (maison de Bestein ou) .
BASSOMPIERRE (lo maroschal de",*,François de Bestein ou de B. T. 61, 62i 85, 88, 89,*91, 113, 163, 170, 172, 184, 193, 216, 234, 365, 366, 505, 508. II. 1, 98, 100, 145, 174, 187, 194, 242, 262, 299, 307, 308, 474, 483. III. 84, 98, 197, 208, 257, 305, 314, 315, 325, 358, 431, 492. IV.
BASSOMPIERRE {W^ do). M"*' d'Entragues, dite M"'^ de B. III. 337, 341,
BASSOMPIERRE (Henriette de), maréchale de Saint-Luc. IV. 245.
BASSOMPIERRE (Catherine de), comtesse, de TiUieres. VIL 1.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
BASSOMPIERRE (Louis de), abbé de Saint-Volnsien, puis évc^'ciue de Saintes. III. 330. VII. /jO/j.
BASSOMPIERRE (Amic-François-Joseph, — Georges-Aflfrican, — Christophe- François, — Marc- Louis- François dcj. III. 355.
BASTIDE (la), secrétaire de Bordeaux, l'intendant. III. 27G.
BATAILLE, avocat. III. 9Z|, 100. VI.
BATiLLY (M. de). III. 368.
BATTAGLEY (ma nevoudc de). VI. 303.
BAUDERiE OU BODERiE (M. de la). Antoine le Fevre, sieur de la Boderie, père de M™*' Arnauld d'Andilly.
BAUDEssoN (Anne)*, femme de Jean Pilou. IV. 350, 373. Voy. M"*^ pilou.
BADDiER (Michel). I. 181. IV. 167.
BAUDIUS. IV. 9/i, 113.
BAUDOum (Jean). I. 89. VI. 2/|2.
BAI DRicouRT ( Gaston-Jeaii-Baptiste et Jean-Claude, tous deux marquis de). III. 355,
BAUFFREMO^T iHcuvy de), marquis de Seneccy. I. 102.11. 93.
BADFFREMONT-coLRTE^AY (les princes de). I. 160. IV. 298.
BAUFFREMONT (M"** la priucesse Théodore de). I. 168, 415. IV. 298.
Baugetj.W. 281.
BAUGIER. VI. 398.
BAUGY (Magdelaine de) , femme de Jean le Prévost, le père. 1. 3kk.
BAUME (François de la) comte de Montrevel. I. 413.
BAiME (Ferdinand de la), comte de Montrevel. VII. 609.
BAI ME (le baron de la), en Provence, VII. 329.
BAUME (Marie de la), marquise de Grimault. I. 413. Voy. grimault.
BAL'QUEMARE (Charlcs, président de).
BAussoN, procureur et avocat. VII. 281.
BAussoNNET (Guillaume). I. 378, 379,
BAUTuu (généalogie des). II. 327, 328.
BAUTRU (M. de) *, Guillaume de Bautru, comte de Serrant. I. 105, 107, 296, 384, 385, 390, 508. II. 4, 9, 43, 48, 52, 60, 107, 134, 136, 146, 156, 165, 261, 262, 330, 374, 413, 421, 434. III. 16, 162, 336, 34«, 444. IV. 405, 435-437, 439, 473.
BAUTRU-CHERELLES, cousin germain de Bautru. II. 105. IV. 453. Voy.
CHERELLES.
BAUTRU, comte de Nogent. II. 235,
P^Oy. NOGENT
BAUTRU (Guillaume de) , comte de Serrant. IV. 441- ^oy. serrant.
BAUTRU (Charles de), prieur de Matras. V. 163, 164, 215, 236, 269.
BAUTRU (M"^ de), Marthe le Bigot de Gastines. VI. 436, 437.
BAUVES (Timoleonde), sieur de Coustenan. III. 352. Voy. coustenan.
Baux (château de). I. 376.
BAUYN (Jean) , conseiller au Parlement. VII. 524.
Bavière. IV, 415. V. 533. VI, 402.
BAVIERE ( Marle-Anne-Christine-Victoirede),dauphine. I. 30.
BAVIERE (Anne de), duchesse de Bourbon. II. likk.
«AviEUK (Edouard, duc de), prince palatin. IV. /|15, 528.
BAYAiin (le chevalier) IV 1^8.
Baije, château. I. 12G.II. 253. IV.GG.
BAYE-sAiNT-i.EGEK , gentilhomme de Beausse. VII. 303.
BAYE (Henry du Lou, baron de), frère de Marion de Lorme. IV. 6-'i, C6, 72.
BAYE (Françoise de), dame de Coislin. V. 287.
Bayeux. V. 2/i9. VI. 500. VII. 29, 370, Zi37.
BAYEUX (François Servien, evêque de). IV. Û16.
BAYLE (Pierre). III. 384. IV. 41, 57,
BAYLEN (Bertrand de) , baron de
Poyane. I. 190, 265. Voij. pgya.ne.
Bmjonne, II. 19, 531. III. 183. VI.
Bazas. V. 158. " BAZIN ( Claude) *, sieur de Bezons.
III. 299. VOIJ. BEZONS
BAZIN DE LIME VILLE (M""^), Henriette de Louvigny. VI. 421, 423. Voy.
LIMEVILLE.
BAZIN (M.). 1. 123, 151 . H. 80, 83, 264, 277, 278. IV. 443, 517, 519. VII.
BAZIN (Magdelaine), M""^ de Barré.
BAZiNiERE (Macé Bertrand, sieur de la) *. I. 471. m. 477. IV. 423, 448.
BAZINIERE, le fils, (Macé Bertrand de la)*, trésorier de l'Epargne. I.
BAZINIERE-COUnCELLES. V. 361.
BAZINIERE (M"* de la), Marguerite- Bertrand, mariée à Jean-Antoine de Mesmes, sieur d'Irval. IV.
BAZINIERE (Magdelaine de la) . IV. 437, 438, 4'i2, 449. Voy. barbezieres.
BAZINIERE (Marie Bertrand de la), comtesse de Serrant. II. 328. IV.
Bearn. I. 164, 253, 254, 265, 351.
BEARN (Jeanne de). IV. 390. Voy.
BRASSAC
BEARNOis (Marie de), dame de Chenevieres. V. 17.
BEAUBRUNS (Ics), peintres. III. 255.
Beaucaùe. I. 398, 410.
BEAucAiRE (Bernard de Puechpeyrou, baron de). I. 122.
BEAuçAY (Jeanne de), dame de Brezé.
BEAUCHAMP, historien du Théâtre- Français. VI. 114. VII. 189.
BEAUCHASTEAU (la) *, comedienne.
Magdelaine Bouget. III. 391.
BEAUCHASTEAU, comcdien. VII. 182.
BEAUCOUSIN. II 376.
BEAUFORT (M. dc), François de Vendo.^me,duc de B. III. 172, 173, 342, 389. IV. 219, 289, 290, 433, 447, 465, 468, 470. V. 125, 137, 140, 222, 289, 413, 415, 493. VI. 48, 396. VII. 165, 176, 383.
NOMS DE LIEUX
BEAUFORT (Jcau dc). VI. 222.
BEAUFORT, capitaiiic protestant. 11.
ÇEAUFORT (M""* de), GabricUe d'Estréos, duchesse de B. I. 3-8, 21, 23, 38, 109, 111, 112, 121, 1^8, 1G9, 198, 207, 213, 280, 332. II. 269. IV. 321, 326. V. 397, VI. 213.
Bcauijencier. VII. 161.
BEAUGRA.ND (Jacqucs de). III. 501.
BEAUHARNAis (Jcaii-Jacques de). VII.
BEAUHARNAis (Marguerite de). VII.
BEAU JEU, personnage du Baron dc Feeneste. I. 25. II. 79.
BEAULIEU. V
BEAULIEU (Martin Ruzé, seigneur de).
BEAULIEU (Henry de) , fils prétendu de la comtesse de Saint-Geran. VI.
BEAULNE (Renaud de) , archevêque de Bourges. III. 409.
BEAUMANOiR (Henry de), marquis de Lavardin. III. 143. VII. 171.
BEAUMANOIR (Charles de), marquis de Lavardin. I. 420. IL 30. V. 157.
VOIJ. LAVARDIN.
BEAUMANOIR (Hcleue de), marquise d'Assigny. I. 490. IL 76.
ET DE PEUSO.NNES. \\A
BKALMANoiR (Ma?;dclaine de), sœur du marquis do Lavardin. III. 143,
BEAUMARCHAIS ( Vinccnt Bouhicr , sieur de). I. 430. IL 243, 274, 275.
BEAUMARCHAIS (M"'"' do), Marie Hotman. 1. /|30.
BEAU MES (Paul de Fortin, baron de).
Beaumonl. I 495.
Bcaumont, comté. III. 327.
Beauinont-le-Roij , seigneurie. IV. 86.
BEAUMONT (Christophe de Harlay, comtG de). IV. 162, 168. V. 28.
BEAUMONT-CHIVERNY (M. dc), nOVOU
de M. d'Aumont. I. 434.
BEAUMONT-MENARDEAD. II. 273. V.
BEAUMONT (l'abbé de), depuis M. de Rhodez ; Hardouin de Perefixe. IL 332, 333, 398, 422.
BEAUMONT (Anne Rabot, M""^ de). IV.
BEAUMONT (Elisabeth de), sœur de Saint-Estienne;M'°« d'Aunueil. VI.
MAS
BEAUSOBRE, historicii. I. 501.
BEAL'SSANT (la). V. 3J/l.
Beaussc ou Bcaucc. I. 1G9, 177. II.
BEAussET (le cardinal de). III. 87.
Beauvaîs. IV. 536. V. 537, 539 VI.
9, 91, Ikh, 166. VII, 394, 4(39.
BEALVAis (Jean Toucliet, sieur de).
BEAU VAIS (le cardinal de Janson, évoque de). I. 419.
BEAU VAIS (l'évoque de), Odet de Coligny. IV. 226.
BEAuvAis (M. de), Augustin Potier de Blancmesnil, évoque de B. I.
II. 128. m
BFAuvAis (M. de), gentilhomme d'Auvergne. II. 218,
BEAuvAis-xANGis (Antoine, marquis de). II. 456.
BEAUVAIS (IM"* de), Catherine-Henriette Bellier, femme de Pierre de B. IV. 536. VI. 436, 438.
BEAUVAIS (Jeanne-Baptiste de), marquise de Richelieu. II. 182.
BEAUVAu (la maison de). VII. 298.
BEAUVAU (Jean de), sieur de Pinipéan. II. 76.
BEAUVAU (Catherine do). M"* de Clei-mont-d'Amboise, I. 23.
BEAUVAU (Magdelaine de), M"" Tlu*
vin. V. 100.
BEAUVAU (Charlotte de), marquise dt;
Bassoinpierre. III. 355.
BEAUVEAU. VI
BEAuvEAu ou BEAUVAU (Gabriel de),
évêque devantes. II. 397. VII. 295,
BEAuviLLiERS (FTonorat de), comte de
Saint-Aignan. II. 473.
BEAUVILLIERS (François do), duc de
Saint-Aignan. II. 473. IV. 403.
BEAUVILLIERS (Marie de), abbesse de Montmartre. I. 40.
BEAUVILLIERS (M""' de), Valeuce du
Pujet. VI. 220, 225.
BEAUVOIR DU ROURE (Claude de), père
de M'"<^ de Canaples. VIL 204.
BEAUVOIR DD ROURE (Anne de), M"^ de
Canaples. I. 141. VII. 204.
Beanvoisis. I. 307. IV. 310. V. 170.
BEAUX-ONCLES (René de), sieur de Sigongnes. I. 192.
BEBEZÉ (le sieur de), maréchal de camp. III. 118, 119.
BEC (du). Voy. VARDES.
BEC-CRESPiN (la maison du). IV. 103.
BEC (le baron du), René du B., depuis marquis de Vardes, père de la maréchale de Guebrian. I. 160, 162. IV. 133, 137.
BEC (Renée du), maréchale de Guebrian. m. 133, 439. IV. 134, 139.
Voy. GUEBRIAN.
BEC (François-René du), marquis de
NOMS DE LIKIX ET DE PERSONNES
Vardcs, frÎTC do la maréchalo do Guobrian. IV. 319.
BKC (Rend du), marquis de Vardes, second mari do M""' de Moret. I.
BEC (M"« du). IV. 13i, 139.
BECPELiEVRE (Catliorino), M""* de Franquetot-Carcabu. VII. 220.
BECHAMEiL (Louis), marquls de Nointel. VI. 518.
BECHAMEL, hommc d'affaires. IV. 34.
BEcniET (Charlotte), M""* de Laffemas. V. 75.
Bcenfcld ou Benfeld. IV. [i9!i
Bcffort. IV. 62, 232, 233, 235.
Begle ou Begtes. VI. 255.
BEGON DE BELiN, héfos epiquc. 1. 120.
BEJART (Jacques et Joseph). VII. 191.
BEjART(Magdclaine)*. 1.416. VII. 191.
BEJART (Armande-Gresende- Elisabeth). VII. 192. •
Belair, terre et château. L 440, 442.
CEI.AY OU BELLEY, OU BELLAY (l'eves-
que do) *, Jean-Pierre Camus. IV.
BELESB.AT (Hourj' Hurault de l'Hospital, sieur de) *. III. 23. V. 370, 384, 390, 408.
BELESBAT (l'abbé de), Paul Hurault de l'Hospital, prieur de Saint-Benoit-du-Sault. IV. 459. V. 387.
BELESBAT (M'^* de), Marguerite Hurault de l'Hospital. I. 388, 392. V.
BELESBAT (M""^ de) , Renée de Flecelles. V. 384, 386, 388, 422.
BELET (le baron de), gentilhomme de Poitou. VII. 416.
RELET, valet de chambre de Cinq- Mars. II. 256.
Belgique. I. 420. II. 128, 460.
Belgrade. MI. 15.
Belin ou Blains, résidence des Rohan. III. 4 'il.
BELIN (le comte de), François de Faudoas, dit l'Avorton, comte de B., gouverneur de Paris. I. 49, 56.
Vn. 172.
BELL\ pour BELON (Pierre). IV. 511.
BELINGAN OU BELINGL'EN. II. 126. f Oy.
BERIXGHEN.
EELLABBE (les le Coigucux, marquis do). IV. 17.
BELLAGEOv, pèrc du baroH de Copet.
BEI.LWGP.EVILLE OU BELLENGREVILLE
(Joachim de) , gouverneur d' Ardres.
BELLANGREVILLE (M""^ do). IV. 203.
l'oy. la mareschalc de temines.
BELLADDiERE (Louis de la). I. 324, 369, 370.
BELLAY (maison du). VI. 47. VII, 423.
Voy. ESTOGES. — LA FUEILLÉE.
BELLAY (le cardinal Jean du), évoque de Paris. II. 490. VII. 423, 424.
BELLAY ( Pierre du ) , marquis de Thoarcé, époux de Magdelaine de Rambouillet. III. 8.
"BELLAY (René du), mari de M*"* de la Flotte. H. 240, 509. HI. 139.
BELLAY (M. du) *, Charles, marquis du B., roi d'Yvetot. II. 542, VI.
BELLAy (Charles, — Guy et Leonor du). VII. 237.
NOMS DK LIEUX ET DE PEHSONNES.
iir.i.LAY (M""' du), Magdo.lainc do Rambouillet , mère de M"* de Sagonnc. I. 75.
BELLAY (Pliilippc du), feiiimc de Jean, sieur de Rambouillet. II, /j90,
BELLAY ( Claude-Hélène de Rieux , marquise du). VI. û39, /j/|l, i!j/i2.
BELLEBRiJivE (Blondcl, sicur de), gouverneur de Hesdin. 526, 528.
BELLEBRLNE (M""* de).VI. 45^,526,528.
BELLECRoix ( M. de), chevalier de
Saint-Jean de Lyon. III. 229, 230.
BELLEFONDS. FOtJ. GIGALLT.
BELLEFONTAiNE (l'abbé de), frère aîné de Montplaisir. IV. 242.
BELLEFOURiERE (Maximilien de), marquis de Soyecourt. VII. 487. Foy.
SAUCOURT
Bellegarde. III. 97.
BELLEGARDE (M. de) *, Roger de Saint- Lary, duc de B. , grand écuyer de France I. 7, 8, 14, 24, 73, 74, 81, 82, 87, 116, 198, 202, 273, 274, 278, 279, 283, 284, 289-291, 296, 315, 316, 319, 373, 398, 474- II. 16, 232, 251, 307, 355, 361, 379, 441, 477, 479. III. 13, 21, 197, 416, 494. VII. 10, 290, 453,
BELLEGARDE (Anne du Buuil, duchesse de). I. 68, 322. II. 354, 361, 363, 371.
BELLEGARDE. VOtj . SOUSCARRIERE.
BELLEGARDE (Jean-Antoine de Par-
daillan, dit le duc de). V. 178,
BELLEMORE *, comedien, le capitan
Matamore. VII. 174.
BELLEROSE (Pierre le Messier, dit) *,
comedien IV. 360.
BELLEROSE (la)*, comedicnne. VII. 1 78.
BELLEviLLB (Henry le Grand, dit Turlupin) *, comedien. VII. 171.
RELLiER ou BELIER (Catherinc-Henriette). II. 182. Voy. M""-" de beau-
VAIS
bellier (M""*), mère de M""* de
BEALVAIS. II. 270.
BELLISLE (Charles de Gondi, marquis de). I. 66, 71. II. 308. IV. 76.
BELLE-iSLE (la marquisc de), Antoinette d'Orléans-Longueville. VI.
BELLENAVE (Marîe-LouisG de), marquise de Clerembault. III. 101.
BELLiEVRE (le chancellier de) *. Pomponne de B. I. 112, 136, 465, 466, 470, 474-476. IV. 457. V. 300.
BELLIEVRE (le premier président de).
Pomponne de B. II. 150. III. 234.
BELON (Pierre), voyageur et antiquaire. IV. 511. VII. 200.
BELOT, maître des Comptes. VI. 119.
BELOY (Hercule de). IV. 347, 349.
BENAGLiA, coHimis de Lumagne. IV,
benardiere, personnage du Baron
de Fseneste. I. 25.
beneux (M. de). I. 172, 179.
BENEVENT (Charles-Maurice de Tal-
leyrand-Périgord, ancien évoque
d'Autun, prince de). III. 202.
BENJAMIN (le sieur de), écuyer. 1. 153.
BENOiSE (les) de Paris. I. 65, 70, 100. BEAOïSE (Charles;. I. 65, 70, 100.
NOMS DE LIEUX Et DÉ PEUSONNES.
BENOtST (Elie), historien. IV. 190.
BEXSSERADE (Isaac de). * II. 213, 233.
III 67, 262, 317, 319. IV. 125, 189, /i29. V. 51, 28.'», 343, 368, 399, 425. VI. 120, 20/j, 205, 280, 283, 452. VII. 183, 193, 231, 462.
BENSSERADE, maître des Eaux et forêts. VI. 133.
BENSSERADE (la dame de), mère de Bcnsserade. VI. 133.
BENTivoGLio (Ic Cardinal), Guy B. I.
BERANGER ,1e chansonnicr. VI. 442 ,517.
BERANGER ( Claudine ) , première
femme du connétable de Lesdi-
guieres. I 140.
BERGER DE XIVREY (M ). I. 464- VI
TJERGERAC. VOiJ. CYRANO.
BERGERE (Jacob Gassiou, sieur de).
BERGERON (le sieur de), référendaire à la Chancellerie. IV. 109.
BERGERON (Pierre). IV. 217, 505,506.
BERGH (le comte de), père de M"^ de Bouillon. II. 96. Voy. bodillon.
BERiXGHEN (Henry de) *, pr^^mier écuyer du roy. I. 24, 27, 1^6,
BERiNGHEN ( Jacqucs-Louis-Hcnry- Camille, et François-Charles do).
BERiNGHEN (Pierre), père du premier écuyer. III. 361,381, 382.
BERINGHEN (M"' de) *, sœur de M'°^ des Loges. III. 363, 367, 379.
BERINGHEN (M"* de), mère de la comtesse d'Aulnoy. III. 367.
BERMONDET. VOyCZ ORADODR.
BERMONT, conseiller au Grand conseil. V. 110.
BERNAGE (M.), évèque do Grasse. III.
BERNARD (le pèrs) *, Claude B. VII.
BERNARD (Nicolas),sieurde Montebize
père de M™e de Turgis. V. 116.
BERNARD (M. Auguste). I. 85. III. 326.
BERNARD (Marie), M^e de Turgis. V.
BERNARD (Marie-Michello), M^e de
Pommereu. V. 200.
Bernay, abbaye. V. 44.
Berne. I. 103.
BERNiER (Guillaume). IL 608. IV.
BERNiERE (M^e de), femme de Charles Maignart, président de B. VII .
BERNIN DE VALENTINÉ (LOUis). V. 100.
BERNiNi (le chevalier). II. 440. VII.
BERNON-VILLENEDVE (Joseph de). III.
Bemy. I. 4*^7, 469, 470, 476. V. 269,
NOMS l)K I.IKUX KT DE l'EnSONNKS.
ncrrif. I. 80. IV. 2L>. VI. 8L', 332.
Vil. 297.
BEHiiy (Jean, duc d(»). II. ^iSO, A75.
BEURY (Charles-Ferdinand de France, duc de). I. 30. II. 622.
KF.nnY (Madame la duchesse de).
UEIUIYEU (M.). III. 125.
BERTA13T (Jean), évoque de Sées. I.
BERTAUT OU BERTAULT ( François ) *,
neveu de l'évèque de Sées. — L'abbé B. — L'Incommode — Le petit B.
BERTAUT. VOy. BERTHOD.
BERTAUT (M"«) , mère de M'"*^ de
Motteville. I. 659.
BERTAUT (Françoise). IV. 122, 128,
IQIJ. MOTTEVILLE
BERTAUT (Magdelaine-Eugenie), surnommée Socratine, sœurdcM^^de Motteville. IV. 122, 128, 131.
BERTAUT (Marie-Françoise), fille de
Beitaut Vincommode. IV. 132.
BERTAUT (Pierre), libraire. III. 282.
BERTHELOT, poëtc. I. 296, 320, 321,
BERTHEiNiET, chanoine de Reims. IL
BERTHOD Vhicommodé, musicien. II
BERTHiER (Alexandre), prince de
Neufchàtel. I. 265.
BERTiER (Jean), baron de Montrabé,
père de M^^e de Cornusson. VI.
RRRTiN DU RocnKRRT (lo prosidont).
BERTINIERES OU RRETIMEKES (Frau-
çoisdfc), avocat. III. 336,368, 369.
BERTRAND (Charles), sieur de Courcclles. IV. 636, 661. V. 3C1.
BERTRAND (Macé). VotJ. BAZINIERE.
BERULLE (le cardinal de), Pierre de B. 11. 6, 11, 122, 123, 125, 126, 319, 387. VI. 367. VIL 19.
BERULLE (Marie de), M'»« de Villeray. VIL 16, 19.
BERZEAu OU BERZiAu (M. dc), André B., abbé de Marigny, frère du Conseiller. VIL 396, 399.
BERZEAU (Théodore). VIL 399.
BERZEAU (M'«e de). VI. 105,
BERZiAux (Scipion el Robert de). V.
Voy. MOULIN
Besançon. III. 326- V. 5l0.
BESNARD (M"^), Mme Nevelot. IV. 680
DESSIN, clerc dc Perj-ot dc la Male-
maison. VIL 525.
BESTEiN (Simon de' , mari de M"^ d'Or-
geveiller. III. 366.
Bestisy, village. VI. 406-
BESY (le baron de), père de M^e d'An" goulesme. I. 266.
BETAUT (Louis), receveur des Consignations, m. 137, 156. VII. 198,
BETHENCODRT (Galleu dc) . VI. 502,
BETHLEEM-GABOR, princc de Transylvanie. IV. 393, 394, 395.
BETHUNE (généalogie des). 1. 108,126.
Voy. SULLY. — ROHAN. — SEGUIER.
NOMS DE LIEUX ET
bkThune (Philippe de), comte de Selles IH. ZiO'i. V. 19G.
liETULNE (Franijois de), duc d'Oi'val.
BETHUNE (Hippolyte, comte de). II.
BETHUNE (Louis de), comte de Charost. III. Zi37. fof/. CHAnosT.
BETHUNE (Maximilien-François de), petit-fils de Sully. III. 398.
BETHUNE ( Maximilien-Pierre-François de), mari de Marie-Autoinette Servien. IV. 412.
BETHUXE (Marie de), M^e de Cesy.
BETHUNE (Anne de), veuve de Coustenan. IV. 290.
BETHUNE (Marie de), fille du comte de Selles; M»i« d'Estrées. I. 385,
BETHUNE ( Marguerite- Louise-Suzanne de) , comtesse de Guiche.
m. 189. VI. 175.
BEUVRON. FOlJ. ECTOT.
BEUVRON (François d'Harcourt, marquis de). II. 367, 380, 419. IV.
BEUVRON (Pierre d'Harcourt, marquis de). VL 408, 498.
BEUVRON (M^^^ de)*, Catherine-Henriette d'Harcourt. II. 385, 419.
BEUVRO\ (M™e de), Renée d'Espiiiay,
BEUVRON ( Françoise d'Harcourt- ) ,
marquise de la Mazeliere. VI.
BEUZEVILLE (M^e de) VIL 230.
BEY (Nicole de), mère de M'"^ des
Loges. III. 377.
BEYLE (Heiu'y,). I. 390.
I>E PERSO\.\ES. XLVIi
UEYS, poOtc IV. 167.
BEZANÇON (du Plsssis). I. 135, 136.
BEzvNçoN (M">e) et sa fille. V. 440,
BEzic. IL 234.
Beziers. III. 26, 28, 29. IV. 76. V.
HEzoNS (Claude Bazin, sieur de) *, de l'Acad. franc., père du maréchal de Bezons. IIL 288, 297, 300. V.
BEZONS (Pierre Bazin, sieur de), père de l'Académicien. V. 204.
BiANCONi (Giulio\ valet de Rouvray.
BiAS (des), frère de Montferville, jaloux. VIL 308.
BiBAUD, associé de Pierre Tallemant.
BiBAUT (Elisabeth). VL 257, 319.
VOIJ. TALLEMANT.
BicHAT, médecin. VIL 430.
BiENcouRT (M. le marquis de). V.58.
BiET (François), conseiller au Parlement. IV. 57.
BiGNON (M.), Jérôme B., avocat général. IV. 173, 175. VIL 526.
BiGNO.x (l'abbé). I. 24.
BiGNON (Catherine), M'^e de Turgis.
Bigarre, province. IV. 285.
BIGOT (Jacques), père de M'"^ Cornue!. H. 209. IV. 406. V. 251.
BIGOT ^Claude), sieur des Fontaines , maître des Requêtes. VI. 248.
XFA'llI
NOMS DE LIKLX ET DE PEUSONNES.
niGOT, commissaire dos Guet rcs. V.
BIGOT (Jacques), sieur de la Rainville. V. Û51.
BIGOT (Claude), sieur de Chaumont.
V. /|55, USli
BIGOT DE LA HONVILLE (Nlcolas) . V.
/j51, 48Zi, /t85. VI. 349.
BIGOT DE LA HONVILLE (Aniic), M"»** dc
Boisneau. VI. 257, 339, 351.
BIGOT (M'°*), Marie Charles, mariée à Jacques Bigot. II. 201, 203, 204, 209. IV. 405, 407, 408. VI.
BIGOT (Marie), Mme de Causse. VI.
BIGOT (Catherine), Mme Rambouillet.
BIGOT (Suzanne), Mme de Merouville.
BIGOT (Anne, — Antoinette et Isaac).
V. 484. Voy. coRNUEL
BILLAINE ou BILAINE (LOuis). IV. 13 6,
BiNAu (les trois frères). VII. 406, 407, 412.
BiNEAU, gentilhomme du cardinal de la Valette. II. 520.
BiONDi (le chevalier de). IV. 362.
BiONDi ( Mme ) , M"* de Mayerne-
Turquet. IV. 363.
BiouLE (le comte de). III. 189.
BiRAGLE, maison. I. 86.
BiRAGUE (le chevalier de), François
de B. VIL 409.
BiBAN (Jean-Louis de Roquelaure ,
baron de) I. 42. V. 364.
«IRAN (Armand de Roquelaure, baron de Lavcrdenx et de). V. 378.
Voy. ROQUELAURE.
RiRENE, personnage du Jiotand furieux. VII. 141.
RiRGAUD ( Françoise de ) , mère do Louis, bâtard de Bourbon-Malauze. VI, 190.
RiRON (maison de Gontaut-). I. 34,
RiRON (lemareschal de)*, le fils; Charles de Gontaut, duc de B. 1. 4, 40, 50, 114, 115, 123, 179, 250, 263, 344, 373. IL 456. III. 338. V.
BiRON (François de Gontaut, marquis de). II. 228.
BiRON (Mme de), Elisabeth de Gossé, marquise de B. IL 228, 234.
BiscARRAT (M. de). VIL 505.
BissEuiL (Jean-Baptiste Amelot, vicomte de). VI. 64.
BiSTRADE (Jacques de la), conseiller au Grand conseil. IL 453.
BiTALT (Marie), Mme le Coigneux.
Bixio (M.). VIL 475.
BIZET. Voy^ BARROIRE et PÉRÉ.
BizoAT (M.), docteur. IV. 410.
BLACKwooD (Adam). IL 211.
Blagny. VII 26.
BLAGNY (Jean, sieur do). VIL 26. .
BLAGNY ( Mme de ) , Jacqujsline de
Thioult de Vaissieu. VIL 26-29.
BLAiNviLLE (M. do), oucle de Montferville. IV. 210.
Blnirnncoiirl ou Bleranconrt. V. 104.
NOMS DK LIKL'X KT DE PEHSONNES.
BLAinANCOURT OU BLEKANCOURT (M. Ct
Mme de)*, Bernard Potier, frîirc cadet du duc deTresmes ; — Cliarlotte de Vieuxpont, dame d'Annebaut.
BLAiSE, libraire. I. 373. III. /j97. IV. 87,3/!i8.
BLAiSE, autre libraire. II. 50, 102.
BLANC (Vincent le). VI. 502.
BLANC (le), président de la Chambre
des comptes de Grenoble. I. 130.
BLANC (Jean le), libraire. I. 102.
BLANC (le). V. 15.
BLANCAFORT (Guillaume de), héros épique. I. 119.
BLANCHARD, marchand d'estampes.
BLANCHARD, biographe. IV. 16, 132.
BLANCHE (Mme). IH. 1^5.
BLANCHE, servante de Renevilliers.
BLAXCHEBARBE. VOIJ. OLIZY.
BLANCHEFORT (maisoH dc). I. 146.
BLANCHEFORT-CREQUY (Antoine de).
BLANCHEFORT (Charles de), sire de
Crequy. I. 127, 137, 141, 146.
BLANCHEFORT (Françoise et Magdelaine de). I. 141. III. 352.
BLANCMESNiL (René Potier, sieur de).
BLANCPiGNON (M. de), directeur de
nonnes. II. 494.
BLANC-ROCHER, fils de Mathurino. I.
BLÉ (Antoine du), sieur de Laval. I.
VOlJ. LX ELLES
BLEir.NY (M. de), légataire de M^edu Puis. I. 359.
Bleneau. VII. 455.
BLERANVAL (Jcao le Laboursur, sieur dc).III. 319.
Bléré. VI. 270.
BLESBAT (M. de), pour BELESIÎAT. III.
BLiGNY-PARGNON (le sicur de). VI.
Blois, ville et château. I 78, 368, 374, 479. IL 91, 131, 176, 247, 273, 294, 303, 420, 536. III. 240, 450, 383 V. 125, 334. VI. 119, 178, 418, 420, 423. VIL 41, 368.
BLOIS (Thibaud, comte de). III. IIG.
BLOis (Charles de). IV. 475.
Blondeau (la). VII. 400, 402.
BLONDEAUX (Elisabeth), M™* de Villesavin VIL 510.
BLOXDEL (David), ministre. IV. 31,
BLONDEL, médecin. IV. 263.
BLONDEL, syndic des créanciers de Menant. VIL 101, 102.
BLOSSEVILLE (le vicomte de). III. 501.
BLOT (César de Chauvigny, baron de Blot-l'Eglise). IL 108, 279, 290, 301-304. IIL 62,208,317. IV. 157.
BLiTEAu (M'^'),sœur deM""^ du Puis.
BoccACE, capitaine des Gardes du maréchal de Chastillon. IV. 231, 482.
BoccACE (Jean). IV. 4B2.
NOMS DE LIEUX ET DE PEUSONNES
BOCCACE (M'"'). IV. A
BOCCAGE (du) , bourgeois de Paris.
BOCCAN (le), violon Jacques Cordicr,
sieur de Bocan, I. /il 5.
BOCHART (François), sieur de Sarron,
maître des Requôtes. IV. 195.
BOCHAnT (Claude), M-"" de la Porte,
aïeule maternelle du cardinal de
Richelieu. II. 229.
BOCQUET (M'^«). IV. 38/j.
BODEAU, marchand linger. I. 225.
BODERiE (Catherine de la). III. 122.
Voy. BAUDERIE
BoniiNEAU, médecin. IL 211.
BOESSE ou BOissE (Jacques de Cau-
mont, marquis do). VII. 229, 236.
BOESSE (M""^ de), M^^*^ deCourtaumer.
VII. 230, 231. Foy. LANGEAIS
BOESSET, musicien, foij. boisset.
BOETiE (Etienne de la) II. 50, 101.
BOFFRAND, architecte. IV. 17.
Bohême. IV. 473. VI. 506. BOHEME (le roy de), Frédéric, électeur
palatin, élu roi de B. III. 225. VIL
BOHEME (la reyne de) , Elisabeth
d'Angleterre. IL 286, 289. V. 425.
BOHEME (les princesses de) , Elisabeth et sa sœur. V. 400.
BOHiER (Robert-Vincent). III. 46. Voy.
FENESTREAUX
BOiLEAU, violon de Louis XIII. IL 271.
BOiLEAu (Jean), aïeul de Despreaux.
BOILEAU (Giles), le petit B. IL 387.
m. 234, 270, 278, 283, 295. IV.
33, 34,30, 38,43, 44, 117. V 235, 238, 240, 244, 249, 252, 255. VIL 112, 402.
noiLFAi) (l'abbé Jacques), frère de Despreaux. III. 5. IV 38
uoii.EAu DESPREAUX (Nicolas). IL 99, 430 V. 97, 172, 252, 253, 328. VI.
16, 141, 197, 259, 298, 322, 323, 491. VIL 538. Voy. despreaux.
BoiNET (Jean Sarrau, sieur de). Vlî.
BoiNViLLE-HENNEQuiN, maître des Requêtes. V. 44, 54-56, 107.
BoiRON (Michel), comédien. Vil 18^i.
Voy. BARON.
BOIS-CHAUMONT. Voy. BACHAUM0NT.
BOIS (du). V. 67, 68, 73.
BOIS (le) IL 53. Voy. botsrobert
BOIS (du), père de M"* Thomas. VIL
BOIS (du), docteur en tnéologie. III;
BOIS d'almaisoud'ennemets (Jacques
du), frère de Ruqueville. III. 419,
BOIS (Magdelaine du). M-"* de Racan.
Dois d'Ennemels (le) III. 455.
BOiSAMEiL,un des favoris deLouisXIII.
IL 250 Bois-Dauphin. III. 138.
BOIS-DAUPHIN (Urbain de Laval, marquis de), fils de la marquise de Sablé, m. 130, 153, 156, 262. IV.
BOIS-DAUPHIN (le chevalier de), premier nom de M. de Laval. V. 257, 259, 260, 263-268, 271, 272, 274,
NO.MS HE 1.1 KCX KT DE PERSONNES
275, 276, 280, 286. lotj. I.WAL.
Bois-D.MPHiN (l'abbé de), depuis évèqiie de Léon. V. 275.
Bois-DArPHi> (la marquise de), Marie de Riants, mariée à Urbain de Laval, marquis de B IIL 156, 252, 262. IV. 308, 30y.
BOIS-FRANC (M. de), in. H5.
Bois-le-Dttc. 1. 256.
Bois-le-Vicomte. IL 25, 91.
BoiSLEVE (Gabiiel). V 231,2'i7.
BoisLEVE (Anne-Elisabeih de), nièce de Gabriel B. V. 247.
BOIS LEVESQiE (Geneviève de), mère du maréchal de Marillac. II 120.
BoisLoné (M"') , fille suivante de »P* deThcmines. IV. 211.
BOISNEAI. T'oy TAI.LEMANT.
BoiSROBERT (Frauçois le Metel, abbé de) * L 16:, 327, 365. Il 19,46, 49, 53, 75, 175, 188, 210, 240, 320, 325, 329, 331, 335, 344, 346, 351, 354, 359, 367, 374, 507. IIL 135, 243, 245, 267, 268, 273, 308, 309, 317, 389, 392, 464. IV 32, 34, 37, 43, 44, 53, 80, 89, 93, 119, 122, 149, 242, 267, 275, 404, 405.
V. 40s 13, 67, 158, 160, 161, 168, 169, 179, 209, 219, 243, 464. VL 7, 8, 10, 11, 18, 19, 52; 118, 179, 242, 260, 495, 498, 521, 522. VIL 73, 104. 112, 186, 187, 192, 487, 536,537.
BoisoREAi-R AMBOciLLiiT (les seigneurs de). IIL 9.
BOissAT (Pierre de)*. IL 224.
BOISS.AT (André de). V 360.
BOissET ou BOESSET, musicicn. L 303.
BOISSONADE (M.). IV
Boissy-Saint Léger. L 245.
BOis-TRiQLET, secrétaire du Roi. IV.
BOisv (Henry Gouffier, marquis de).
BOiSY (la marquise de), belle-mère de M°" du Fargis. II. 121, 125
Bors-Y^o^. IL 223^ 224.
BoiSTE (M"^^; *, Louise de Verigny,
femme de Michel Bnuete. VL 304,
Boivi> (Geneviève), femme du comte de Montsoreau. VI. 479.
BOLDIC. Voy. DRELI>C01RT.
BOLEN (Aune de). IL 53.
Bologne, IIL 304, 310. VI. 94, 07.
BON (Tancrede le} ou d? Rohan. IIL
BONART, porteur d'eau. IL 273.
BONAVENTLRE (saint). IV. 153.
BONAZE DE SAIM-HIEROSME, SObriquet
de Renaudot I. 248.
Bnndy (la foièt de)» IV 3*^2.
BONEST.^LE (Gérard d'Harcourt, baron de). VL 500.
MI
NOMS DK MKllX KT 1)I<: l'EllSONNES.
lionHcu, cite dans VAslréc. V. 18^i.
/?o/i;j. VI. 506.
noNNAMOuu (Auguste) , marquis du Tallouet. VII. 99.
nONNAUDOT (M.). V. '23/1.
RONNART, hailly d'Ole. VI. /i62.
Bonne on Bcanne. VII. 3G1.
BONNE. Voy. ESDIGUIERE.
BONNE (Magdolaine, — Catherine — et Françoise de). I. l/jl, l/jS. Voy.
ESDIGLIEUE Ct CREQUY.
BONNEAu, père de M'"" de Miracnion.
VII. U7, U
BONNECORSE. VI. \h\.
BONNELLE (Noël de Bullion, sieur de).
BONNELLE (M""* de). Cliarlottede Prie,
M"* de Toussy. II. 149, 150, 155.
BONNET (le père), curé de Sainte-
Eulalie de Bordeaux. VI. 65-67,69.
BONNET OU BOINET. Voy . SARRAU.
Bonneval. IV. 491.
BONNEVAL (Pierre de), vicomte de Château-Rocher. IV. 189.
BONNEVAL (Henry de), deuxième mari de Jeanne de Lastours. VII. 334.
BONNiN (Jean-François de), marquis
de Chalusset. Voy. chalusset.
BONNiVET (le marquis de). VII. 172.
Bonnœil, maison de Ghabenas. IV.
BONNUEiL ou BONEUiL , introducteur des Ambassadeurs. II. 13. III. 414.
BONNUEIL (M"« de). I. 431. II. 207.
BON REPOS (Armand de Courtin-de Bouzolles-de Caumont, vicomte de). VI. 391.
noRBONius (le père), de l'Oratoire.
II. 545. III. 152, 501. IV. 402. V
BORDE (la), argentier du cardinal de
Richelieu. V. 130.
Bordeaux. I. 36, 196, 255, 365, 479, 484, 502. II. 18, 338, 374, 404, 430. m. 16, 22, 179, 185, 180, 237, 449, 450. IV. 99, 105, 216, 217, 401, 403, 409, 508. V. 63, 128, 130, 131, 147, 148, 206, 209, 257, 267, 273, 279, 297, 302, 303, 306, 307, 380, 382,448. VI. 50, 51, 65, 09, 136, 137, 139, 254, 255, 257, 258, 261,262, 289, 292, 302, 313, 378, 381. Église Sainte-Eulalie OU Aulaire. 65, 69. Château- Trompette. 69. VII. 5, 7, 10, 15, 124, 125, 267, 299, 302, 338, 341, 362, 407, 413, 457, 461, 491,498, 512, 536.
BORDEAUX (l'archevesque de)*, Henry d'Escoubleau de Sourdis. II. 100,
BORDEAUX (Monsieur le duc de). 1. 30.
BORDEAUX (Guillaume de), intendant des Finances, père de M"* dePommereuil. IV. 524. VII. 199, 200.
BORDEAUX (Antoine de), gendre de Guillaume de B. III. 276. VII. 197,
BORDEAUX, père de Moncontour, et
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
receveur général de Toui-s. VII.
BORDEAUX (Louis de), siour de Moncoulour. VJl. 197, I oy. M0^C0N-
TOIR.
BORDEAUX (Denise de). V. 19/i. f'oy.
POMMERLEIL Ct COSSIGNY.
BORDEAUX (Magdelaine de), sœur de Moiicontour. VII. 197.
BORDEAUX OU BOURDEAUx (M"*), Suivante de M""^de Chastillon. V.375.
BORDEADX (M"* de). VII. 454.
Bordelais (le). III 421.
BORDES (M""^ des). VII. 35. f'oij. lan-
QUETOT.
BORDES-GROuiN, Cliarles Gruin, sieur
desB. VII 31, 34, 35.
BORDiER (Jacques)*, sieur deRaincy,
intendant des Finances. III. 279.
BORDIER (Hilaire)% fils de Jacques Boidier. IV. 376.
BORDIER, poëte. I. 282. III. 17, 25.
BORDIER (M""*), Catherine Libaut. VI.
BORDIER (Catherine et Claude). IV.
BORGHESE (Camille). VII. 545.
BORGHESi (le prince Paul). IV 383.
BORGiA (François), canonisé. VII 472.
BORGiA (le cardinal Gaspard de). VII.
BORMÈs (Jean-Baptiste Cauvet, baron de). I. 323.
Bornio. II. 519.
Bosc (le père Jacques du) IV. 143, 145. V. 25, 29, 5 51.
BOSCIIERON. VII. 261.
LUI
BOssoRT (Roger de). II. 10
ESl'ENAN
BOSSU (M™* de) *, Honorée de G limes "de Grimberge, veuve du comte de Bossut. III. 47, 32j.V. 335, 337, 340, 343, 345, 347. VII. 139, 141,
BOSSU (le), surnom de Charles-Emmanuel, duc de Savoye. I. 150,
BOSSU, conseiller au Pailement. V.
BOSSUET (Jacques Bénigne), évêquc deMeaux. II. 5:0 111.00,87,325.
BOSSUET ou BossuHET (François), secrétaire du Conseil. IV. 74, 114.
BOSSUT (Albert-Max de Hcnin, comte
de). V. 335. VII. 139.
BOTZLAER (GedeoD de). ] oy. langiie-
RAC. III
COUCARD pour BOUCHARD. VII. 101.
BoucART (Françoise de Cugnac, dame de). III. 353. Voy. cuastre.
BOUCHAGE (M. du), Heury, comte du B I. 364,371.
BOUCHARD (Jacques)*. IV 197.
BOUCHARD père (Jean). VII. 160.
BOUCHARD (Alexandre) , vicomte de Blos:^eville. III. 501.
BOUCHARD (Hippolyte) , vicomtesse d'Aubetene I. 99.
BOUCHARD (Benrietie). VII. 162.
BOUCHAVANES (M"' de), Magdelaine Emmanuelle de B. , prieure de Notre-Dame-de Bon Secours. V.
BOUCHER, auteur de comédie. V. 420.
BOUCHET (du). Voy. SODRCHES.
MV
NOMS OK \AEV\ KT DK PKHSONNKS.
noiciui (M. de). Clando li. Vil. /jOO.
iJoucQUiNQUAM'. Goor{j;(',s , duc de Ikickingham. I. 7, 9-11, ()3, 73, 83, 157, 1>/|3, 388, /»02, hlii. II. 82, 83, 307. III. .51, 72, 3()7. IV. OG, r)28. V. 5/1 VII. 270, /|/|3, /j'iS.
uoli)Aunault(M'"" de), fille de M""" de Saïuour et sœur de M""* de Beaujeu IV. 9, 19, 309. V. l/iO, 478.
BOUDEvii.i.E (M de). Centurion de Pardieu, sieur de B. VII. 3/i0.
BOUDEviLLK (M""' dc), Juditli de Clrrmont-d'Amboise, VII. 340
BOUGET (Magdelainc). VII. 193. Voy.
CEAUCIIASTEAU.
BOUGis OU BOUGY (le marquis dc). IV.
BOUHiER^ (Vincent). II. 274. Voy.
BEAUMARCHAIS
BOUHiER (le président) I. 310. V.
BOUHIER (Lucrece-Marie), lîiaréchale de Vitry II. 275.
BOUHOURS (le père). II. 153, 430.
BOUILLAUD OU BOULLIAU, OU BULLIAl D
(Ismaël). I. 356. IV . 193, 196, 411, 491, 496, 498, 503, 504, 516.
BOUILLE (Renée-Eléonore de), femme d'Henry Daillon, comte, puis duc du Lude. V. 363. VI. 467.
BOUILLE (René de), comte, aujourd'hui marquis de B. I. 91, 375.
BOUILLE (M""^ de), Jacqueline de la Guiche, mariée à René, marquis de Bouille. VI. 465, 466.
BOUiLLET (J.-B). II. 120. IV. 298. VII.
BOUILLON (Godefroy de) . III. 344.
uoi iLLON (M dc), Henry do la Tour d'Auvergne, duc de B. 1. 94, 147, 183. III. 321. IV 391. VI. 182.
noLiLLON (M. dc), Frédéric-Maurice de lu Toui-, duc do B. — Feu M de Bouillon. I. 355, 451, 490.
BOuiLi.oi\-LA MAucK (M. dc), Hcniyl\obert de la Marck, comte et marquis deBraine, ditle duc de B )uillon. I. 165, 166, l(i8, 185, 188, 225, 233, 451 II. 10, 83. VI. 365, 408, 495, 498.
BOUILLON (duc de), titre de M. le prince de Guemenée d'aujouid'hui. III. 471.
BOUILLON (le poëte). II. 212. V. 414, VI. 178. VII. 121, 232.
BOUILLON, aumônier de Montauron.
BOUILLON (M™* de), Léonore-Catherine Febronie de Bergh, duchesse de B n. 40, 96. IV. 312, 448, Vn 85,87.
BOUILLON (M"« de), Charlotte de la Tour, sœur de M de Turenne. III.
437, 450. Voy harcourt (princesse d')
Bouju (M.). II. 305.
BOULANCOURT (Ic président de). III.
BOULARD (M.) II
BOULARDiERE (Gcrgcau de la). I. 321.
Voy, MILLETIEP.E.
BouLAY-BRusLART (le) , NicoIas Bruslart, sieur du Boulay, neveu ou cousin du chancelier de Sillery.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
BOCLAY (du). II. liOl.
BOULAY (Jacques Favier, sieur du), Diaître des Requêtes. IV. 58.
BOLLAY (M™* du), femme de Nicolas Bruslart. IV. 10, 25.
Boulatje (la) IV. 230, 232, 2/iO.
BoiLAYE (Maxiniilien Eschalart, marquis de la). VI. Z|08. VII. 3o7.
BOULAYE (Louise de la Marck, marquise de la), I. 188.
BOULEZ (le), maître des Comptes. VI.
PODLLANGER OU BOL LANGER (le président), Charles le B. VII. oOl.
BOILLANGER (Aiidié). IV. 329. VI.
Voij. le père André
BOLLLANGER, SUmomiUé PARANTURE
(Macé le). III. 271, 272 IV. 333.
BOLLLANGER(Anue de la Forest,M'"*).
BOCLLENGER (Claudiiic le). VI. 238.
Boulogne (Notre-Dame de), au Mont- Valerien. VII. izi7.
Boulogne-suv-Mer. I. /i30, /i32.
Boulonnois {le). I. 22.
BOULTZ (M de), maître des Requêtes.
BOLQDEVILLE. VOXJ . CLINCHAilP.
BOLR.\Y (le sieur de). II, 349.
Bourbon (les eaux de). II 186,225,297.
283, 293, 452, Zj68, 483. VI. 14, 119, 123, 254, 261, 329, 361. VII.
Bourbon-Lansy ou Loncy (les bains de). II. 70.
BOURBON (maison de). I. 22, 27, 84, 223, 295, 419. II. 443. V. 26, 30.
V. 442. VU
BOURBON (Jeanne-Baptiste de), abbesse de Chelles. IV. 168.
BOURBON (AI"* de), Anne-Genevieve de B., depuis duchesse de Longueville. I. 175, 177, 186. IL 64, 82,
167, 178, 50% 517, 521, 537, 541. IIL 147, 148. IV. 131, 537. V.
BOURBON (M'"^ la duchesse de), Caroline de Hesse-Rhinfeld. IL 99. V.
BOURBON-MALACZE (Louis de). III 71.
BOURBON-iiALAuzE ( Magdelaiue de) , M-"* de Curdaillac. VI. 521.
BOURBON (M. de), Nicolas B. père de l'Oratoire. III. 298. IV. 109. Vil.
BouRBONNE (le président de). I. 311.
BOLRBONNE (Charles, sieur de Livron et de Torcenay, marquis de). II.
BOURBONNE ( Henry-ChaHes , chevalier de). VI. 47.
Bourbonnois. I. 125. IV. 240. VI.
Bourbourg. VII. 162.
LVI NOMS I)K MKUX KT DK F'F.USONNKS.
Bourdaisicre (la), torre. I. G.
iioiJiinAisiEUE (les Babou de la). I. ."i,
itounuAisiEnE (Isabeau Babou de la).
II. 3/jl, 3.'i
lîOrUDAI.OUE. II. lll[0.
BOLUDEILLE OU BOURDEILLES, maisOn. III 358. VOIJ. VINEUIL. — BRAN-
TOSME. — imoc.
BOiRDEiLLE (Frauçois de), père de
Brantosme. I. 70.
BOL'RDEiLLE (M. dc), François-Sicar,
marquis de B. VII. 362.
BouRDEiLLE ( Renée de ) , sœur de Brantosme. I. 99.
BOURDEILLE (M"* de), soBUF de Mastas. V. 303.
BOURDELOT, médecin de la reine de Suède. V. 14, 15, 342.
BOURDET (les seigneurs de), do la maison de Rochecliouart. III. 1G9.
BOURDiN (Jean), s'' de Medan. III.
BOURDON ( Sébastien ) , peintre. VI.
BOURDON, notaire. VII. 369.
BOURDONNÉ (M. de), gouverneur de la Bassée. II. 245. IV. 185. VII.
BOURDONNÉ (M*"^ de), femme du gouverneur de la Bassée. IV. 185. VII.
Bourg en Bresse . I. 135. IV. 277.
Bourg-la-Reine. VI. 277.
Bourges. I. 6, 22. II. 169, 435, 438.
BOURGES (l'archevesque de), Renaud
deBeaune. III. 409.
BOURGES (de), rentier. IV. 118, 121.
li'mrgci (le). II. 115.
Bourgogne. I. 07, 74, 249, 373, 375, 377, 473. II. 259, 42.3, 429, 430, 439. m. 193, 19G. IV. 80, 220, 280. V. 83, 84, 80, 290, 510. VI.
BOUr.GOIN, BOURGOING OU BOURGOUING
(Jean). II. 90. V. 71, 72, 79. VI.
Bourgon. III. 149.
Bourgueil (abbaye de). II. 445, 447, 453,456, 461, 462. VI. 477. VII. 451.
BOURLEMONT. Voy. SY.
BOURLEROY. VII. 492.
BouRVAis (des), valet de chambre du cardinal de Richelieu. II . 42.
BOURNEAu , premier président des Elus, à Saumur. II. 447.
BOURNEL (Gabriel de), sieur de Namps.
BOURNEUF, trésorier du duc de Lon-
gueville. VII. 130.
BOiiUNEUF (M'"«de).V. 113, 120,121,
BOURNONViLLE ( Alexandre - Albert - François-Barthélémy de). I. 420.
BOURNONVILLE ( Ambroisc-François , duc de), gouverneur de Paris. VI.
BOURNONVILLE (Jeaude Lameth, sieur de). V. 26, 27. Voy. lameth.
BOURNONVILLE (M.), Conseiller au Parlement. VII. 395.
BOURSAULT. I. 88. II
m. 348. IV. 60, 61, 126, 343, 344, 381. V. 448. VI. 259, 454. VII. 13, 397, 543.
BOURZET ou BOURZEYS (l'abbé de). II.
NOMS DR L1EL'\ ET OF-: PERSONNES
BoiTARD *, président des Trésoriers de France. III. 2^8-250, 26/i.
BoiTET (Pierre), sieur de Marivols.
BOUTEVILLE OU BOLTTEVILLE ( FraU-
çois de Montmorency, comte de).
I. 7, 23, /»2J. II. 666 III. 198. IV
BOiTEviLLE (M""' de), Elisabcth-Angé-
lique de Vienne, veuve da comte
de B. V. 398.
BOUTEVILLE (M"* de), depuis duchesse
de Chastillon. II. 54. VII. 212.
roy. CHASTILLON.
BOCTEViLLE, Frauçois-Henry de Montmorency, comte de B., depuis maréchal de Luxembourg. VII. 78.
BOLTHILLIEU DE SENLIS (les). VI. 154.
BouTHiLLiER (Glaiide), père de M. de Cliaviguy. II 138, 146, 446, 461.
CHA VIGNY
BOUTHILLIER DE CHAVIGNY (GaStOU-
Jean Baptiste) VII. 450.
BOUTHILLIER (M"*), Marie de Bragelongae, mère de M de Ghavigny.
n. 283, 446. III. 343, 354. VIL 130, 132, 133.
BOUTHRAis (Raoul). I. 28.
BOLVILLÉ. Voy. THIBELF.
Boim'nes. III. 116. VI. 401, 505.
BOUVRAYE (la). VI. 354, 359.
BOVES (Henry et Timoléon de). IV.
BOYER. VII
BOYER (Jules de), capitaine aux Garder V. 112. VII. 52, 56.
BOYER (Antoine), père de la duchesse de Noailles. VII. 74.
BOYER-DE SAINTE GENEVIEVK-DKS BOIS
(Louise), duchesse de Noaillcj. IV.
BOYER (Marie). VII. 74. Voy. la présidente TAMBONXEAU.
BOYER ({Elisabeth), sœur de la duchesse de Noailles. VII. 76.
BOzzoLo (les Gonzagues, princes de).
Brabant. II 382.
BRAC ou BRAQUE (Amoul de), sieur de Vaulart ou Volhard, second mari de M"^ delà Galpreuede. VI.
BRAC ;;\icolas de), sieur de Volhard et de Ghasteauvert, VI. 387.
BRAC (M""* de). VL 380, 387. Voy.
CALPRENEDE.
BRAC.ALON. V. 209.
BRACCLANE (Paul-Jordan, duc de) ou Bracciano. VII. 484.
BRACciANo (Elisabeth de Medicis, duchesse de). II. 312.
BRACHET. l'oy. MILLETIERE.
BRACHET, secrétaire du Gabinet. V.
BRADAMAME, liéroïne du Roland furieux. VII. 184.
BR.AGELONNE ^M. ds), Jérôme de B., doyen des conseillers de la Gour des Aides, père de M"* de Fàbuudon. II. '297. III. 354.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
RiiAdKr.ONM' (F.oon (le), pùrc de M"'»
lîoiJTniM.iiu. VII. 1,'53.
lU'.Ac.Ei.oNNE (Etienne de), chanoine
de Saintç-Geneviève. V. 223.
«RACELONNE (Bultlia/.ar de), nioinn (le Saint-Denis, (ils de Jacques de; B , maître des Comptes. Vi. 27(i,
BRAGELONNE OU RRAGELONGNE (JcaU
de), intendant d'Orléans. VI. 531,
BRAGELONNE (M™* de), Marie le Gros,
renmic de Jean de B. Jlï. 673. VI.
BRAGELO^^E (Marie de). H. 283, 297.
VII. 133. ro//. M"*' de RiBAL'DON et
M'""= BOLTHILLIER.
BRAIGNE (M'"'= delà). III. 30. VII. 514. Braîn-sur-Allone. VI. 477.
BRAi?iE (Charles-Robert delà Marck, comte deMaulevrieret de). I. 191.
BRAiNE (le marquis ou comte de), Anne de la Marck, comte de Braine, cadet du ducde Bouillonla Marck. I. 225, 233, 234. II. 83.
Braisne. VI. 162.
BRANCACCioet BRANCAS, maison.I. 27, 213, 218, 219. Voij. villars.
BRANCAS (M. de)*, Charles de Villars, comte de B., chevalier d'honneur de la Reine-mère. V. 385, 391, 392, 395, 396, 493. VI. 4, 83, 105, 174.
BRANCAS (André-Baptiste de). VII. 49.
BRANCAS (M™* de), Suzanne Garnier,
comtesse de B. II. 380, 410, 544.
BRANCAS (M"« de). II 544.
BRANCiON (Charles de Saulx-Tavannes comte de). V. 372.
lirandrhourg. III. 383,
BRANDEROLRG (l'élccteup de). I. 494,
1}RAiv(;es (le marquis de). Voy baril-
BRAME (M. de), Léon d'Albert, sieur de B. I. 399, 412. II. 315. VII. 489.
BRANTOSME. I. 7, 25, 57, 70, 99, 144.
BRAQUES (le pays des). IV. 519, 521.
BRAssAc, branche de la maison de
Gallard. IV. 390.
BRAss.\G (M. de)*, Jean de Gallard,
sieur de B. 11.524. VI. 160,161.
BRASSAC (M"* de) *, Caiherinc de
Sainte-Maure. II. 524. IV. 444-
Voy. CHANDEVILLE
BRECOURT, père de Sainte- Seronne.
Breda. I. 492. III. 378, 493.
BREDA (Van), peintre. II. 86.
BREGis (Leonor de Flesselles ou Flecelles, comte de) *. V. 422.
BREGIS (Jean de Flecelles, sieur du Plessis-au Bois et de), président à la Chambre des Comptes, père de M""^ de Belesbat. V. 384, 422.
BREGIS (M""^ de)*, Charlotte Saumaise de Chazan. V. 199, 418. VI. 381,
NOMS DE lAFAlX ET DE PERSONNES.
BRFNB OU de la BRAKiMi: (iM-"» de la). VII. 514. l'oy. BRVir.^E.
BRESCHE (Claude de la Riviero-Montigiiy, sieur de la). II. 379.
Brestes-en Bcauvoisis. V. 170.
BRESMONT (Catherine de), mère de M. de Pisani. I. 51.
BRF.ssAc (Justine de). M""= Sorvien.
Bresse (la). I. 428. IV. 146, 160 V.
BRESSEY, fils de M"^ de Clinchamp.
II. 136. VI
Bretagne. I. 71, 113, 167, 175, 230, 257, 308, 393, 394, 397, 488. II.
m. 45, 69, 166, 172, 276, 352, 378, 382, 38'i, 436, 437, 443, 444, 446, 467, 470. IV. 7, 139, 181, 189, 203, 212, 235, 242, 243, 416, 452, 480, 529. V. 120, 182, 248, 358, 385, 387, 458, 46'0, 466, 476, 486, 492. VI. 7, 55, 92, 190, 272, 352, 353,439. VII. 93, 96, 97, 99, 122, 195, 196, 237, 239, 368, 370, 441.
BRETAGNE (iTiaisou des ducs de). J.
BRETAfiNK (Frauçois II, duc de). IV.
BRETAGNE (lîicliard de), comte d'E-
taiiipes. IV. 458.
BRETAGNE (Claude de), comte de Vertus. I, 143. IV. 452, 460. Voij.
M. d'AVAUGOUR.
BRETAGNE ( Ic couscillcr), piciuicr président à Metz. II. 13.
RRETAGNE (Anne de). III. 257. IV.
BRETAGNE (Constance-Frauçoîsc de).
M""^ de Clisson. IV. 455.
BRET,\GNE (Catlicrinc-Françoise de).
I 223. IV. 453. Voj. M"« de vertus.
BRETEL (Nicola-^), sicur de Grimonville, Voy. lanquetot. IV. 516.
BRETESCHE (M. de la), maître des Requêtes. IV. 45.
Breteuil, résidence de Monsieur le Prince. I. 179.
BRETiGNiERES (François de), avocat.
Bretonniere (la). V. 467. NI. 526,
BRETONviLLiERS (Bénigne le Ragois, sieur de), président en la Chambre des Comptes. V, 28 VI. 511, 514, 516. VII. 398.
BRETONVILLIERS (M"* de) *, Marlc- Acarie. IV. 169.
BRETONVILLIERS (M"^ de) *, Claudc- Elisabeth Perrot V. 28. Voy. noin-
TEL
BRETONVILLIERS (Frauçoise de), M"'^ Hervart. VI. 518
Breuil, château. III. 456. Voy. brleil.
BREDiL (Louis Coiffier, sieur de). II.
NOMS \)K IIKI'X KT DR PKRSONNKS.
nni'VAL (marquis de), Achille de Harlay, lils de ClKuivalloii. IV.
Bvevanes, près Paris. VI. 82,8/i.
BREVANNES. Voy. AUimY.
nuEVES (M. de), Fran(;ois Savary, marquis de B. et de Maul(!vricr, ambassadeur, gouverneur de Gaston. I. 398. II. 85, 132, 273, 282
BREZÉ (le maresclial de)*, Urbain de Maillé, marquis puis maréchal de B. I. /i98. II. 1, 23, 05, 75, lU, 1G5, 166, 168, 176, 178, 539. IV.
BREZÉ (le duc de) *, Jean-Armand de Maillé-Brezé, duc et amiral de B.
BREZÉ (la mareschale de), Nicole du Plessis, marquise, puis maréchale de B. II. 205.
BREZÉ (M^'^ de), Glaire-Clémence de Maillé-Brezé, princesse de Gondé.
II. 167, 178. Voij. M"'*^ la princesse, la jeune
Brezolk-en-Jhimerais. III. 8.
BRiAis, financier. II. 480.
BRiANSOiV (l'abbé Robert-de).IV. 325.
VOIJ. ROBERT.
Briare (canal de). II. 71.
BRicARE, de Marseille. VII 360.
BRICE (Germain). I 245, 317, 418.
BRICHANTEAU (Philibert de), évoque deLaon. II. 456.
RUiciiAMEAL (Benjamin de), fils du marfpiis de JNangis, IV. 105.
itiuDiEU, second du duc de Guise dans son combat contre Coligny.
Bric. I. 246. II. 110, 253. III. 472.
Bric-Comte-Rohcrt. V. 296. VII. 415.
Brie-sur-Marne. VII. 502.
BRIE (la présidente de). VU. 98, 99.
Bricnne, château. I. 415. VI. 136.
BRiENNE (la maison de). I. 340.
BRiE.NNE (le comte de), François de Luxembourg. I. 309.
BR1E!\^E (le comte de), Henry Auguste deLomenie. II. 377. IV. 164,
BRiENNE (M. de), le jeune; Louis Henry de Loinenie, comte de B.
BRIENNE (M-""^ de). II. 434. VI. 276.
BRIGADIER (M.), ancien collecteur de Mystères. III. 496.
BRiGUELLE, comédieu. VII. 177, 180,
BRiLLAUD, baron du Jour. III. 464.
Brinon-l'Archevesque, terre de. 1. 473.
B BINON (Jean-Baptiste de Senneterre, comte de). IV. 290.
BRiNViLLiERS (la marquise de). VII.
BRiON (le comte de), François-Christophe de Levis-Ventadour, comte de B. IL 64, 286, 287, 298, 299.
BRioNNE (Henry de Lorraifle-Elbeuf, comte de). I. 348.
NOMS DE LII:L\ KT DE PERSONNES
BRicQi'ET (Etienne), avocat gént^ral.
BRiQUEMALT (M""* (le), fille dc M"* de Castelmoron. IV. 231. VI. 1/jl.
Brissac. III 180. IV. 235. VI. 399.
BRîSSAc (le raareschal de), Charles de CossO, comte de B. IV. 137.
BRISSAC (M. de)*, François de Cossé, duc de B. I. 110, 373, 37/i, 395.
IV. 30,62, 67, 68, 305, 310, /i31, 432, 53/i. V. 245. VII. 65, 453.
BRISSAC (François de Cossé, comte de), m. 5. IV. 300.
BRISSAC (M"^' de), sœurs delà maréchale delà Meilleraye. M'^'Sabattier ; — Elisabeth de Cossé, marquise de Biron. I 491. II. 219.
Foy. MEILLERAYE.
BRiTO (don Gregorio). V. 11.
Brùes-la-Gaîllarde . IV. 245.
BRIZARDIERE *. VII. 97-99.
BRIZARDIERE (M""^). VII. 97, 98.
BROC (Elisabeth Testa, comtesse de)*.
VI. 470. Voy. l'evêque d'AUXER recinq MARS
broc (Pierre de), neveu de l'évèque
d'Auxerre. IV. 193.
Broceliande (la forêt de). II. 25.
BRODEAu (Julien). I. 317. III. 186. VI.
BROÉ (M. de). III. 398. V. 118.
BROGLiE (le comte Carie). I. 27. IV.
BROGLio (Victor-Maurice, maréchal de). IV. 43.
BROGLio (M. le duc et M. le prince dp). IV. 43.
BROSSE (Jacques de), architecte. II-
BROSSE (M. de la). II. 105.
BKossE (Guy de la), médecin. I. 449.
BROSSE (M"* de la), une des filles de ;yj[mc la Princesse. III 269.
BROSSES (Adrien Pierre do Tiercelin, marquis de). VII. 201, 203, 205.
BROSSES (Magdeleine de), mariée à François, bâtard de Bretagne. IV.
BROSSES-CHOART (M™* de). IV. 21.
BROSSETTE (Nicolas). II. 430. m. 487.
BROSsiER (Marthe). II. 43, 100. III.
BROSSiN (Georges de), chevalier puis
marquis de Méré. IV. 115. Vo'j.
VII. e
LXll NOMS DE iAK\\
Brueil. VI. tm.
BnuEiL (Toussaint du), peintre. III.
Bruges. VII. 197, 200.
BRLLAni) OU nnusLART (Pierre^ mar-
(luis de Puisieux, père de M""* de
Pisicux. I. /i66. IV. 525.
DRULART. VOlf. GENLIS.
BRLLART (i\oël), le commandeur de Sillery. III. 25.
BRUi.ART (François), fils du Boulay- Bruslart. II. 295.
BRULART (Nicolas). Voy. boclay.
brullOn ou BRUSLON (le comte de), introducteur des Ambassadeurs; de la maison de Sassenage. 1.329. IV.
BRUN DE LA cosTE, personnage de la Pompe funèbre de Voiture. III. 83.
BRLN (Charles le). 1. 316. II. 92. IV. hkS. VI. 51/1.
BRUNEAu (Sébastien) , sietir de la Mariiniere, père dé M""^ des Loges.
BRLNELLE (Marie)j première femme de Guillaume Colletet. VII. 106.
BRLNET (M.), m. 155. VII. 281.
BRDNET (Michel), libraire. I. k^l.
BRD^ET-I)E CASTELPERS. I. 446. Voy.
PANAT
BRUNETIERE. III. 476.
BRUNiER OU BRUNYER , médeciii. II.
BRDNSwiCK (le duc de). IV. 297.
BRUNO (St). IV. 338.
Brunoy. IV. 309.
Brusselles ou Bruxelles. I. 32, 173, 180 II. 7, 17, 21, 86, 87, 274, 292,
KT I)K l'KIlSONNftS.
4/|5, 47/i. 111 /|7, 09, 31/i, 324, 515, 516, 531. VI. 241, 431. VII.
BRl'YERES DE CIIALABRE (M.). II. 80.
BRUYERE (Sublet de). IL 143.
BRUYERE (la). I. 219. II. 371, 379, 380, 430, 547. III. 168. Vt. 37.
BLADE (Louis de). VIL 130. Voy.
FRONTENAC. * BLCEPHALE. I. 149.
BUCHANAN. IL
BUCKINGHAM. Voyi BOUCQUIÎMQUANT.
BUDES (la maison de). IV. 140,
BUDOs (la maison de). I. 164
BUDOS (Louise de), duchesse de Montmorency. 1. 166. II. 310.
BL'EiL (la maison de ou du) I. 155, 281. IL 354, 376, 378. V. 100.
BUEiL (Honorât de), seigneur de Fontanes, père de laduchesse de Bellegai'de. I. 68.
BUEIL (le chevalier de), \htoine ou Claude de B., chambelian de Gaston. II 344, 356, 371, 373, 374, 378. IIL 38.
BUEiL (Honorât de). IL 376, 379.
Voy, RACAN.
BUfiiL (Jean de)^ comte de Marans.
BUEIL (Louis de), sieur de Racan,
père du poëte» IL 379.
BUEIL (Pierre de), petit-fils de Racan, IL 379.
BUEIL (Anne de), duchesse de Bellegarde. I. 68. IL 354.
BUEIL (Jacqueline de). M"* de Bueil, — M"* de Cesy,— M"« de Moret.
NOMS DE LIEUX ET UE l'EUSONNES.
BUFFAQUiN, pcrsoniiagc de chanson.
BUGNON, conseiller au Grand Conseil.
BUIRETTE DE VERRIERES. I. 382.
BUissE (la), témoin de Crequy contre dom Philippin I. 1/|5, 146.
BUISSON (l'abbé du). V. 112, 119. VII.
Bules. V. 534, 535.
BULLioN(M.de)*,GlriudedeB., surintendant. I. 230. II. 21, 43, 44, 89, 323, 324, 339. III. 423. IV. 24, 156, 282, 296, 404, 435. V. 68, 69, 73, 141, 148, 530, 537. VII. 13.
BULLioN (Jean de), maître des Requêtes. II. 145.
BiJLLioN (Pierre de), abbé de Saint- Faron. II. 156.
BULLiON (M"^ de). II. 148. IV. 169.
BUQUOY (le comte de). VI. 506,
BURC (du)*. IV 95 VI. 225.
BUUE (les frères de) , libraires. Il 543.
BURIN, commis de Monceaux. V. 112, 113, 120.
BURIN (M^^). III. 295. V
BUKIMANN. IV. 111.
BURTio DE L.\ TOUR (Marguorito de), mère de M"*« d'Estrades. VII. 7.
BURY (comte de\ fils de Charles, marquis de Rostaing. II. 441.
BDSANçois (Jacques de Saulx, comte do). III. 324.
BUSSEROLLES. VII. 313, 3ld.
BUSSIERE (la). I. 230.
BUSSON. yoij. PERROCIIEL.
BussY d'amboise (le brave), Louis de Clermont d'Amboise, comte de B.
I. 7. VI
BussY (Gharlns de Clermont d'Amboise, sieur de B., tué par Bouteville). IV. 419, 423.
BUSSY-LAMET (Cliarjos de Lameth, comte de Bussy, gouverneur de Mezieres). II. 359, 360. III. 321.
lîUSSY-RABUTIN OU BUSSY DE BOUR- GOGNE. I. 240, 321, 478, 479 IL Ihli, 327, 378, 379, 420, 429, 545.
m. ';9, 141, 325^ 478. IV. 67, 811, 517, 518, 519, 527, 529. V. 367, 376, 491-494. VI 15, 104, 105, 14t, 182, 449, 450. VIL 68, 121, 123,.
BU.ssY (le marquis de). VIL 93, 99.
FOIJ. VTG.NORY.
BUSSY, gendre de M'"*^ de Vignory»
BUSSY DE VERT, époux de M^'* de Vignory. V. 228.
BUSSY (M"« Honorée de) *. IL 253. ÎV.
BYRON (lord). L 35. VII. 537.
CABOCHE. IL
CABOT, avocat au Conseil. V. 470,
CABREREs(le comte de), beau-père de M'"^ de Castelmoron. VI 138.
CADARÉ, CADARS OU CADAUET (M. do),
KXIV
NOMS DK LIKUX ET DE PKnSONNES.
frère du baron de Païuit. I. /i30, /i/|0, li!i2, [iti5.
CADEXET (Ilonoiù d'Albert, sieur de), depuis duc de Cbaulnes. 1. 399, 600, /(lO, 612. II. 176, 315. Toy.
CADILLAC. VI
Cadix. V. 213.
Caen. I. 270, 292, 311, 318, 321, 361, 365, 609, 677. II. 119, 616. IH.
110, 650. IV. ISl, 189,260. V. 229, 291, 297, 299, 303, 371. VJI. 67, 60, i:0, 179, 370, 381, 681.
CAEN (M"'^ de), Marie-Eleonore de Rohan, abbesse de la Trinité de Caen, puis de Malnoue. VII. 61, 71, 370.
CAFFARELLI OU GAFFAREL (Jacques),
secrétaire de M. de la Thuillerie.
CAHIER, ministre de Madame, sœur de Henry IV«. III. 651.
Cahors. III. 233.
CAHORS (l'evesque de) . II. 98, CAiLLET, officier de Monsieur le Prince , à Reims. VI. 605.
CAiPHE. TV. 368. Caire {le). VI. 509.
CAJETAN , CAYETAN OU GAETAN (le
prince). VI. 123.
Calais. II. 10. III. 605, 63", 656. IV. 187. V. 51. YI. 317. VII. 29, 366.
CALATAGIRON (Bounaventurc), général des Capucins. IV. 157.
CALiSTE, nom poétique de la vicomtesse d'Aucby. I, 319.
CALLiEREs (M. de). II. 376.
CALLOT. IV
CALONGE (Révérend de Bougy, marquis de). VII. 30.
CALONGE (M""* de), nièce de M""* du Puis. I. 359, 360.
CALLONGE (JuHc de), marquise de Bougy. VII. 30.
CALPRE\Ei)E (Gaucher de Coste, sieur de la)*. IV. 325. V. 360. VI. 315.
CALPRENEDE (M""* de la), Magdelaine de Lée. VI. 386, 388, 391. VII. 62.
CALVERAC, de Gascogne. VII. 691.
CALviERE (M. de), mari de M"<= Rochette. III. 663.
CALVIERE (l'abbé de). IV. 210.
CALViMONT (M™^ de). III. 663. V. 313.
CALVIN (Jean). II. 296, 302. VI. 657.
CAMRERT, musicien. VI. 691.
CAMBOUST (Marguerite Philippe de) et sa sœur, mariées à Antoine de de Puylaurens et à Bernard de la Valette.
CAMBOUST (maison de). V. 287. III.
I. 7, 23. Voy. BALAG]\Y
NOMS DE LIEIX ET DE PEllSONNES.
cAJinnAY Claude de), oiTtWre. IV.
Camoic, terre. IV. 190.
CAMPAGNAC (M"* de), en Perigord.
CAMPAiGNO OU CAMPAIGNOL (Bernard Patras de) , lieutenant au régiment des Gardes. IV. 115. VI 260.
CAMPAIGNO (François Patras de). IV.
CAMPAIGNO (M'^*^ de), nièce de Balzac.
CAMPANELLE (Ic père), Tliomas C. I.
CAMPioN (Alexandre de), auteur du Recueil de lettres qui peuvent servir à l'histoire. 1. 238. II. 234, 2"5. m. 656, 457. VI. 290, 291.
CAMPION (Henry de), auteur de Mémoires, l. 237. II. 48, 263.
CAMSEL (Benoît de), capucin. I. 41.
CAMUS (le), Nicolas le G., surnommé le Riche, conseiller d'Etat. II. 426.
CAMUS ou LE CAMDS (le prieur), oncle de M'"^ d'Esmery. V. 33, 36. VI.
CAMUS (Nicolas le), fils aîné de Nicolas le Gamus le Riche, et procureur général de la Gour des Aides, mort en 1636. IV. 9-12. VII. 297.
CAMUS (la veuve le), Marie de la Barre, veuve en 1636 de Nicolas le Gamus, procureur général de la Cour des Aides IV. 155. V. 110.
CAMUS (Antoine le), second fils de Gamus le Riclie, maître des Requêtes, président en la Chambre des Comptes et contrôleur des Finances. VIT. 297.
CAMUS (Edouard le), troisième fils de Gamus le Riche, procureur général à la Cour des Aides après son frère aîné et avant son puîné ; prêtre en 1643 ; aumônier du Roy.
CAMUS (Etienne,— Catherine et Françoise le), quatrième fils, deuxième et troisième filles de Camus le Riche. VII. 297.
CAMUS (André Gérard le), procureur général à la Cour des Aides, cinquième fils de Camus le Riche ; surnommé Gambade. IL 424. VI. 55, 473. VII. 297, 487.
CAMUS (Jean le) , surnommé Patteblanche., sixième fils de Gamus le Riche, maître des Requêtes, intendant de Champagne. II. 45S. IV.
CAMUS (Marie le). M""* d'Esmery, fille aînée de Gamus le Riche. IV.
CAMUS (Claude le), quatrième et dernière fille de Gamus le Riche,femme de Claude Pelot, sieur de Port-David. IV. 41. VII. 297.
CAMUS-PO.NTC.ARRÉ (M. le), Godefroy Gamus ou le Camus, sieur de Pontcarré, maître des Requêtes.
CAMUS (Jean-Pierre le). IV. 146.
Voy. M. de Bellay.
CAMUS (le), avocat de Bullion. II. 148.
CAMUS ou LE CAMUS, frère aîné de M"* Galant, marié à M"* deVouges. IV.
CAMUS (Angélique le), d'abord M"^ Galant, puis M""^ le Coigneux. IV. 6, 14, 18, 22, 155. Votj. coigneux.
NOMS 1)1-: Ln':uK rt dk personnes,
CAMUS (M"" le), sœur de M'"" Garnicret lllle de do Yuuges. IV. 11.
CAML'SAT (la veuve), libraire. II. 423.
CAMUZAT (Jean), libraire. IV. 87 VI.
CANABERE, frère d'un président du
parlement de Toulouse. V. 33.
Canada. III. 212. VI. 1^8 VII. 133,
CANAPLES (M. de), Charles de Gre-
quy, sieur de G. I. 133, 134, l'I-
CA.NAPLES (M'"*' de), Anne de Beauvoir
du Roure, sœur de Gombalet. IV,
CANAYE (Jacque.^), conseiller au Parlement. V. 365.
CANAYE (le père). VII. 298.
CANDAL (M™* du), Marie Gausse. VI.
CANDALE (M. de), Louis-Gliarles Gaston, marquis de la Valette, duc de G., mort en 1658. I. 433. II.
522. V. 299, 304, 305, 350, 410, 440, 441, 449, 450. VI. 7, 173, 174,177, 178, 152. VII. 413.
CANDALE (feu M. de), Henry de Nogaret-la Valette, comte, puis duc de G., mort en 1639. II. 306 III.
CANDÉ (M'"^ du), remariée à Jacques d'Augennes, marquis de Montlouet. III. IX.
candie. III. 156. IV. 168. VI. 9, 10.
CANDIE (François Borgia, duc de).
CANiLLAC (le marquis de), troisième
mari d'une fille de Marie Vigner.
CAMLLAc (le beau), tué par le; mar- {|uisde Flamaren*fe.VI 106. VII. 14.
CANILLAC (Gabriel de Montboissier- Bcaufort, vicomte de la Mothe-).
CANONVILLE (Alexandre de), marquis de HalTetot. III. 189.
CANTECROix (tM'"« dc). 11. o89, 420.
Vnij M"" de bossu.
CANTO (le commissaire). I. 422, 425.
CANUEL (M™^ de), aimée du duc de
Guise V. 347.
CANY (Louis de Barbanson, sieur de).
m. 8. VIL 201.
Capelle (la). III 178. IV. 134-137.
CAPELLE-MARivAL (Heury-Victor de Gardaillac, baron de la). VI. 520,
CAPPEL (Ange), sieur de Luat I. 111,
Caprarole. I. 387.
CAR.AMAN (comtes, marquis et duc de).
Caramany, village. I. 196.
CARBON (M. de). III 98.
GARCES (le comte de), Jean de Pon-
tevez, comte de G. III. 182. IV. 14.
CARDAiLLAC ( Gilbert - Fiançois de ) .
CARDAILLAC - SARLEBOUS ( Julienne - Alexandre de Meun de), marquise de Saint-Bla"iicart. 1. 34.
CARDEAU (la), fille d'un fleuriste. VII.
CARDiLLAC (Jeanne de) , mère de M"" de Maintenon. VII. 43.
NOMS DE I.IELX ET DE PERSONNES
CARDINAL (le). l'Oy. niCIIELIEU.
CARDINAL-INFANT (le), Ferdinand d'I'spagne, cardinal -archevêque de Tolède. II. 32.
CARENCY (Claude d'Escars, prince de) VII. 304
CARiGNAx (Thomas de Savoie, prince de). III. 227. loy. le prince Thomas
CARiGNAN (M""* de), Marie de Bourbon, fille de Charles, comte de Soibsons, mariée au prince Thomas. III. 22C-228. VII 287.
CARION-DE NIZAS. I. 4^5.
CARioN Henry de). I. likô.
Carlemotte, château. III. 456
CARLiLE (James-Hay, comte de). II.
CARLixcAS (François-Juvenal, sieur de). VIT. 523, 52/j, W-X-
CARLOVINGIENS (ICS) II. 537.
CARMAIN OU CRAMAIL (comte ds). I 196, 506. VOIJ. CRAMAIL.
CARMAiN (l'iieritiere de), Jeanne de Foix. I. 506.
CARMAIN OU CARMAiNG (Jeanne de Montluc, comtesse de), ou cra- MAiL I. 195, 196.
CARMAN ou KERMAN (M"* de), Angélique et Marie de Maillé-Kerman.
V. kl
CARMELITES (la Supérieure des), Marie de Lancry, M"^ des Bains. I. 74.
CARNEY (le comte de). VII. 409.
Carogne (la risiere de la), allégorie.
Carpentras. II. 340. V. 326
CARQCEBL'T (T homu'î de Franquetot, sieur de). VII 220.
CARQioiEST, régiment, V. 538
CARRERE (M. de), de Limousin. 111.
CARBON, parasite du financier Rambouillet. VI. 319.
CARROLGES (l'abbé de). VII. 375.
CARTE (François- Gabriel Thibault, marquis de la). I. 240.
CASA (Giovani délia) II. 79.
Casai ou Cassai, en Piémont. I 182.
CASENOVE. FOIJ. CASTEI.MORON
CASIMIR V (roy de Pologne). III, 301, 308, 309, 320, 321.
CASQiEz (le marquis de), don Alonzo Perez de Castro, maïquis de Cascaes, ambassadeur de Portugal. V.
Cassan, prieuré près d'Agen. VII.
cAST.AiGNE (M Eusebe). III 84. IV.
Casteijalous. VI. 269.
Castellamare. V. 213.
CASTELLANE ^Pierre Altoviti, ^^ieur de). I. 307, 309.
CASTELLANE (M"» de), Renée deRieux- Chasteauneuf, comtesse de C. I.
CASTELLANE (la marquise de), nom inrortain do la dernière maîtresse du duc de Candale V. 304.
CASTELMORON 'le marquis de), François de Caumont, marquis de C, huitième fils du maréchal de la Force. 1. 269. VI. 136, 137, 139.
lAVlII
NOMS DE LIEUX KT DE PKilSONiNES.
CASTKi.MOKON (M"'='dc). La iiuirquisc do Tljcobon. — M"'" de Briqucmault. — M'" de Gastelmoron et Charlotte-Rose de Caumont. VI.
Castelnau. I. 2G2. VI. 138.
CASTELNAU. Koy. CLEUMONT-LODEVE.
CASTELNAU (Ic iiiarquis de), Henry Noinpar de Caumont. I. 253. II.
CASTEF.NAU (Louis ds Guilliem de), marquis de Sessac. I. /i20.
CASTELNAU (IVl"*^ do), Hcuriettc de
Caumont. I. 267.
CASTELNAU-MAUvissiERE (Marie-Char-
lottede), fille de M""* de Castelnau.
Castelnaudarij. II. 309, 311, 312. V.
CASTELPERS (maison de). I. 435, 445,
Castel-Sagmt. I. 442, 449.
CASTEL-SAGRAT (M""' de). Olympe de la Tour 1.437,438,442,444,446.
Castel-Sarrasin. I. 400.
CASTiGLioNE (les princesde). III. 327,
CASTILBLAZE. IV
Caslille (la). II. 59. IV. 522.
Caslille, prèsd'Agen. I. 108.
CASTi LLE (Olivier de) , héros de ro m an .
CASTILLE (le connestable de), don
Pedro de Tolède. I. 37.
CASTILLE (le grand commandeur de).
CASTILLE (Philippe), aïei>l de M"* de Chalais. VII. 540.
CASTILLE (Pierre), receveur du Clergé.
CASTILLE (M. Janin ou Jeannin do), Nicolas-Jeanuin doC, trésorier de l'Epargne, frère de M""' do Chalais .
CASTILLE (Pierre de), conseiller au Parlement et frère de Jeannin de Castille. VII, 507.
CASTILLE (l'abbé de), Nicolas-Jeannin de C, abbé de Saint-Benigne de Dijon, petit-fils du président Jeannin. III. 202.
CASTILLE (Henry de), abbé de Sainte- Marine d'Auxerre. VII. 540.
CASTILLE (M""^ de), Charlotte-Jeannin ou Janin, mère de M'"^ de Chalais.
CASTILLE (Charlotte de). III. 191, 198.
VII. 540. VOXJ. CHALAIS
CASTILLE (Marie - Louise - Christine - Jeannin de), princesse d'Harcourt.
Castres, l. 440. II, 471. IV. 233, V.
cASTRiES (Louise, comtesse de), fille de Jacques de Lhospital, marquis de Choisy. I. 27. II. 311.
Castro, en Italie. I. 387. VI. 98.
CASTRO (Luiz Alvarez de). V. 50.
CASTRO (le duc de), frère du duc de Parme. I. 169. Voy. casqlez.
CATALAN (le), ou DERVOIS. II. 197.
Catalogne (la). II. 39, 58, 65, 67, 197, 528. III 91, 96, 97. IV. 79, 174, 517. V. 175, 20i, 304, 468. AT. 562.
CATEL.AN (François), financier. II. 426.
II. 463. t'oy. LHERY
Caudebec. III. 420, 421. IV. 251.
CAUMARTiN (M. de). Intendant de Champagne. V. 395. VI. 49. VII.
CAUMARTiN, évèque d'Amiens, mort en 1652. V. 164.
CAUMARTIN (M. de), garde des Sceaux.
CAUMONT-LA FORCE (maison de). I.
268,269. II. 121. Voy. force.
CAUMONT (Jean de), sieur de Montpouillan. I. 263, 411.
CAUMONT (Armand de), baron, puis marquis de la Force. II. 277.
CAUMONT (Jean de), marquis d'Eynat ou Aynat. V. 149.
CAUMONT (Pierre de), baron d'Aynat.
CAUMONT (Henry-Nompar de), marquis de Castelnau. VII. 230.
CAUMONT (Jacques-Nompar de), duc de la Force, second mari de M-^MeLangey. VII. 216, 229, 230.
CAUMONT (Louis-Joseph-Nompar — Auguste-Nompar. — Jacques-Nompar. — Philippe-Bertrand-Nompar.
— Françoise de). I. 269.
CAUMONT (François de), comte de Lauzun. III. 188.
CALMONT-BEAUVILLA (M. de). I. 209.
CAUMONT (le chevalier de), Bertrand de C, chef de la seconde branche des ducs de Caumont-la Force. I.
CAUMONT (Jacqueline de), duchesse d'Orval. I. 266. IV. 301 .
CAUMONT (Jacqueline de), comtesse dePinjas. — Jeanne de C, marquise de Saint Gêniez,— Diane de C, marquise de Montbrun. I 267.
CAUMONT (Jeanne de), raai-quise d'Or-
bec. V. 147-149.
CAUMONT (Marie de), princesse de
Carcncy, marquise de Fronsac.
CAUMONT (Anne de), comtesse de
Saint-Paul. II. 125.
CAUMONT (Charlotte de), M"* de Turenne. I. 262, 265, 266, 269. II.
CAUMONT ( Constance - Magdelaine - Louise-Nompar de), M'"'^ la marquise de la Grange. I. 269.
CAUSSE (Jacques). VI. 339, 351.
CAUSSE (M'"'=), Marie Bigot. VI. 339, 351. VII. 454.
c.AussÉE (Jean de la). I. V.
cAussiN (le père), confesseur du Roi.
NOMS DK \AK\\ ET ])K PKnSONNES.
CM VF.T OU covRT (M), coiisoillor au parlement d'Aix. 1.323.
cAiivir.NY (Jean-Jacques de). I 311.
CAiiYissoN (M. de), Jean-Louis de Louet, marquis de Calvisson. VII.
Cnux (le pays de). VI. 32.
CAVEni.\o (la duchesse de), Camilhi Pcretto, sœur de Sixte-Quint. VII.
CAVOYE (M de), François-Oger, siour de G. II. 36, A3, 150, 396, Z|66 V. 175, 180.
CAVOYE (Louis de), marquis de C, grand maréchal des Logis V. 180.
CAVOYE (M"* de)*, Marie de l'Or. IV.
CAVOYE (Henriette-Louise de). M"* de Glerac. V. 179.
CAYLUS (Anne Claude-Philippe de Tubieres, le comte de). IV. 382.
CAÏROL. I. 4^0.
Cazal. II. 73, 519. III. 70, 139. IV.
167, 11. V. 56 VI. 79, 265. VIL /i'i2.
Caze ou Case (la), terre. VI. 187.
Foy. HALAUZE.
CAZE OU CASE (le marquis delà), Jean- Jacques de Pons, père de M''^ de Pons. V. 337, 523 VIL 217, 496.
CAZE ou CASE (Isaac-Renaud de Pons, marquis de la). L 267. V. 463, /j65, 467, 477, 480, 488, 489. VII 217, 231.
CAZE OU CASE (la marquise de la), Marie Madelaine, remariée à Isaac Renaud de Pons, marquis de la G.
CAZE (le sieur de). V. 536.
CAZENEL'VE, grammairien. I. 508.
CAZES (M""" la duchesse de). V. 53.
CELADON. Nom de M. d'Urfé dans VAslrée I. 79.
CELESTE PALAISEAU. L 214. l'OtJ . PA- LAISEAU.
CELORON, rentier. IV. 121.
GENANTE (M°"^ dii), abbesse de Montmartre. I. 40.
CENDRAs (Paul Fieubet , sieur de).
CERI5ELL0N OU SERBELLON, goueral espagnol, deffenseur de Leucate.
CERCEAU (le père du). L 316. VI. 514.
CÉRÈS II
CERESTE (les barons, marquis Ct ducs de) L 215.
CERisANTE (Vlarc-Duncan, sieur de)*.
CERisAY, poète. IL 221. IV. 367.
CERisY (l'abbé de), Germain Habert, abbé de C. L 327. II. 188. III.
CERiziEKS (M"^ de), Marie Geriziers, femme de le Goigneux père. IV.
CerizoUes. II. 129.
CERizY (Pierre-Habert, abbé de). VI.
CERVANTES. VI
CERVEAU, écrivain janséniste. II L
CESAR (Julius). I. 328, 489, 490. V.
CESAR, astrologue. L 165, 167.
CESARiN , fils de l'intendant de M'""^ de l'Esdiguicres. V. 360.
NOMS DE LIFAX ET DE PEÏISONNES.
CERAUv I M.), conseiller au parlement de Bearn. III. '^21.
CKsEi.Y (Constance de), M^'deBarry.
CESENA (Etienne de), général des Capucins. IV. 157.
CESSAc (le marquis de), père du chevalier de Clermont-Lodeve. V. 617.
CESY (M. de)*, Philippe de Harlay, comte de C. V 12G, Ui. II. 20:i.
Cerna. III 2i.
CHABAN OU CHAr.ANS (Louls, siOUT du
>'aine, baron de)*. I. 376 . lil.
CHABAN (M""^ de), femme du baron de C. IV. 218.
CHABAN (M"* de), Henriette de Jussac, mariée à Gaspard Joumard de Chabans. VII. 361, 362, 662.
CHABAN Aïs (le princc de). I. 506, ï'oj/.
CRAMAIL
CHABANAis (Henry d'EscGublean, marquis de) I. 163.
CHABANAis (la princesse de^, Jeanne de Montluc. I. 508.
CHABENAT OU CHARENAS (Etienne), gendre de Petit. IV. 39, 633, 667.
CH\B0T (la maison de). III. 668, 671.
f'Olf. JABNAC et ROHAN.
CHABOT (Jacques), marquis de Mirebeau, frère de M"* de Termes. III.
CHABOT (Chai les), comte de Charny.
CHABOT (Henry), situr de Saiut-Aulaye, puis duc de Rohan-Chabot.
CHABOT (le comte de), frère de M. le duc de Rohan-Chabot. III. 671.
CHABOT (le chevalier de), frère du duc de Rohan. III. 66o. V. 275.
CHABOT (Jeanne), mère du brave Givry. I. 86.
CHABOT (Catherine), M"' de Termes.
CHABOIILI.ET (M.) VII. 137.
Chnha!gu€ II. 327.
Chaillot. II. 527. III. 98, 19o, 203, 305, 337,366,350.
CHAILLOD l'OlJ. AMELOT.
CHAiLLY (l'abbé de), Charles-Louis de Lorraine, abbé de Chailly, puis évêque de Condom IV. 161, 108.
CHAISNÉE-MONTMOR (la). VIL 600.
CHAISE (la), conseiller au parlement do Bordeaux. III. 186.
CHAISE (le chevalier de la), gentilhomme saiutongeois. HI. 663, 666,
CHAiZE ,la\ ecuyer du duc de Nemours. IV. 207, 219
Chalais (coftité-principauté de). III.
CHALAis-PERiGORD (généalogie des).
CHALAis (Henry deTalleyrand, comte de C.)*. IL 676 IIL 135. 136, 191, 192, 197, 199, 202, 339 V.
CHALAis (le prince de). IV. 40t, 602.
FOy. EXIDIEIL.
CHALAIS (Adrien-Biaise de Talleyrand, prince de). III. 202.
NOMS DK Lli:i X KT l)K l>KI{SONNES .
ciiAi.AisfM'-ode)*, Cliai-Iotte de Ca-tillo, d'aboi'd comtesse do Cliarnj', puis comtesse de Chalais. I. 228, 236. II. 241. III. 193, 195, 199.
CHALAIS (M''^' do), (ille de coini)agnie deM'"« do Sablé. III. 51, 72, 131,
yô3, US, un, 153. V. 201, 205,
CHALENÇON (Cliristoplic de Polignac, seigneur de). I. 99.
CHALMEL, historien de Touraine. II.
Chalon-sur-Saône. II. 239. V. 373.
CHALON (la maison de). I. 497. III.
CHALON DU BLÉ. VOiJ. U.XELLES.
Clialons OU Chaalons, en Champagne.
CHALONS (l'evesque de), Henry Clausse. VII. 299.
Chalosse. IV. 417, 422.
CHALTRAY (Jacob de la Barge, sieur de). VI 42, 43, 48.
CHALUSSET (Jean-François de Bonnin, marquis de). II. 223. IV. 404, 405, 224, 233. V. 365.
CHALUSSET (M""* de) , Urbaine de Maillé, marquise de Ch. II. 233.
CHAMAP.AivDE, premier valet de chambre du Roi. VI. 436, 438.
CHAMART (maistre), maître d'hôtel du financier Rambouillet VIL 368.
CHAMBALLAN (Marguerite de.), marquise de la Roche-Giffart. V, 486.
CHAMBELLAi (M"« de), Françoise de
Montalais, depuis comtesse de Marans. II. 376.
Chambcrocol , vers Fontainebleau.
CHAMBERGEOT (le Jau de). VII. 366.
Chambéry. I. 135, 141, 157. III. 238.
CHAMBON (le brave). VII. 132.
VO]). THE.^I1^ES
CH.AMBRET le lourUttut, Benjamin de Pierrebuffiere, marquis de G. V.
CHAMHOUDRY, libraire. IV. 54, 167, 443, 468. VI. 259.
CHAMILLY ou CHEMILLÉ (M"* de),
Jeanne de Sccpeaux, héritière de Beaupreau. II. 311.
Chamousset (le fort de). I. 144.
Champagne. I. 14, 117, 126, 243, 246, 376, 473. II. 40, 66, 98, 110, 114, 122, 141, 368, 419, 429, 456, 458. III. 179, 180, 313, 361, 377, 40J. IV. 27, 41, 42, 66, 110, 138, 162, 234, 242, 243, 247, 248, 422, 458. V. 16, 29, 212, 294, 309, 311, 313, 315, 334, 390, 408, 504, 512, 528. VI. 39, 42, 47, 49, 101, 397,
NOMS DE LIKl'X ET DE PERSONNES.
308, Zi03, /j06. VII. 19, 03, IJO, 203, 205, 207, 28G, 33G, 38^, /»07, 656, 501, 509, 522.
CHAMPAGNE (Thibaud, comte de). IV.
CHAMPAGNE (le grand prieur de), ou le builly de Valençay. II. /|68.
CHAMPAGNE-LA suzE (la maisoy de).
IV. 2/i3. J'oy. sczE
CHAMPAGNE (Louis de), comte de la Suze. III. 259.
CHAMPAGNE (Gaspard de). IV. 230,
CHAMPAGNE (le Capitaine). IV. 159.
CHAMPAGNE (Catherine de), marquise de la Moussaye. III. 259.
CHAMPAGNE-NERMANVILLE OU NORMAN- VILLE (M"' de). IV. 2/il.
Champaubert. IV. 66.
CHAMPALZÉ (Jean Fabri, sieur de). III.
CHAMPDiEL (Daniel de), conseiller au
Parlement. VII. 512.
CHAMPFLEiRY (Hubert Jardin de), capitaine au régiment des Gardes.
Champigmj. II. 25, 26, 90, 91. VI.
CHAMPiGNY, surnom de Lambert. VI.
CHAMPIGNY (l'abbé de). IV. 502.
CHAMPION (Jacques et André), organistes. VII. 389.
CHAMPION (M.), notaire. IV. 35.
CHAMPLASTREUx (le président de), Jean Mole, seigneur de G. IV. 13, 320. VI. 100, 101, 103, 105, 108, 395. VII. 131.
CHAMPLASTREUX (M"* de), Magdelaine
l.XXIII
Garnicr , auparavant M"'* d'Orgeres. IV. 319. V. 355.
CIIAMPOLLION-FIGEAC (M.) V. 71.
CHAMPOLLiON (M. Aimé). I. 30, 75, 452. II. 201), 262. III. 22, 41, 122, 163. V. 92, 301. VI. 268, 291, 535.
CHAMPRÉ. IV. 530. VOy. MESNARDEAU.
CHAMPRÉ (M"® de)*,CatIierJne Henry.
m. 488. IV. 423, 530. VI. 358, 369. VII. 372, 456. Voy. mes.xar-
CHAMPY, IV
CHAMROND (Suzanne de Roussy, — Anne de Cugnac-Dampierre, — Jacqueline du Lys,— Marie de Paris, femmes des deux frères Jean et Michel de). VI. 458, 460, 461.
CHANCELLiER SEGUIER (le)*, Pierre S.
L 114, 187, 190, 316, 409, 419, 491. II. 7, 43, 68, 105, 148, 157, 426. III. 260. IV. 85, 118, 124, 156, 169, 189, 349, 398. V. 6, 68, 73, 74, 206, 266, 267, 280, 283, 286, 289, 360, 501, 502, 528, 538.
Voy. SEGDIER
CHANCELLIER (M. le). I. 120. VOy. SIL- LERY.
CHANCLOS (Jacques d'Autun, seigneur
de). I. 191.
CHANOELLiER, avocat au Parlement.
CHANDENiER (Louis de Rochcchouart,
sieur de). III. 357.
CHANDENIER (M. de), François de Rochechouart, sieur de G. III. 169, 377. IV. 269, 276.
NO^fS DE MEUX ET DE PERSONNES.
ciiAM-EviM,!-; (M. de), Eloazaidc Sarcilly, Rieur de C. III 57, 80. IV.
25/i,255. VI. 2(i3, 208. VII. 11.
CHANDOLLAN OU CHAMBOLAN (M"'* de).
cnAM)OYSFAiJ (M. de). VI. 506. CHANEi, (MM. de Crouy-). HT. "28.
CHANSY, faiseur de chansons. III. /|57.
CHAWTAL. VOiJ, SEVIGKÉ.
Cliantelou, abbaye. II, 3^0.
CHA1\TEL0UBE OU CHAMEI.OUPE ( le
père). II. 173, /jlO,^i7/i. V. 511, 528.
CIIANTEREAU-LEFEVRE (M ). V. 239, 252. Voy LEFEVRE-CHANTEREAU.
ChantilUi. I. 16/i, 183. II. 22, 275,
cHAivTossÉ OU CHAMPTocÉ (Marguerite
Angélique de Bretagne, M^'^ de).
IV. ^i
CHA^UT (M.), Pierre G., ambassadeur en Suède. IV. 98. V. 429, 447, 449.
CHANUT (Marie), mère de Chapelle.
CHANVALLAis (Guillaume le Vaillant, sieur de) , conseiller au Grand- Conseil.
CHAisvALON, ami du président Aubry.
CHAMVALLON (Jacques de Harlay, sieur de), père de l'archevesque de Rouen. I. 154. IV. 78.
CHAPELAIN (M.)*, Jean C. de l'Acad.
franc. I. 288, 314, 337: II. 48, 50, 51, 53, 366, 376, 390, 394, 411, 36, 60, 64, 218, 242, 251, 263, 288-290, 293, 295, 297, 298, 309, 341, 352, 385. IV. 44, 88, 95,
97, 101, 105, 107, 110, 193, 104, 196, 381. V. 5,151-1.53, 162,169, 172, 173, 206, 218, 220, 225, 2;J4, 2.36, 239, 248, 254, 256, 277, 435, 437, 4'i4. VI. 71, 292,*" 295, 320, 324. VII 9, 58, 03, 71, 114, 100.
CHAPELAIN (Catherine), femme de Louis Fnronard, procureur. II.
Chapclaine, terre. V. 312.
CHAPELAINE. FO//. I'ARGENTIEU,
CHAPELiEP., avocat. VII 280.
Chape! k'-sur-Crecy (la), vers Lagny.
Chapclle-la-Iieine (la), hameau. VII.
CHAPELLE-Aux-URSINS ( la ) , depuis marquis de Tresnel. Christophe Jouvenel des Ursins , baron de Traynel et seigneur de la Gh.aux-U. I. 19, 29.
CHAPELLE (l'abbé de la). V. 96.
CHAPELLE, Claude Emmanuel, fils naturel de Luillier. II. 303. III. 45, 167, 265. IV. 8, 16, 194-197, 4^9, 504, 515. VI. 258, 261. VII. 67.
CHAPPES (Jacques d'Aumont , baron
de). I. 434.
CHAPPES (Charlotte-Catherine de Vil-
lequier, baronne de). I. 433.
CHAPPOTON, auteur dramatique. III.
CHAPuis (Gabriel). III. 42.
CHAPUissEAu (Daniel de) , avocat au Conseil. VII. 512.
Charente. II. 292, 530. IV. 108.
Charenton. I. 256, 375, 503-505. II.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
LXW
^i,',2, 6Û7, ^i50. III. 127. IV. 51, 174, 187, 188, 205, 209, 222, 220, 232, 237, 384. V. 120, 332, 437, 439, 459, 464. VI. 3, 14, 26G, 2G8, 278, 300, 308, 342, 419, 421, 433, 434.
CHARICI.KR. II. 5o8
Chaii té-sur-Loire (la) II. 189, 190- 192. VI. 56.
CHARITÉ (le prieur de la). VII 109.
\0>l. PAÏEN DES LANDES.
CHARLES-MARTEL. VI
CHARLES-QUINT, empereur. I 5. II. 20, 430. III. 326, VI. 444.
CHARLES V, roi de France. III 116.
CHARLES VI, roi de Fraucc. III. 8. II. 99. IV. 85.
CHARLES VII, roi de France. I. 29. VII.
CHARLES VIII, roi de France. II. 232.
CHARLES IX, roi de France. I. 9, 25, 43, 45, 52, 65, 177, 246, 308, .364, 428, 465. II. 28, 50, 101, 253, 281, 477. III. 211, 378, 499. IV. 215, 286. V. 190, 191. VI. 76. VII. 399.
CHARLES X, roi de France. I. 30. 11.508.
CHARLES i^', roi d'Angleterre. I.
CHARLES II, roi d'Angleterre. VII.
CHARLES IX, roi de Suéde. VI. 451.
CHARLES II, roi de Sicile. IL 99.
CHAULES IV, duc dc Lofiaine. I, 406. VII. 413.
CHARLES (le prince), depuis glstave,
roi de Suéde. VIL 419.
CHARLES-LOUIS, elcctcur paiatin. IL
CHARLEVAL (CliaHcs Faucon de Ris, sieur de). V. 202, 345, 392, 396.
(harleville. IV. 414. VI. 505 CHARLOTTE (dame) , uuc dcs deux filles de M™' des Loges III. 377.
CHARMEAux (Marguerite Gtiyot des)belle-sœur du cardinal de Richelieu. IL 2.
Charme-aux-Nonnains (le). IL 22.
Charmoye (\a.). VL 410, 415, 416.
CHARNASSÉ (M. de), diplomate. IL
Charmj, terre. IL 300,
CHARNY (Charles Chabot, comte de).
IIL 191, 192, 198. VIL 540.
CHARNY (le chevalier, puis comte de), fils de Louison et de Gaston. IL
CHARNY (M"* de). VL 100, 101, 105.
CHARNY (Guillaume Lotin, sieur de),
président aux Enquêtes ; — et son
fils. VI. 105.
Charonne. IL 24, 27, 28. IV. 207.
CHAROST OU CHARRAULT (Louis de
Bethune, comte, puis duc de) I.
IL 316, 401, 437. IV
CHAROST ou CHARRAULT (comteSSC dc) ,
Marie Lescalopier, mariée à Louis de Bethune, comte de G. V. 227.
LWVI
NOMS DE LIKUX KT DE PERSONNES
Chartrice, abbaye. IV. 2/17.
cnASSEunAS (Gabriol), conseiller du
CHAROST (le duc de), doniicr de la braiirhe des Bethune, I 120, 389.
ciiAnosT (M""" la duchesse de). I. 120.
CHARPENTIER, Secrétaire du cardinal de Richelieu. II. 56, 60, 100.
CHARPENTIER, pÎTC dc Marigiiy. V.
CHARPENTIER (Philippe), conseiller au Grand Conseil. VII. 359.
CHARPENTIER, dc l'Acadéinie fraiiçoise. VII. 116
CHARPENTIER (MaHc), mère de Beaulieu-Picart. V. 87.
CHARPENTIER (M'"^), femme de Dalibert. V. 80-87.
CHARPENTIER (la petite), familière chez Ninon. VII. 86.
CHARPY-SAINTE-CROIX (Louis)*. II. 271,
CHARRETON (le président), Louis G., sieur de la Douze, président aux Enquêtes. VI. 220. VII. 300, 301.
CHARRON (François), marquis de Saint-Ange. VII. 63.
CHARS (la marquise delà Guesle, dame de). I. 419.
CHARTON (M.). VI
Chartrain (le pays). I. 117.
Chartres. I. 92, 95, 98, 101, 177.
II, 5, 38, 80, 82, 90, kl\9>. III. 9. IV. 193, 289, 293, 3Zi7. V. 87, Ihk, Zt86. VI. 111, 370, 407, 449, 454, 461, 462. VII. 472, 500.
CHARTRES (l'cvôque de), Jacques Lescot. IL 49, 75, 101.
CHARTRES (M. de),Leonor d'Estampes de Valençay. IL 38, 39, 396. Voij.
l'archevesque de reims.
Chartreuse (la grande). II. 183, 184.
Hoi. II. 110.
ciiASSEGUAY (Jacqucs de Carbonnel, sieur de). VII. 26.
CHASSEGUAY (M"'* de), Anne de Cler-
mont-Quitry. VII. 20, 27.
ciiASTEAURRiAND, maisou. IV. 387-389.
CHASTEAURRiANT (Philippe de), mère de Coustenan. IV. 283.
CHASTEAUBRiAiNT (Marguerite de), mère de M.deMontausier. II. 519.
Chasteau-Dauphin . I. 410.
Chasteaudxin . II. 119. IV. 210, 256.
Chasteau-Gaillard . III. 120.
CHASTEAu-GAY (M. de). VII. 333.
cHASTEAu-GAY (M"^ de). M'"' do
Lastours. VIL 338.
CHASTEACGiRON (le marquis de). III, ,296.
CHASTEAUGiRON (Tlmolcon de Brissac,
comte de). IV. 6.
Chasteaugontier. IV. 442.
CHASTEAUNEUF (M"« de), princesse de Bretagne, Renée de Rieux. I. 308,
CHASTEALROUX (M'"'= de), Louisc Isabelle d'Angecourt-Mainteiion, mariée à M. d'Aumont, et qui prit, après la mort de son mari , le nom de comtesse de G. IL 542. III. 270.
CHASTEAUROUX (lo comtc de). I. 430.
lY. 299. Voy. AiJMONT.
Chasteau-Thierry. 1. 333. IL 368, 369, VIL 507.
Chastemi-Trompclte. VIL 43.
NOMS Dli LIKU.K ET DK PËRSONNICS.
Lxxvn
Chasleauvcrt^ seigneurie. VI. 387.
Chasteauvilain. III. 158, 1G3. IV.
CHASTEAUVILAIN (Louis Ajacetti, comte
do). III. 157, 158, 103.
CHASTEALViLAiN (S. Aquaviva d'Atri, comte de), fils de Louis Ajacetti.
CHASTEiGNERAYE (M. de la), Fraiiçois de Vivonne, seigneur de la C. I.
CHASTEiGNERAYE (André de Vivonne de la), aïeul de Brantosme. I. 70.
CHASTEiGNERAYE (Heliette de Vivonne de la). L 99.
M"* ALBERT
CHASTELAIN (Aune),sieur d'Essartine, et Claude C, sieur de Montaumer.
CHASTELET (Antoluc, marquis de Cirey et du), marié à Catherine de Priezac. V. 74. VI. 51, 53.
CHASTELET (le baioii du). V. 74. Voy.
SIRÉOU CIREY.
CHASTELET (la marquise du), petitefille de Bussy-Lamet. IL 359. V.
CHASTELET (AI. du), Paul Hay, sieur du C. IL 1^, 12 'i, 188, 31 'i. IV.
CHASTELET ( Frauçois ) , dit bevu-
CHATEAU. VIL
Cliastellerault. L 109. V. 49o. VI.
CHASTENAY (M""^ la comtessedc). VI.
ChastîUon, près Paris, vers Montrouge. IIL 14. VIL 80, 84, 361.
Chastillon-le-Roy (seigneurie). IIL
Chastillon-sur-lndre. IV. 319.
ChastiUon-sur-Loire. VI. 319.
Chastillon-sur-Marne. IL 421. V. 528.
Chastillon-sur-Seine. IL 421. VI.
Cliastillon-sur-Serve (abbaye de). II.
CHASTILLON-COLIGNY (les). I. 493.
CHASTiLLON (le mareschal de) *, Gaspard, comte de Goligny, puis duc et maréchal de C. L 223, 265, 498. IL 22, 23, 39, 40. IIL 441.
CHASTILLON (M. de), Gaspard de Goligny, duc de G., tué devant Cha-
' renton IIL 76. IV. 62, 67, 226, 533. V. 355. VI. 3, 14, 19, 128.
CHASTILLON (le chcvalier de), gendre de Marie Godet des Marais, marquise de Piennes. VL 376.
CHASTILLON (uu gentilhomme nommé), m. 477.
NOMS 1)K lA\:i\ KT KK l'KUSONiNKS.
ciiAsTiM.ON, graveur et dessinateur.
CHASTii.LON (la niareschale de), Amie
de PoliRnac. I. 252, 258, 260, 265.
cnASTiLLON (M""' de), Elisabeth-An-
gcli(|ue de Moiitmorency-Boutteville, duchesse de C. II. 415, 533, 543, 546. III. 94. IV. 68. V. 308, 338, 375, 398. VI. 128, 13ii. VII.
CIIASTILLON-COLIGNY (M"« de). IV.
228, 243. Voy. comtesse de lasuzE.
CHASTRE (le maresclial de la), Louis de la C, baron de la Maisonfort.
I. 68, 86, 227, 230, 238. II
CHASTRE (Edme, marquis de la). III.
cnAsTUE (le sieur Claude de la).
VOl/. MAISONFORT.
CHASTRE (M""* de la), Elisabeth d'Estampes, maréchale de la G. I. 230.
CHASTRE (Louise de la), M.""' de la Grange d'Arquien. I. 68, 238.
CHASTRE (Marguerite de la), M""^ de
Senneterre. I. 68, 227.
CHASTRE (une dame d'Auvergne de
la maison de la). I. 60, 68.
CHASTRE (Anne de la), abbesse de Faremoutiers. I. 227.
CHASTRE (la), suivante de M"^ de
Lougueville. IV. 440.
Chastres, village. III. 320.
CHAT (Abraham du), conseiller au
parlement de Metz. III. 300.
CHATEAUBRiANT (M. de). I. 369. IL
CMATKAIJNEUF (Charlcs de l'Aubespiiie, marquis de). 1. 240, 403, 417, 469, 470, 492, 493, 495. IL 13, 119, 201, 391. III 252, 262.
CHATEAUNEUF (l'abbé de). VI. 26.
CHATEAU-RENARD (Jcan François d'Aimar, baron de). VIL 331.
Château-Renaud VI. 13, 39, 505.
CHATEL (Jean). I. 23.
CHATELET (Jean du), ou César, astrologue. I. 205." CHATTES (marquise de). VIL 263.
yoij. M"* des JARDINS.
CHAL'DEEOXNE (M. de)*, Claude d'Urre-du Puy-Saint Martin, sieur de C. I. 208, 431. IL 122, 491- 493, 538, 539. III. 44, 148, 214.
CHALLiEu (l'abbé de). I. 357.
Chaulnes ou Chaune, comté et duché.
CHAULNES ou CHAiiNES (le duc de). Honoré d'Albert, sieur de Gadenet, puis duc et maréchal de Gh. 1.
IL 98, 174, 276, 315. IV
CHAL'LNES (M. de), le jeune ou le vidame; Henry-Louis d'Albert, vidame d'Amiens, puis duc de Chaulnes. V. 152, 163. VI. 414.
CHAULNES (Jacques de), sieur d'Espinay, marié à N. de Vassan. VI.
CHAULNES (Louise, comtesse de) , mère de M""^ de Chaulnes. I. 432.
CHAULNES (M""* de), Charlotte-Eugénie d'Ailly de Picquigny, duchesse de C. IL 42, 98, 164, 165, 174.
liï. 151. IV. 358.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
CHAl'LNES-VILLEROY (M"" de). M"" la vidame Françoise de Neuville-Vil-
- leioy, d'abord comtesse de Tournon, puis remariée à Henry-Louis d'Albert, vidame d'Amiens. III.
252, 262. VI. 131, Mk.
CHAUMEJAN. yotj. FOt'UUlLLES.
Chaumont, en Bassigny. V. 503.
Chaumont, en Beauvoisis. I. 307.
Chaumont-la-Guichc. I. 249.
CHAUMONT (Guy de), marquis d'Orbec et de Guitry. IV. 62. V. 149.
CHAUMONT (Claude Bigot, sieur de).
CHAUMONT (un), parent de Chaumont, beau-frere du président le Bailleul.
CHAUMONT (le chevalier de). VII. 380,
chaumont-guitrY (Anne de). VII. 20,
CHAUMONT (Eleonor de), pr<5sidente le Coigneux. IV. 4, 17.
CHALMONTEL (Pierre Lescuyer, sieur de), avocat, marié à Louise Godefroy. VI. 220, 221, 225.
CHAUMUSY. Voy. SAINT-ESTIENNE.
CHALSSERAYE (le sieur de), Marc-Antoine le Petit de Verno, sieur de C. II. 230.
CHAUSSERAYE (M""^ de), Anue-Ursule de Cossé, d'abord marquise de . Vezin. IL 216, 230, 234.
CHAuvELiN, avocat. V. 56.
CHAUVRY (Nicolas Cotignon, sieur de).
CHAUVRY (M""* de), MagdelaiueBoyer, dame du Brueil. VI. 87.
CHAUS (Bertrand de), archevêque de Tours. I. 403.
CHAVANEs-RAMuouiij.ET, un des (ils de Nicolas Uambouillct, VII. 457.
CHAVAROCHE, intendant de M"" de Rambouillet. II. 503, 530. 111. 59, 61, 81,270.
CHAViGNY (M. de), Léon Bouthillier, comte de C. I. 176, 177, 185, 229, 471, 478. IL 29, 43, 65-68, 72-74, 99, 100, 146, 244, 255, 258, 283, 397, 403. m. 65, 135, 354- IV. 136, 148, 248, 355, 403, 414. V. 317, 319, 320. VIL 133,456, 469.
CHAVIGNY (M™* di'), Anne Plielippeaux, mariée à Léon Bouthillier, comte de C. IV. 170. V. 178-180.
cHAZEREY(lepère), chartreux. 1.283.
CHAZERON (M. de), Gilbert, baron de G. IV. 246, 249. VI. 464.
CHELLES (Marie-Henrietre de Bourbon, lille de Henry IV et de Charlotte des Essarts, abbesse de). IV.
CHELLES (l'abbesse de), Magdelaine de la Porte. IL 218.
CHEMERAULT, maison. III. 378.
CHEMERAULT (le clievalier de), Charles de Barbezieres, depuis marié à Magdelaine Tabouret. IV. 431, 438, 445.
CHEMERAULT ( M""* de), Magdelaine Tabouret. IV. 445.
CHEMERAULT (Françoise de Barbezieres, depuis M""* delà Basiniere).
CHEMEROLLES (Gaspard du Lac de), sieur de Courbanton. VIL 162.
CHEMILLÉ ou CHAMILLY (M"* de),
Jeanne de Scepeaux, tille de Guy
NOMS 1)K MKLX KT DK l'KIlSONlNKS.
(le S., comte de Choinillé et duc do Bcaiipreau. II. 311.
CHKNAiLLF.s (M. do) *, FrançoisValléo, sieur de C, doyen des trésoriers de France. IV. lid. V. /|52.
CHENEVIERES (M. de). III. 500, 501.
CHENEViERES (Suzaiine d'Ancienville, demoiselle de), fille de David d'Ancienville et de Marie de Béarnais; mariée au baron de Moulin ou Molins. V. 17.
CHE^EVY, fils d'un marchand drapier de Paris. I. Z|97.
CHENU, rentier de Paris. IV. 121.
CHENY (M""-" de), Charlotte de Harlay, veuve de Jean de la Rivière, sieur de Cheny. IV. 162.
Cheré (le prieuré de). II. 106, 107.
CHERELLES OU B.\LTRU-CHERELLES (M.
de), Adam Bautru, sieur de C. II.
CHERET OU CHERÉ. ]I. 55, 56, 106, 107.
CHERMEAis (M. de), président des Comptes, premier mari de M™^ de Chevry. I. 429.
CHERON (Pierre Viole, sieur de), président aux Enquêtes. IV. 58.
CHERCEL (M.). I. 356, 389. IV. 516.
Cherues, village. III. 376.
CHESNAYE DES BOIS (la). II, 380. IV.
CHESNAYE (la), premier valet de chambre du Roy. II. 57, 81, 251, 398, 399.
CHESNE (M"* du), gouvernante de M"" de Cohgny-Chastillon. IV. 223.
CHESNE (André du). V. 15. VI. 80.
ciiEussE, beau-frère de l.oziercs. VI.
CHKVA (César du Puget, sieur de).
CHEVALERIE (Adam des Escotais,
sieur de la). III. 139.
CHEVALIER (Nicolas), premier président des Aides. VI. 508.
CHEviGNY (la Clavel, sieur de). I.
CHEVREAU (Urbain) IV. 155.
Chevrette (la), seigneurie. VI. 230, 237, 242.
Chevreuse. III. 14, 114, 125.
ciiEVREUSE (M. de) *, Claude de Lorraine, d'abord prince de Joinville, puis duc de C. I. 157, 158, 163, 216, 243, 420. IL 477, 478, 499.
IlL 12, 339. IV. 256, 463, 467, 528. V. 340. VI. 159, 165.
CHEVREUSE (M"^ de), Marie deRohan.
L 157, 400, 420. IL 8-10, 87, 126, 144, 164, 387-389. IIL 82, 197, 450. IV. 204, 472, 473, 478. V.
CHEVREUSE (M"^ de). V. 475. VI. 30.
CHEVRY ( le président de ) *, Charles Duret, sieur de C, président à la chambre des Comptes. L 116, 367.
CHEVRY (M"* de), Elizabeth Dolet, présidente de C. L 429.
CHEVRY, fils du président. IV. 64.
CHEZELLE (M"^ de)*, Magdelaine Bouete , plus lard M""^ de Bournonville. Voy. nuhé-chezelle. IV.
Chilly (la seigneurie, l'église et les tapisseries de). IL 131, 253. VL 178.
NOMS DK I.IKUX ET DR PEUSONNES.
I. 434. III
CHIVERNY (M"^ de), Marguerite Hurault de C, mariée au braveGivry.
CHIVERNY (Cécile-Elisabeth Hurault de). IV. 309. Foy. Monglas.
CHiVRAYOu cHiVRÉ (Henry de), comte de Maransin VII. 25.
CHivRAY (Anne de), marquis de la Barre. VII. 27.
CUIVRÉ (Hector de), sieur du Plessis.
CHIVRÉ (Françoise-Marguerite de), duchesse de Gramont. III. 184.
CHOisEDL (Charles de), maréchal de France. IV. 138, 301.
CHOisEUL (Roger de). II. 41. IV. 137,
Voy. PRASLIN et PLESSIS.
ciioisELL (le duc de). I. 22.
Choi'sy, près d'Orléans. I. 67.
Choisy-lc-noy. VII. 104.
Choisy-lielleyardc. VI. 469.
CHoisY (Jacques de l'Hospital , marquis de). II. 310. 111. 23. IV. 226.
cnoisY (le marquis de), René de l'Hospital, marquis de C. IV. 165.
ciioisY (Jean de), conseiller au Parlement, maître des Requêtes, intendant de Champagne. V. 408.
CHOiSY (l'abbé de). IV. 300, 370. V.
CHOisv (M'"<= de)*, Jeanne Hurault do
l'Hospital. I. 392. III. 168,306,310,
324, 438. VI. 109. VH. 133, 364.
cnoiSY (la ou M"^ de), Louise ou
Francienne de l'Hospital-Choisy.
Cliokl. IV. 460. V. 513.
cnoppiN, doyen des Tarlututus (ou substituts) du Procureur général.
CHORiER (Nicolas;. I. 142, 144-146.
cnoRRAYS , gentilhomme poitevin.
Vn. 343.
ciioRRAYs (M^^de), Vieille remanée.
CHOUAYNE (François), garde des Rôles du Conseil. VIT. 127, 128, 132.
cuQUAYNE (Françoise), M""* d'Ableges, depuis M"'^ de la Grange-Trianon.
vn. 127-132.
Chouilliers, seigneurie. II. 79.
CHOUPET, attaché au grand-maître de TArtillerie. VI. 105.
CHODPPES, auteur de Mémoires. V.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
CHRISTIAN IV, roi dc Daneinark.I V.
cniusTiNE (la reyno) de Sucdo I. 33, 316. III. 283, 29G. V. 2^9, 328, 329, /il5, Z|29, 435, 438, 439, 442, 447, 449, 450. VI. 52. VII. 52,67, 71.
CHRISTOPHE (saint). IV. 331.
CHRISTOPHE (prince de Portugal). III.
CHRYSOSTOME (saint Jean-). IV. 85,
Chypre (l'isle de). III. 612, 452. IV.
CICERON. I. 105. III. 81, 172, 412, 451, 452. IV. 333. V. 25. VII. 456.
ciGNE (le Clievalier au), héros épique.
CIMBER (M.). III
CIMETIERES (un nommé). IV. 187.
ciMiEZ (M"'' de). I. 102. Voîj. simier.
Cimier, château. I. 29.
CINQ-MARS (M. de), Henry Coiffier, dit Ruzé, marquis de C.-M. Monsieur le Grand. II. 40, 56, 57, 62-71, 107-113, 134, 186, 209, 230, 244, 251, 257, 265, 270, 277, 278, 335, 338, 398, 399, 401, 403, 496. III.
CINQ-MARS. Voy. BROC.
Cinqucux. VII. 438.
Ciolat (la). VI. 94-
ciRCÉ (Ab. Foucher, marquis de). IV.
Cisteaux. VII. 463.
ciSTERNES (M. de), sieur de Vinzelles.
Voy. PALLUAU
CLAiREMBAULT (Rcné GiUicr, baron de Puygarrau, marquis de). III. 95, 101. IV. 524, 530.
CLAIRE-EUGENIE (l'Infante), gouvernante des Pays-Bas. VI. 429. VII.
Ciamar. IV. 280.
CLAQiENELLE, apothjcaire. VII. 350.
Claudian. II. 529.
CLAUSSE (M.), Henry G., évéque de Châlons. VII 299.
CLAL'ZEL, maître des Comptes à Montpellier. VII. 206.
CLAVEL (le capitaine). I. 131.
CLAVELLE (la) , depuis sieur de Che-
vigny. I. 116, 124.
CLAVERET (Jules), autcur dramatique.
CLEMEXCET (dom) . III. 125.
CLEMENT V, pape. VI. 451.
CLEMENT VII, pape. I. 5.
CLEMENT VIII, pape. I. 48.
CLEMENT X, pape. VII. 472.
CLEMENT XIV, pape. III. 442.
CLEMENT (le père). VII. 147, 150.
CLEMENT (maistre), greffier de la
ville de Paris. IV. 144.
CLEOBULiNE (la princesse), nom dans le Cyrus de M""* de Pennes, de Marseille. VII. 332.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
CLEOMiRE, nom de M"'" de Haiiibouillet dans le Cijriis. 11. 513.
CLEOMCE, nom d'Helictto de la Cliasteigneraye, dans les poésies de des Portes. I. 92, 99.
Clerac ou Clairac. I. 72. VII. 367.
CLERAC. fOy. d'ALFONSE.
CLERC (le comte de), capitaine des gardes de Monsieur. VII. 69.
CLERC-DD TREMBLAY (Charles le). IV.
CLERC (Heniy-Maric le) , sieur du
Tremblay. IV. 299.
CLERC (le), intendant de Finances.
CLERC (le), eonseillei' aux Enquêtes, surnommé TorticoUi. VII. 277.
CLERC (M. le), régent de collège.
CLERC (Michel le), poète. V. 91-93.
CLERC (le). V. 537-539.
CLERC (M. Victor le). IV. 196.
CLERC (Hélène de), M""* de Sourdeac.
CLERC DE FLEDRIGNY (Louise le). VII.
CLEREMBAL'LT , généalogiste. I. 269.
Clermont ou Clainnont en Auvergne.
Clermont en Beauvoisis. I. 111. II.
CLERMONT (Robert comte de). V, 30.
CLERMONT (le comte de), de la maison de France. I. 476, 506.
CLERMONT d'amboise, maison. I. 260.
CLERMONT d'amboise (Jacques de), père de M""» de Balagny. I. 23.
CLERMONT (Helenc de), femme d'Antoine d'Auro, seigneur de Gramont. III. 188.
clermont (Claude de), dame de Dampicrrc, mère de la duchesse de Retz. t. 70.
CLEUMONT /^Claude Catherine de), M'"^ d'Aiinebaut, puis duchesse de Retz. I. 70. IV. 76.
CLERMONT d'amboise (Rcuéc de). I. 23.
II. 349. Voy. M-"' de balagny
CLERMONT d'amboise (Judith dc) , fille de Georges de Clermont d'A., marquis de Gallerande; M"* de Boudeville. VII. 340.
CLERMONT-GALLERANDE (le marquis de), de la maison d'Amboise, père du comte Georges de Saint-Aignan. V. 440, 443, "^^8. VII. 340.
CLERMONT - GALLERANDE (le marquis de), Henry de Cl., marquis de Gallerande, aîné de Georges de Clermont, comte de Saint-Agnan. V.
CLERMONT-GALLERANDE (Louise de),
seconde femme du comte de la Suze. IV. 243.
CLERMONT-GALLERANDE (Isabelle de) , maréchale de la Force. I. 268.
CLERMONT-TONNERRE (Charles-Hcnry , comte de), second mari de la duchesse de Luxembourg. VII. 489.
CLERMONT-TONNERRE (le comte de), Jacques de Cl., comte de Tonnerre, marié à Marie Viguier. V
CLERMONT-TONNERRE (Henry de), duc et pair en 1571. IV. 286.
CLERMONT-TONNERRE (Magdelaine de), maréchale de Luxembourg. I. 412.
LWXIV
NOMS DE MKIÎX KT l)K PERSONNES.
ci.i:uMO.\r-nK i,oi)K\K (le conUc. de), Alexaiulro do Ciastcliiau, maïquis de SesLsac, puis comte dn CI.-Lod.
V. /il
c^.ERMo^T-I)'E^TRAIGUES (Henry dc Balzac, comte de). IV. klk.
ci.ERMOM-D'EMr.AiGLES (Hcury dc Balzac, marquis de). III. 23.
CLERMONT (M"' dc), M"« Lluiillicr de Boulancourt, mariée à Henry de Balzac, marquis dc Clermontd'Entraigues. I. 668, 469. III. 18,
CLERMONT-D'ENTRAKluiÈs (M"* dc),
Françoisc-Louiàe de Balzac, fille de Henry, comte deCI.-Entr. IV. 475.
CLERMOM (le comte de), de la maison Rochechouart. III. 170.
CLERMONT (l'evcsque de), François de la Rocliefoucault. III. 356, 358.
Foy. le cardinal de la Rochefoucauld.
CLERMONT. Voy. BUSSY d'AMBOISE. — MONGLAT. — RETZ.
Cleves, duché. I. 122.
CLEVES, maison. I. 79.
CLEVES (Marie de), princesse de Condé. II. 444.
CLEVES (Catherine de), duchesse de Guise. I. 79, 372.
CLEVES (M""* de), Henriette, duchesse de Nevers, grand'mère de la reine de Pologne. III. 301, 315, 326.
Clichy-la~Garenne. IV. 426, 439.
CLiNCHAMP (Bernardin dc Bouqueville, baron de*), le petit Clinchant de chez Monsieur. I. 258, 268
CI.INCIIAMP ou CLINCHANT, ptrC dc
Bernardin de Bou'|ucville, baron de C. Vn. 481.
CLINCIIAMP OU CLINCHANT (M"** de)
Louise de Montgomery. VI. 210. CLINCHANT (M"'= de), dcpuis M™' d'Esche. VI. 28.
CLINCHANT (la), maîtressc de M. dc Brantes. I. 421.
CUnchemare, village. VII. 244.
Clisson, ville et seigneurie. IV. 460,
CLISSON (le connestable Olivier de). I.
CLissoN (M"^ de), Consiance-Françoise de Bretagne, dite Mademoiselle de C. IV. 455,460, 461.
COETLOGON. I
coETQUEN (Malo, marquis de). III.
coEi'YRFs (le marquis de), François Annibald'Kstrées; depuis marccli al d'Estrées. I. 112, 173, 182, 383, 385, 389. IV. /i35. Foy. estrées.
COELVRES ( François-Annibal d'Estrées, marquis de), depuis duc d'Estrées, mort en 1687. IV. ASj.
Cognac. IV. 109.
COGNET (Jeanne), M'"'' de Turin, I.
COGNEUX ou coiGNELX (Gllles le), procureur au Parlement. IV. 15.
coGKELx (Antoine le), sieur de Lierville, maître des Comptes, père du président. IV. 1.
COGNEUX père (le président le) *, Jacques le Coigneux. II. l/j, /jSO. IV.
COGNEUX fils (le président le) *, Jacques le Coigneux, marquis de Plailly. IV. 1-4, 15-17, 34. II. 416, 424. VI. 38, 534. VII. 75.
COGNEUX (Gabriel le) , fils du président et d'Ekonore de Chaumont.
COGNEUX la mère (M""* le), Marie Ceriziers, première femme du président. IV. 3, 10, 11, 18, 19, 41.
COGNEUX (M""* le), Angélique le Camus, femme du second président leC. IV. 6-14,18,21. V. 139.
T I)K PFJISON.NES.
COGNEUX (Geneviève le) , M"" do
Tore. IV. 16, 24, 27.
conoN (Antlijmc-Denis) , tvèque de
Nismes II. 194, 195, 205, 229.
coirrETE.\u. III. 501 V. 13.
coiFKiEn (Antoine), marcpiis d'Efliat.
II. 129-131. VOIJ EFIIAT
coiFFiER (Louis), seigneur du Brcuil,
COIFFIER (Jean), maître des Conipies.
COIFFIER (le commissaire). IL 34.
COIFFIER ( M™* ) , Aune-Marguerite
Vanel. VIL 316.
COIFFIER (la), traitteuse. IL 129, 130.
Coigny, terre, comté, duché. VIL 47.
coiGNY ( Jean-Antoinc-Guillot F.anquetot, comte de). IV. 383.
COIGNY (le maréchal de). IV. 383.
COIGNY (M. le duc de). VII. 47.
coiNARD (M"""), marchande de dentelles. VL 116.
coiNET (M'^'^), chanteuse. VIL 389.
coiNGY ou coNGY (M. de). VI. 46.
coiSLiN (maison de Camboust-). III.
V. 287. Voy. camroust
COISLIN (le m.arquis de), le bossu; François de Camboust, marquis de Coislin et baron de Pontchasteau , beau-père de Marie Seguier. II.
COISLIN (le marquis de), Pierre-Cesar de Camboust de Coislin, premier mari de Marie Seguier. III. 342, 353, 392, 398. V. 257. VIL 107.
COISLIN (le marquis de), Armand de Camboust, marquis, puis duc de C. IV. 13, 14. V. 235.
COISLIN (le cardinal de), oncle de l'évèque de Metz. II. 335.
NOMS DK LIEUX ET DE PEKSONNES.
coiSLi.N (le duc de), évoque de Metz.
coiSLi.N (M""-' de), Marie Scguicr, veuve de César de Camboust-Coislin, remariée au comte de Laval.
coLBERT (Jean-Baptiste). I. Û76, 487,
II. 85, 154, 323, 376. III. 127, 256, 263, 272, 273. IV. 22, 44, 110, 319,470. V. 162, 253, 325, 375.
coLBEUT (Edouard-François), comte de Maulevrier. IL 328. VIL 310.
COLBERT (Charles), maître des Requêtes. IL 207, 461. IIL 123, 145, 444. IV. 216, 389. V. 167.
COLBERT (Nicolas), sieur de ïurgis.
CoLBERT DE TIRGIS (M"'^). V. 116.
FOlJ. TrRGIS.
COLBERT DE TURGis (M"*^), mariée à Louis Bautru, marquis de Nangis.
COLBERT (Magdelaine), femme d'Etienne le Camus, intendant des Bâtimens. VII. 297.
COLBERT (Marie), femme de Nicolas le Camus le riche. VIL 297.
COLET (François), chirurgien. I. 495.
Cotigny, bourg. IV. 220.
coLiGNY (maison de). IV. 226, 227.
COLIGIVY (l'amiral de). IV. 215, 227,
COLIGNY (Gaspard de). I, 265. IV.
P'oy. maréchal de chastillon
COLIGNY (Maurice, comte de), fils du maréchal de Chastillon, tué en
duel par M. de Guise. IV. 537, 538.
COLIGNY (Gaspard de), coinfe puis duc de Chastillon), mari de M"* de Montmorency-Bouttevillo. III. 84.
COLIGNY ( Bernard de ) , marquis d'Andelot. VI. 157.
COLIGNY (Paul de), comte de Laval, premier mari de la mareschale de Fervaques. I. 414.
COLIGNY (le comte de), Jean de Coligny-Saligny. I. 379, 484.
COLIGNY (Gabrielle de), la belle Cressia, depuis M'"* de Baradas. Il . 274.
COLIGNY (Henriette de), comtesse d'Adington, puis de la Suze. I.
VI. Z|2â, ^20, Zi27, (xhÇ>. VII
COLOGNE (l'électeur de). VI. 50G.
COLOMB (M.), (le Blois. H. 303.
Colombe. IV. 19. VII. 515.
COLOMBY (Jacques de Cauvigny, sieur de). I. 270, 281, 288, 293, 296, 297, 311, 318. II. 157. \1I.
COLOMBYS (des). IV. 240.
coLOMBiERE (Wulson dc la). I. 138, llxk. VI. 211.
COLOMIÉS. IV. 145.
COLONNE (le connestable). V. 192.
COLOT, commis de la poste. II. 239.
COMANT ou C0YMAN3 (la), Jacqueline le Voyer, dite la G., femme d'Isaac de Varenne. I. 11, 187, 188, 190.
COMBALET (M"* de). I. 176, 227, 228. II. 76, 162, 168, 171-173, 175. m. 27, 33. VII. 66, 215. Voy.
M""* d'AIGUILLON.
COMBALET (Autolne du Roure, sieur de). I. 503.11. Ix, 161, 163, 174.
COMBALET (la sœuF de) , M""^ de Canaples. I. 134. V. 356.
CHAMBARET OU CHAMBRET (LouiS de
Pierre-Buffiere , vicomte de). IV.
coMBADT (Gilbert), grand audiencier delà Chancellerie. V. 28.
COMBAUT (Charles), baron d'Autueil.
m. 248. V. 19, 26, 28. Voy. au-
TCEIL.
COMBAUT d'adtdeil (Louis César de).
COMBAUT (Magdelaine). V. 19. Voy.
PERROT
COMBAUT d'autueil (Charlottc-Elisabeth de). M'"*' de la Bourdonnaye.
C0MBEF0RT (Marguerite), première femme de Cornuel.V. 132, 133,141.
coMBERON (Guillaume de Nesmond, sieur de) , conseiller au Parlement. VII. 149.
COMBES (de), financier. VI. 321.
COMBOCRG. VII, 355.
Comines, seigneurie. III, 327.
Cominges ou Comminges, comté. I. 72.
coMiNGEs (l'evesque de), Giles de
Souvré, frère de M"*^ de Sablé. III.
COMINGES (Pierre de), frère de Guitaut, capitaine des Gardes de la Reine et gouverneur de Saumur. I.
coMi.xGES ( Gaston - Jean - Baptiste, comte de), capitaine des gardes de la reine Anne d'Autriche et gouverneur de Saumur, mort en VII. 364, 465. Voy. vervlxs.
COMINGES (M"* de) , Sybile-Angeliqne-Emelie d'Amalvy, femme de Gaston- Jean-Baptiste, comte de Cominges. IV. 531, 207, 209. V.
COMINGES (Anne de), mariée à Jean- Charles de Gontaut. I. 34.
coMiNGES-GLiTAUT (Frauçoise de) ,
mariée à Pons de Peichpeyrou. I.
Commercy, seigneurie qui donnoit le
titre de Dame et de Damoiseau .
lAWVin NO.MS IJK LIF.UX KT DE l'IiUSONNKS.
toMi'AiN, linaucior à Tours, IV. 271
Compense, village. VI. /|0/|.
Compicgne, I. 85. II. 10, 11;"), 2^0, {l3!i. III. loi, lôO. V. 231, 535, 537, 530.
COMTC (François le), marquis de
Fontaine du Rczcil. IV. 299.
COMTESSE (Madame la). I. /|, 8/i. Fo//.
SOISSONS
CONAC. Voy. COSNAC.
Conciles, seigneurie. VI. tilG.
CONCiiiNE. I. 10,3.3,412.11.78, 26/i.
}''Hj. maic-jchal U'ancre.
coNCHiNi (M'"*), LeonoraGaligai. IV.
coNciNi, famille. III. 35Zi.
coNCRESSAUT (Joscpli d'Aiigeniies,
marquis de Poigny, comte de}.
CONCRESSAUT ( François Allcmant,
sieur de). V. 60.
CONDÉ (la maison de), I. 178, 185,
CONDÉ (Louis I", prince de), tué à
Jarnac, en 1569. I. 27.
COKDÉ (la princesse de). Françoise d'Orléans- Longueville, mariée à Louis I", prince de Condé. I. 14, 27, 315.
coNDÉ (Henry I*', prince de), mort à Saint-Jean d'Angely. IV. 174.
CONDÉ (la princesse de), Eleonore de Roie, première femnie de Henry P'', prince de G. I. 180.
CONDÉ (la princesse de), Charlotte- Catherine de la Trimouille, mariée à Henry I", prince de G. I.
CONDÉ (Henry II, prince de), ou feu
AIONSIEUR I,K PRINCK. I 4, 21,48,
49, 50,07, 115, 170, 171-175, 178- 182, 185,262, 282, 484. U. 32, 08, 167, 170, 180, 189, 190, 199, 210, 213, 259, 200, 204, 295, 415, 520, 529. III. 13,49, 51, 55, 01 , 73, 75,81, 01, 94, 98, 100, 134, 140, 101, 102, 107, 179, 185, 186, 273, 343, 353, 357, 437, 440, 44/i, 447, 449. 405, V. 8, 398. VI. 67, 230.
coM)K (M""* la princesse de) *, Charlotte-Marguerite de IMontrnorency, princesse de G. II. 189.V. 115, 121," 380, 381, 382. VI. 179, 452. Voy.
M""* la PRINCESSE.
CONDÉ (Louis de Bourbon, prince de), duc d'Anguien, — monsieur le PRINCE. I. 14, 21, 54, 57, 372. II.
70, 99, 107, 189, 215, 263, 276, 434, 440, 443. HI. 9, 100, 167, 185, 315, 462, 465, 406, 468. IV.
11.), 145, 311, 534, 537. V. 4, 11, 12, 18, 27, 31, 44, 86, 101, 113, 185, 192, 260, 270, 274, 277, 302, 308, 336, 345, 357, 359, 381, 446, 448, 463, 487. VI. 39-41, 63, 132, 158, 228, 452, 453.
CONDÉ (Claire-Clémence de Maillé, princesse de). II, 199, 205, 508.
m. 465. IV. 115. VI. 57, 452.
CONDÉ (Henry- Jules, prince de). II.
CONDÉ (Louis-Henry, prince de),
Monsieur le duc. II. 444. V. 31,
CONDÉ (Louis-Joseph, prince de). II.
CONDÉ (Louis-Henry -Joseph prince
de), morten 1830. IL 444. VII. 14.
Condom. III. 496. IV. 390.
coNDOM (l'évesque de). Charles Louis de Lorraine, abbé de Chailly. IV.
NOMS DE LIEU\ KT DK PERSONNES
LWM.V
168;— Uaimond do Gallard.IV.
390; — Jean d'Estrades. VIF. 8.
Coudrieux. V. 32.').
CONKNTRE (la damc de). VII. ,'450.
COHflans. II. Zi83. IV. 207.
CONFLANS (la maison de). I. 32."), 3/i0.
COHFLANS (Eustachc de). T. 333, 335,
3/jO. VotJ. AUCHY,
CONFLANS (Louis-Henry, marciuisde) .
CONFLANS (Henry de), \icoaîte d'Auchy. ni. 143.
coNGis (M"*' de), Anne du Bellay, dame ou demoiselle de Congis. V 311, 478. VI. 152, 155.
CONGREZ (le marquis du) surnom de Langey.Vn. 222, 223. Voij. langey.
Congij (seigneurie de ranciennc maison de Bethune). I. 126,160.
congy (M"* de), Marie de Bethune, fille de la Reine; M"'^ de Cesy. I.
Cotii. IV. 42.
connestable (le), Henry l" de ^lontmorency. 120, 170, 171, 173, 180.
VOy. ESDIGUIERES.
connestable (la) de Montmorency. I.
connestable (M""* la), Marie Vignon, mariée au connestable de l'Esdiguieres. I. 128-130, 135, 137-139,
connestable (M™'^ la), duclnsse de Luynes. I. 400, 416. Voij. M'"^ de
CHEVREUSE
coNRART (famille des). III. 300.
CONRART (M.) *, Valentin. C. I. 89, 273, 311, 418, 475, 478, 485. II.
232, 355, 375, 390, 503, 509, 512 529. ni. 60, 64, 71, 148, 160,220
221, 232, 233, 251, 252, 255, 25G 2G3, 271, 274, 321, 362, 365 306, 377, 45Û, 465. IV. 18-20, 43 44, 95, 97-99, 104, 107, 108, 111 112, 117,132, 213, 324, 307, 372 373, 381, 423, 445, 459, 487. V 26, 128,129, 139, 101, 169,198 202, 205, 220, 235, 237, 248, 2V.>
288, 301, 414, 484, 485, 489-491 VI. 52, 73, 01, 178, 269, 295, 200 308,309,312, 323, 324,349. VU 12, 13, 57, 67, 68, 71, 111, 185 259,301,321,452.
CONRART (frère), personnage des6V«?
yoHvelles nouvelles. III. 435, 464.
CONRART (M""^ ou M"*), Magdelains Muisson. ni. 220, 277-300.
Constantinople. I. 120. II. 102, 187, 282. IV. 86,92,194, 293, 393, SjOj, 503, 504, 506. Y. 78, 445, 449. VH.
coNTADE (M. de), Anne de G, l. 398,
Contanciere (la), château. V. 477.
CONTANT, apothicaire. H. 335.
CONTY (le prince de), François de Bourbon-Conty. I. 4,83,209, 221,
coNTY (le prince de), Armand de Bourbon-Condé. II. 410. III. 186, 273, 282, 324, 357, 463,404. IV.
289, 290, 293, 298, 300-308, 350, 447, 483, 493. VII. 61, 89, 407, 465, 526.
co.xTY (la princesse de)*, Louise-Marguerite de Lorraine, princesse s deC. I. 20, 39, 71, 96, 97, 101,
Ctuvien^
NOMS DE LIKU\ KT DE PERSONNES
15/1, 20G, 200, 2/|9, 372, 37^i, 370, /i51. II. 9, 10, 120, 1/|1. III. 190, 239,337, 340, 350, 351, ÛGÛ. IV.
coNVEns (M"*), femme d'un commis aii grenier à sel de Châteaudiin.
COPEAN OU cospEAL' (Philippe de). III.
173, 17Û. Vir. 52. voy. l'evesque de
LIZIEDX.
Copenhague. IV. 93, 112.
coPET OU couPET (buron de) , fils de Bellageon. I. 228, 229. III. 192, 193, 198.
COQ (Edouard le), baron de Saint- Germalu, conseiller au Parlement, frère de des Moulins le Coq. V. 18
COQ (Emard le), baron de Saint - Germain, conseiller au Parlement.
COQ (M"* le), Marguerite Magdelaine, femme d'Emard le Coq. VII.
COQ (M"* le), mariée à Meneur. VIL
Zi53.
coQUEREL, avocat normand. VII. 521.
coQCEREL, lieutenant du Grand prévôt. V. 111.
COQUEREL (M""'). V
coQL'ET (François), contrôleur général des Finances, IL 150, 157, 158, 2Zi9.
COQUET (la générale), femmede François C. IL 249.
Coquette (la), rivière du pays de Braquerie. IV. 521, 525, 532.
Corbeil. L 245. IV. 316. V. 82, 112, 146. VI. 153. VIL 76,215.
Corheville, maison des Arnauld. III.
Corbie. I. 254, 256, II. 21, 49, 244.
IIL 272. IV. 134, 284, 404. V. 334, 537, 538. VI. 278.
coRRiE (Denise de). M"* de Montplaisir. IV. 243.
coRBiNELLi (Magdelaine). V. 189.
coRDiNELLi (Jean). VIL 338.
CORBINELLI (Raphaël de), commis du président de Chevry ; père de Jean C. I. 307, 423, 425.
coRBiNiERE (le slcur de la). VIL 545.
CORDES (Jean de), chanoine de Limoges. III. 501.
CORDES ( Jean de ) , auditeur des Comptes, m. 477, 501.
CORDES (M. des), Denis des C. IL 35.
m. 94, 479. VL 506.
CORDES (M"* des), Philippe le Lièvre,
j^me 0^ Mlle Jes C. III. 476.
coRDOUAN (la maison de). VII. 236,
CORDOUAN (Jacques de), sieur deMim-
bré, père de Langey. VIL 216.
CORDOUAN (René de), marquis de Langey. VIL 216. Voij. langey.
coRiOLis (Louis de). L 270, 307.
coriolis ou cariolis (Magdelaine
de) L 307, 324.
coriolis d'espinouse (M.). I. 307.
coRisANDE d'audouin comtesse de Gramont. I. 21.
coRMERY (l'abbé de), fils du marquis de Vaubrun. IL 328.
CORMIER, traiteur. VI. 496, 499.
CORNEILLE (Pierre) *. IL 106, 248, 422, 534. III. 51, 70, 71, 168, 298, 485.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
Corse (l'isle do). I. 358,
V. 371. VI. 23/i. VII. GO, GI, 17/|, 181, 183,192, 251, 25i, 261, 2G2, 370, 379, liQl.
CORNEILLE (Tliomas). II. 610, i'i28. VI. liO. VII. 177, 536.
CORNILLAN (M.). VI. 50G.
coRNON (M"' de). VII. 359.
copxOEL (N'icolas). V. 161.
coR.MEL (rinteiidant), Claude C, intendant et contrôleur général des Finances, puis président de la Chambre des Comptes. II. 88, 152, 210. III. 156. IV. 118,121. V. 32, 33, 35, 37, 87, 132, 133, 161, 668.
coRNtEL (M. ), G 'jillaumeC, trésorier de l'Extraordinaire des guerres.
CORNL'EL (M""')*, Anne Bigot. I.
38«. II. 611, 565. m. 160, 161, 166, 265. V. 121, 125, 132, 139, 161, 162, 166, 178. VI. 88. VII.
CORNCEL (Marie). V. 32, 35. Voy.
M"* COILON.
CORNCEL (Margot ou Marguerite), fille de Guillaume Cornuel et de Marguerite Combefort, veuve le Gendre. V. 133, 136, 137, 138.
CORNLEL (Marion), ou plutôt Marie le Gendre, belle-fille de Guillaume Cornuel. IV. 185. V. 166.
CORNULLIER ( Pierre ) , évêque de Rennes. VII. 659.
CORNUSSON DE LA VALETTE. Jean de la Valette, sieur deC. \'I. 209, 212.
coRMTES (les), peuples du pays de Braquerie. IV. 518, 521, 527, 528,
CORONELLL V. 278.
CORVAISIER (le). V. 166.
COSME Rl'GER OU COSMO ROGGIERI. I.
COSME II, grand-duc de Toscane. I.
cosNAC (Daniel de) , évoque de Valence. II. 210. III. .190, 663. IV.
cosNAC OU coNAC (Claude de). 609,
cossART, dit le docteur Fariolo^ comédien. VII. 187.
Cossé-te-Vivien, paroisse. IL 232.
cossÉ (maison de). II. 232, 233. Foy.
BRISSAC
cossÉ (Timoléon de), maréchal de France sous François P'. I. 68.
COSSÉ (Charles de), comte de Brissac.
COSSÉ (François de Brissac, comte de),
cossÉ (Magdelaine de), marquise de
Choisy. IV. 226.
COSSÉ (Jeanne de), M""* de Boisy. II.
COSSÉ (Elisabeth de), marquise de
Biron. IL 228.
cossÉ-BRissAc (Louls de). IV. 68.
COSSÉ (Timoléon, comte de), fils du duc de Brissac. III. 666,666. IV. 6, 7. VIL 65.
cossÉ-BRissAC (Aune-Ursulc de), marquise de la Porte-Vezins, puis M"* delà Chausseraye. IL 230, 236.
NOMS l)i: LIEUX ET DE PERSONNES.
cossiGNY (M'"* de), Marie de Bordeaux , fcinnie do Jean du Pré, sieur de C V. 19/|.
Cosson (le), près Reims. I. 379.
cossus (le consul). II. 232.
coSTA-nEALUEGARD (M. Icmarquls de).
cosTAn (Pierre)*. II. 0, 100, 39G, Û12, 413, 420, 430, 432, 474. IH.
48, 56, 00, 80, 232, 289. IV. 33, 96, 106, 263. V. 215, 219, 237, 240. VI. 2G0, 323, 324. VII. 126.
COSTE (M'i« de la). II. 521, 541.
cosTE-MONTBRUN (la) , président de la cour des Aides de Rouen. III.
COSTE (Pierre de), père de la Calpienede. VI. 382.
cosTENTiN (César de), f'oy. tourville et GO L VILLE.
Côte-d'Or (la). II. 423,
COTGRAVE. III
COTIGNON. VOy. CHAUVRY.
COTOLEN'DI. II. 381.
COTTEUEAU (Jeaii), sieur de Maintenon, président au Présidial de Tours. VII. 399.
coTTEREAu (Isabeau), mariée à Jacques d'Augennes, sieur de Rambouillet. VII. 393, 399.
COTTIN (Charles). VII. 33, 253.
coTTOiv (le père). I. 75. II. 351, 352. III. 12 'i, 336, 486.
Coucy. VI. 502, 505.
COLCY (la maison de). I. 108.
coLXY (Charlotte de), comtesse de Grandpré. VII. 209.
COUDRAIS (des). III. 12.
COUDRAY-GEMER (le). I. 286, 385, 390.
couDRAV-MONTi'ENSiER (Honry d'Es-
coubleau, mar(|uis du). II. 134,
couDRAY (Nicolas Allamant, sieur de Concressaut et du). V. 60.
COUDRAY (Olive du), femme de François Peschart, sieur de Limoges.
couDREAU, trésorier à Tours. I. 138.
COIJILLARDIN (M'''=). IV. 82.
coLLANGES, abbé de Livry, oncle maternel de M"* de Sévigné. V. 472,
couLANGES (Marie de), mère de M""* de Sévigné. V. 490.
couLAisGES (Philippe de), le chansonnier, m. 260. VI. 402. VII. 232,
COULANGES (M""" de), fille de feu du Gué-Bagnols. IV. 87. V. 355, 389.
couLEAu, homme d'affaires de M""* de
Sablé. V. 263, 264.
couLOMBY (M.). I. 292. Voy. colomby.
Coulommiers. III. 472, 479. IV. 233.
couLON ou COULONS (Jcan-Antoine de Couvert, sieur do). VII. 25, 29.
COULON (Jean), conseiller au Parlement. II. 327. V. 32, 34, 37. VI. 2,
COULON (M""^) *, Marie Cornuel, femme de Jean C. VI. 2, 250.
COULON (Charles), sieur de Janvilleet
de Roisy. V. 36, 392.
COULON (Marie), M"* de Nogent. II.
NOMS I)K LIEUX ET DE PEIlSONNES.
couPEAUviLLE (Glaudc Diival de).
m. 13^. l'oij. Vùhhc de la victoirk.
COUPET. III. 192. f OIJ COPET.
COLR-DES BOIS-GIRARD (la), Louis Girard, sieur de la G. des B., maître des Requêtes. V. 112, 119.
couR-DUBOîs (la), oncle paternel de Ruvigny. III. [\5[i.
(70Mrrt«r<?.s (la seigneurie de). III. 99. V. 103, 105.
COLRAUT (Jean), baron de Ciiastelaillon, premier mari d'Anne Marchant, remariée à Constant d'Aubigné. VII. /i3.
couRBA^•TO\ (Gaspard du Lac de Chemerolles, sieur de). VII. 162.
COURBÉ (Augustin et Veuve) *, libraires. I. 220. II. 421. III. 80, 250,
couRBERON (le sicur de), un des juges du chevalier de Jars. V. 506, 513.
CODRCELLES (Charles-Bertrand , sieur de) *, cadet de la Bazin iere. IV.
couRCELLES-MARGUENAT (iiltienne de).
COURCELLES-MARGUENAT (M"^ de) *,
Monique Passart. V, 385. VI. 281, CODRCELLES (Anne-Thoreso le Marguenat de). M"* de Lambert. V.
couRCELLEs (M""" de), Marie dei^eufville, auparavant M^^* de Villeroy, II. 218.
COURCELLES (Charles de Champ! ais, marquis de). V. 423, 428. VL 417,
COURCELLES (M'=* dc), Marie Sidonic de Lenoncourt, mai-iée i\ Charles de Charaplais, marquis dc Courcellcs. II. 295. V. 429. -VL 417.
couRciiAMP, auteur des faux Mémoires delà marquise de Crequij. I. 146.
couRci (la princesse), sans doute la princcise Chrestiennc dc Savoie. III. 228 .
couRciLLON (Philippe de). VII. 469,
VOIJ. DANGEAU.
couRcy (marquis de), branche de la famille Bullion. II. 160.
Coureîlles (fort de). II. 468.
couRLANDE (Dorothée, princesse de).
Courlandon. VI. 404, 406.
COURONNE (l'abbé de la). IV. 212.
couRSON (le comte de), Gaspard Coi-
gnet, comte de C. II. 288.
couRSY (Robert Aubry, sieur de).
V. 77. VOlJ. AUBRY
Coiirtalin, seigneurie. VII. 4.
couRTANVAux (Joan de Souvré, sieur de), aïeul de la marquise de Sablé, in. 138.
COURTANVAUX. (Jean de Souvré, marquis de), frère de la marquise de Sablé. IIL 139.
couRiARVEL (Reu j de), sieur de Pezé, IV. 428.
couRTARVEL (Charles René César , marquis de). IV. 443.
couRTAUMER (Cyrus-Autoino de Saint- Simon, marquis de). I. 257, 267.
I. 268, toy. M""^ de langey
couRTAUT, secrétaire du Roi. VII.
couRTENAY (la malsoii de). I. 160. IV.
COURTENAY (M. de), Louis, prince de
G., marié à Lucrèce Chrestienne
deHarlay. L 156, 160.
COURTENAY (Charles Roger, prince
de), second mari de Marie-Glaire-
Genevieve de Bretagne. IV. Û60.
COURTENAY (M. de). IV. 289.
COURTENAY (Hélène de), princesse de
Bauffremont. I. 160. IV. 298.
COURTENAY-BLESNEAU (un). 1.219.
couRTENAY-BLESNEAU (Françoise de), M*"*^ de Linieres, IV. 293, 298.
COURTENAY-BLESNEAU (Gaspard de).
VIL Zi55, 469.
couRTiLS (des) . Foy. sandras.
COURTIN, gendre de Picard, le trésorier des Parties casuelles. II. 339,
CODRTIN (Achille), envoyé en Hollande en 1666. ï. 352. IV. 74- V.
COURTIN (Honoré), fils d'Achille G. V.
COURTIN (Germain), sieur de Tanqueux. V. 75.
couRTOMER (le baron de). Normand, marié à M"^ de la Noue. IV. 216.
couRTOYS, un des juges du chevalier de Jars. V. 513.
Courtray. IV. 186. VI. 493.
Courville, vers Reims. VI. 404.
couRvir.i.E (la baronne de), Anne de Formontieres, mariée à Louis de Ligncris, sieur de Ghauvigny et baron de Gourville. IV. 256, 257.
COUSIN (M. Victor). IL 539, 541, 545, 546, 547. IIL 72, 138, 141, 143, 147, 151, 153, 168, 325, 466. IV.
121, 125, 443, 447, 459. V. 126, 303. VI. 71, 212, 381. VII. 11, 68, 72.
COUSIN (M"*), marchande de bois. IV.
cousiNET (Marguerite). Foy. am-
BOISE
COUSTANCIERE (la) , OU lu COTTEN- CIERE-BESSAY. IL 219. .
cousTENAN (M"* de), Anne de Bethune, fille naturelle du marquis de Bethune et de M""^ de Gravelle, mariée à Timoléon de Bauves, sieur de Goustenan. I. 232, 239. IL 293.
COUSTENAN (Timoléon de Bauves, sieur de Goustenan) . 1.232. III. 352.
cousTURiER, avocat. VI. 509.
couTANCES (l'evesque de), Eustache le Glerc de Lesseville. I. 397.
Couiras. L 3, 24. IIL 139. IV. 243.
Coulure, abbaye. III. 38.
COUTURE (l'abbé de la). IIL 27, 38
CRAFT. I
CRAMAIL , CHAMAILLES OU CARMAING*
(le comte de), Adrien de Montluc, prince de Chabanais, puis comte de Carmaing. I. 188, 189, 195. II.
77, 121, 12i, 126, 3i3, 353. III.
CRAMAIL (la comtesse de), Jeanne de Montluc, comtesse de Carmaing, marquise d'AUiiye. I. 196.
CRAMOiSY (Sebastien). III. 84, 85, 224. VII. 92,
Cranestroit, prieuré imaginaire. II.
CRAON (Pierre de). I. 371.
Craonnois. II. 232.
CRAPADO (M"* de), de Bretagne. VII.
I. 16, 364, 371. II. 1, 41, 98, 122, 126, 145, 151. III. 334, 339. IV
216, 243, 285. V. 356, 357, 360, 362, 367. VI. 95, 97, 192, 193, 202, 203, 284. VII. 528.
CREQUY (Jean, sire de), prince de Poix. I. 146.
CREQLY (Charles de), sieur de Canaples. I. 141, 142.
CREQUY ( François-Charles, — Alphonse , — et François-Charles de). I. 141.
CREQUY (Marie de), mariée à Gilbwt de Blanchefort. I. 146.
CREQUY (la marquise de). I. 146.
CREQUY. VOy. I'ESDIGUIERES. VIL- LEROY.
CRESCIA , CRECIA OU CRESSIA ( la
belle}, Gabrielle de Coligny, M"* de Barradas. II. 243, 274. VI. 48.
CRESCLA (Marc de Coligny , seigneur
de). II. 274.
CRESCIA (barons de). IV. 227.
CRESEQUES (les seigueurs de), de la
maison de Croy. III. 328.
Crespy. V. 535. VI. 486, 505. VII.
CRESSY. V
CRESSY (M""* de), fille de la Martelliere. V. 216, 217, 242. VI. 248,
CRESUS. III. 21.
CRETAu, avocat. VII. 274,275.
CREVANT (Louis de), marié à l'héritière d'Huraieres. VII. 285.
CREVANT (Louis Archambauli de), marquis de Beauché. V. 125, 127.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
Croy (la terre do). III. 327.
CRoy ou CRoiiy (la maison de). III.
CRE\ANT (Claude Bonavcnturc de), père de Julie Françoise de Crevant, reine d'Yvetot et marquise de Saint-Forgeux. VI. W2.
CRicÉ (le chevalier do). III. l/iO.
cniLLON (le brave). I. 27. IV. 201. VI. 2G7.
CRiMEL, avocat de Montauban. I.
CRiQUEviLLE (Taunoguy de Lannoy, sieur de), président à mortier de Rouen. VII. kôl.
cuiTON (Jacques), professeur au Collège royal. II. 211.
CROCHARD (le père), cordelier, II.
Croisette (la). V. 277,289.
CROiSY (Odet d'Harcourt, comte de).
II. 3G
CROisiLLES (Jean-Baptiste)*, abbé de la Gousture. VII. 514.
CROIX (la), premier mari de M'"*= de Cavoye. V. 175.
CROIX (M. Paul la). VII. 439.
CRoix-cHEVRiEREs (Jeanne de la), veuve de Félicien Boffin, sieur de Revel. IV. 237. V. 402, 406.
CROiXMAR (Jean de), président à mortier, à Rouen. VII. 340, 341.
CROIXMAR (M""* de), Judith de Clermont d'Amboise-Gallerande, d'abord M"' de Boudeville, puis M-"' de C. VII. 342.
CROIXMAR (Nicolas de), sieur de Lasson. VII. 381.
CROMWELL. V
CRONEMBERG. Voy . MAROLLES.
CROUY-CHANEL (les) . III. 328.
CROY ou CROLY (le duc do), Charles- Alexandre, sieur et duc de). III.
3CJ, 314, 325, 327.
CROY (la petite duchesse de)*, Geneviève-Claire de Mailly, fille d'Antoine de Mailly et de Geneviève
d'Urfé, duchesse deC. III. 307,314, 326, 329,
CROY ou CROUY (Maiie-Claire de), marquise d'Avray ou Havre. III.
Crozanl. V. 405.
Crusca (l'académie de la). III. 279.
CRLSSEMBOLRG OU CRUTZEMBODRG (lo
baron de). I. 207, 212.
CRUSSOL (la maison de). V. 4.
CRLSSOL (François de), second mari de M"^ d'Alais. I. 238. Voy. lzez.
CLCUMON. Voy. GASC.
cuGNAc (François3 de), marquise de la Chastre. III. 353.
Cuynon. VII. 136.
Cuile, vers Reims. VI. 39, 41. Voy.
SALLEAOVE,
Cuissat, vers Reims. VI, 404, 406.
cuiSY (M. de). V. 285.
cuMONT (Abimelech, lils de René de), conseiller au Parlement. VI.
CDMOXT (René), conseiller au Parlement. I. 260, 268. VI. 490.
CUISSE (la), chirurgien-accoucheur.
Culembourg. IV. 440.
CUPIDON. VII
NOMS DE LIEUX ET DE PEHSONNES
cupRiF OU cupii', archidiacre d'Angers. II. 322, 323.
CLUE (Charles-Michel la), libraire.
cunEAu. Foy. la chambre.
CURÉE (Gilbert Filhet delà). VI. 267.
ciJSAGi'Ez (barons de). Voy. duras.
CUVILLIER-FLEURY (M.). II. 5i|7.
CYPRiEN (saint). IV. 85, 157.
CYnANO-BERGERAC (Mcolas-Savinicn).
CYTOIS ou CITOYS (M.). II. 421.
DACIER OU d'acier. I. 292.
DACIER (M""^). IL
DACOLE, un des juges du chevalier de Jars. V. 513.
DADiEA' (Françoise), veuve de Gabriel de Machau. V. 35.
DAFFis, président au parlement de Bordeaux. V. 130, 131.
DAFNÉ OU DAPHNÉ. I. 343.
DAGDESSEAU (le cliaucelier) . I. 33.
DAiLLÉ (Jean), ministre protestant, III. 107, 199, 491, 501. IV. 51.
DAiLLiER (Marie), bisaïeule de Marie Touchet. I. 25.
DAiLLON (Henry de). IV. 235.
DAiLLON (ïimoléon de). IV. 474.
DAiLLON-LLDE (Anne dc). IV. 212.
DAILLON. I. 203. Voy. POMGIBADLT et du LUDE.
DALESso et DALESSEAD, femme galante. VIL 294, 295, 298. Voy.
DAMOREAU (M"^). VI
DAMOURS, ministre. I. 32.
Vampierre. 1. 403. VIL 260, 406.
DAMPiERRE (Claudc dc Clcrmont, sieur de). I. 70.
DAM PIERRE (Picard, fils d'un cordonnier, marquis de). IL 426.
DAMPiERRE (M'"'= dc), Jeanne de Vivonne, mariée à Claude de Clermont, sieur de Dampierre. I. 66, 70,71.
NOMS DE LIEUX ET DE PEllSONNES.
DAMiMERUE (M"'' (lo), aimée dc M. de
Sennetcrrc. I. 227, 235.
dampikhre (Anne de Cngnac-). M.
/i58, 600, /jGl. Toy. cuAMPiiON.
Dampmarlin (comté de). II. 251, /i40,
DAMVILLE, pour d'ANVILLi:. III. 08.
DANCOLRT, autcui' comiquc. IV. 84.
DANDELOT OU d'ANDF.LOT, dcpuis M. de
Chastillon. IV. 222.
DAN'EAu (Josias), sicur de Suint-Giles.
Dancmarc. IV. 92, 111, 112, klk, 420.
DANEMARC (Ic roy de). IV. 92, 93,413.
DANET, auteur d'un dictionnaire. III.
DANGEAu (la demoiselle), première femme de François de l'Hospital, sieur de Vitry. I. 29.
DANGEAU (Philippe de Courcillon,
marquis de). 1. 339. II. 156 V. 431.
Vangu, terre et baronnie. II. 140,
DANJOu (M.), ni. 486.
Dantzick. III. 308.
DAU.NOU (M.) IL
DAUPHIN (M. le), fils de François I", et depuis llcnry II. VIL 423.
DAUPHIN (M. le), plus tard Louis XIII.
L 10, 125, 277, 278,312, 341, 353, 354, 427. IIL 12.
DAUPHIN (M. le), plus tard Louis XIV, I. 328. IL 27, 68, 241, 258, 333, 339. IV. ii81, 482. V. 1. VIL 105.
DAUPHIN (M. le), fils de Louis XIV, le grand Dauphin. IL 544. VIL
Dauphiuè. I. 127, 131, 138, 145, 153, 210, 217, 267. IL 145, 189, 378.
m. 193, 207, 328 IV. 41, 162, ^03, 412. V. 71, 210, 360, 367, 402, 448. VL 203, 282, 293, 297,
DAUR.AT ou d'ÀuRAT (le poëte). III.
DAURAT, frondeur, V. 37.
DAussEL ( Pierre) , premier mari de M-"' Raugouze. V. 8.
DAUVET. Voy. ECQUEVILLY.
DAVID (le roy). I, 489. IV. 337.
DAVID, architecte. IL 154.
D.AviD, ministre protestant. I. 103.
DAVID (Louis;. VIL 240, 241. Voy.
DIOGENE. VII
DIOPUANTE. I. 286.
DiPOENus, dànsleCyrits.
Dodone. VII. 276.
DOGNON (du), Louis Foucault, comte du D. II. 216, 215, 253, 608.
DOL ou DOLE II. 60, 107, 205. IV. 179, 183. V. 57, 510.
DOLET (le président). I. 666.
DOLET (Elisabeth). I. 629.
DOLU (Barbe). IV. 58.
DOMPMART (Louis Faure, baron de).
D0>ipJL\RTiN (Charles, baron de). III.
DONGOIS (M.). IV
DOM (Octavien). II. 120. III. 157.
DONON (Magdclaine), fille de Frédéric D., sieur de R(!nouilloux, et mari de M""' Aubert. VI. 672.
I)0RAD0U(M'"'').I1I. 180.F0//.ORADOUr..
i>oi;at (Joseph), sieur de la Barre.
DORÉ (de) ou DERVOIS. II. 197.
DONZIN DE VIBRAYE (COmtC dc), Jac-
qucs Hurault, comte d'Onzain, premier mari d'Augustine le Roux, depuis Mme Servicn. IV. 608.
DORi(Leonora), I. 198, 193, 201.
DORiA (André). III. 102, 103.
DORiNTE (dans VAstrée). I. 502-506.
DORiKTE, dans les lettres de Voiture.
Dormans, terre. IV. 62.
mttingen. VII. 236.
Doumj. V. 126, 199.
DOUBLET, charpentier du Roi. VII.
DOUCET (Jean). VII. 699,500, 538.
DOUCET (Pierre). VII. 538.
DOUDEAUVILLE (duC dc) . III. 360. V.
DOUET (Jean), sieur de Rom-Croissant. VI. 277, 288, 289.
DODJAT fFrançoise). VII. 279, 282.
DOULX (Claude le). II. 193, 196.
Dourdan. II. 38. VIL 303.
DouviLLE (le sieur). I. 156. IL 608,
III. 68. VOIJ. OUVILLE
Douvres. I. 63.
DOUX (un nommé le). IL 187.
DouzA (Pierre), cardinal. I 51.
DOUZE (Louis Charreton, sieur de la).
DRELiNCouRT ( Chai'Ies )*. VI. 630.
NOMS DE LIKIJX ET DE PERSONNES
DRELINCOURT (M'"»), M"® BolduC. VI.
Dreux. I. 71. II. 265. III. IG, 23, 231, 235, 2G8, 269. VI. 201, 520.
DREUX (comtcsdo). III. 117.
DREUX (Thomas), conseiller au Parlement, auteur des Dreux-Brezé.
DREUX (Isabelle de), fille de Jean Dreux et mî^re de Luillier. IV.
DREUX (M""^), Marie Fagnier de Luipré, femme de Pierre Dreux, conseiller au Parlement. VII. [^01,l^03.
DREUX DU RADIER. I. 99, ^55. II. 2GG
DROD (M""* de), gouvernante des filles de la Reine. I. 75.
DROiET (le capitaine). V. 398.
DRU (iNicolas le) . V. 75. VII. 167. Foy.
l'abbé de laffemas.
DUBOIS, valet de chambre de Louis
DUBOIS OU du BOIS brodeur. III. G8.
DUBOIS (M. Louis). VII. 248, 260.
DUC (le), I. 210.
DUCERCEAu (André). VII. 404.
DUCHAT (le). IV. 458.
DUCHESNE (André). V. 15, 64. VI. 80,
DUCROS (Simon). II. 312. IV. 25.
DUEZ (Pierre). I. 196.
DUFOUR ou MITAAOCR. VII. 375.
DUGUESCLiN (Bertrand). V. 203. Voy.
MOULIN
DUNCAN (le médecin). II. 134. Voy.
CERISANTE.
Dunes (les). VL 48.
Dunkerqv.e. I. 379, 500. III. 156, 282, 4'|3,466.V. 154,257, 275. VIL 5,8-10,13,15,24.
Diinois, comté. III. 2G8.
DUPATY (le président). V. 63.
DUPiN ou du PIN, trésorier des Menus Plaisirs. IL 352.
DUPiN (M.). IV. 196.
DUPi.Eix (Scipion). I. 491. III. 355, 500. VIL161.
DUPONT OU du PONT. III. 68.
DUPONT, dentiste. VI. 90. VII. 48.'.
DUPRAT, maison. VIL 382. Toj/. prat.
DUPRAT (Antoine), cardinal. I. 317.
VIL 376, 382. Voy. prat.
DUPRÉ ou du PRÉ (Denis). IL 482. IIL
Durance (la). VII. 325.
DURANT, père de Hautefontaine . III.
DURANT OU DURAND, ministre, frère de
Hautefontaine. IIL 409.
DUR.\NT (Renée), mère de M""® de
VERTAMONT. VL 480.
DURAS (maison de). I. 27. II. 234.
Voy. DURFORT.
DURAS (Geoffroy de Durfort-), baron de Cusaguez. V. 101.
cil NOMS DE LIEUX
PimAs (M'"* la (luchcsscdc). V. 101.
DUHAS (iM"" de), Claire, duchesse de Raiizan ; Fulicio, princesse de Talmoiit, puis comtesse de lu Rocliejacquclein. V. 101.
DURAS (Guy-AldoncodeDurfort, comte
de Ilauzau et marquis de). VI. 488.
DURET. I. IIG, 124. IV. G/». VII
DURET (Jean), médecin. I. 4G/i. IV.
DURFORT, maison. V. 141. Foy. duras.
DURFORT (Louise Bernardine de), duchesse d(î l'Esdiguiercs. I. 141.
DURFORT (Emmanuel-Félicité de), duc de duras. II. 234.
ET DE PERSONNES
DURioRT (.F(!ande), sire de Duras, III.
DURFORT (Henriette de ), marquise de Malauso, fille de Guy-Aldonce de Durfort, marcjuis de Duras, et d'Elisabeth de la Tour-Bouillon.
DURFORT (Magdelaine de), princesse de Courtcnay. VII. 4G9.
nuRiER (la). V. 228. Voy. ryer.
dussault II. 53G.
nuvAL (Jean), libraire. V. 491.
DYEL ou DIEL DE MIROMESNIL (JaC-
ques), intendant des Finances. IV.
VI. 492, 500. Voy. hequetot
EDELiME (Marie), mère de Desportes.
EDELINCK, graveur. VII. 418.
EFFiAT (Gilbert Coiffier d'). II. 129.
EFFIAT (Martin Ruzé, marquis d'),
frère aîné de Cinq-Mars. II. 253,
EFFiAT (le mareschal d') *, Antoine Coiffier, marquis d'E., maréchal de France. I. 305. II. 19, 56, 218,
EFFIAT (l'abbé d'), frère de Cinq-Mars.
EFFIAT (M"^ la mares ch aie d'), Marie deFourcy, mère de Cinq-Mars.
IL 69, 110, 252. m. 424. — La veuve d'Efïiat, ou la defiat. IV.
EFFIAT (Marie Ruzé d'), maréchale de la Meilleraye. II. 57, 234.
EGON (Antoine), prince de Fustemberg. VIL 88.
Eguitlon (île de 1'), près de la Rochelle. IL 243.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
cm
egl'illon ou esgcillon (M"* d'). H.
173, 17i. III. 316. Voy. aiguillon.
EGViLLY (M. d'\ M. 79. f'oy. ecqce-
VILLY,
Effffpte. VI. 100,
ELBE (le comte d'), second mari de M"* de Bressieu. M. 111, 112.
ELBENE (.Vlplionse d'), évêquR d'Albi, mort en 1651. IV. 79, 83. VI. Zi29.
ELBENE (les frères d'), Guy, chambellan de Gaston ; — Alexandre, commandeur de Malte. I. 179. VI.
VII. [lO
ELBECF (M. d'), Charles de Lorraine, premier duc d"E. VII. ^98.
ELBELF (M. d'), Charles de Lorraine, second duc dElbeuf, aîné du comte d'Harcourt. I. 135, 136. II.
87, 339, liSS. m. 303, 436, 437.
ELBEUF ( M"^ d' ) , Catherine-Henriette, fille de Henry IV et de Gabrielle d'Estrées, duchesse d"E.
ELBECF (les fils de M. d') *, Charles, prince d'Harcourt; François, comte d'Harcourt ; François-Marie, comte de Lillebonne. V. 12, 13.
ELBEUF (M"^ d"), Marie-Ignace-Eiisabeth de Lorraine-Elbeuf, nièce et non pas sœur du comte d'Harcourt. m. 195, 200.
ELBEUF (M. d'), Charles de Lorraine, d'abord prince d'Harcourt, puis troisième duc d'Elbeuf. II. 410.
m. 313, 436. ÎV. 161, 166, 300, 305, 307, 312. V. 141, 142, 386.
ELBEUF (M"»* d'\ IV. 311. Foy. princesse D'HARCOURT.
ELBT (la baronne d'), de la maison d'Aragon. VII. 319.
ELECTEUR-PAL-iTiN (1') , Charlcs-Louis, de 1648 à 1680. III. 324.
ELEONOR (la comtesse), fille du roy do Danemarc. IV. 413, 420.
ELGiN (lord). Vn. 537.
TV
ELIZ.4BETH p'axgleterre, reine de Bohème, veuve de FredericV, électeur palatin. I. 494. V. 425. VI.
ELIZABETH (la princesse) , fille de la reine de Bohème. II. 287, 300.
ELISE (M"*" Paulet dans le Cyrus). El.
ELiSMo.NDE (la prùicesse). M"" de LoDgueviile, dans la Clelie. VIL 70, 71.
ELLE (Ferdinand), peintre. I. 172.
ELZEVIERS (les). I. 34 '.
Einaiis. TS'. 155.
EMBRUN (l'archevesque d*). H. 460.
EMMANUEL, Tol de Portugal. VI. 535.
EMMANUEL I" (Charles, dit le Grand et le Bossu), duc de Savoie. I. 222.
ENCLOS (!'), Henry de l'E., père de Mnon. L 374. IV. 204, 218. M.
NOMS DK LIKUX ET DE PKUSONNES.
ENCLOS (M'"« de l'), iMuric-lJarbo de
lalMarclie. VI. 12, 10.
ENCLOS (Aime ou Ninon de 1') *. V.
30, 37, /iS, /|9, 97, 112, 180. VI.
CONDÉ. — MONSIEUR LE PRINCE. — ANGHIEN
ENGHiEN (M"»^ la duchesoC d'), Clémence de Maillé-Brezé , depuis M""^ la princesse. II. 82.
ENGiLBERT P"", seigueur de Conflans.
ENHALT (les princes d'). III. 363.
ENHAUT (M. d'), ou ESNAUT OU HES-
NAUT, poëte. IV. 466.
Enrichemont, château. I. 125.
ENRicHEMONT (le princc d'), Maximilien-François de Bethune, prince d'E., fils aîné de M. de Sully. III.
388, 398, 42i, 458. IV. 181, 285.
ENRICHEMONT (la princesse d'), Charlotte Seguier. III. 398.
ENTRAGUES (M. d'), François de Balzac, époux de Marie Touchet. I.
ENTRAGLES (M'»^ d'), Marie Touchet.
ENTRAGUES (M. d'), Charles de Balzac, seigneur d'E. V. 139.
ENTRAGUES (M""' d') , MaHc de la (^Iia-^tre, femme de Charles de Balzac. I. 68.
ENTRAGUES (M'"^ d'), Maiic de Balzac, sœur de la duchesse de Vcrneuil ; dite M"* de Bassompierrc.
ENTRAGUEs(Françoise de Balzac-Clermont d'). III. 276. Voij. M""= d'A-
VAUGOUR.
ENTR.AGUES-CIIANTEMERLE OU ANTRA-
GUES (Léon de Balzac d'IUiers d').
EPicARis , personnage de tragédie.
Eponne. II 155 .
Eiaynij, seigneurie. VII. 24.
VOIJ. SAINT-BALMONT
EROMENE, nom supposé de la sœur de Bouchart. VIL 162.
ERPiNiERE (Danicrdel'j.VII. 524,544.
Ervaux, ville et abbaye. IL 217.
E5BR0N, neveu du colonel Esbron ou Hailbrun. IV. 229, 230.
ESBRON OU HAILBRUN (le COlOUel). IV.
EscALOPiER (Jean I'), baron de Gi- , vry. V. 49.
NOMS DE LIEUX ESCALOPiER (le coiiUe dc r). V. 59.
ESCALOPiER (Balthazar 1'), conseiller au Parlement, président aux Knquêtes. III. 283. V. 38, ^2, /fO.
ESCALOPIER (la présidente) *, Charlotte Germain. IV. 380. V. 3')^.
ESCALOPIER (Louise r), comtesse de Charost. V. 38.
ESCARS (Henry d'). IV. 49. Voy. saim- IBAL . #
ESCARS (M"'= d'), Charlotte de Hautefort, demoiselle d'E. II. 269. IV.
ESCARS (François d'), baron de Segur, puis comte d'E. IV. 190.
ESCARS (Françoise d'). IV. 184, 189.
Voy. M"^ de segdr.
ESCARS (Charles d'), fière de M"« de Segur. IV. 199.
ESCARS (le marquis d'), marié à M"*' de Vertamont. VI. 486.
ESCARS (Claude d'), prince de Carency. VII. 304.
ESCARS (Amédée-François Régis de Parusse, duc d'). IV. 190.
ESCAUDECATou ESCODECA (Armand d'), marquis de Mirambeau, ou Pardaillan. III. 427.
Escaut (!'). I. 500.
ESCHE (M"« d'), Denise de la Fontaine, demoiselle d'Esches et d'Orgeres. VI. 28, 36.
ESCHE (M. d'), frère de M""' de Villarseaux. IV. 26.
ESCLACHE (1'), professeur de philosophie. I. 330.
ESCLAus (Marie d'), mère de Gassion.
ET DE PERSONNES. CV
ESCLUSELLES (!'), filou. VIL 198.
ESCORBIAC (M. d'). V. 70.
EscoRNAY (1'), avocat. V. 289. VII.
Ecosse, IV. 233, 422. V. 300,441. VI.
ESCOSSOis {V). VI. 282, 292.
Escossois (la 1'). VI. 101.
EscoT (de r).II. 49, 75, 101.
EscoTAis (Adam des) , sieur de la Chevalerie. III. 139.
Escoubleau (château d'). IL 343.
ESCOUBLEAu, maisou. II. 343.
EScouuLEAu ( Ilcnry d'), comte de 3Iontlac et marquis de Chabannois. I. 143. VIL 142.
EScoLBLEAU. L 169, 196, 508. Voy.
ALLUYE et SOLRDIS .
EscuTEAix (des), auteur de romans.
ESCDYER (Marie Valence 1'). VI. 221.
Esdiguieres (I'). I. 128, 138.
ESDiGDiEREs (la maisou de Bonne de 1'). I. 27.
ESDIGUIERES (M. de V) *, ou LESDIGCIE-
RES. François de Bonne, sieur de TE., maréchal et connétable de France. I. 111, J20, 229. IL 146, 342, 378. m. 192, 249, 501. IV.
ESDIGUIERES (le duc de 1'), François- Emmanuel de Bonne, comte de Sault, puis de Crequy, duc de l'E.
VIG.NON
ESDiGuiERES (la duchesse de 1'), Puule- Françoise-Marguciite de Gondi, duchesse de l'Esdiguiercs. III. 05, 85, 86. IV. 77, 52/j. V. 183, 18/j, 195, 245, 355. VI. 283.
ESDiGiiERES (Ic duc de) *, Charles de Crequy, duc de 1'). II. 151.
ESGORKY (Charlotte d'J, sœur de M""' de l'Orme. V. 408, 469.
ESGviLLY-vAssÉ (M. d') , René de Vassé, sieur d'Esgvilly. II. 241, 270.
ESMEHY (M. d') *, Michel Particelli, sieur d'E. IL 188, 324, 404, 528.
m. 17, 152. IV. 63, 68, 150, 415, 410, 423, 430, 431, 433, 440, 442, 445, 447, 484, 487. V. 33, 34, 36, 268, 360, 399. VI. 55, 74, 103, 172, 201, 230, 237, 283. VII. 82, 127, 297, 312, 315.
ESMERY (M'^'^d'), Marie le Camus. IV.
ESNF. ^Oy. PODILLY.
ESOPE. II. 533. VII
Espagne I. 43, 44, 50, 51, 157, 166, 180, 182, 252, 405, 406, 425, 456, 457, 459, 461, 498. IL 7, 11, 17, 19, 21, 34, 39, 58, 59, 64, 65, 67, 71, 73, 80, 84, 102, 109, 110, 111, 118, 125, 126, 148, 170, 187, 192, 193, 197, 248, 255, 289, 300, 319, 408, 479, 508. IIL 8, 24, 25, 57, 196, 228, 316, 320. 332, 355, 372, 405, 430. IV. 104, 131, 159, 167, 209, 244, 327, 368, 415, 529. V.
ESPAGNE (lo roy d'), Philippe III, et Philippe IV. IL 273, 330, 542. III.
ESPAGNE (l'Infante d'), Anne d'Autriche, depuis reine de France. I. 69.
IL 235. VI. 450. Voy. la reyne.
ESPAGNE, (l'ambassadeur d'). I. 8.
ESPAGNOCS. I. 272, 501.
ESPAGNY (l'abbé d'). IL 428.
ESPARBEz (François Bouchard d'). III.
l'Oy. ALBETERRE
ESPALLES (René Aux-). I. 233.
ESPADx (le vicomte d'). VIL 507.
ESPÉE (l'abbé de 1'). VIL 475.
ESPEissEs ou ESPESSES (Charles Faye,
sieur d'). IV. 248, 251. V. 67, 73.
ESPEissEs (M"« d'), mariée à Garnier.
ESPENAN (le comte d'), Roger de Boisset, comte d'E. IL 60, 67, 107.
Espernay. L 34, 356. IL 463. V. 18.
ESPERNON (M. d'), Jean-Louis de Nogaret-la Valette, duc d'E. I. 6, 36, 100, 122, 176, 187, 190, 196, 308, 405, 419, 438. IL 3, 17, 18, 67, 107, 310, 317, 325, 338,342.
IV. 88, 111, 293, 392. V. 12, 14, 60, 441. VI. 227, 443. VIL 267, 326, 456.
ESPERNON (Jean-Baptiste Gaston de Goth, ducd'). VI. 447, 450.
ESPERNON (Marie de Camboust, duchesse d'). V. 275.
NOMS DE LIKIIX KT DE PERSONNES
Espi'nat ou Epinal, ville et abbaye.
III. 330, 3/j
Espînay ou Epfnay. IV. 167.
ESPiNAY-s VINT-LUC (la maisoiî d').
ESPINAY (1'), gentilhomme de Normandie, attache à Monsieur, II.
ESPINAY ou EPiNAY (Frauçoisd'), marquis de Saint-Luc. III. fi20 f oy.
SAINT-LUC. — ESTELAN. — CIIAULNES.
ESPINAY (M"* d'), mère do M"^ de Castelnau. VI. 27.
ESPINAY (Renéed'), marquise de Beuvron. IV. 250.
ESPINAY OU EPINAY (Marie d'), mire de Ruqueville. VI, 167.
ESPINAY (Magdchiine d'),M'"'^ de Prunevaut. VI. 106.
ESPINAY (M™*" d'), Françoise de Pommereuil. VII. 120.
ESPiNAY-piRON (M""^ de 1'). VII. 60.
ESPiNE (le sieur de 1'). IV. 16.
ESPiNE (la branche des seigneurs de r), de la maison de Mailly. III.
ESPINE (René, sieur de 1'). II. 298.
ESPINEUILLE. VI. 291.
ESPiNOY (Pierre de Melun prince d'), gouverneur de Tournay. IV. 199.
ESPINOY (Françoise d'), M""^ Dorât.
Voy. JODELET
ESQUEVILLY OU ECQUKVILLY (M'"" d'),
Anne Saru, femme de Nicolas Hennequin, sieur d'Ecquevilly. V.
FSSARTINES. Voy. CIIASTELAIN.
ESSARTS-SAUTOOR (maîsondes). IV. 20.
ESSARTS (François des), sieur de Sauteur. IV. 167.
ESSARTS (M-»" des), M'"^ de la Haye. — Charlotte des Essarts, comtesse de Romorentin, maroschalc de l'Hospital. I. 171, 183 219. II. 311. IV.
ESSARTS (Henry des) , le chevalier de Lorraine, IV. 168.
ESSARTS (Louise des), M""^ de Rhodes.
ESSARTS (Achille dos), comte de Romorentin. IV. 168.
ESSARTS (Charles-Louis des), abbé de Chailly, évoque de Condom. IV.
ESS.ARTS (François, baron des), beaufrère de Treville. II. 257. VIL
EssEx (le comte d'). III. 452.
Essone, Essonne ou Essaime. I. 66, 203. IV. 316. V. 452. VL 152,
Estampes. L 344. IL 287, 349. III.
ESTAMPES-vALENÇAY (la maisou d'). IL 459, 475.
ESTAMPES (Robert d'), conseiller de Jean, duc de Berry. II. 459, 475.
ESTAMPES (Richard de Bretagne comte d'). IV. 458.
ESTAMPES (M"'^ d'), Anne de Pisseleu,
NOMS DK LIEUX ET DE PERSONNES
duchesse d'E. II. 222, 232. IV.
ESTAAiPES (Jean d'), sieur de Vulcnçay, père de l'archevêque de Reims.
Voy. M""" de pisielx
ESTAMPES (Jacques d'), maréchal de France, père du marquis de Maulny. I. 471. II. /j75.
ESTAMPES-VALENÇAY (Louis d'), marquis d'Estiaux. II. 466, 475.
ESTAMPES (Jacques Dominique d'). II.
ESTAMPES (Marguerite d'). III. 501.
ESTAMPES (M. et M-"* d'). VI, 91.
ESTANG (M"»* de r). VI. 314, 315. VII.
ESTANGS (des), avocat. — Jacques de Fromentin, sieur des E., conseiller au Grand Conseil. IV. 3. V. 20, 21.
ESTANGS (M""^ des), xMarie Perrot. V.
ESTHER (la reine). IV. 49.
ESTiALx (Claude d'Estampes, sieur d'). II. 459.
ESTL^ix (Louis d'Estampes, marquis d'). IL 466, 475.
ESTIENNE (St). V. 144.
ESTiENNE (Robert). I. 116, 125.
ESTIENNE (Henry). I. 100. VIL 161.
ESTIENNE (Charles). I. 235.
ESTissAc (M. d'), cadet de M. de la Rochefoucauld. IL 20. III. 360.
ESTISSAC (M"" d'), baronne de la Rochefoucaiild. III. 359.
ESTIVAL (Henriette d'Espinay, abbesse d'). IV. 251.
ESTOGES. Voy. ANGLURE.
ESTOGES (M. d'), Antoine Saladin d'Anglure-Savigny, comte d'E. VI.
ESTOGES (M™* d'), Louise-Angélique de Braux. VI. 43, 47, 48, 61.
ESTOiLE (Pierre de 1'). I. 30, 39, 52, 69,71,75,100, 118, 124,152, 159, 160, 178, 179, 193, 195, 201, 203, 308, 309, 335, 336, 337, 354, 376, 427, 429, 452, 474, 476. IL 53, 100, 262, 265, 347. III. 19, 22, 116, 162, 174, 183, 201, 354, 479, 498. IV. 168, 282. V. 71, 88,92, 312, 313, 345. VI. 222, 223, 287, 477, 535. VIL 179, 282, 403, 418.
ESTOILE (Claude de 1'), sieur de Saussaye. V. 88, 93. VIL 535.
ESTOUGLON, gentilhomme provençal.
ESTOURMEL (Marie d'), dame de Gravelle. L 239. IL 293. IIL 341, 352. IV. 283. Voy, gravelle.
ESTOURMEL (Louis— Michol — et Antoine d'), m. 352.
ESTOURMEL (Anne d'), M""^ de Cous-
tenan. IV. 283.
ESTOURMEL (Joseph, comte d'). III.
Estoiiteville (nom d'une cloche de Rouen). IL 417.
ESTOUTEviLLE (Marie de Bourbon, duchesse d'). VI. 131.
Estrabonne, baronnie. 1. 184, 430.
ESTRADES, maison, VIL 15.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
ESTRADE (M. et M""= d') *, God(?rroi, comte, puis maréchal d'E. — Marie de Lallier. I. 3r)j IV. 135. VI.
ESTRADES (M™'' d') la mère, Suzanne de Secondât-Montesquieu, I. 3/i3.
ESTRADES (Jcau d'). VII. 8.
ESTRADES (Françoîs d'). VII. 9.
ESTRÉE (de 1'). VOIJ. LALLEMANT.
ESTRÉEs (la maison d'). III. 186.
ESTRÉES (le marescluil d')*, François- Annibal d'E., marquis de Cœuvres, duc d'E. maréchal de France. I. G, 33, 95, 173, 347. II.
m. 88,178. V. -227, 408. IV. 259.
ESTRÉES (Louis, Hiarquis d'). I. 385,
ESTRÉES (M. d'), Antoine), grand maître de l'Artillerie. 1, 4, 5, 22.
ESTRÉES (Marguerite d'), M"^ de Nan ou de Namps. I. 22. II. 103.
ESTRÉES (Julienne-Hippolyte d'). I.
L 385, 389, 392. IV
ESTRÉES (César d'), évoque de Laon et cardinal. I, 389. III. 151. V.
ESTRÉES (le comte d'), Jean, comte, puis amiral d'E. II. 414. III. 141.
ESTRÉES (Louis-Armand, duc d'). I.
ESTUER-SAINT-AIAIGRIN, maisOU. I. 42.
Voy. la VAUGUYON.
EÏELAN OU ETLA\, OU ESTELAN ( le
comte d') *, Louis d'Espinay, abbé de Chartrice et comte d'Estelan.
ETEOCLE. IV. 343.
Elhiopie. V. 60, 61 .
ETHIOPIE (le roy d') *, Zaga Christ.
in. 394.
Eu, chât^u, comté, église, couvent.
EURIPIDE. II
EURRE (M. d'). VIL 338. Foî/.heurre.
Eve. I. 460.
EVESQUE (1'), avocat au Parlement.
EVESQUE ( M'"^ 1') *, M"^ Turpin. IV.
Evreu.c. I. 379. IL 173. IV. 240.
EVREUx (l'evesque d'). I. 15, 104.
Voy. cardinal du perron.
EVREUX (Philippe d'), roi de Navarre.
EXiDEUTL (le marquis et la marquise
ex
NOMS I)K LIEUX ET DE PERSONNES
d')*, Charles de Talleyrand, mar- eyde (Jeanne d'), M""= Haudessens. quis d'E. — Charlotte de l'oiupa- V. 78.
dour. IV. 393, 305, 3%. eymet. Voy. amet.
EXPiLLY (Claude). I. 139. eyriès. VI. 50/i.
FABERT (Abraham), capitaine aux Gardes, depuis maréchal de France. II. 62, G3, 65, 67. V. 17.
\I.157, lilO.
FABERT (M"^), Anne-Dieudonnée F., marquise de Vervins. VI. 157, 162.
FABRi (les), père et aïeul de.laChan-
celière. III. 387, 396.
FABRI (Magdelaine). III 386, 389,
Voij. W'^ seguier
M"* la CUAISCELLIERE.
FABRI (Marie), vicomtesse de Pompadour. IV. 397, Zi02.
FABRI (Jean), conseiller au Parlement, puis maître des Requêties, cousin-germain de M""* Seguier. V.
FABROKi et sa femme. II. 470, 474,
FABRY (Marie de), d'Auvergne, mère de Jacques d'Auzoles. II. 105.
FACHixETTO (Jean-Aiitoine), Urbain
FARFADETS. I
FARGis (Charles d'Angennes du). II.
FARGIS (M""*^ du) * , Magdelaine de Silly, mariée à Charles d'Angennes du Fargis. I. 188. II. 6, 14, 80,
FARiOLO (Cossart, dit le docteur), comédien. VIL 187.
Farnese (le palais). VII. 527.
FARSAU, un des gentilshommes de M. de Longueville. VI. 169.
FARKEZE (Odoardo), duc de Parme.
FADCHÉ, secrétaire du marquis de Pompadour. V. 400.
FAUCON. VOIJ. ÏMARLEIL, RIS et CHAR- LEYAL.
FALCONISIER, de CacD. V. 299.
NOMS DE LIEU\ ET DE PERSOiNNES. CXI
Fayet, seigneurie. IL 119.
FAYET (le président), père de Bonne
FAUDOAS (François de), comte de Belin, ditTAverton. I. 56.
FAUDOAS (seigneurs de), de la maison de RochccliOLiai't. III. 170.
FAURE (marquis de), ou dl fors, François Poussart, marquis du F., frère de M"<= du Vigean. V. 63^, lillô. VII. 322.
FAURE (la marquise de), Charlotte de Nettancourt - Haussonvillc, plus tard M'"'= de l'Aubespin. I. 382.
FAURE (Guillaudie), marchand drapier. I. 480, 487.
FAURE (l'abbé), plus tard évèque d'Amiens. VII. 520, 543.
FAuscHEUR (le), ministre. II. 37, 38, 95. III. 480, 491, 501. VI. 348.
FAuvEAu, un des juges du chevalier du Jars. V. 512.
FAVARS (Marie de), mère de M""^ de Castelniorou. VI. 138.
FAVART (le chanoine). I. 267. III.
FA VAS (M"^ de). Foy. amet.
FA VAS (Jean de), père de M"^ d'Amet. ' V. 149.
FAVEROLLES (le père) . V. 407.
FAViER (Jacques). IV. 58.
FAvr.E (Antoine), père de Vaugelas.
FAY (François le Hardy, sieur du).
FAYE (Charles). IV. 251. Voy.^v.s-
PEISSES.
FAYE (Charles, — Antoinette, — Barthélémy,—Jacques). VI. 455. Foy.
d'ESPEISSES.
F. M»*^ Barrillon. VIL 427.
FAYETTE (le maroschal de la). II. 92.
FAYETTE (Jean de la), sieur de Hautefeuille, père de M"* de la Fayette.
Il 72.
F.AYETTE (Frauçois Motier de la), évoque de Limoges. IL 93. VI. 39.
FAYETTE (la), fille de la Reyne. Louise Motier de la Fayette. IL 28, 56, 92, 93, 240, 250, 267. HI. 201. IV.
FAYETTE (François Motier, comte de la). IV. 534. VII. 39.
FAYETTE (M'"*' de la), Magdelaine Pioche delà Vergne, mariée à François Motier, comte de la Fayette.
IV. 170, 534. V. 226, 24.5, 246, 413, 491. VIL 37, 39, 42, 46. \'oy.
la VERONE.
FAYETTE (le général la). IL 92.
FAYOLLE la). III. 196.
FEVRE (Louis François le), sieur de
Caumartin. VIL 150.
FELiBiEN (André). III. 499, 500.
FELiBiEN (Dom). III. 394.
FELIX. (Jeanne), M""^ du Puy. I. 356,
FENESTREAux. (Robert-Viucent Bohier, sieur de,. III. 46. IV 254.
FENESTREAUX (M""* de), fille de Barbier. III. 46.
FENODiLLET (Pierre), évêque de Montpellier. I. 475.
FERCi (la vicomtesse de), Elisabeth de Chambray. IV. 216.
FERCOURT (Gyprien Perrot, sieur de).
NOMS DK LIEUX ET DE PEIISO.NNES.
FEimiNAND II, grand-duc (le Florence.
Fcre (la). I. 21, 233. III. 188. IV.
FEnET, secrétaire du duc de Weymar.
FERMONT (le comte de), père de M""^
Roger. VI. 140, 154.
FERNEL, médecin. I. 04. V. 189, 190.
FERON (le président), Jérôme le F.,
marié à Marguerite Galiard. IV.
FERON (Oudart le). VIL 300.
FERON (la veuve le), Barbe Servien.
FERRAND (Catherine), mère de M'"' des
Jardins. VII. 244.
FERRANT (M.), Miclicl Fcrraut, doyeu
du Parlement. IV. 455, 459.
FERRARE (les ducs de). I. 109. II. 163. FERRARE (la duchesse de), Renée de
France. I. 82.
FERRiER (Jeremie)*. III 480. IV. 530.
FERRiER (François)*, premier mari de M"'= de Ghampré. V. 102.
FERRIER (M""*), Catherine Henry, depuis M-"* de Champré. V. 114.
FERRiERE, jurisconsulte. IV. 20.
PERRIERE (M. de la). I. 359, 300.
FERRIER ES, marchand de toiles. I.
FERRIOL (M"'^ de). III. 202.
FERRONAYS (M. de la), gouverneur de Vincennes. V. 138.
Ferté'Sur-Auhe (la). II. 423.
Ferté-Saint-Necîaire (baronnie de la).
FERTÉ-NABERT (Henry de Saint-Nec-
taire, marquis do la). I. 08, 239,
VOIJ. SE.NETERRE
l'ERTÉ (Henry de Saint-Nectaire, maréchal de la Ferté-Sennetcrre) . I.
227, 229, 231, 240. II. 19^i. III.
FERTÉ (la mareschale de la), fille de Charles d'Angcnnes, baron de la Loupe. VIL 119, 121.
l'ERTÉ (Emery-Marc de la), évèque du Mans. IL 30, 31. V. 150, 107.
FERTÉ (Scipion-Marc, sieur de la), maître des Requêtes. VI. 55, 492, 493, 495,497.
FERTÉ (M""-' de la), Anne Françoise Faucon de Ris, mariée à Scipion Marc de la Ferté, maître des Requêtes. VL 55, 50, 497.
FERTÉ ^Catherine Mure de la), mère de M""^ d'Hequetot. VI. 492, 494.
FERVAQDEs (le maroschal de), Guillaume de Hautcour, comte de Granccy, seigneur de F., maréchal de France. I 414. IV. 370.
FERVAQUES (la marcschalo de), Anne d'Alegre, d'abord comtesse de Laval. L 402, 414, 415.
FERVAQUES (Diane de), mère de M"'' de la Recheposay. VI. 177.
FERVAQUES (les Bullion, marquis de).
Fescamp. L 505. I-V. 21.
FEUGERE (M.). IL 101.
FEuiLLADE (Georges d'Aubusson, premier comte de la). IV. 298.
FEUILLADE (feu la), Loou d'Aubusson, comte de la F. IV. 130, 203, 417,
FEUILLADE (le marquis, puis duc et
NOMS DE LIEUX ET DE l'EHSONNES.
cxm
maréchal de la). I. 239. II. 121, 230. m. 184. IV. 40, 380, 381.
FEUiLLËE (Charles du Bellay, sieur delà). V. 505. VII. 237.
FEUILLET DE CONÇUES (M.). I. t\6ll. II.
FEUQUiEnES (M. de), Manassé de Pa-^, marquis de F. III. 89, 90
FEUQL'iEREs (M'"'' dc), Annc-Aruauld, mariée à Manassé de Pas, marquis de F. III. 104, 118. VII. 339.
FEUQUiERES (M. de), Isaac de Pas, marquis de F. III. 188, 189, 190.
FE13QLIERES (l'abbé de). V. 381, 487.
FEL'QUIERES-DE SALINS ( M""^ de). V.
FEYRE (Antoine le), sieur de la Boderie. III. 122.
FEVRE (le). V. 21.
FEYRE (M. le), précepteur de Henry II, prince de Condé. I. 56, 353. III.
FEVRE (le), architecte. I. 239.
FEVRE ou FEBVRE (le), lieutenant criminel à Troyes. V. 513.
FEVRE (le), somnambule. I. 220. II.
FEVRE-c.\UMARTiN (Louis-Françols le).
FEYDEAU (M"'). IV
FEYDEAu (Marie), comtesse du Lude.
FEYDEAU (Elisabeth), mariée à Antoine le Camus. VII. 297.
FEYDEAU (Guillaume), sieur de Sanville. VII. 358.
Fez. III. 24.
MACRE (St). IV. 250.
FiACRON ( l'enchanlcur) , dans la Pompe funèbre de Voiture. III. 83.
Fieffés, seigneurie. III. 329.
FiEFMiGNON, maire de la Rochelle.
FiESQUE (la comtesse de), Alfonsinc Strozzi, fille de Robert Strozzi et de Magdelaine de Mcdicis, mariée à Scipion de F. I. 44, 52.
FIESQUE (Scipion de). I. 52.
FIESQUE (François de), comte de Lavagne. I. 36û.
FIESQUE (la comtesse de), belle-mère de Gilonne d'Harcourt et gouvernante de Mademoiselle. V. 308.
FIESQUE (Charles-Léon, comte de). I.
380, 392. II. 67. III. 457. V. 308, 370,371, 373. VI. 113, 174.Vn.44.
FIESQUE (la comtesse de), Gilonne d'Harcourt, d'abord marquise de Piennes, puis remariée à Charles- Léon, comte de F. I. 480. II. 380.
m. 164, 430. IV, 319, 535. V. 138, 245, 308, 369, 371, 374- VL 129, 173, 174, 177, 178, 206, 371, 374.
VIL 46, 134, 355, 461. Voij.
PIENNES
FIESQUE (l'abbé de). V. 248,276, 287,
FiEUBET (M.), Gaspard F., trésorier
de l'Epargne. IL 21, 22, 89. IV.
FIEUBET (M""^), Claude Ardier. VII.
FIEUBET (le jeune), Paul F. IV. 297.
FIEUBET (M"« Elisabeth), M'^^Nicolay.
FiLESAc (le docteur). IL 38,
CXIV NOMS DE LIEUX
Fîlipsbonrg. TH. 89, 107.
FiLi.KAU (MM.). II. 215. VII. 273. Fimmctte, vers Reims. VI. ^O/i.
FiQuiERE (le sieur de). III. 189.
Fismes. VI. 40/i. VII. 507.
FissiER, fcnnier de Courcelles-Marguenat. V. 391.
FITES (Charles de), baron de Soucy.
Flabcmont, abbaye. I. 237.
FLAGEAc (Marguerite de) , duchesse d'Uzès. VII. 527.
FLAMARENS (le Hiarquis de). I. 1139.
FLAMARENS ( Antoiiie Agesilan de Grossoles, marquis de). VII. 9, 14, 66.
FLAMARENS ( Frauçois Agesilan de Grossoles, comte de). V. 119.
Flandres. I. 5, 108, 172, 179, 182, 2jZi, 298, 433. II. 14, 18, 22, 31, 173, 174, 295. III. 45, 47, 57, 58, 68, 70, 145, 192, 19G, 207, 324, 378, 500. IV. 184, 186, 398, 464, 523. V. 27, 254, 337, 339, 346, 361, 380, 488, 510, 515, 516, 529.
FLAVACOUR (M. de), Philippe de Fouleuse, sieur de F., gouverneur de Gisors. III. 455.
FLAVACOURT (M"^ de) , auparavant M"® de Saint-Louis, sœur de Barrière, m. 421, 429, 455, 456. V.
FLEAU, procureur. V. 90.
Fiec/je (la). IV. 259, 457. VI. 281.
FLECHiER, évoque de Nismes. V. 500.
FLiiNS (Marthe), mère du chevalier d'Andrieux. VII. 414.
ET DE PERSONNES
iLERS (i(; marquis do). I. 119.
FLEsciiELLEs dit Gaiiticr-Gurgui ilc, comédien, VII. 170, 179.
FLESSELLES, prcivost des marchands.
V. 433. Foij. UREGis
FLEUR (la), dit Gros-Guillaume, comédien. VII. 171, 181, 189.
FLEURiAU ou FLORioT (Marguerite), M™"' d'Amboise. V. 125.
FLEURiAU (Charles), marié à Marguerite Lambert. V. 125.
Fleury. II. 474.
FLEURY (Catherine de), mère du chevalier de la Porte. IV. 459.
FLEURY ou FLEURioT (Ca'heriue de).
FLEURY (l'abbé de). IV. 241.
FLORENT (M.). IV
FLORENT -LE COMTE, autGUr du Cfl-
binet d'Architecture, etc. IV. 447.
FLORiDOR * (Josias de Soûlas, sieur de Prunefosse dit), comédien. VI.
FLOTTE (M""^ de la), gouvernante des Enfans de France, puis dame d'atours. IL 240. IV. 170, 444.
FOENESTE (le baron de). I. 25, 88, 123, 140. IL 4, 79. IV. 166, 342, 344, 370, 457. VI. 225.
NOMS DE LIKUX ICT UK l'KKSO.XNES.
FONCEMAGNE. II
FONSEQUE. Voy . ROCHEFODCAULD.
Font (la), baronnie. VII, 326.
Fontaine-Françoise . I. 19, 29, G2.
FONTAINE (le comte de). I. 255, 267.
FONTAINE (Jean de la)*. I. 314, 317, 461. II. 91, 336, 354, 547.
III. 168, 495. IV. 71, 122, 123, 348. V. 170, 326, 518. VII, 83, 84, 90, 116, 137, 187, 211, 471.
FONTAINE (Denise de la), M"* de Villarseanx. IV. 26.
FONTAINE ( Charles de Fontenay , sieur de la) , père de Fontenay Coup-d'Epée. III, 478.
FONTAINE (la) , secrétaire du Roy.
Fontainebleau. I. 8, 19, 24, 57, 112, 121, 198, 203, 259, 462, 463 II, 4, 6, 86, 93, 140, 143, 248, 281.
III. 139, 317. IV 168, 244, 291, 395, 483. V. 55, 180, 283, 313, 338, 339, 356. VI. 80,223, 375. VII. 125, 191, 346, 366.
FONTAINES (seigneui's de), de la maison de Bueil. II. 378.
FoxTAiNES-Gi ERiN (Antoine de Bucil, baron do), fils de Racan. II. 379.
FONTAINES (des), gentilhomme de M. du Belay. VI. 441.
FONTAINES (des), frère de la Baisse.
FONTAINES (M"* de , Louise-Elisabeth d'Angennes, mariée à François le Comte, marquis de Fontaines-du Rezeil. IV. 297, 299 ,
FONTAINES (des) . Voy. BIGOT.
FONTAiNEs-BOHART (des). Secrétaire du Conseil. VII. 390.
FONTANES OU FONTAINES (Honorat du Bueil, sieur de). I. 68,
FONTANiED, intendant de Dauphiné.
Fontarabie. II. 34, 59, 60, 67, 107.
FONTDEBON ( Charlotte de). I. 310.
FONTELAYE, intendant de l'archevêque de Reims. II. 446, 453, 461.
FONTENAiLLES (Paul Frcart, sieur de).
Fontenaij-le-Comte. I. 462, 463, 464.
FONTENAY -SAINTE -GENEVIEVE ( BOU
chard, sieur de). VII. 158, 3 61.
Toy. BOUCHARD *.
FONTENAY (Ics marquis de), de la
famille Bullion, II. 160, FONTENAY-MAREUiL (Frauçois duVal,
marquis de), 1. 168,279,182,195,
FONTENAY-MAREUIL (M"« de), M°»* de
Gesvres. IV. 483.
NOMS m: LfKUX KT DR PERSONNES,
FO^TENAY, VOIJ. AUIÎERT,
rontenay-lc-Comtc. VI. Iiô2.
FONTENKIXE. V. 172. VI. 289.
FONTEUAILLES OU FOMRAILLES (Louis
d'Astarac, vicomte do). II 57, .'38, Gi, GG, G7, 107, 108,109,230,251, 252, 255, 302. III. 170. VII. 3/|.
Fontevrault, abbaye. II. 122, 135.
roNTFVRALLT (M""*" de), Jeanne-Baptiste de Bourbon, abbesse de F.
FONTEVRAULT (Antoinette de Longueville, marquise de Bellisle, puis abbesse de). I. 66.
FOUBiN (Renée de), M'"^ de Pennes.
Forcalquier. IV. 325.
FoncE (maisondeCaumont-la). 1 . 263, 268, 269.
FORCE (le maresdial de la)*, Jacques Nompar de Caumont, duc et maréchal de la F. I. 179, 229, 339,
• 399, 505. II. 22, 94, 125, 193, 246, 260. III, 90, 183. IV. 225. V. 148, 149. VI. 117, 136, 265, 268. Vil.
FORCE (le marquis de la), Armand de Caumont. I. 253, 258, 263,265. II.
FOUCE (M"^ delà), Jeanne de la Rochefaton, dame de Saveilles, mariée à Armand de Caumont, marquis, puis duc de la Force. I. 252, 265.
For.CE(Henry]NompardeCaumont-la), marquis de Castelnau. VII. 230.
FORCE (Jacques Nompar de Caumont, marquis de Boisse, puisducdela).
second mari de M™* de Langey.
FORCE (Henry-Jacques de Caumont, duc de la). II. 100.
FORCE (M"^ de la), Charlotte-Rose de Caumont. I. 269. VI. 141.
Forestow Forez. VII. 18.
FOREST (la), nom de plusieurs familles. VI. 520.
FOREST (M""* de la), en Normandie.
Louise de Montgomraery. I. 257,
260,268. VL 117, 12f.
FOREST (iVl"« de la). VI. 57, 62.
FORGE (la), écrivain. II. 515.
Forges. V. 121. VI. 221. VII. 199.
FORGES (comte de). Voy. thevin.
FORGET (M.), Pierre F-, sieur de Fresne, secrétaire d'Etat. II. 92, IV. 494. VL 213, 214. VIL 277.
FORGET (Marguerite), mariée à Jean Barjot, sieur de Marchefrey. VI.
FORGUEs (Bernard de), parent de Balzac. IV. 100, 116.
FORSAis, gentilhomme huguenot. I.
Fort-Louis. IL 468. III. 89, 104.
FORT (Arnaulddu). III. 414. Voij .
ARNAUT
FORT (M""^ du), cousine de Fercourt et d'Ablancourt. V. 469. VIL 464.
FORTiA ( Paul-Pierre-Ludovic-François de). I. 323.
FORTIA ou FORTiAS, trésorlor des Parties casuelles. VIL 277.
f(>rtia-d'urban (le marquis de). I.
FORTIN, procureur au Parlement.
VIL 361 . Voy, HOQUETTE.
NOMS DE IJEUX ET DE PERSONNES
FORTOLL (M. Hippolyte), IV. 17.
Fo/75 (les), seigneurie. VII. 521.
FOscARiM, femme de service chez M'"'' de Rambouillet. III. 247.
FOSSE (la), peintre. II. 156.
FOSSE (Antoine de la), écrivain. VII.
FOSSE (M"* de la), parente de M™*
Pilou. IV. 350, 351, 355.
FOSSEUSE ou FossELx (baroiî de),
branche aînée de la maison de
Montmorency. I. 168.
FOSSEUSE (M"* de), Elisabeth d'Har-
ville-Palaiseau, marquise de F.
FOSSEUSE (François de Montmorency,
marquis de). V. 373. VII. 3, 4, 141.
FOUCAULT, IV. 532. Foy . saint-ger-
MAI\-BEAUPRÉ et le PICART.
FOUCAULT (Louis), dernier des frères de Saint-Germain-Beaupié. V. 405.
FOUCAULT (le raareschal), Louis F., comte du Dognon. II. 253, 408.
FOUCAULT (Claude), père et fils, conseillers à la Cour des Aides et au Parlement. V. 81-84.
FOUCAULT, trésorier de France à Caen. V. 291, 300.
FODCHER (Abel), marquis de Circé.
Fougères. I. 294. II. 236, 264, 265.
FOUiLLOux (Bénigne de Meaux-du).
FOUILLOUX (Jacques du). I. 365, 372.
Fouligmj. IL 473.
FOULLÉ ou FOULÉ (Etienne), sieur de
Prunevaux. VI. 101, 103, 106. VIL
FOLLLÉ (Magdelaine), M™* do Bordeaux. VIL 197.
FOULON (Joseph). IV. 165.
FOUQUELIN (Nicolas). I. 174.
FOUQUEMBERGE, ministrc protestant.
FOUQUEROLLES, ami de Malherbe. I.
FOUQUEROLLES (M""' de). IL 212.
FOUQUEROLLES (M"* dc), Jeanuc-Augelique-Lambert, mariée au sieur de F. IV. 421.
FOUQUESOLLES (Louis, comtc d'Estrade, marquis de). VII. 15.
FOUQUET (Guillaume), marquis delà Varenne, père de la comtesse de Vertus. IV. 457.
FOUQUET (Catherine), comtesse de Vertus. IL 318. IV. 452, 460. Yog.
FOUQUIER-TINVILLE. V
FOUR (un nommé du). IV. 341. ,
FOURCY (Marie de), maréchale d'Effiat. IL 110.
FOURiLLES (Thomas le Lièvre, marquis de). I. 142.
FOURNiER (Edouard). V. 254. VIL 258.
cxvni
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
KOI lUiEAii, (ils iW. IM'"^' Laidii r et de Léon Fourreau. VI. 5, G.
FOURniM.K (ncné de Cliaumojaii , marquis de), fils de Biaise de(^liauuiejan. II. S/j. VI. '2QS, 2ll.
FOURRii.rE (Miclicl-Denis de Cluiuniejau, clicvalier puis nianiuis de).
FOUTEAU (M.). VII
FRAGL'iEK, consciller. V. 365.
FKAiN (Sebastien), avocat. II. 76.
FRANC DE POMPIGNAN (Ic). VI. 518.
France (l'Isle de). V. 31.
FRANCE (le roy de), Henry IV"^. III.
FRANCE (Jeanne de), reine de Navarre. IV. 488.
FRANCE (les filles de). I. 10. IV. 394,
FRANCE (Henriette de), reine d'Angleterre. I. 236. III. 126, 335. IV.
II. 145. III. 190. IV. 203. V
FRANGIPANI (Mario), frère de Pompeo F. VIL 533.
FRANQUETOT (M"'* de), Magdcleine Patri, ou Patris, surnommée Boncœur. IV. 380, 383. VII. 40, 47.
FRANQUETOT-BARBEROUSSE ( Joan-An-
toine de), gouverneur de Cacn et capitaine des gendarmes de la Reine. IV. 383. VIL 47.
FRANQUETOT-cARCABU, Thomas dc F., sieur de Carquebut. VIL 220.
FRANQrETOT-cARCABU (M"* de), Catherine Becdelievre. VIL 220, 232.
FRANQUEViLLE (le président de). VIL
FREDERIC - GUILLAUME , électeur de Brandebourg. I. 494.
FREDERIC V, électeur palatin, roy de Bohême. I. 494. VI. 429.
FREDOC, teneur de jeux. V. 324.
FREGOuzE, nom d'un cheval genêt.
FREjus (Joseï h-Zongo Ondedei, eves-
que de). I. 359 FREMONT (M.), neveu d'Ablancourt.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES. CXIX
cars, prince de Carency. VII. 30/j.
FRONTENAC (M. dp), Louis de Buade,
FRERELOT-Saint Amour (la petite), comédienne. II. 395, /i22.
FRESNAYE ( Guillaumc Vauquclin , sieur de la), frtirc de desYvctcaux.
Ft^esnes, chasteau et seigneurie de.
FRESNES OU FRESNE (Pierre Forget, sieur du ou de). IL 92. V. 353.
VII. 277. J'Oy. FORGET
FRESNOis (M""* de). II. 128.
FRES-XOY (les seigneurs de), de la maison de Mailly. III. 328.
FRETOY (Louis Cretou d'Estourinel, sieur de), marié à ^Françoise de Blanchefort-Crequy. III. 252.
FRETTE (M. de la), Piene de Gruel, sieur de la F., maréchal de camp.
Fribourg. IL Zi38, 439. VI. 158.
FRiscHES (M'"*' des). VI. 317.
Frise. IIL 381.
Frissart. V. 377.
FRIZON. I. Zj20.
Froimont, abbaye. IIL 39.
FROMENTIN (Jacques), sieur des Estangs. V. 20.
Fromont. V. 112, 120.
FROMONT. V. 19/i, 198.
FRONSAc (M. le duc de),Leonor d'Orleans-Longue^ille, duc de F. I. liOO.
FROTTÉ (M-"^). IV
FROULAY (René de). V. 199.
FUGGER (la famille) , d'Augsbourg.
FCLCiNiAN, dans le Cyrus. IIL 21.
Fumey. VI. 505.
FDNTis (de), prévôt du Chatelet. I.
FURETIERE. I. 276, 477. IL 6, 153, 171, 276, 292, 342, 371, 372, 483.
18, 44, 341. V. 56, 93, 99, 163, 205, 234, 240, 366, 414. VL 17, 48, 63, 92, 203, 288, 321, 323, 371, 422, 443, 478, 513, 519, 534- VIL 8, 23, 29, 56, 63, 72, 90,113,166, 199, 427, 430, 431, 439, 509, 532, 536, 539, 545.
Fumes. IL 527.
FURSTETN, Polonois, deuxième mari
de M-"* de Chorrays. VIL 343.
FURSTEMBERG (Autoïne Egon, prince
de). L 476. VIL 88.
FLYE (la). VIL 406, 407.
GABiAN (Marie de), mère de M""^ de Champr(5. V. 102.
GABRIEL (dotn), feuillant. "VII. 51.
GABRIELLE d'ESTRÉES. III. 3^j7. IV.
GAILLARD (M"»*). IL
GAiLLARDON (Ics marquis de), de la famille Bullion. II. 160.
Gaitlon. IV. 79, 82, 83.
GAiLLON (M. le vicomte de). VI. 536.
GAiLLONNET (P.erre Vion, sieur d'Ou-
ville et de) et frère de M"*Saintot.
GAii.i.o.xNET et sa fillo (la) *, Marie le Nain, mariée à M. Pierre Vion de Gaillon ou Gaillonnet. — Marie Vion. m. 46. V. 258. VIL 198.
GALILÉE. I
GALissoNNiERE (M. de la), père de M^^Arnauld. Jacques Barin, sieur de la G. IL 166. III. 93. V. 107.
GALLARD (Catherine), première présidente de Novion. III. 99.
GALLARD (Claudc), sicur de Courances, conseiller au Parlement. III.
GALLARD, maître des Requêtes, gendre deBordier. IV. 381.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
GALLARD (Gallyot). V. 115. yoij. POIN- VILLE.
GALLARD- BRASSAC, maisoii. IV. 390.
Voy. BRASSAC.
GALLARD - BRASSAC (Adélaïde - Luce - Magdclaine de), marquise de la Force. I. 2G9.
GALLART (Jcaii de). IV. 386.
GALLERA^DE (Gcorges de Clermont, marquis de) I.2G0, 268. VII. 340,
roy. CLERMONT.
GALLES (le prince de), depuis Charles II. VII. 269.
GALLET, financier. I. Zi70, till. VII.
GALLiEN (l'empereur). I. 307.
GALLiGAi (Léonora). I. 201, 204.
GALLOIS (M. Etienne). III. 118, 190.
GALTALDE OU GOTKALDE (Marie), mathématicien. I. 464.
GA51ACHES (Jacques de Grivel de), comte d"Auroy. II. 265.
GAMACHES (Jean - Joachim Rouauld, marquis de). III. 127.
Gand. I. SCO.
GANE (M. de), en Auvergne. VIL 333.
Gannal. VI. 465.
Ganseville. VI. 48.
GANTEZ, prieur de la Magdeleine. VI.
GANTic (Jeanne de), seconde femme
de Gironde. I. 449.
Gap. I. 139. VI. 460.
Gavi. 1. 137.
GARDE (Gilbert de la), père de M-"^ Bertaut. IV. 132.
GARDE (Marie de la), M-"*^ Bertaut.
GARDiE (Magnus, comte de la) et Jacques, son frère. V. 438, 449.
GAREAU. VI
Garenne (la), seigneurie. V.216.
GARiN, héros épique. I. 119.
GARiviER, poëte tragique. III. 70.
CARMER, frère de M""^* d'Orgeres, d'Oradour et de Brancas; marié à M"*^ d'Espcilles. VI. 107.
G ARMER (Mathieu), d'abord trésorier des Parties casuelles, puis conseiller au Grand Conseil, père de M'"*' de Brancas, d'Oradour et d'Orgeres. II. 234, 380. IV. 19. VI.
GARMER (M'^*. Magdelaine) ou M""* d'oRGERES, puis M"*^ de Champlastreux. IV. 11. V. 355.
GARMER (Suzanne), d'abord comtesse d'I^igny, puis comtesse de Brancas.II. 380. VI. 104. yoy. brancas.
Garonne. VI. 254.
GAROUis (Louis de), premier président de la Chambre des Comptes, à Nantes. IL 327.
GARSENTiNS (les), dans le pays de Braquerie. IV. 518.
CAS (Anne du), femme de Claude du Puget de la Serre. VI. 239.
GASC (du), seigneur de Cucumon.
Gascogne, l. 250, 405, 506. IL 108.
m. 18. V. 129. VI. 136, 434, 443, 449, 469, 509. VIL 8, 9, 477.
GASCONS (les). I. 279.
GASPAR (Marie), femme de Nicolas du Monstier. III. 500.
GASQUE (M. de), frère de M'"'= de Castelsagrat. L 442, 444, 449,
NOMS DE LIKUX ET DE PERSONNES
GASQUE (Antoinette de), M"»" de Gastelsagrat. I. /i/i2.
GASSENDI, auteur de la yie dcPciresc. ni. 387, 39G, /jOl.
GASSKNDI, le plliloSOpllC. IV. 19/l,
195, 197, k^h, 515. VII. IGl, 162.
GASsiON (Jac(iues de), pure du iiiarûchal de G. IV. 176.
GASSION (Pierre de), évêque d'Olcron, l'rtre du maréchal. IV. 186.
GASSION (le mare&chal de) *, Jean de G. I. 500. II. 220. III. 108, 308, 350, h'IlX, 428. IV. 96, 30i.,V. 363, 385, hhk. VI. 265. VII. 216, 452.
GASSION (Jacob de), sieur de Bergère, frère du maréchal de G. IV.
GASSION (Jean, marquis de), frère du Maréchal. IV. 176.
GAST (le), Michel le G., favori de Henry III et gouverneur d'Amboise V. 12k.
GASTiNES fie Bigot, sieur de), maître des Comptes. II. 314, 323.
GASTiNES (Marthe le Bigot de),
M'""=deBautrii. II. 314, 323.
GASTON, duc d'Orléans. IV.15,16, 289.
Voy. MONSIEUR d'ORLÉANS.
GAU (Catin), aimée de Louis XIII. II.
GADDiN (Marie), dame de la Bour-
daisiere. I. 22.
GACDIN DE LA RAILLIERE. V. 448.
GAUDREAu (M.), curé de Saint-Eus-
tache. V. 286.
GAUFFREPY (Louis). VI. 94. VII. 103.
GALLARD (le sieur). IV. 472.
Gaule narbonnoise II. 70.
GAULMiN ou GOMiN (Gilbert), maître
des Requêtes, I. 286, 314,315. V.
GAULT (le commandant de). VII. 316.
GAULTIER, joueur de luth. II. 8. VII.
GAUTIIIKR OU GAUTIER OU GAUTTIER,
avocat. II. 76,167, 176,177,190, 191. III. 442, 466. IV. 268, 276, 277. V. 205. VII. 277, 282.
GAUTiER-GARGUiLLE *, Hugues Gueru,
dit Flechellcs, comédien. V. 22,
GAYAUiT OU GAYAN (le prcsidcnt),
Pierre G., président aux Enquêtes,
fils de Thomas G., président aux
Enquêtes. I. 142. IV. 425, 442.
GAYANT (Adrien), sieur de Maincourt.
GAYAzzE (le comte de). I. 52.
GAYOT DE piTAVAL, ecrivaiu. III. 368.
GAzzoLO (le prince de), de la maison
de Gonzague. III. 327.
GEAY (le président le), Nicolas le Jay,
premier président. III. 386. IV,
GEDOum (l'abbé). VL 26.
GEDOuiN, orientaliste. III. 410.
GENDRE (le), pseudonyme d'Arnauld
d'Andilly. m. 125.
GENDRE (Guillemettele), grand'mère
de le Coigneux. IV.. 15.
GENDRE (M"' le), dite Marion Cornuel.
GENDRE (Marguerite Combefort, veuve
le) V. 132, 141.
GENDRON, médecin. V. 407.
Gènes. I. 162, 469. III. 423. IV. 195. VI. 153,212, 470, 471.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
ge.\i-t(M"* du) paiMMite dedes Réaiix.
Genève. II. 37, 217. III. 338, ^0/|, /j23, /j^O, 650. IV. 109, 1Û6.V. ^8, 3/|2. VII. 27, 28, Û39.
GENEVOIS (feu M. de Nemours, auparavant prince de). I. 22/j.
GENIN (M.). V
GENiTOY (Bordeaux, sieur de). VII.
GENLis (Charles Bruslart, sieur de).
GENLIS (les marquis de). I. 478.
GENLIS (M'"^ de). V. 478, 480.
GENOIS (les), II. 146,241, 431, 450.
GENTiLEZzA , comédlenne. I. 456,
Gcntilhj. III. 81, 417.
GEMiLLY (le baron de), maître d'hôtel du Roy. V. 420.
GEOFFROY, naiu du roi d'Angleterre.
GEOFFROY 'le père), jésuite. IV. 163.
GEORGE (l'escuyer). II. 246.
GERARD (de Besiers). V. 332, 333.
GÉiL\RD (Théodore), avocat. VII. 282.
GERENTE (Chailes de', marquis de
Senas. VI. 87, 93.
Gergeau. III. 126, 181, VII. 382, 439.
GERGEAU DE LA BOULARDIERE. Vorj . MILLETIERE.
GERGEAU (Marie), M""* de la Mille-
tiere. VII. 344.
GERMAIN (Charlotte) et lambert. V.
38, 42 Voy. I'escalopier.
germamcls. III. 83.
GERNioD (Henry, sieur de). IV. 530.
gerniod (François Henry de). V. 102.
GERSANS (Clémence de). M""" de Bois-
sat. V. 362.
Gersij ou Jaysij (Seine-et-Marne) . I.
GERUSEZ (M.). IV. 111.
GLRZAY ou GERZÉ, OU Jarzay (René
du Plessis de la Roche-Plchemer,
comte de). II. 299. IV. 306, 307.
^e5iT^5, seigneurie. V. 172.
GESVRES (M. de). Louis Potier, sieur de G., père de M. de Tresmes. I.
GESVRES (François Potier, marquis de). V. 137. VI. 79, 383.
GESVRES OU GESVRE, (le marquis de), fils de M. de Tresmes, Léon Potier, marquis, puis duc de G. IV. 354,
GESVRES (M"^ de), Marie-Françoise- Angelique du Val, fille de Fontenay-Maieuil ; mariée à Léon Potier, marquis, puis duc de G. IV. 483.
GiARDA, évèque de Castro. VI. 98.
Gibomey, seigneurie. VII. 335, 339.
Gibraltar. lîl. 23.
Giez. IV. 66.
Gif. V. 389.
GIFFARD. Voy. la MARZELIERE.
GiFFORT (Guillaume), ou Gabriel de Sainte-Marie, évèque d'Archidal, puis archevêque de Reims. I. 41.
GIGADLT DE BELLEFONDS. V. 483. Voy.
BELLEFONDS
Gigery. V. 324. VIL 255.
GILBERT, auteur dramatique. VII.
GILLES de Metz, sobriquet ironique de M. d'Espernon. II. 317.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
GILLETTE (la reinc), sobriquet donné h la marquise de Pienne, depuis comtesse de Fiesque ; puis à M'"*' de Fenestreaux. III. 6G, 9/j, hSk.
GiLLiER DE puYGAnROU, (René), marquis de Clerenibault. III. 101. IV.
GiLiERS (M. et M"" de), amis de Faret.
GILLIER (Marie), dame de Marconay.
II. kliS
Giou, brave d'Auvergne. VIL 456.
GiRAc (Paul Thomas, sieur de). IL 412. m. 80. IV. 106. V. 159, 162, 1G5, 167, 168, 171, 173, 237.
GIRARD, famille. VI. 35.
GIRARD (Marc-Antoine de). III. 301.
Foy. SAINT-AMAND.
GIRARD (Bernard de), sieur du Haillan. VIL 530.
GiRAuD, sieur de l'Espinay et de la Buzardiere. VL 35, 36.
GIRARD (Charles), sieur du Tillay.
V. /|01, 402, 404, /t07. VOIJ. FRESNE, TILLAY et NOUVEAU
GIRARD (Catherine), M"^ de Nouveau.
GIRARD (Louis), seigneur de la Ccur
des Bois. V. 119.
GIRARD (Claude), théologal d'Angou-
lesme. IV. 94, 99, 104, 13 3. V.
GIRARD (Guillaume), secrétaire et liistorien du duc d'Kspcrnon. IL 342. IV. 113.
oiRARDiN (Pierre), financier. IV. 441, 442, 445, 446, 449, V. 120, 406.
GiRARDON, statuaire. IL 92.
GiRAUDON (Jeanne), M""* Bordier. IV.
GiRADT, secrétaire de Ménage. V.
GIRON, grande maison d'Espagne. VIL
GIRONDE (Julien, baron de), sieur de Sigoniac. I. 438, 439, 441, 444.
GIRONDE (M""' de) *, M^'* de Renier.
GiROULT (Françoise), fille de Claude
G., amie du père Gauffre. IV. 156.
GiRY (Louis), avocat. VIL 173, 251.
Gisors. ni. 360, 455.
GivRY (le brave), Anne d'Anglure,
sieur de G. L 81, 82, 83, 86, 87. III.
GIVRY (René d'Anglure, sieur de), I.
GIVRY, lieutenant du Roy à Mouson.
GIVRY (Jean l'Escalopier, baron de).
GIVRY (André, sieur de), gendre de
MmeSaimot. m. 66.
GizAucouR ou GizAucouRT, conseiUcr.
GLANUÉE (la), aimée de Henry IV. L
GLASco (l'archevesque de), écossois.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
GLiMES (Honorée de). VII. 139. foy.
BOSSU
r.oAn (?) V. l'4.
GOBELiN (xMarthe), belle-m(}re de la
présidente l'Escalopier. V. /j2.
coBELiN, maître des Requêtes. VI. 258.
GODARD FAILTRIER (M.)- H. 213.
GODEAL- (Antoine), évêque de Grasse, près de Vence. I. 475, II. 35, 48, 94, 245, 394, 511, 521, 526, 540, 541. III. 16, 26, 57, 256, 268, 270, 282,286. V. 151, 251. VI. 347. VII.
IV. 454, 455, 460. Foy. vertus
GOELLO (M"^ de), Anne de Bretagne- Avaugour, sœur de M""^ de Montbazon. IV. 460, 485.
gohard, de Sedan. VII. 452.
GOiLE (M""^ de), femme d'un vendeur de marée. VII. 512.
goitard (Louise), sage-femme. VIL
GOMBAUD(JeanOgierde)*. 1.157,314, 337, 365, 420, 431. IL 48, 53,128,
GOMBAULT, un des juges du chevalier deJai-s. V. 513.
GOMBAUT ou GOMBAUD (M""* de), mèrc du chevalier de Meré. IV. 115.
GOMBAUT DE PLASs.Ac, clievalier de Meré. IV. 97. foy. meré.
GOMBERViLLE (Marin le Boy, sieur du Parc et de,*. L 41. IL 105, IIL 92, 229, IV. 89,90, 325. VI. 260.
GOMBOUST, auteur d'uD plan de Paris.
GOND! (Antoine de), sieur du Perron.
GONDi OU GONDY (Albert de), duc de Retz. L 65, 71. IL 308. IV, 76. V.
GONDi (Pierre de), cardinal, évêque de Paris. L 48, 54. IV. 76. V. 187,
GONDi OU GONbY, (Jean-Fraoçois de
G.), premier archevêque de Paris.
VI. 525. VIL 3. Foy. Feu M
de PARIS.
GONDI (Henry de), premier cardinal
de Retz. VIL 367. Foy. retz, GONDI (Henry de), deuxième duc de
Retz. IV. 76,
GONDI (Jérôme de), beau-père du baron du Tour. L 379, V. 197.
GONDI (Charles de), sieur de la Tour, général des Galères. V. 190.
GONDI (Anne de), baronne du Tour, fille de Charles de Gondi, général des Galères, L 379.
GONDI (Philippe-Emmanuel de), général des Galères, père de l'Ora-
CWVl
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
toire. II. 70, 121, 12/i, 125. III.
G. IV. 7G. V
GONiM (Chai'Ics de), inar'iuis de Bellislc, géniîral dos Galères. IV. 70.
GONDi (M""' de), Françoise-Marguerite d(> Silly-la Kochoguyon, duchesse de llctz. V. 182.
GONDI (Paulc- Françoise -Marguerite de), duchesse de l'Esdiguieres. I.
l^il. m. 85, 86. IV. 77.
GONDI (Marguerite-Claude de), mère de la duchesse d'Alvin ou Hallewin, marquise de Maignelai. III.
RETZ
GONDI (le chevalier de), secrétaire d'Etat du grand-duc de Toscane V. 188.
GONDBAN (Thomas Galant, sieur de Frierges et de). V. 451, 456, 457, 460, ,461, 468, 470, 472, 475, 478, 481. VI. 59.
GONDBAN (Charles de), général des
Pères de l'Oratoire. V. 456.
GONDRAN (M""' de)*, Charlotte Bigot.
GONDRiN (les). I. 475.
GONNELiEU (le père). V. 142.
GONOD (M.). IV
GONTAUT-BiRON, maison. I. 34, 35.
Voy. BiRON. V.141.
(iONTAUT-iwiioN (Louine de), comtesse
de Soninierive. 1. 85.
GONTAUT (Claude de), comtesse de
Uou^sy. I. 179.
GONTAUT ((^iiarlolte de), maréchale de lu Force. I. 20.'J.
GONTAUT (Jeanne de), M™** de Gaumont-Montpouillan. I. 263.
G0.\TAUT (Charles-Armand de), doyen des maréchaux de France. II. 328.
GONTAUT-BIRON ( Josépliine-Fj'ançoise de), duchesse de Rohan-Chabot.
GONTiER (le père). I. 30.
GONZAGUE (la maison de). III. 326, 327.
GONZAGUE (Catherine de), duchesse de Longueville. III. 326. VII. 366.
GONZAGUE (Charles de), père de la reyne de Pologne. II. 132. Voy.
MANTOIE.
GONZ.'iGLE (Louise Marie de), la princesse Marie, — la reyne de Pologne. I. 119, 340. II. 109. IIL 301, 316, 327. V. 410, 412, 415, 418, 420, 423. VI. 484, 486. Voy. Pologne.
GONZAGUE (Anne de), la princesse Palatine, m. 2, 301, 327. IV. 528.
II. 125, 230. VII. 275. / 0//. KOUA
NÈS.
GOUFFiER ''Charles-Antoine), marquis d'Hcilly. 1. Û20.
GOCFFiEu (.\rtus\ gouverneur de Poitou. II, 125, 230.
GOCFFOULENS OU de CONFOLANS (M"*),
de la maison d'Hauterive.IV. 210.
GOLT.ELL, premier nom des seigneurs marquis de Ruuville. IV. G8.
GOUJET (l'abbé). III. 125. IV. 21G.
Goujox DE TULisY, maisou. VI. 47,
GOUJON DE THuisY (Perretts), mère de M"^ de Sallenauve. VI. 39. Voy.
THUISY de la croix.
GOUJON (Claude), sieur de Vraux.
GOULAs, intendant de Gaston. 1.479.
II. 179, 295. IV. 349. V. 258, 278, 408, 409. J'oi/. la mothe.
GOULU (le père), général des Feuillans,IV. 89, 91, 108,111.
GOURDAN (Simon Binos, sieur de),
GOURDON (M""*), dame d'atours de Madame. V. 119.
Gourna'j, ville, terre et chàleau. II.
GOURNAY (M'^^ de), Marie de Jars, demoiselle de G. I. 69, 276, 337. II.
GOUSSAUT, II
GOUT ou GOTii (Bertrand de), clément V. VI. 451.
GouviLLE (Michel d'Argenson, marquis de). V. 494.
GOUVILLE (M""* de), Lucie de Cotentin de Tourville, femme de Michel d'Argen-on, sieur de G, III. 321.
GouY (M"^), aimée de Gombault, III.
(;0Y0N-MATiG\0N (Gatherine-Gilonue de), M-"*^ de la Roclieguyon, I. 313.
I. 484. Voy. la moussaye
GOYON (Amauryde). I. 484. III. 259.
Voy. la MOUSSAYE.
GRAD.AFILEE (la prlucesse), dans les Amadis. II, 510,
GRAIN (Baptiste ou Toussaint le), historien. II. 77, 78.
Graisses (les), église près d'Albi. VI.
GRAMMOND-GIMÉ OU GENIER. I. 390.
GRAMMOND OU GRAMMONT (le président de), Gabriel-Barthelemy de Gramond, président au Parlement de Toulouse. I. 413, 447, 508, 509.
GRAMMONT (maison de). I, 42. II. 189.
GRAMMONT (Philibert de), mari de Diane d'Andoins. I. 20.
GRAMMONT (le comte de),— feu M. de Grammont. Antoine II, comte, puis duc de Grammont. I. 21, 251, 253, 263, 264, 265, 363, 364. III.
NOMS DE LIEUX ET DE PEllSON'NES.
GitAMMO.NT (lo marescliiil de) *, Antoine 111, comte, puis niaréclial de Guiche, i)iiis niaréchal de Gramont. 1. 189, 3/i7, 351, 500, 501.
II. 15G, 191, 192, 273, 300, 397, 400, Û03, û91,Z»96, 530, 531. III.
GRAMMONT (M™* dc), Louise de Roquelaure, comtesse dcG. III. 183.
GRAMMONT (Charlotte de), mère des trois frères Bineau ou Binos. VII .
Zjl2.
GRAMMO!\T (la maréchale de), Françoise-Marguerite de Plessis-Chivré.
VIGNY
GRAMMONT (l'abbé de), Philibert de Grammont, abbé-chevalier, puis comte de G. I. 472, 480. III. 37, 175, 183, 188, 43/j, 462, 463. V.
GRAMMONT (Claire-Suzaune de\ marquise de Montpezat. III. 182, 188.
GRAMMONT (M^^* de), Suzanne-Charlotte de Grammont, marquise de Saint-Chamond. III. 182, 188. VI.
GRAMMONT (le petit), Amans de Barthélémy, sieur de Graramoud. VI.
GRANCEY (le comte de), Guillaume de Hautcour, comte de G., puis maréchal de Fervaques. I. 414.
CRAM)-i)ic (le) de Toscane, Ferdinand H deMcdicis. I. 365.
GRAND-MAISON (Gabriel Chasscbras,
sieur de la). II. 110.
GRANDPRÉ OU GRANTPRK (Ic COmte dc),
Charles - François de Joyeuse , comte de G. VI. 406. VII. 203, 209, GRANDPRÉ (le comte de), père du baron de Saint-Lambert. I. 380.
Grand-Pressigny (le). I. 471.
GRAND-PRIEUR (M. le), Henry d'An-
goulesme, bâtard dc Henry II.
GRANDSEiGNE (Diane de), mère de
M""* de Montespan. I. 358.
GRAND-SEIGNEUR (le). I. 156, 232.
GRANDiER (Urbain). II. 88, 133, 135, 136, 137.
Grange (la), seigneurie de la famille le Lièvre. I. 142. V. 113. VIL 21.
Graïige-dii-Milieu (la), près de Gros- Bois. I. 422.
GRANGE (le président la), Thomas le Lièvre, marquis de la G. IL 189, 343. Voy. LIEVRE.
GRANGE (M. le marquis de la). I. 34, 143, 216, 263, 265, 269. IL 260.
IV. 460. VL
GRANGE (Antoine de la) , seigneur d'Arquien. I. 68.
GRANGE-QuiNCY (M°^ de la), Françoise del'Hospital. IL 31L
GRANGE (Charles de la), sieur de Neuville, second mari de M""* d'Ablege. VIL 130.
GRANGE-PALAiSEAu (le pèrc Henry de la], capucin, oncle de Céleste Palaiseau. I. 214.
NOMS DE Lliax ET DE PERSONNES.
GRANGE-Aux-BOis (Loiii' do Ilarvillc- Palaisoau, sieur de la), pure de Céleste Palaiseau. VII. Zi2.
GRANCE-TRUNON ( Eleonoïc de la ) , mère dcM'»e Bouthillier. VII. 133.
GRANGE (Aline de la). VII. 13i>, 133.
VOIJ. M"*^ de FROMENAC.
GRANGE (la), mari de M"* Pelloquin.
IL 393. VL
Gr avilie. VIL 59.
Grèce. IV. 92. VI. 402.
GREGOIRE w, |-ape, successeur de
Paul A'. L 384.
GKEMONviLLE (M. dc), Nicolas Bretel ,
sieur de G. , correspondant de
Cliannt. L 356. IV. 516. VI. 237.
Vil. 420.
Grenade. IL 188, 301. Vil. 61.
Grenelle. VIL 410.
Grenoble. I. 11, 127, 132, 134, 138, 139,140, 142, l'i4, 210. II 292, 305. IV. 237, 403, 407, /|09. V. 300, 402. VL 283.
GRESSET. V
GRETUY. III. 184.
GRiFFET (le père). IL 80. III. 452,
4C6, 464- GRiGNAN (le chevalier de). I. 375.
GRiGNAN (le comte de). III. 6,234. VIL
GRIGNAN (M"»* de), Angélique-Claire d'Angennes, comtesse de G. IL 530. m. 6, 7, 216. VIL 227. Voxj. M"* de RAMCOLILLET.
GRIGNAN (M"* de). M"* de Sevigné. IL 3'/6. m 151. IV. 170. VIL 478,
GRiGNOLS (HélieTalIeyrand, sieur de), m. 202.
GRioNON ( M. di \ Pierre de Bollievre, sieur de G. I. 475. V. 232.
GRiGNON (^Jlarthe. , mère de M""^ Cou- Ion. V. 32, 35.
GRiGNON, graveur. V. 428.
GRILLE (M"^ de la), X. de Tuffani, V. 210, 213. VIL 365.
NOMS DE LIE IX ET DE l'ERSONNES.
(.UM.i.r. (Antoine do la), prc!>i(lcnt do la CJianihro des roniptos de ]\Ionfpcllicr. MF. 359, 30:).
(;iui.Lii.iii: (Al'"*- do la). III. /i<).",, 501.
r.niLLON ou cnIl.I,o^ (lo brave). I. 15,
Criinaull (terre de). 1.613.
r.r.iMAUT (M""* de), Marie de la Baume de Montrcvcl, niarqui.-e de G.
TTI. 93,99, /j8G. IV. 1G9, 583. V.
I. 603, 612. IL
CRiMiiEncii (Geoffroy, comte de), père de M"*^ de Bossu. VIL 139.
r.r.is (Victor le), généalogiste. L 190.
nniSE (M. de la\ lieutenant des Gardes du corps. IV. 608,
GRissoN (M''*'), veuve de Gabriel VW-
lemand. M™«de la Baroire.VL 688.
r.r.oiGNET-j)E-vAssÉ, maisou. V. 58.
GROLÉE (François\ marquis de Viriville,pfere de FrançoiseG., baronne de Cbasteaurenard. VH. 332.
^'/om^snîV,. seigneurie. IIL 121.
Grosbois, château. L 261, 265, 3uG, 607, 622. IV. 286. V. 320. VL 395-
cp.os-Gni.LALME*, comédion. Robert
Gnerin, dit la Fleur ou G. G. I.
VIL 9, 16. VOIJ. FI,AMARE\S
GROTiLs (Hugo). IL 277. V. 207, 208, 605, 636.
(;r.oi Li.EAL- (lo comte d<'). VIL 398.
GRUEi, (Pierre), sieur de la Fretio, gouverneur de Chartres. IV. 289.
GRLEL(Anne), M^^Aubert. VL 83,89.
GRiYN (Charles). VIL 31,35.
GRUVN (Philibert). VIL 35.
GUAST (maison du). L 160.
GUASTALLA (ios piinccs do). IIL 327.
GL'AY (Jean le), père de la pré.sidente de Verdun. I. 310.
GLÉ (Cliarlottedu), ou le guay, première femme du président de Verdun. I. 310.
GUÉ (du), père de M"'^ de Coulanges.
Voy. BAGNOI.LES.
Guebrian (la terre de). IV. 139.
GUEBRlAiX, GUF.SRRIAN 0\\ GUESÎÎRIANT (le
maresclial de)*, Jean-Baptiste Budes, comte, puis maréchal de G, IV. 527. V. 2G0.
GDERRiAN (la marcschalc de). Renée du Bec, tante de Vardes. I. 119.
GUEBRiAx (M"« de). III. 133.
GUEbON (M"''). VIL 387.
GUEDREViLLE (Sébastien du Bois, sieur
de), maître des RequiHes. VL
GUEDREVILLE (M"* de),Marie deThier-
sault. VL 612, 616.
GUEMADEuc (Marie-Françoise de), marquise du Pont-de-Courlaj', puis comtesse d'Auvray. IL 166, 265.
GUE.MADELX OU GUEMADEIC (M. dc).
NOMS DR UKl\ KT DK l'EnSOiNNKS.
Thomas, baron de G. II. liiù^ 230, 20.'!, 265.
GUEMADEUX (M™* clc). II. 2:30.
OUENAULT, GUENAIT OU f.UNAl D (Ic
petit, le jciinc), fils do Gnonault, IV. 270, 277, 3.")/|,.',2S. V. 300, 'iGl, .'j90. Vi. 307, 337, S.")."). VIT. 70,
r.UENEBALT, médcciii. I. 292.
GiEXEGAiD (M. de), Henry de G., sieur du Plessis-Bellcville, secrétaire d'Etat. M. du Plossis-Guonegaud. I. 33. III. 135. IV. 18, 302.
r.cEAEGAUD (M'"'^ de), Elisabeth de Choiseul-Praslin. IV. 362.
GBENEGAUD (M"° de) , Magdclainc, fille de Gabriel de Gnenegaud, sieur du Plessis - Bellevillo. Maréchale d'Albret. lîl. ^|32.
GLENEGAUD (Ronéc do) , fcuime do Marie-Jean de Sève , conseiller au Parlement. V. 120.
oiE.xEGALT (lo président), président aux EnquOtes du parlement de Paris. II. 531.
GUEPEAN iFrançois Allamantde), président du Grand Conseil. V. 60, 61 .
GLEPEAN (M""' de) V. 00, 01.
GUEPEA\. VII. 19.
GUEKAPix , commis d'Esmery. Vil.
cLEF.AnD (François-3îario). IV. 50.
GUEP.Ar.nE. VIL 301.
GUERcnEViLLF. (Chailcs du Plessis- Liancourt, marquis do). III. 5. VI.
GUERCiiEviLLE (M"'*' de) Antoinette de
Pons, marquise de). L 280, 313.
Gi ERciiY, gentilhomme de Bourgogne.
GiEncHY (M"" de), fille do la Reine.
GUEBET. IL 100, 170. IV. 3.'|3, 3.'i5.
V. /i05. VL 23'i, .3/15. VIL
GiERiBALi.E (M. de). IV. 39J .
GiERix, surnommé le fou de la reyno Marguerite. L 627,
GUERiN (Robert), ou Gros-Guillaume.
GUERIN (Louise), M"'* di^ Bouchu.
gierl; (Hugues). Voy. gautier-gar- GLII.I.E. VIL 179.
GiESCLiN (Bertrand du). VIL 81.
G( ESLE (M. de la), Jacques de la G., procureur général au Parlement.
GVESLE (Alexandre de la), marquis d'O,— Marguerite de la G., M^^Seguier. — Mario de la G., Al™* de Nan'^ay. I. /|19.
GLESSARD (M ). L 71, 151.
GUETE (M""^ de la). VI. /i79.
GUETTE (Jean Davy, sieur do la). L
Gi Ez (Anne), sœur de Balzac ; M"** do
Campagne. IV. lli.
GUiCHARD, un des jnge>.,dti chevalier
de Jars. V. 513.
GUICHAUMONT. V. 520.
GUicHE (le comte de) , fils du maréchal de Gramont. L 321, 490. V.
rxwii
NOMS l)K LIi:UX KT [)K PKFISONNKS.
cuicuK (Philibert de Gramont, comte do). I. 21.
GiiciiE (Kl comtesse de), Diane d'Aiidouins, comtesse de G., puis de Gramont. 1. 3, 20.
GiiCHE (lo marosclialdc), di^puismiinchal de Gramont. II. 17, 30,^i00, /i91. III. 27, 28, ;51, 33, 3.'i, 37, 38, /il, 53,170,177,178, 183,18/), 189, 190, Z»i>3. M 200. f'oy. gham-
MONT
f.ui'clic (la), terre. V. 410.
GiicnR (la), maison. VIT. /lOB. J'o'j.
r.OlILli;. — SAINT-GERAN. — SAINT- LUC. — CHASTENAY.
GL'iciiE (Philibert de la), grand maître de rArtillcric. I. 249.
GuiciiE (M. de la), lieutenant géné-ral du Lyonnois. I. kSli.
GUiCHE (Anne de la), comtesse de Nanteuih IV. 487.
GUICHE (Henriette de la\ comte&se
d'Alais. I. 248, 249. V. 411.
GUiciiE-SAiNT-GEr.AN (M arie-GabricUo
de la). IV. 249.
GuiciiE (Claude-Maximilien de la",
fils du maréchal de Saint-Gerail.
GuicHENON (Samuel). III. 228.
GUICHOTTE OU QUICHOTTE (DOIl;. 1.488.
GUiET OU cuYET (François), ancien précepteur du cardinal de la Valette. II. 48. IV. 193,190,502, 514.
GUiET ou GUYET, auparavant gre.lïier du Parlement. IV. 459. V. 20. VI.
GUILLAUME le Conquérant. I. 270.
GUILLAUME II, rol d'Angleterre. I.
GUILLAUME lil, roi d'Angleterre, i.
GUILLAUME (Maistre) I. 91. IV. 154,
GUILLAUME (François), conseiller au Parlement. I. 359.
GUiLLEBAUD (?»!""=), dite la belle bourgeoisie. IV. 313.
GUii.LEMor on (iUiLLEMEAU, Hbrairc.
GUILLEF'.AGUES (M. de). VII. 407, 413.
GUiLi.ON (M""*), Louise Loquet, filic de Claude L , sieur de l'Epine. IV.
GuiLLON (Marcellin) , controUeur de PArtilIerie. IV. 2.
GuiLLON (Jacques de), conseiller au Parlement. IV. 10.
GUiLLON ;le clicvalicr), Antoine de G , sieur de Sîalemousse, heutenant aux Gardes. VI. 530.
GUILLOUÉ. II. 234.
GuiLLOT (Jcan-Antoinc;. TV. 383.
GuiMARD (Jean). III. 42.
GUIMBARDE (la). II. 83.
GUiMENÉ (M. de' *, Louis de Rolian, prince de Guemenée. I. 420. II.
GUiMENÉ (M"''*" de)*, Anne de P.ohan, princesse de Guemenée. I. 110, 175, 232. IL 09, 530. III. 113, 122.
GUioNCHEs (M'"''), bourgeoise huguenote. V. 322.
GuisARDS (les). I. 45.
Guise. IV. 134. V. 510. VI. 387.
NOMS Dl-: LliaX LT DE PKRSONNKS.
CXWIII
r.iisK ^^inaison do .MM de). I. 1)3, 108, M)l. H. 5, l'i, 10. m. 302, 315, ;<37
GiiSE (Fraiiçoi-^, du: ûv). 1. 220.
r.iisE (M. de), Henry de Lorraine, le Balalîrt^ I. 15, 01,78,82. III. 105,
GUISE (Louis do Lorraine, cardinal do), porc do M'"-' do Uhodos. I. 00, 183. IIL 202. IV. 101, 104, 108.
GUISE (M. do)*, lils du BalaflVé, Charles de Lorraine, duc do G. I. 12, 15, 80, 84, 88, 109, 118, 221, 378, 380, 505 II. 19, 10?, 273, 315, 324, 343, 302. III. 11, 257, 338, 340, 340, 350. IV. 250, 523.
V. 5'5, 132, 141 , ISl
GiisE (le chevalier de) *, François- Alexandre Paris do Lorraino, chevalier de Malte, fils du Balaftro.
GUISE (M. de)*, petit-fils du Balàffré, Henry de Lorraine, archevêque de R(.4ms, puis duc de Guise. I. 207.
IL 139, 311,445. m. 23, 323, 32 'i, 450. IV. 240, 244, 245, 547. V.
GUISE (M™^ de), Antoinette do Bourbon mère de François, duc de G.
GUISE (M""^ de), Catherine de Cleves, duchesse de G., feinrao du Balàffré. I. 78, 82. II. 478, 483. IV.
GUISE (M'i^ de). L 81, 88 , 451. II. 478, 483. roij. la princesse de comy.
GUISE (^M""^ de), Henriette-Catherine de Joyeuse, d'abord duchesse de
Montpensier, puis mariée àCliarics, duc do G., fils du BalallVé.
III. 47, 32'|. VIL 139. Voy. bossu
GuiT.UT ou GLiTAVD, Fraiicois de Poichpeiroux-Comingcs, sieur de Guitaut, oncle de Coniinges. L 122. IL 257. III 413. V. 302.
GUITAUT, François de PeiclipeirouK, sieur do Guitaut, frère de Coniinges. I 210, 220. VIL 142.
GUiTRAUCOURT ( Jean d'Andrieux , sieur de), père du chevalier d'AndricuK. VIL 413.
GUITRY (Guy de Chaumont, marquis
de). IV. 32, 42.
GUizoT (M.) IV. 190.
GUUF.TiN (M.), agent d'un prince d'Allemagne. VIL 403.
GUSTAVE-ADOLPHE, roi do Suodo , II.
GUY, fameux traiteur. VIL 300.
GUY-PATî.\. I. 100, 102, 184, 185, 233, 247, 248, 397, 411, 428, 449, 495 lî. 84, 83, 89, 93, 100, 137, i.12, 158, 170, 211,305, 325,441.
IV. 01, 08, 109, 121, 139, 251, 203, 275, 411, 421, 442. VIL 120, 137, 282, 378, 397, 418, 438, 407,
NOMS OK MKTX KT DK PEIlSONNES,
Ctiijninc. f. L>()2, /i'|(». II. 107, L'Ol), 210. III. 72, 170 IV. 102, 221, 22G, .38^1, 390, /|00, ZIO'J, 518. V.
12, 121, 123, 170, 350, /i8i. VI.
170, ISO, 188, 227, 2.",2, 25/i, 2,37, ■61x1, 381, ^iT)!. \ll. 5, 220.
cuYON (1(3 duc), surnom du duc de Brissac. I. Z|90.
HABEKT Dli AIONTMOn, ^lONTMORT OU
MOMMAiR (Jean), trésorier des Guerres, ])èrcdc laniaréclialcd'Ksti-ées. I. 389. IV. /i8-'i. Vil. A02.
iiABERT DE MOATMOU (Heury-Louis).
/i05. Voy. WONTMORT.
iiARERT (l'aîné), avocat au Conseil, secrétaire du Roi. I. 328. VI. l/i5.
HABERT (Philippe), commissaii'C de l'Artillerie, et de l'Académie françoise. II. 52, 105. III. 282. VI.
HACQUEVILLE. IV
HACQUEViLLE (Jcaunc Qo), mèrc de M"* de Gournay. II. 3^7.
HADiNGTON ou ADiKGTON (Thomas-IIamilton, comte de), premier mari de M""^ de la Suze. IV. 228.
HADiNGTON (la comtesse d'), depuis comtesse de la Suze. IV. 240.
UADRIA.X. IV. ^94.
JIAGE.NS (M. des) ou 1)I-A(.EANT. I. 207,
H.4GENS (M""-' des;, Klizalx'tli de Tholouze. VII. 404.
HAILCRUX, HEBRO.X OU ESBROX (Ic CO-
lonel). II. 10, 87.
HAiLLAN (du), historien. VII. 530.
llaînaut. III. 171. VI. 02. VII. 1^3.
UALLÉ (Pierre), poëtc royal. V. 23,
UALLÉ (Anne), fennne d'Etienne du Puget. VI. 223.
/i«/(?ît7"rt, seigneurie. III. 327,
HALLEwiN (Florimond d'), père de l:i marquise de Maignelais, duchesse d'Alvin ou Hallewin. III. 415.
Voy. ALVIN.
HALLEWIN (Ferdinand d'), marquis de Maignelais. IV. 77.
HALLEWIN ouHALVYN (duc d'), Charles de Schomberg, duc d'H. , marié à M'^<= de Hautefort. I. 246. III.
78, 107. IV. 303. V. 15. Voy.
SCHOMBERG
HALVYN ( M. de ). Voy. duc d'HAL-
LEWIN.
NOMS DE F.IELX. E
iiALLEwi.N ( Jeanne d' ) , mariée :\ Philippe d'Angennes, sieur du Fargis. III. 9.
iiALLiEH (le marcscluil du) ou de l'iiosl'iTAL. 1,29, 199. IV. 159,163.
HALPHEN (M. Achille). 111. 71, 72.
llain.y. 112.
Ilambûwfj. in. '4I.
HAMEAUX (M. de^), Nicolas des H.,
premier président de la chambre
des Comptes de Rouen. I. 396. III.
HAMEAUX (M""* des), Suzanne Ardier,
sœur de M""* Fieubet et de Rai-
mond Ardier, sieur de Vaugelé.
Vil. 31, 32, 3^.
HAMiLTOx (Elisabeth), comtesse de
Gramont. III. 188.
UAMILTON, beau-frère du chevaliercomte de Gramont. III. i62. IV.
UAMILTON (Thomas), comte d'Hading-
ton. IV. 68, 228.
HAMONT (M"**), recherchée par la Cal-
preuede. VI. 383.
UAX.MBAL, bâtard de Montmorency.
H.'VXSE ou HAXSSE, apothicairc de la
Reine. VI. 242. Voy. axsse.
UAXSE (M""^), veuve de T apothicaire
do la Reine. VII. 213-215.
HAPPE-TOCT, surnom d'un régiment,
HARAMBURE (M. d'), Jean d'H. I. 258,
UARAMBURE (M""^ d' ) *, Marie-Anne Tallemant. I. 3:i3, 43i. V. 361, ^53. VI. 229, 2i8, 249, 258, 301, 329,332,333,341, 344- VII. 0, 11.
r DE PERSONNES. CX.\XV
UARAX, valet de chiens de Louis XIIL H. 235.
HARAUCOuaT (Jeau-Jacqucs d'), mari do M°" de Saint-Balmont. Vil.
UARAUCOUKT (Barbe d'), M*"* des Armoises; tille de M"* de Saint- Balmont. VII. 339.
HARCODRT (maisou d'). VI. 500. l'oij.
ECTOT, BECVROX', BODILLOX.
UARCOURT ( Charles do Lorj aine , prince d'), puis duc d'Elbeuf. II.
HARCODRT (le comtc d')*, Henry de Lorraine, comte d'H. IL 339. III.
200, 322, 387, 493, 501. IV. 185, 270. V. 128, 185, 186, 195, 350, 377. VII. 27, 124, 320.
U.A.RC0URT (François de Lorraine , comte d'). VL 151.
OARCODRT (la princesse d') *, Aune- Elisabeth de Lamioy. IV. 161,
uAncouRT ( Anne-Marie-Joseph de Lorraine prince d'), marié à Marie-Louise Janin de Castille. lîl.
UARCOURT (Odet d'), comte de Croi"?y et marquis de Thury. II. 380.
HARCODRT (Frauf ois d'), marquis de Beuvron. II. 380. IV. 250.
HARCOURT (Giloune d'). I. 480. IL 380. m. 430. IV. 535. V. 287.
l'oy. piEXXES et fiesque.
UARCOURT (Catheriae-Henriette d';, M"^ de Beuvron. IL 419. foy.
BEUVRON
CXXXM
NOMS DP. Ln:u\ F/r m-: pEnsoNNES.
iiARDOMN DE PF.r.ErixE , arclievf^quc de Paris. IV 103. J'oij. heaumont.
HAUDY, auteur draniatiquo. il, 3.").').
iiAUDY i)i: i.A TnoissE (Maiic-Françoise le), marquise de Flamarens VII. 1/j.
uAiiDY (Sebastien le), sieur de \-\ Trousse; et ses fils, Fiançois sieur de la Trousse, et François sieur du Fa}. III. 280.
HARLAY (maison de). I. 159. IV. 85, 86, 87, 102.
HAriLAY (le président de), Achille de H., premier président. I. 17.'i, ISfi.
HARLAY (Achille de), premier président, deuxième du nom. I. 2/j5.
HARLAY (Jacques de), sieur de Ghanvallon, père de l'archevêque de Rouen. I. 15/i. IV. 78.
HARLAY (Achille de)^ marquis de Breval, fils de Chanvallon. IV. 78,
HARLAY (François de), archevêque de Rouen. I. 290, ^33. IV. 78, 83,
87, 152. VII. 354. Voy, role.n.
HARLAY-CHAMPVALLON (François de), archevêque de Paris. IV. 77, 82,
HARLAY (Jean de), seigneur de Cesj^ père de M. de Gesy. 1. 159.
HARLAY (Philippe de), comte de Gesy.
II. 102, lO.'i
HARLAY (Henry de), seigneur de Palemort. I. 110, 119.
lîARLAY (Christophe de), comte de Reauniont. IV. 162. V. 28, 447.
l'Oy. RF.AU:iI0NT.
HARL.VY (Cliariottc de). M"" de Gesy, mère de M""^ des Essarts. IV.
UAKLEQCIN. I. 16, 191.
Ilannanville-sur-Mcr. V. 291.
HARPE (la). III. 72.
HAR VILLE (François d'). 1.29.
HARviLLE (Antoine d'), marquis de Palaiseau. V. 373.
HARVILLE (Gonstance d'), dame de Palaiseau. III. 127.
HARViLLE-PALAiSEAU ( Angeliquc-Gc- Icste d'), fille de Louis d'IIarville, sieur de la Grange-aux-Bois. VII.
îlaucourt, seigneurie. III. 328, 450,
HACcouRT (M. d'), sou3-gouverneur de Monsieur le Prince. I. 48, 55.
HAUCODRT, frère de M"* d'Haucourt et fils de Daniel d'Aumale, sieur d'H. III. 450, 468. VII. 234.
HAL'COURT (M"^ d'), Suzanne d'Aumale. III. 430, 450, 468. VII. 227,
HAUDESSENS, notaire. V. 70, 75, 77.
HAUDESSExs (Jeaune-Maric), M"* de
Laffemas. V. 70, 75.
HACRANNE (Jean du Vergier de). 11,95.
HAURÉAU (M.). II. 430. m, 140. V.
NOMS D!<: LllillX KT lUi PERSONNES.
CXXWII
HAUSSONVILI.K (Nicolas d'), comto du Vaubocoiirf. VI. ^9. loij. vAUBii-
COURT
iiAUssoNViLLE (JcaT dc Ncttaiicouvi ,
b.iron d'). I. 381.
HVUssoNViLLE ( NicoIas do Nettan-
coîU't, baron d'). 1. 381.
iiAUTCOir.T (Guillaume d'). I. dHi.
fOlf. FERVAQUES.
iiAL'TEFEUiLLE (le comte d'). I. 156.
HAUTEFONTAiNE (Duraiid, sicui' de) *.
iiAUTEFORï (Charles de), père dc
M'"" de Scliombcrg. III. 1A6.
HAUTEFOUT M'"^ OU M"'® d'), Marie de H., depuis maréchale de Schomberg. I. 240, 243, 246, 348. II. 8, 200, 239, 2 VI, 250, 267, 269, 286.
170, Zi38, 443, 444, 521. V. 186, 195, 268. VI. 157, 173, 374. VII.
Haute-Maison, prieuré. V. 83.
HAUTE-MAiso.N (Charles de Nenfcarre, sieur de la). V. 83.
Haulmllers. II. 430. VIL 455.
HAVARD (Catherine de). I. 40.
Havre-dc-Grace (le) . I. 213, 214, 217- . 219. II. 76, 116. V. 12. VII. 42,
HAVRE, H.44RECH ou AVRAY (maison
HAVRE ou AVRAY (Ui uiapciuise d") , Marie Claire de Croy, fille de Charles Alexandre de Croy, marquis d'H.
HAY (James), comte de Carlisle. IV.
Haye (la). I. 165, 167, 431. II. 288,
HAVE (le vieux la), surnomnié les Assemblées. IV. 221, 222.
HAYE (M. de la), ancien ambassadeur à Constantinop'o. 11 211,
HAYE (M"** do la) , premier nom di; M"'« des Essarts. I. 183. IV. 162,
iiAYK n'AiRON (M. de la). VU. 97.
HAY.NAUT (comtes dc). III. 116.
Hazè-Lansac ou Azay (terre dc^. V.
HEBERT (M'"*), femme de chambre de la ilciae, mère de M""" de Brcgis.
HEBERT. Un des témoins au procès du maréchal de Biron. I. 123.
HEBRON (le colonel esbron, ou hailbrun). II. 19, 87.
V. 44. VOlJ. BERNAY
HENXEQUiN (Pierre), marquis de Fresne. V. 116, 407.
CWWIII
NOMS Bl'l MKUX K T I)K l'EHSONNES.
HE.WKz.VY, maisoi). VI. 53, Ilotriclirmonl, pi-iiicipaulc. IV. 283.
toi-re. V. 50. Vo'j. .wglI'TEURe.
IIKNUIETTE-CIIUKSTIENNE. NOUI aduptû
par Li^cîte. I. 200.
IIE.NRY II. I. 55, O'î, 109, 167, 109, 178, 2/j5, 270, 30J, 309. II. 107,
298, 310, ''M. III. /i99. IV. 70, 215, /i22. VII. 375, 399, 520.
llENUY lir. I. 8, 19, 27, 30, k'à, 78, 80, 93, 100, 103, 193, 23!», 270, 308, 309, 301, /il9, k^k. II. 129, 265, 476, /i77, 483. III. 350, 301, 499. IV. 58, 252, 300. V. 24, 123, J24. VI. 474, hll. VII. 209, 390.
IIE\KY IV*. I. 31-33, 36-38, 40, 41, 44, 46-48, 51-53, 50, 75, 94, 96, 100, 101, 104, 107, 110, 111, 113, 115,117, lis, 120,121, 123, 149, 151,155, 157, 158, 162, 108, 174, 179-181, 183, 184,187, 190, 193, 197, 198, 200,207, 220, 251, 253, 258, 270, 272, 274, 277, 280, 294,
299, 309, 313, 319, 326, 333, 341, 353, 354, 358, 360, 363, 370, 378, 379, 395, 410, 'aW, 421, 430, 451, 462, 464, 407, 475, 507. II. 2, 3, 9, 83, 119, 129, 151, 193, 210, 232,200,277,298, 324,372,378, 437, 4^2 ,444, 477, 485, 480. III.
12, 108, 118, 139, 174, 183, 195, 190, 205, 215, 238, 257, 314, 333, 335, 330, 347, 348, 353, 355, 356, 377,378, 380, 384, 405, 411, 427, 436, 451, 454, 479, 481, 491, 494, 498. IV. 46, 58, 86, 158, 162, 164, 165, 167, 176, 199, 286, 301, 328, 452, 457, 475. V. 7, 65, 70, 72, 121, 180, 312. VI. 70, 193, 203, 215, 223, 263, 264, 267, 442. VII.
40'i, ,'i'iO, 453, 403, '|79, 483, 480, 511, 530.
IIEMÎY I)K J'K.WCE. I. 30.
iiKMiY viiF, roi cl'Auglotcn-c. II. 53,
iiiiyuETOT (JI"'= d')*, Cathei-iiic i ,• Telliei'. V. 375.
iiEns.VL'LT (le sieur), père de M""' d'UxelIes. I. 423.
iiEniiELAY (M""' d'), femme d'un maître des Requêtes. VII. 536.
HEnUlGNY ou ERBIGNY ( Ic sicur d' ) ,
inaîtrc des Requêtes. IV. 421.
HEUCLLE. ÎII. SI.
iiEr.E (Denis de), conseiller au Parlement. IV. 378.
uEr.E (M""' Denise de). IV. 378.
uEni-or.r (M'"" d'). Aune Gruel, première l'ommo du président Aubry.
UERiCAUï (Marie), femme de la Fontaine. II. 370.
IIERISS.iAT. VI. 234.
Hermieres, abbaye. V. 26. VI. 04.
iiERMiMus. Nom de Pelisson, dans le
Cyrus. VII. 62.
lîERMiTE (Tristan 1'). V. 73, Zhl.
iiERMiTiERE (!'), bailly du faubourg
Saint-Germain. I. 346.
HERODE. VII
HEROUARD, siciu' de Moislelle. Vil.
HEROUARD (le iiiedecin). I. 353, 413.
UEROUviLLE ( Autoinc de Ricouart,
comte d'). VII. 65.
HERSENT (Ciharles). II. 39.
ïiERTV (le). I. 508. III. 57, 79.
NOMS l)K L\FA'\ F/P I)i: !M:1\S0.\NES.
iiEiivAiiT (M'"'), Françoise le lUigois, maric^eà A»ine Hervart, coiiseillor au Parlement. II. 242, 271, 293.
iiEUVAnT (Barthélémy), contrôleur général. VI. 202, 372.
nERVAi'i.T (N. Isori.% 'marquis d'), lieutenant de roy de Tournay.
HESIODE. II. 378. VI
HEs.NALi.T (le président). lU. 'îû2.
UESNAUT, poêle. IV. 468, 470.
HESQUE (Françoise le) , deuxième femme de du Monstier. III. 500.
HESSE-RHiNFELD-BOTHEMBOL'RG (Caroline de), duchesse de Bourbon- Condé. II. 444.
UESSELiN (Alexandre). VI. 260, 288.
HESYCHius (Candidus). IIL 235.
heucourt(M. d'), gendre d'IsaacArnauld. III. 118.
HEUDicocRT (les Sublet marquis d'), II.14'i.
UE! ni EVir.l.EOU HEL(.Li:VH.I.E,Iltiran(',
HEL'RRE OU d'EURRE OU d'ELRE(M. d),
capitaine de chcvaux-lcgers. Vil.
IIcuvij, seigneurie. VII. 450.
iiEviN, jurisconsul'.e. I 490.
uiLAiRE, avocat. II. 167, 177.
niL.AinE (M"«)-. VI. 128,192. VU.
i{ii.ERi.\ (Jacques de). I. 453, '|54,
iïiLL (John). II. 305.
lUi.i.iERE (Louis de la), mc.:>tre de camp. V. 125-127.
uiLLiERE (Jeau-Gabriel Denis, sieur
delà). V. 124.
uiLLiERE {M'^" et .\I'^° de la). V. 125. uiLLiERE (l'abbé de la). IV. 451 .
Hincourt, baronnic. IV. 252.
inxDRECT (Florent), joueur de luili.
UIPI'OCRAÏE. V. 96.
HiTTO.x, huguenot de Béaru. V. .'jo.
HocQiiNCOLRT, grand prevot, père du
.Maréchal. II. 20. V. 202. VI. 383.
uocQui.NcouRT (M. d'), marcchal de
France. III. 192, 197. IV. 464,
HOQUETTE (GabrieUc), mère de Scar-
ron. VII. 36.
uoGUETTE (Pierre Fortin de la). 1.
noiiE-NLOE (le mareschal d'). III. 186,
Hollande. I. 56, 108, 118, 268, 352, 431, 492, 494, 495, 500. II.
NOMS 1)K MKIIX I:T \)K I'ERSONMCS.
1/13,221, 251,378,393, 39.-), /|I5, Û'iO, 537. V. 2^1, 25, 29, 118, 311, 620, /i70 VI. 27, 278,^331, /|20, /|29, /,30, /|7G, 525, 528. Vil. 6, 12, 1//, /|3, 125, 139, 17(), 310, 3'|5, /|52, /lOl, 52 'i, 535.
HOI,L\NT0a HOLLAND (cOIUtC d') II.
nor.oi'HERNE. IV. 335.
l OIJ. BIGOT
HOQLETOT OU HEQUETOT. II. 441.
HORACE. I. 276, 295. II. 319, 356, 373. m. 468. IV. 381,500.
HORATio de Panne, musicien. II.
HOVEL Charles), marquis d'Hovelbourg. VII. 236.
HORN (Gustave, comte de). V. 435,447.
HOUTENSiLS, pseudoiiyme, tantôt de Balzac, tantôt de la Mothe-le- Vayer dans le Frandon. II. 374.
HOSPiTAL (maison de 1'). I. 67. IV.
HOSPITAL (François de T), sieur de Vitr-y, père de M""^ de Simier. I.
Hosi'iTAi, ( Louise de 1'), mariée à Jean Seyincr. I. 29, 94, 101. Toy.
Toy. IVl"'e des ESSARTS
HOSPITAL (Nicolas de 1'), inaréclial de Vitry. IL 21!i.Voij. vitry.
HOSPITAL (Louis de I'), marquis de Vitry. IV. 158, 165.roy. vitry.
HOSPITAL (Marguerite ITurault de 1') , M""^ deBclesbat. I. 392.
HOSPITAL (Jacques de 1'), marquis de Clioisy. IL 310. III. 23. IV. 226.
HOSPITAL (Iiéné de T), marquis de Choisy.IV. 165.
HOSTE (Hilaire 1'), beau-frère d'Arnauld-du-Fort. III. 105, 119, 126.
HOSTE ^Antoine 1'). III. 501.
HOSTE (.M'"^ ou M"« rj,M"arie- Arnauld, tante d'Andilly. III. 106, 107, 119.
HOSTE (Jacqueline l'), fille d'Hilaire TH., M""^ d'Hequetot ou d'Houdetot. m. 121.
HOSTE (Marie 1'), mariée à Guy de Morogues-Bourdin. III. 121.
HOTMAN (Marie), M"* de Fontenay.
hou\rd(M.). VIL 458.
HOULiERES (M'"^ des). IIL 284. IV.
HOUSSAN, envoyé turc, IL 103.
NOMS DE LIi:ilX E HOussAYE (Amelot de la), II. 157. V.
97, l'Olf. AMEI.OT.
HOUSSE (les de), barons de Fermont.
HOUSSET, trésorier des Parties casuel-
les. IV. 63, 60. VII. 503.
HOWAnn (Thomas), conre d'Arondel.
HOziEn (Pierre d')*. I. 'J^O. II. 86,
98, 128, 205, 2/|l, /i62, /|63, tilli.
376. V. 1/j, 15, 30, 31. VI. 78, 80, 236. VII. 1^9,186, 187,5/i2,
HOziER (le président d'). VI. 523, 52/|. HOziER (M"* d'), femme de Pierre d'H. 111.372,377. V. 1/t, 15.
HUARTE OU HUARTÉ (Jcan). III. Zj2.
HUr.-DE MIRO.MESML, VI. 685.
Hi'ET (Daniel), evêque d'Avranclies.
I. 310, 318. II. Zil6. III
HLGO (Victor), m. 26, IV, 68. V.
[i5!i. VII. 471.
HtGlES-CAPET. III. 116.
HUiLLiER (feu 1'). II. 252. m. 23.
Voy. LVILLIER.
iiuissE.\u, ministre protestant. VII.
HULLON, prieur de Cassan, frère utérin de Bouchard. VII. 158, 160,
T DE PERSONNES. CXLI
HUMBELOT, avocat. VII. 280.
HUMiERES (M. d'), Louis de Crevant, marié à l'héritière d'IIumieros. II.
HUMIERES (.M""' d'). III. 371.
HUNAunAYE (Tanneguyde Rosmadec, baron de la). lil. 45, 69.
nuNAULT d'aumorique, pseudonyme de la Hunaudayc III. 83.
HURAui.T (Marguerite), M'"* de Givry.
nur.AULT (Jacques), comte de Donzin
de Vibray. IV. 408.
iiuRAULT DE l'iiospital ( Pierre) ,
père de Belesbat.
IIURAULT. Voy. BELESBxVT, monglas, CHIVERNY, CHOISY , HOSPITAL, et FLECELLES.
Hwtel, baronnie. I 142.
nLTiTAUT, historien de Paris. IV. 382.
Iluy. VI. 505.
nY.\CINTUE. I 239.
Ilycrre {Vahhàye d") I. 1, 4, 81. II.
iiyerre ou HiERRE (M""' d'). Glaire Diane d'Angennes, abbesse d'H.
II. 485,509. m
IIYI.AS. I. 502, 504.
ir.NACE (Si). IV. 338.
ninrnr, musicien. II. 320.
INCARNATION (sœur Marie de 1'), Marie Lancry, auparavant M"*' des Bains, supt^rienre dos ('aiinOlitos d'Avignon. I. 7/i.
ixcAr.NATiON (Ange-Eugénie de 1'), fille de Tavocat Arnauld. III. 126.
iNCAuviLLE (M. d'), Charles Saldagny, sieur d'I., contrôleur généial des Finances. I. 11! , 121.
Indes (les). I, ZioT. II, 188, 205. TIÏ.
Indre (1'). V. 100.
INFANTE (!'), Claire-Eugénie, gouvernante des Pays-Bas. II. 7.). Voy.
CLAIRE-ECGENIE.
INGMS, VII. Z|45.
Ingrande. V. 359.
INNOCENT X, pape. II. 25. III. h^h.
iNTERMi.LE (M. d'), conseiller au
Grand-Conseil. lil. 3G3.
iNViLi.E (Vion, sieur d'), fvèie de
M"'« Saintot. III. 68.
IRIS. ill. ZiO.
Irlande. V. 450.
iRVAL (M. d'), Jean-Antoine de Mcsmes, sieur d'I. IV, 'il/i, /rî7, ZilO, Zi20.
îRVAr. (la dame d'), Antoinette Grossaines, dame d'Irval et d'Avaux.
IRMLT.E (le marquis d'). VII. 32;'i, 325,
ISABELLE (l'arcliiducliesse). III. 500.
iSEMBLRG (Ernest comte, et Marie- Anne de Holienzollern comtesse d'). VI. Zj25-/|28, hZl.
isicNY (le comte d'), François do Brecy, sieur d'I., en Normandie, l)remier mari de Suzanne Garnior.
fsle-Boucheird (F). II. 2/i, 20.
Isle-Bourbon (F). V. 31.
Isle-de-France (1 ). I. 161 VII. 240, 2Zil, 358.
iSLE (la vicomtesse de V)*. IV, 529.
iSLE-MARivAux (M"'' do 1'), Annc-Magdeleine. VII. 227.
Isles (les). II. 217.
iSLES-D'iERE (Ic marquis dos), et uou des i sles-d'or, Henry deGondi, frère du cardinal do Retz. IV. 77. V. 1 82.
ISLEMADE (M-'^d'). I. 438.
Issoîre. I. 5, 22, 102. VII. 32, 268.
Issy. IV. 17J, 436. VII. 380, 538.
Italie (1'). I. /i-'i, 47, 54, 132, 135,
/i30, 438, 519, 537. III. 12, 104,
NOMS DE LIEIX KT DE PERSONNES
123, 102, .31'j. IV. /jj, 1/|8, IGl, 195, 217, 2/|G, 2'j9, 2()j, 285, /j27.
V. 7, 10, 72, 515, 529. VI. 68, 123, 126, 203, 299, 335, 337, 3^1, 666, 670, 512, 516. VII. 53, 155, 159, IGO, 237, 2G7, 327, 398, '(21, 650, 683, 690.
iTEUiL (seigneurs d'), de » de Vivonne. I. 58.
firi/. I. 117.
i/.vr., isAiî, ou is\n\.
Vr. 160,161.
CXMIl la maison
IV. 38'i
JACOB (Zacliarie). VU. 1 8'». J'oy. mont-
rLElRY.
JACOB, partisan. IV. 2G2.
JACQUEMABD, pûlissier de Vitry. VII.
JACQUES (Le roy), d'Angleterre. I.
JACQUES II. V. 163. J OIJ. roi d'ANGLE- TERRE.
JACQUES (JP). I. 359.
JACQUINOT, personnage de farces. VII.
jACQuiNOT (le père), jésuite. I. 61.
JACQuoT (Léonore), mère prétendue de Marion de l'Orme. IV. 66.
j A ILLARD (Avoye), baronne des Aubiers. IV. 608.
JAILLE (M'"^ de la), et sa fille Mourette VI. 666. VII. 361.
JAILLOT, historien de Paris. III. 603.
JAINCHERE (M. de). II. 315.
.lAixviLLE OU JoiNviLLE (le pHnce de), dei)uis M. de Clievreuve. II.
677, 683. Voi/. chevreuse.
JANET (M.). VII
JAMX ou jEA>MiN*(le président),
Pierre Jeannin. I. 11, 212. III.
JANIN ouJE.\NMN (Charlotte), M""' de
Castille, fille du président Janin.
JAMN-I^E CASTILLE (Nicolas), frèro de
CXMV
NOMS DK LIIÎUX ET DE PEUSONNKS. JASON. III. 27^1.
M'"« de Gliahiis et gendre de Fieubet, tiésoiier do l'I-lpargne.
85, 507. J oij. CASTii.i.E.
JEANMN (Kicolusj, sieur de Caslille, marquis de .Montjeu. VI. 30, 31, 37.
JA^^'ARl) (M.), substitut du Procureur général. II. 381.
JAN^ETON ( M'"^ ). 111. fi2. V. Z|20, Û25, /|28, /i39, /j58
Jaii.scnie^ contrée allégorique. IV.
JANSENIl'S. VI. 52.
JANSON (le cardinal de). I. /jlO.
Jamille. V. 36.
JARDIN (M-"* du). III.
JARDINS (Guillaume des), père de M""^ doVilledieu. VII. Wi. Voij.
VILLEDIEL,
Jargeau. IV. 51.
Jarnac. I. 2'7^58.
JARNAG (Guy Chabot, comte de). V.
Jarringe, seigneurie. VI. Z|36.
JARRY, calligraphe. II. 503, 512, 513, 5h3.
Jars, abbaye et bourg. II. 347, 350.
JARS (les seigneurs de), de la maison
de Rochecliouart. III. 169, 170,
JARS (Guillaume de), père de M"^ de Gouinay. II. 347.
JARS (François de Rochecliouart, chevalier de). II. 332, 335. V. 163, 164, 506,508, 511-513,' 516-519, 522, 526,527,529,530, 532.
JARZÉ, JERZÉ, GERZÉ OU JARZAY (Rcué
du Plessis de la Roclie-Pichemor, comte de). III. 424, 425. IV. 407.
.lAVARIN. I. 381.
JAVEr.zAC (M. de), Nicolas- Bernard, sieur de J. IV. 90,109.
JAu (Pierre du). VI. 256, 270.
JAY (le premier président le), Nicolas le J. II. 85, 03 IV, 208. VII.
JEAN (St). I. 223.
JEFFERIES. V
JEROME (St).IV. 85, 153.
Jérusalem. IV. 155, VI. 125.
JESUS-ciîRiST. I. 499. II. 298. IV. 150, 153, 155, 337, 338, 405. VII. 33, 213, 277, mh-
JOANNINO, Italien. VII. 294.
JODELET (Julien-Lespit, dit)*, comédien, m. 385, 390. IV. 356. VJ.
joiGNY ( Philippe - Emmanuel de Gondi, comte de). II. 125. IV. 77.
JofnviUe. IV. 286. V. 510.
joiNviLLE (le prince de), ou jain- YiLLE. Claude de Lorraine. I. 402,
414 Voy. CHEVREISE.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
JoiNViiXE (le prince de) l'aîné, François de Lorraine. V. 335.
JOLY (Claude), chanoine de Verdun, puis curé de Saint -Nicolas à Paris. III. 97. IV. li, /i98, 503.
VII, 39/i, 399.
JOLY, chanoine de la Chapelle au
Riche. IV. 115.
JOLYET, personnage d'une farce. VII.
Iil2.
JONAS (le prophète). IV. 337.
JONCHERE (le baron de), époux de Marie de Senneterie. I. 99.
JONCHERE (M"^ de la). II. 128.
Jonckery. VI. 404.
JONHSON (Abraham). II. 305.
JONQUIERES (M. de). I. 85.
JONQUIERES (M"« de). VII. 458.
JO^•zAC (Alexis de Sainte-Maure, comte et marquis de), et sa fille Julie de Sainte-Maure. III. 10, 460. VII. 493.
JONZAC (le comte de), Léon de Sainte- Maure, comte de J., cousin de Montausier. VII. 493.
JORDAN (Paul). VII. 484.
JOSEPH (Saint). IV. 341-
JOSEPH (le père) *, François le Clerc du Tremblay. II. 16, 19, 29, 38, 39, 87, 88, 95, 488, 507. III. 89, 91, 423. IV. 43, 295, 387. VI.
JOSIAS. VII. 176. VOy. FLORIDOR.
JOSCÉ. I. 489.
Jouarre, abbaye. I. 408, 420.
JOLBERT, avocat. III. 441. VII. 272.
JoucQUES (M. de), gendre du baron d'Allemagne. VII. 326.
JOUMARD DE CHABANS (Gaspard), beaufrère de Saint-Prucil. VII. 361.
joiR (Brillaud, baron du). III. 464.
JOLRDAN (M). VI. 256, 287, 351.
JODVEXEL DES iRSiNS (Christophe — François — Catherine). I. 29.
Joux, près de Tarare. VI. 283, 293,
JoKy. V. 134.
JOLY. IV
jovE (Paul). VI. 461.
JOYELSE, maison. I. 380.
JOYEUSE (le cardinal de). VII. 545.
JOYEUSE (M. de), favori de Henry III.
JOYEUSE (le duc de), Louis de Lorraine. I. 249. III. 228.
JOYEUSE (M. de), Antoine-François de Joyeuse, sieur de Saint-Lambert.
JOYEUSE (Robert de), baron de Saint- Lambert, mari d'Anne de Maupas.
JOYEUSE (Charles-François de), comte de Grandpré. VI. 399, 400. VIL
Voy. GRANDPRÉ
JOYEUSE (Henriette Catlierine de), duchesse de Montpensier, puis duchesse de Guise. I. 364, 371.
IIL 350.
JOYEUSE (Marie Françoise de Valois, duchesse de). I. 249. III. 227.
JOYEUSE (M""* de), de Champagne, fille du baron du Tour ; Anne Cauchon. I. 378. II. 456. V. 334- VII. 201,202, 210.
JOYEUSE (Henriette -Charlotte de),
CXLVI NOMS DE LIEUX
marquise de Brosses. VII. 201,203.
Voy. BROSSES.
JUDAS. I. ÛGO. VII. 381.
Judée (la). IV. 50/i.
JtDES(St). VII. Û37.
JUVENAL. I
JuviGNY ou CHEVIGNY (Louis du Bellay, baron de). V. 311, 314.
Juvisy.h 112. II. 93. IV. 35, 291.
KERHOEuc (François Toussaint de), marquis de Coetanfao. IV. 132.
Kermassonnet, prieuré imaginaire. II.
KEROiou (Jean le Levier, sieur de).
KEROLAN (le sieur de). I. 71.
KEROLLiN (M""^ de). VII. 98.
KERVENO (M""^ de), Marie-Carherine de Lannoy-la Boissiere, femme de François, marquis de K. III.
KERVENO (M"^ de), Charlotte de K.
III. 51, 71. VI. 182. Voy. malauze
KiNSPEiN (la comtesse de). III. 330.
LAAGE OU LAGE (Antoinc de), sieur de Puylaiirens.II. 1/i.III. 184. V. 10.
Voy. PUYLALRENS.
LABANOF (le prince). IV. 395.
LABOLREUR (Ic). I, 25, 70, 8G, 119,
LAC (la dame du), personnage épique.
LACGER OU LAGER, Secrétaire des commandemens de la reine de Suéde.
LACus, personnage delà tragédie d'O- . tlion. VIL 261.
LAFFEMAs (M. do) * , Isaac de L.
L 428, 429. II. 32, 55. IV. 248, 349, 501, 529. V. 77. Appendice.
LAFFEMAS (l'abbé de). IL 77, 172. III.
100, 403. IV. 275, 375, 380. V. 35, 40, 70, 75, 76, 284, 419, 485. VL 70,93. VIL 41, 135,167.
LAFFEMAs( Catherine — Jeanne — Angélique — Valentine-Charlotte, — Guichardet Maximilien de). V. 75,
ve.
LAFFEMAS (Barthélémy de), natif de Beausemblant, père d'Isaac de L.
LAFiN DE SALINS (Louise-Magdelaiue de), M"«de la Nocle. VII. 392.
LAFO\. V. 223, 529.
Lagny. III. 382. V. 11, 26, 109.
LAGRENÉ (M-"* de). VL 265.
LAiiiRE, graveur. VI. 234.
LAiGUES ou LAiGUE (Geoflfroy, marquis
de). IIL 62, 81, 97. IV. 431, 432,
LALNÉ. L 323. m. 259, 359. IV. 115.
LAiNviLLE (Marguerite de Boves, dame de). IV. 290.
LAisNÉ (M.), conseiller à la Grande Chambre. IV. 38, 45.
LALiE, sultane. V. 416.
LALLiER (Jacques de), sieur du Pin; père de M-"^ d'Estrade. VIL 7.
LALLIER (Marie de), RP^ d'Estrade.
LALLY-TOLLENDAL (M. do). III. 125.
LAMARTINE (M. de la). VIL 471,
LAMBERT, gouvemcur de Metz. IL 31, 289.
LAMBERT (Jean), commis de Fieubet, fils d'un procureur des Comptes, et frère de INicolas Lambert. IL 22, 89. VL 512.
LAMBERT (Nicolas), siour de Thorigny, maître des Comptes, fils de Jean Lambert. IL 89. VI. 512,
LAMBERT (François), sieur d'Erbigny
NOMS DE LIEUX ET DE PEIISONNES
ou Hcrbigny, maître des Rcquôtcs,
conseiller d'Etat. IV. /|20.
LAMBERT (Heiiry), siour d'IIerbigiiy,
maître des Rc(|U("tes, intendant de
Mademoiselle.
LAMBERT (Jcan Jacqucs et Jeanne
Angélique), eiifans de François
Lambert, sieur d'IIerbigny. IV.
Ii2l.
LAMBERT (Miclicl;*. VI, 128, 192, 193.
LAMBERT (Marie), M""* d'Ansse. VII.
i.\MBERT (M'"^ de), Annc-Therese le Marguenat de Gourcelles, femme de Henry de Lambert. V. 395, 396.
LAMBERT (Marguerite), M"* Germain, mère de la présidente l'Escalopier.
L., sieur de Bournouville. — M
d'Auteuil. V. 26.
LAMET, secrétaire de M. de Rolian.
LAMEZAN, lieutenant des Gendarmes.
L.\M0iGN0N (le premier président de), Guillaume de L., sieur de Basville.
LAMOiGNON (Ghresticu de), président à mortier. I. 245.
LAMî'ON (le mareclial), sobriquet du maréchal de Guiche. VIL 226.
LANCELOT DU LAC, IkItOS épiqUC. III.
LANCELOT (Claude). V. 196.
LANCRY (Marie de), M"* des Bains. I.
IIL
LANCY. VOIJ. RARE.
LA.XDAis (Jean-Baptiste Pellot, abbé
de). IV. 30.
Landau. I. 434.
LANDE (la) ou LE PETIT LA LANDE.
LANDE (la), premier mari de M""* de la Calprenede. VI. 386, 387.
LANDES (Guillaume des), doyen du Parlement. III. 411.
LANDES-PAYEN (dcs). II. 186, 192. VII.
LANDGRAVE DE HESSE (le). IV. 415.
Landrecy. IL 539. IV. 187.
LANE ou LANNE (Isabeau de la), fille de Lancelot de la Lanne, président à mortier de Bordeaux. V. 207, 209.
LANE (Pierre de la). VL 267, 282," 289, 292.
LANE (M"^ de la), Marie Galateau, demoiselle de Roche. VI. 281, 282,289-291.
LANGELÉ. IL 327.
LANGERON (.\. d'Espeisse, comte de).
IIL 305.
LANGERON (M"' de), dame d'atours de la reine de Pologne. III. 310.
Langey ou Langeais. V. 58. VIL 226.
LANGEY (René de Gordouan, marquis de). VIL 216, 218-221, 223, 225- 230, 233, 236, 247.
NOMS DE LIEUX ET DE PEHSONNES
LANGEY (M"'" de)*, Marie de Saint- Simon Courtaumer. I. 268.
LANGEYS. VII. 451.
LANGUERAC OU LANGDEUACH (Gcdeon
de Botzclaer, baron de). I. 200, 2G8. III. /i25.
LANGHERAC (M""^ de). I. 2G0.
i.A.NGLADE (Jacques do), baron de Saumiere. IV. 116. V. 303. VI.
L.4>'GL.\DE (iM""* de). VI
Langon. III. 186.
LANGON, arquebusier. V. /i26.
Lan grès. IV. 109.
LANGRES (l'evesque de), Antoine Barbier, sieur de la Rivière. II. Zi3, 98. IV. 31, 343. V. 39, 32^. VI. 202.
Voy. RIVIERE.
Languedoc (le). I. 131, 164, 196, 269, 352, 435, 449, 483. II. 10, 36, 37, 57, 67, 94, 108, 378. III. 29, 128, 386, 402, 418, 463, 480. IV.
LANis, huguenot dePamiers.VII. 372.
LAN NE (M. Ludovic la). VI. 267.
LANNOY (maison de), d'Artois. I. 166.
LA^^"0Y (le comte de), Charles de L., gouverneur de Montreuil. IV. 161, 166, 304, 305. VI. 188. ï'oy. har-
COCRT.
LANNOV (la comtesse de), Anne d'Aumont, veuve d'Antoine Pothier, sieur de Sceaux, remariée à Charles comte de L. IV. 166
LANNOY-LA BOissiERE (Marie de), M""^ de Kerveno. III. 71.
LANNOY (Marie de), M°" de la ^'ouc.
LANNOY (Marie do), comtesse de Ro-
chepot, mère de M""* du Fargis. II.
LAWOY OU LAN.NGVE (Anne-Elisabetli
-de), comtesse de la Roche-Guyon.
LANNOY (Elisabeth de). IV. 166. roy.
princesse d'nAR court,
LANQLETOT (Claudo Brotcl, sieur de).
LANSAC (Giles de Saint-Gelais, marquis de), père de M"»^ de Vassé.
LANSAC (M"^ de), Maric-Magdeleine de Saint-Gelais ; M"* de Vassé. V.
LANSAC (M. de), Artus de Saint-Gelais, sieur de L. IL 46. III. 139.
LANSAC (M"* de) , Françoise de Souvré, sœur de M"""^ de Sablé. L 68, 399.
m. 139, 422, 439. IV. 388, 390, 428. V. 267, 272, 279.
LANSBERGIUS. I. 462.
Laon. I. 6, 7, 83, 87, 384. HI. 195, 204. VL 505. VIT. 474.
LAON (M. de), Philibert de Brichanteau, évoque de L. IL 456.
LAON (l'evesque de), César d'Estrées, cardinal, évoque de L. I. 385, 389.
III. 151. V
LARGE (le), chirurgien. V. 451, 484.
LASNE (Michel). IIL 394, 500.
LAssAiGXE (seigneurs de). VI. 451.
LASSAY ou LASSÉ (Louis de Madaillan de Lespare, marq'iis de\ IL 90.
VL 416. f'Oy. MONTATERE.
Lassée seigneurie. I. 190.
GL
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
LAssoN (M.), Nicolas de Groixmare, sieur de L. VII. 281.
Lastic, château. II. 120.
LASTOu (M"e dc), femiTic du petit Grammont. VI. 113,
LASTOURs (M"''' de), M™" de Chasteaugay çt M'"'= de la Douze. VII.
LASTOURS (Pierre d'Aizac, marquis delà Douze et baron de). VII. 338.
LATONE. III
LAUBARDEMONT, maîtrc des Requêtes.
LAUBARDEMONT (M"»e de). IV. khk.
LAUGiER (Honorât), sieur de Porchères. IV. 321, 325, 327. Votj, porchères.
Launay, château près de Sens. VII.
LAUNAY (Jean Gravé, sieur dc). VI.
LAUNAY-GRAvÉ* (M""* de), Françoise Godet des Marais. VII. 168, 316.
LAUNAY OU l'aunay (dcBruxelles). V.
Lauragiiais, duché et comté. I. 219,
Lauriere, marquisat. IV. 402.
LAUTREC (Pierre de), seigneur de Garmany, Garmaing, Cramail ou Garaman. I. 196.
LAUTREC (Marie de), mère du vicomte de Paulin. I. 445.
LAuziERES (Gharles dc Themines, sieur de). I. 389. II. 2. IV. 160.
LAuziERES-THEMiNES (GathcHne de), marquise de Gœuvres. I. 385.
LAUZIERES (Pons de), marquis, puis maréchal dc Themines. IV. 203.
LAUZIERES. VOIJ. LOZIERE.
LAuzoN (M. de). V. 500.
LAuzuN (Gabriel dc Gaumont, comte de) I. 254, 266.
LAuzuN (le comte dc),mari de Mademoiselle. I. 266. II. 234, 328. III.
LAUZUN (Antoine-François de Gontaut, duc dc). I. 34.
LAvAGNE (François de Fiesque, comte
de). I. 364.
Lavât. III. 9.
LAVAL (maison dc). III. 467. IV. 227.
LAVAL (Paul de Goligny, comte de),
premier mari de la maréchale de
Fervaques. I. 414.
LAVAL (le comte de), Frédéric de la
Tremouille. IV. 227. V. 192.
LAVAL (M. de)*, Guy de Montmorency- Laval, chevalier de Boisdauphin, puis comte de L. 256. II. 429.
m. 131, 133, 134, 156, 353, 389, 398,435. V. 154. VI. 39.
LAVAL (M'°*= de), Hippolytc dc Senneterre. I. 99.
LAVAL (Anne de), mariée au connétable Mathieu de Montmorency.
LAVAL (le mareschal de), père du marquis de Sablé. III. 140.
LAVAL(Magdelainc de), depuis maréchale de Rochefort. V. 287.
LAVAL (Urbain de), marquis de Boisdauphin ; M de Boisdauphin. II.
Voif. BOISDAUrHIN, — SABLÉ, — MONTMORENCY.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
LAVAL (Henry de), évoque de Léon, pu^s de la Rochelle; l'abbé de Boisdauphin. III. 156. V. 275.
LAVAL (M"* de), Marie Seguier, fille du Chancelier, d'abord marquise de Coi'^lin, puis comtesse de Laval. IV. 169. Yoy. COISLIN.
LAVAL (Giles de), chevalier de Boisdauphin, frère de M. de Laval. III.
V. 273. Voy. boisdalpuin
LAVAL (Marie, Magdelaine, Jacques, Philippe et Charles de), enfans et petits-enfans de M""^ de Sablé. III.
LAVANNA (J. B. de), continuateur de Barros. IV. 110.
LAVARDiN ou LAVERDiN (le mareschal de). II. 352. V. 166.
LAVAFDiN (le marquis de), Henry de Beaumanoir, marquis de L. III.
LAVARDIN (Henry -Charles de Beaumanoir, marquis de). V. 162.
LAVARDIN (M^'= de), m. 130.
LAVARDTN (Antoinede), mari de Marthe de Souvré. IIL 139.
LAVARDIN (Charles de Beaumanoir de),evêque duMans. V. 157, 166,
LAVARDIN (Philippe-Emmanuel de), evêque du Mans ; l'abbé de Lavardin. IL 412, 430. V. 152, 156, 157, 158,163, 166, 167. VII. 219.
LAVARDIN (Charles de Beaumanoir, marquis de). I. 420.
LAVARDIN (la marquise de), Marguerite de Rostaing. VII 221, 232.
LAVAUR (l'evesque de), Achille de Harlay. L 120. IV. 86.
LAVACR (Charles-François Abra de
Raconis, évoque de). V. 94, 96,
LEBER (M.). L
Lecloure. VIL 308.
LECzi.\SK.\ (Marie). I. 30.
LENET (Pierre). I. 179, 185, 355,
382, 478. IL 96, 97, 206, 207, 415, 441. IIL 22, 96, 97, 317,320.
LENONcocRT (Magdelaine de), M"^ de Monibazon. IV. 478.
LENONcocRT (Claude, marquis de).
LENONCOURT I^l'abbé de), plus tard marquis de L. IV. 358.
LENONCOCRT. ï'Oy. MAROLLES.
LENONCOCRT (Marie Sidoniede), marquise de Courcelles. V. 429. Voy.
COCRCELLES.
LENOX (le duc de). VII. 292.
Leiis m. 184. IV. 96, 115. V. 140,
LEON (Henry de Laval, abbé de Boisdauphin, evesque de). lU. 1 31, 156.
LEON X, pape. IL 430. VIL 544.
GLII
NOMS DE LIEUX ET DK PERSONNES
LEON (lePcrc), carme. II. 1U|.
LEON (princes de), tic la maison de Ilohan. III. hll.
LEONARD, pseudonyme de Voiture.
LEONi, courtier de change. V. IIG.
LEONon - EDOUARD , frèic dc l'P^lecteur palatin et nuiri dc la Princesse palatine. III. 301, 32/i.
LEOPOLD, archiduc d'Autriche. VI.
Lepant ou Lcpante. VII. 32.
Len'da. III. 75, 78, 91, 466. IV. 475.
LERME (le duc de), François de Ro-
zas de Sandoval, duc de L. I. 45G.
LERNÉ. II. 461.
LERY OU LHERY (vicomtcs de), de la maison de Cauchon. I. 380. II. 463.
LERY (le vicomte de), Charles Cauchon, baron de L. II. 456.
LERY (la vicomtesse de). II. 463.
LESCALOPIER. Foy. ESCALOPIER.
LESCAUT (M"^). VI
Lescun, seigneurie. III. 188.
LESCUN (M. de). VIL 270.
LESCDN (Jean-Paul de), conseiller au
Parlement de Paris. VII. 271.
LESFARGUES (Bernard de)*. VI. 286,
LESiGNAN (Claire de), M'"'^ de Saint- Aunais. V. 8.
Lesigmj, terre. I. 200.
LESMONON oul'aimonon, médecin liu-
guenot. m. 365. VIL 220.
LESNiER (Jean). VIL 544.
LESPARRE. III. 189. VOy. MONTATERE
et grammo>;t.
i.ESPERiEu (M.), attaché au maréchal dc Gramont. V.
LESSELiN, libraire. V. 122. VII, 167,
LESSEviLLE (Nicolas le Clerc dc). I.
LESSEVILLE (Eustacho le Clerc de). I.
LESSEVILLE (PiciTC ct Eustachc
le Clerc de). I. 396, 397.
LESsiNS, neveu de Lyonne. VI. 128,
LETi (Pierre ou Pomponius). I. 4'74.
LETi (Gregorio). IV. 383.
LEU (Thomas de), dessinateur. I. 121.
LEU (M'"'^ de la), Marie Tallemant.
LEU (Paul-Yvon, sieur de l'Houmeau, le Plomb , Saint-Maurice , Lauziere et de la)*. VL 257, 331. VIL
Leucate. III. 416. V. 2, 7, 8, 15.
LEUViLLE (René-Olivier, marquis de).
m. 262. IV. 383. VI. 30.
LEUVILLE (M"* de), Anne Morand, marquise de L. III. 252, 262. VI.
LEO VILLE. Voy. VILLARSEAUX.
LEVIER (Jean le), père de M""* de
Taloet. VIL 93.
LEVIER (Jeanne le), M""^ de Taloet.
LEVis-VENTADOUR, maisou. I. 74. II.
LEVIS-VENTADOUR , François-CIipistophe de Levis, comte de Brion.
IL 298. III. 195. Foy. brion.
LEVIS (Alexandre de) , marquis de Mirepoix. IV. 432. VIL 205. .
NOMS DE LIEUX ET DE PEUSON.NES
Liesse. YI. 505.
LEVis (Anne de), duc de Ventadour.
LEvis-SERAN (Ics), barons de Panât.
I. [ili
LEVRIER (le président). IV. 220, 290.
Leyde ou Lci/den. I. 56, 67, II. 287, 40/i, 641. IV. 113. V. 29.
Lczeau, seigneurie. VIT. 2/i.
LEZEAii (de) conseiller au Parlement.
LEZiNiERE (Isaac-Felix, dit).I. 3Z|6.
Liancour ou Liancourt - sous Charv:ont. II. 22. III. 3, 5. IV. 303, 305,310. V. 104. VII. 186.
LIANCOURT (Charles du Plessis, marquis de), premier écuyer de la Petite écurie, mari d'Antoinette de Pons, M'"^ de Gucrcheville. I.
LIANCOURT (Antoinette de Pons, 'marquise de). I. 280. Voy. guerche-
VILLE
LIANCOURT (M""' de), Gabrielle d'Estrées, marquise de L., duchesse de Monceaux. I. 280. Yoy. estrées.
LIANCOURT (M. de), Roger du Plessis, mari de Jeanne de Schomberg et marquis de). I. 280. II. 22, 247.
m. 5, 110. IV. 147, 302, 303, 304.
LIANCOURT (le duc de). III. 360.
LLANCOURT ( M""' de ) , Jeanne de Schomberg , marquise de L. I.
Liban (le). II. 36.
LiEBAUD (M"*), nièce de Bordier. IV.
Liège. III. 96. VI. 149, 154, 505.
/-<»Vm//<?, seigneurie. IV. 1.
LIEVRE (M. le), Thomas le Lièvre, marquis de la Grange, président au Grand Conseil; le petit M. le Lièvre. L 137, 142, 143. II. 343.
LIEVRE (Philippe le), conseiller, père de M'^'^de Cordes. III. 477, 479.
LIEVRE (M"»* le), de la rue Saint- Martin. III. 477.
LIEVRE (Marguerite le). M""' de Montluc. II. 343. VII. 142.
LIEVRE (Judith le), marquise d'Avaugoiir. IV. 460.
LiGNERAc (M""^ de) , Jeanne de la Chastre, mariée àGilbertdeSaint- Amand, sieur de L. I. 68.
LIGNIERES. IV. 166. Voy. LINIERE.
Ligny, principauté. I. 412.
LiGNY (Catherine de), fille de Jacques, comte de L., et femme de Jean d'Estrées. I. 22.
LiGNY (Jean et Dominique de) , neveux du chancelier Seguier. VII. 76.
LIGNY (Philippe de), conseiller au Parlement. V. 20, 21.
Lille ou 175/^, ville, III. 493. VII.
LiLLEBONNE (François-Marie-Jules de Lorraine, comte, duc ou prince de). I. 390. V. 403, 405, 406. VI.
LILLEBONNE (M""* de), Christine d'Estrées, princesse de L. VII. 227.
Lima. II. 173.
Limoges. I. 122, 487. V. 68. VL 390.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
LIMOGES (les vicomtes de), tige des nochechouart. HT. 1G9.
LIMOGES (M. de), François Moticr de kl Fayette, evûquc de L. IT. 28, 93.
LIMOGES (M"* de), Olive du Coudray, femme de François de Peschart, sieur de L. V. liQ.
Limosin ou Limousin. I. 1^6, 273, 299, 362, 366, 379, 483, il86. IV.
200, 399, hOO. V. 207, 209. VI.
382, 388. VIL 229, 33/(, /i77.
Limoiix on Limours. I. 318. 111,230.
Linas (village de). II. 330. III. kl^
LiNGENDES (Janus dc). I. 277, 326, 333, 334. III. 12. VII. 435, 439.
LEGENDES (l'abbé de), Jean de L., evêque de Sarlat, puis dc jAlâcon.
m. 38. V. 222. VII. 435, 436, 449.
LINGENDES (le pcFC de), Claude de L., provincial de France. VII. 436, 438, 439.
LINIERE, LINIERES OU LIGNIERES (FraU-
çois Pajot de). III. 277, 284,
LiNiERES (M""*" de), Françoise de Courtenay-Blcneau, femme d'Antoine de L. IV. 293, 298.
Li.MERES (Rose de), merc de M""^ de Maintcnon. IV. 298.
LioMBRUNE, gentilhomme picard. V.
LIONELLE DE GALLES, nOm dc M"'^
Saintot, dans la Pompe funèbre de Voiture. III. 83.
Lions, en Normandie. VI. 125.
LIOTERAIS. I. 507.
LIPSE. II. 358. III
LiQUET (M'"'), M"" du Mouriou. VII.
LiQUiERE (iM'"" la), femme d'un procureur de Castres. V. 330, 333.
LIS (de), conseiller. VI. 368.
Lisardiere^ seigneurie. VI. 438.
Lisbonne. II. 541. IV. 110.
LiscouRT (Guillaume de), vicomte de Planches. VII. 98.
LisiEux OU LiziEux (M. de) *, Philippe de Cospeau, évoque dc L. II. 46, 47, 114, 489, 490. III. 374. VI.
Lisimenos (la roche de). VI. 505.
LisvAR DE GRECE, héros dcs Amttdis.
Lisy ou Lizij. III. 9, 247. Lithuanîe (palatinatde).IIl. 311,329.
LIVAROT. I
LivET (du), enseigne des gendarmes
dc la Pleine. V. 468.
LivET (Charles). III. 174- VI. 177.
Livourne. lY. 510.
LivRON (François de), abbé d'Am-
bronnay. VI. 44.
Livry. V. 472, 490. VII. 148, 150.
LOAiSEL DE BRIS (Frauçois de), président au Parlement de Bretagne.
Localte. Voy. Leucate.
Loches. I. 404. IV. 296, 319.
LOEWENSTEiN (Jcao Thcodoric de), comte dc Rochefort. VII. 136
LOGES (Mme des)*, Marie Brunean, dame des L. I. 157, 161, 285, 290, 314, 337. II. 288, 361, 371.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
III. 48, GG, 106, 1G8, 380, 383, 38/(, 607, liU, 675, 680. IV. 51, 81, 85, 136. V. 16.
LOGES (M"« des). M"** de la Plcau.
LOGES (Charles de Rechigncvoisin,
seigneur des). I. 161. III. 361, 377,
Loire (la). I. 231, 278. II. 70, 666,
LOIRE (de), gouverneur des Pages. V.
LoiSEL (Claude), historien de Beau-
vais. VI. 506.
LOiSEL, curé de Saint-Jean -en-Greve.
LOisoN (E.), libraire. VI. 691.
LOLo, petit nom de M'"*^ de Gondran.
Lombardie. VI. 602.
LOMENiE (M. de), Antoine de L. I.
LOAiENiE (M'"*= de), Anne d'Aubourg.
Londres. II. 332, 388. III. 696. IV. 222.
LON'G (le père le). IV. 373.
LONGAULiNAY (Suzanne de). III. 386.
LONGIN. III
Lonjumcau, seigneurie. II. 131.
Longpont, prieuré. VII. 61.
LONGUEiL (René de), sieur de Maisons.
Voy, MAISONS.
LONGUEIL (Madeleine do), marquise de Soyecourt. V. 52.
LONGCEVAL (M"" de), Magdelainc, fille de Charles de Monchy, sieur de L., mariée à Gabrielle de Roque, sieur de Ville. VII. 532, 565.
LONGUEVAL (Gabriello de), fille d'Achille de L., sieur de Manicamp; maréchale d'Estrées. I. 390.
LONGUEVAL- d'iIARALCOURT (M. dc) ,
gouverneur de Clermont. VII. 565.
longueval-d'haraucourt (Angélique de). VII. 565.
longueville (Leonor d'Orléans, duc de). I. 71. VI. 131.
lojngueville (le duc de), Henry d'Or leans, duc de L., mari d'Anne-Ge nevieve de Bourbon. I. 697. II. 66 639. m. 266, 267, 268, 271, 272 275, 285, 302, 326, 361, 352, 365 626. IV. 383, 610, 615, 621, 537 V. 12, 151, 158, 635. VI. 123 129, 132, 220, 366, 616, 503.
longueville (Catherine de Gonzague-Cleves, duchesse de), tante delà reine de Pologne. II. 125. III.
longueville (M'"^ dc), Louise do Bourbon, sœur du comte de Soissons. L 223, 238. IIL 28, 38, 39, 266,267, 623. IV. 130, 131, 132.
longueville (M™'' dc) , Anne-Genevieve de Bourbon- Condé , duchesse de L. I. 176, 186. II. 212, 225, 226, 288, 638, 533, 566, 567.
m 126,132,162,163,166,165,168, 186, 251, 301, 315, 326, 666, 668.IV.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
.■507, 33G, 350, 358, 350, 379, /i/|î), /|/j7. VI. 37. VII. 11,12,59, 71,72, 132, 188, /il3.
LONGUEViLLE (M"" de), Maric d'Orléans, depuis duchesse de Nemours.
I. 223, 619. III. IHi, 181, 2G7. IV
LONGUEVFLLE (FrançoisG d'Orlcans- Rotliclin, de la maison de L , princesse de Condé-). I. 14, 27.
LONGUEVILLE (Antoinette d'Orléans-), marquise de Bellisle. I. 67, 70.
LONLAY (Jules de Got, abbé de). VI.
Util, 451.
LONNELAs (M"** de). VII. 359.
LONS (Philippe, marquis de), mari de Françoise-Marguerite-Bayonne de Gramont. III. 189.
LOPEZ (Alphonse)*. II. 187, 188, 193, 19/i, 320, 331, 448, 449. IV. 438.
LOQUET (Louise), M'"^ Guillon, fille de Claude L. IV. 16.
Loré, seigneurie. I, 190.
LORET (Jean). I. 143, 161, 163,223, 240, 247, 248, 266, 318, 389, 391, 397, 420. II. 115, 137, 156, 180, 181, 211, 261, 266, 295, 299, 300, 380, 410, 427, 429, 433, 441, 464, 484, 512, 541. III. 6, 71, 78, 85, 101, 152, 199, 200, 235, 320, 322, 326, 354, 400, 401, 402, 455, 468. IV. 20, 42, 59, 67, 70, 76, 84, 123, 127, 132, 139, 168, 171, 218, 219, 275, 276, 288, 312, 318, 320, 328, 368, 369, 410, 423, 442,446,449, 450,469, 470, 486, 522. V. 53, 57, 76, 115, 120, 171, 173, 180, 195, 245, 247, 248, 280, 284, 287, 302, 304, 328, 343, 372, 382, 383, 416, 419, 421, 431, 488, 492. VI. 15, 19, 107, 108, 134, 135,
156, 162, 163, 164, 177, 191, 373- 375. 301, 416, 43^1, 450, 499, 500, 507, 516-518, 523. VII. 14, 30, 43, 44-46, 98, 115, 116,137, 138, 140,149, 18'i, 189, 192, 233, 257, 260, 380, 397, 439, 537.
Loretic. VI. 124.
Lorges (la forêt de). II. 90.
LORGES (la duchesse de). IV . 422.
Lorient. VII. 238.
Lorraine. I. 163, 229, 329, 348, 406.
II. 84, 197, 250, 291. III. 192, 195, 314. IV. 2, 64, 69, 160, 193, 387, 390, 398, 503, 508, 513, 521. V.
74,239, 252, 309, 310, 312, 314, 322, 323, 510, 515, 516. VI. 51, 52, 120, 142, 149, 150, 153, 154, 156,
LORRAINE (la maison de). IV. 312. V.
LORRAINE. Voy. HARCOURT. — LILLE- BONNE. ■^ AUMALE. — ELBEUF. — GUISE. — MAYENNE. — REIMS. — VENDOSME. — CHEVREUSE.
LORRAINE (le cardinal de). I. 197.
LORRAINE (Catherine de), Mme de Nevers. I. 484. III. 315, 326, 459.
LORRAINE (Charles III, duc de). I. 61.
LORRAINE (Charles IV, duc de). I.
LORRAINE (Charles de), duc de Bar, beau-frère de Henry IV. I. 379.
LORRAINE (Charles de), prince d'Harcourt, puis duc d'Elbeuf. III. 436.
LORRAINE (Charlotte-Çhristine-Fran
çoise- Marguerite de), inai'quisc d'Assy. IV. 16/j.
LORRAINE (le chcvalior de), favori de Philippe, duc d'Orléans. V. 127.
LORRAINE (le chevalier de), Henry, fils de M«ne des Essarts. IV. IGl, 168.
LORRALNE (Claudo de), duc de Clievreuse. IV. 528. foy. chevrelse.
LORRALNE (Emmanuel de), comte de Sommerive. I. 502.
LORRAINE (François-Alexandre Paris, de), chevalier de Malte. I. 361.
Foy. GCISE.
LORRAINE (François-Marie de). VII.
lOy. LILLEBONNE
LORRAINE (Françoise de) , duchesse de Vendosme. III. 436.
LORRAINE (Françoise de), abbesse de Saint-Pierre et de Montmartre V.
LORRAINE (Henriette de), abbesse de Jouare. I. 408. II. 84.
LORRAINE (Henry de), marquis de Moy. VII. 393.
LORRAINE (Louis de), cardinal de Guise et archevêque de Reims. I.
LORRAINE (Louis dc), duc de Joyeuse. l. 249. m. 228.
LORRAINE ( la reyne Louise de) , femme de Henry III '"^ II. 78. III.
LORRAINE (Marguerite de), duchesse d'Orléans. IL 95, 283. V. 197.
LORRAINE- ELBEUF (MaHe-Ignace-Elisabeth de), sœur du comte d'Harcourt. ni. 200.
LORRAINE (Nicolle, princesse et duchesse de). I. 406. V. 320, 323, 324, 329. VI. 73, 517.
LORRAINE (Roger de), chevalier de
Malte. VIL 328.
LORRis (Guillaume de). I!I. 381.
LOTII. III. 391.
Lou (Anne dc), sœur de Marion de j'Orme. IV. 71.
LOCBAis (Ursule de Verdale et de), seconde femme de M. de Comusson la Valette. VI. 212. •
LOLDLN (les religieuses de). I. 247, 391. II. 132, 137. m. 88, 218, 278, 461. IV. 196, 440, 502. VI. 439.
LOUET (Jean-Louis), lieutenant particulier à Angers. VIL 227, 280.
LOI is VI, roi de France. III. 116.
LOUIS XII. II. 233. VI
LOUIS XIII *. L 25, 30, 69, 75, 123, 277, 322, 339, 355, 390, 413, 414.
II. 36, 78, 92, 102, 103, 114, 125, 143, 152, 154, 205, 208, 235, 262, 264, 265, 266, 268, 276-280, 311, 336, 341. IIL 8, 139, 145, 355, 454, 501. IV. 86, 111, 163, 219, 349, 396, 410, 438. V. 10, 15, 45, 46, 55, 74, 97, 156, 167, 180, 327, 351, 401, 428, 436, 502-504, 508, 511, 512, 514, 517, 519, 520, 524, 526, 529, 535-538. VL 48, 50, 95, 148, 149, 157, 194, 195, 203, 273, 27/|, 277, 284, 287, 288, 428, 450, 451, 455. VIL 115, 133, 180, 269, 314, 389, 455. J'oy. le roy. — le
feu ROY.
LOUIS XIV. I. 30, 75, 203, 212, 239, 339. IL 81, 93, 136, 154, 241 , 279, 300, 333, 336, 417. III. 145, 156, 186, 190,263, 317, 384, 468. IV.
CLVIII NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
la), marcsclialc de laFcrté. I. 2/jO-
5/|, 5G, 171, 172, 17^», 180, 322, 368, 632. VI. 113, 116, 128, 203, 230, 259, 209, 289, 277, 301, 303, 308, 372, 638, 691. VII. 62, 90, 138, 233, 201, 298,316, 322, 303, 399, 527.
LOi'is XV. I. 22, 30. IL 110, 156. IV. 657. V. 205.
LOUIS XVI. I
LOUIS xViii. I. 209. II. 508.
LOUIS-PHILIPPE (le roi). IV. 382.
LOUIS DE FRANCE, duc dc Bourgognc, dauphin. I. 30.
LOUIS i*"" II et III, princes dc Condé.
II, 666. Voij. CONDÉ.
LOUISE DE LORRAINE (la Rcync ),
femme de Henry III. I. 66. II. 76.
LOUISE HOLLANDiN'E (la princcsse).
LOUISE (la princesse), fille de l'Electeur palatin. IL 287, 288.
LouisoN, aimée de Gaston. II. 286, 287, 289, 299, 300.
LouLAY (Jean de), sieur de Saint- Georges , gouverneur du Pont-de l'Arche. IL 399.
LOUPE (la), surnom de M""^ de Poyanne. L 188.
LOUPE (seigneurs de la), de la maison de Rambouillet. IIL 8.
LOUPE (M'^^de la), Marie de Regnier- Droué, baronne de la L., mère de M"" d'Olonne et de la Ferté.V. 676.
LOUPE (Charles d'Angennes, baron de la). V. 676. VIL 119, 121.
LOUPE (M^i" de la), M-"*^ d'Olonne et
de la Ferté. VIL 132.
LOUPE (Magdelaine d'Angennes de
LoupiAN ( M. de ), gentilhomme ligueur. V. 7.
Louingerîe^ seigneurie. VIL 609.
Louvain. I. 699.
LOuvERSY (Philippe de Thanois,
sieur de). VIL 695.
LOtvET (le père). VI. 67.
Louvigny, vicomte et comté. III. 188.
LouviGNY ( Charles de Gramont,
comte de). VI. 37.
LOUVIGNY (Roger de Gramont, comte
de), m. 27, 37, 183, 188.
LOUVIGNY (Henry de), parent de des
Réaux et fils d'un orfèvre de Paris.
LOUVIGNY (M"^ de), Antoinette Bigot
de la Honville. V. 651, 652, 656.
Louvois (Charlotte Pinard, dame de),
mariée à Henry de Conflans, vicomte d'Auchy. III. 163.
Louvois (le marquis de),N. leTellier.
m. 139. V. 167. VI. 262.
Lomres. VIL 386.
LOWENDHAL (le maréchal de). L 260.
LOYNES, trésorier de la Marine. IL
LOibEAU (M.). L 156.
LOYsoN (J.-B. et Et.), libraires. III.
LUCULLUS. III
Lucques. VU. 327.
LUDE (François de Daillon, comte du). I. 198,203,398.
LDDE (Françoise du), M""* d'Avaugour. IV. 474.
LUDE (Gaspard de Daillon du),évcque d'Alby. VI. 185, 186,188.
LDDE (le feu comte du), Timoléon de
Daillon, comte du L. III. 193, 321.
LUDE (M"^ de) , Charlotte-Marie de
Daillon, duchesse de Roquelaure.
LUDE (le comte de), Henry de Daillon, comte puis duc du L. III.
LUDE (Renée-Eleouore de Bouille, comtesse du). IV. 475. VI. 363, 366, 465, 467.
LUDOvizi (le cardinal), Louis Ludovi-
zio. VII. 494.
LUGOLL VII. 479.
LiiGi, musicien. VI. 203.
LuiLLiER (Geoffroy). V. 27. Voy, or-
GEVAL.
LUILLIER (Hierosme). IV. 191.
LULLY (J. B.). VI. 202, 491. VIL
LUMAGNE '(François) , résident de France à Raguse, VI. 472.
LUMAGKE (Jean-André), seigneur de Villierset de Saint-Loup. IV. 161, 167. VIL 352.
LUMAGNE (Marc-Antoine Bartholoraeoet Carlo). IV. 167.
LUMAGNE (M"»*), Elisabeth. IV. 167.
LUMAGNE (Marie), M""' Chaste! ain de Montaumer. IV. 310. VI. 472.
LUMAGNE (Marie), marquise de Termes. IV. 161.
Lumicjtiy. IV. 233, 234.
LUR-SALUCES ( Claude-Honoré , Charles-Honoré, Antoine-Marie, Henry- Amedée de). V. 209.
LusiGNAN (la maison de). I. 58. III.
LUSIGNAN (M^^* de). Voy. lansac.
Lussac, seigneurie. VI. 299.
LussAc (Paul-Tallemant, sieur de).
VII. /»89, um
LUXEMBOURG {M"* de), Marguerite- Charlotte de Luxembourg. I. /4OO.
LUXEMBOURG (lo mareclial de). V.
Luynes, seigneurie. I. ûlO.
Liiynes-Maillé, près de Tours. I. 409.
LUYNES (le capitaine). I. 398.
LUYNES (MM. de). IL 4, 10, 77, 78,
LUY.\ES (le connestable de)*, Charles d'Albert, duc de L. I. 166, 199, 207, 210,252,290,291, 299, 327, 390, 400, 413, 414, 418, 420, 475, 503. m. 196. IV. 24, 38, 217, 538.
LUYNES (M. de)*, Louis-Charles d'Albert, duc deL). IIL 124. V. 80,
LUYNES (la duchesse de), Louise-Marie Seguier. I. 408, 409, 419, 420.
LUYNES (Anne-Marie de) , fille du Connétable. I 401.
LUYNES (Charles-Honoré, — François- Hercule, — Henriette-Therese, — Marie-Louise, — Marianne, — Marie-Charlotte-Victoire, — Françoise-Paule- Charlotte, — Catherine-Angélique, -~ Jeanne-Bap-
tiste-Gencvievc, - Jeanne-Thcrese- Pelagie de). I. 420.
LUYNES (Philippe d'Albert, duc dc L.). L 419.
LUYNES (G. de), libraire. I. 319. VIL 258, 538.
Luz (les barons de), père et fils. Edme et Claude de Malain. I. 315, 368,
LUZERNE (le marquis de la). IL 410,
LUZERNE (M""* de la), fille de M'""= de Beringhen. IIL 382, 384.
LUZERNE (M"« de la). IIL 384.
LUZERNE (le sieur de la), poëte. IL 79, 80, 105.
Lyon. L 6, 45, 135, 395, 452, 475, 481, 483. IL 2, 12, 13, 14, 110, 111, 126, 185, 186, 239, 255, 256, 257, 332, 335, 340, 414, 469. IIL 34, 35, 40, 109, 229, 230, 267, 383, 436. IV. 23, 38, 41, 45, 75, 115, 163, 168, 216, 515. V. 38, 114, 120, 168, 189, 365, 453, 516.
LYON (le cardinal de)*, Alphonse- Louis du Plessis-Richelieu. II. 167,
LYONNE (M. de), Hugues de L. I. 230, 231, 476. IL 73, 192, 204, 415, 428. III. 271, 272. IV. 96, 101, 103, 409, 411, 414, 415, 421. V.
LYONNE (M"" de), Paule Payen. II.
Lyonnais (le). I. 484
LYS (Jacqueline du), VI. 460, 461.
MACHAULT, maître des Requêtes. II.
MACHAiLT (Louis de), sieur de la
Marche. V. 32.
MACHAULT (Gabriel de). V. 35, 37.
MACHEcouL (Gabriel de), marquis de Viellevigne. VII. 194.
MACHECOUL (Marguerite de), marquise de la Rochcgiffart. VII. 195.
MACHIAVEL (Nicolas). III. 367. V. 188.
Maco, dans la campagne de Reims.
VI. 404, 40G
Mâcon. II. 160, 239. V. 222.
Macy, dans la campagne de Reims.
Madagascar . VII. 92.
MADAiLLAN (IsEac dc), sieur de Montatere. IL 90.
MADAILLAN de Lespare (Louis de), marquis de Montatere. VI. 410.
MADAME, fille de Henry IV ; reine d'Espagne. IL 273.
MADAME LA PRINCESSE. VOy. CONDÉ.
MADELENET (Gabriel), poëte latin.
MADEMOISELLE , Marie-Louise d'Orléans, duchesse de Montpensier.
L 239, 268, 318,319,371, 479. IL
Madrid ou Madrît. I. 457. IL 126, 192. III. 209, 339. IV. 159, 352. V.
Maestricht. IL 459, 466.
Mafliers, baronnie. VI. 510.
MADELEINE OU MAGDELAINE (JacqUCS).
m. 102, 475. VIL 217, 219, 223,
MADELAiNE (Anne de la), duchesse de l'Esdiguieres. III. 85.
MADEL.\iNE (Leonore de la) , marquise de Ragny. IV. 77, 331, 332.
MADELON, dans les Précieuses ridicules. VIL 25.
MAFFECOUR, officier de fortune. VIL 484, 485.
MAGNAN (la présidente de), à Rennes. VIL 97.
MAGNEUx (le père). I. 409.
Magny. IV. 245, 498.
MAHAULT (le père), dit Champagne, V. 528.
MAHÉ DE LA BOURDONNAYE (FraUÇOis).
MAHOMET. L
Mahon. IL 116.
MAiGNART DE BERNIERES (Charles), président au mortier, à Rouen. VII.
MAiGNAT, espion. IV. 327.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
MAIGNELAIS OU MENKLAYE ( M'"= (Ic ),
Marguoritc-Claudc de Goiuli, marquise de Maignclais. III. /|15. IV.
MAiGNELAis (le marciuis de), Ferdinand d'Ilallcwin , marquis de M.
MAiGNELAis (Antoinette de), dame de Cholet, mère du premier baron d'Avaugour. IV. 660.
MAILLARD (Olivier). VII. 298.
MAILLÉ, maison. II. 195, 215.
MAiLLÉ-BREZÉ (Urbain de). II. 75, 205,
VOIJ. BREZÉ
MAILLÉ (Françoise -de), M-"" de la
Porte-Vezins. II. 217.
MAILLÉ (Glaire-Glemencede). II. 199,
215, Ukk. III. 315. IV. 69. Foy.
CONDÉ
MAILLÉ (Hardouin, dit Payen de). II.
MAILLÉ (le comte de), gouverneur du
marquis de la Valette. III. 373.
MAILLÉ -cLiKCHAMP ( une demoiselle
de). VI. 53.
MAILLÉ-KERMAN OU CARMAN (LeOHOr-
Charles, comte de). V. 46, 47.
MAILLÉ-KERMAN (Mesdemoiselles de),
Angélique et Marie de M. V. 47.
MAILLET (le poëte). II. 347, 352,353,
MAiLLEZAis (Henry d'Escoubleau de
Sourdis, évoque de). I. 189, 196.
MAiLLOC (M"^ de), Marie Brulart de
Genlis, mariée à François, baron
de M. VI. 386.
MAILLY, maison. III. 326, 328, 329.
MAiLLY (Françoise de), marquise
d'Angennes. III. 9.
MAILLY (Antoine, comte de). III 307.
MAILLY (Gcnevicvc-Glaire do), femme de Gliristophe Pacht, grand chancelier de Lithuanic. III. 306, 326, 327, 329.
MAILLY (le chevalier de), Antoine de M , sieur de Frette. III. 314.
MAILLY ( Marie-Françoise de). VII.
MAILLY (Joseph-Honoré-Bernard, — Jean, — Jean-Lascaris, — Adrien de), m 328.
MAiMBRAY (M. dc), Jacquos de Gordouan, sieur de Mimbré. VII. 216.
MAIMBRAY (M""* de), Anne de la Noue, M"*= de Mimbré. VII. 217.
MAiNGOUR-GAYANT (le Petit), fils d'Adrien Gayant, sieur de M., écuyer ordinaire du Roy. VII. 479.
Maine (le). T. 190, 221, 303. II. 205, 327, 372. III. 9, J40. IV. 17, 161, 235, 243, 288, 297, 42â, V. 49, 58, 448. VII. 216, 236.
MAINE (M. du). IL 311. VI. 433, 436.
VOy. MAYENNE.
MAINE (Louis du), baron de Ghabans.
L 374. IV. 204, 217, 218. Foy.
CHABANS.
Maintenon, marquisat. III. 9. IV. 43.
MAINTENON (soigneurs de), delà maison de Rambouillet. III. 8. VII.
MAINTENON (M""^ de )*, Frauçoise-Julie de Rochefort, mariée à Gharles d'Angennes, marquis de M.
MAINTENON (le marquis de) , Gharles- Louis d'Angennes, marquis de M.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES. CLXIII
Arnauld. III. 123, 127, 2CG, 2G7.
MAiSTRE (M. le) *, Antoine. III. 113- 115. 125, 127, 1^9, 267,208,285,
MAiNTENON la jcunc (M*"* de )*, Marie-Lcclerc du Tremblay, nièce du père Joseph, mariée à Charles- Louis d'Angennes, marquis de M.
MAiNTENON (M^^dc), Frauçoise d'Aubigné, M™* Scarron, depuis marquise de M. I. 239, 269. IV. 87.
MAIRE (le), peintre. I. 239.
MAIRE (le), historien de Paris. VI.
VII. Û
MAIRE (le), éditeur de la Bibliothèque classique. IV. 111.
MAiRET, poëte dramatique. II. 307, 309, 389, 390. IV. 53. VII. 172.
MAisoNFORT (M. de la), Claude de la Ch astre, baron de la M. III. /i27, 654. IV. 351.
MAISONFORT (Louisc-Henriette de la Chastre, dame de la) , comtesse d'Alais. I. 238.
MAISONFORT ( M""^ de la)*, sœur de Ruvigny. III. 627, 628, 656- IV.
Maisons. III. 135, 137, 151, 152.
MAISONS (le président de), René dé Longueil, premier président de la Cour des Aides. III. 135, 130, 160, 151, 153. IV. 6. V. 52, 168, 155.
MAISONS (M. de), le fils, Guillaume de Longueil, sieur de Grisolles. V.
MAISONS (M""^ de), Marie Boulanc de Crevecœur. VI. 508.
MAissAc, financier. VII. 350.
MAiSTRE (Isaac le), maître des Comptes, m. 125, 120.
MAiSTRE (M""* ou M"« le), Catherine
MAISTRE DE SERICOURT (SimOU le).
MAISTRE DE SAINT-ELME (Jean le). III.
MAISTRE DE VALLEMONT (CharlCS le).
MAISTRE DE SACY (Isaac le). III. 127.
MAIZANT OU MOYRANT (M"* dc) , la
marquise de TrefTort. I. 160.
MAizEAux (des). V. 306.
MAiziERE (le curé de). II. 101.
MALABRE-RiziER (le sieur de). II. 205. MALAiN (Claude de), fils du baron de
Luz. I. 375.
MALADSE (le marquis de), Henry de Bourbon, marquis de M. III. 627.
VL 186, 187, 188. Voij. rourbon.
MALAISE (M-»* de), Marie de Chalons, dame de la Case, marquise de Bourbon M. VII. 186,185.
MALADSE (Louis, bâtard de Bourbon-).
MALAUSE (Louis-Auguste de Bourbon, marquis de). VI. 191.
MALBRANCHE, Conseiller au Parlement. V. 305.
MALCHCS. III. 197.
Maldives (les îles). VI. 502.
MALHERBE SAINT-AIGNAN (maisOndCS).
MALHERBE (François de)*. I. 26, 28, 08, 09, 70, 125, 169, 153, 159, 102, 178, 180, 183, 202, 219, 228, 233, 236, 325, 326, 333, 336, 330, 300, 373, 370, 616. IL 131, 161, 162,
CLXIV NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
Malnoue, abbaye. IV. /j/iO, ûl/j.
MALNOUE (l'abbcssc de), Marie-Claire
2G/i, 267, 311, 3/i^j, 35/», 350, 358, 300,36^1, 375, 377, 378, /j8/i, 500, 37, 39, 57,80, 97, 138, 183,198, 3/i9, 378, /j59, /|86, /i9/i, /i97. IV. 5Zl, 89, 108, 218, 25/», 321, 322, 327. V. 5/j, 55, 91, 93, 112, ^86, VI. 223, 263, 361. VII. 363, /|05,
MALHEunE (M""* de), Magdelaine de Corriolis. I. 307.
MALHERBE, asscsscur à Gaen, pi;re du poëte. I. 307.
MALHERBE (Eléazar de), frère aîné
du poëte. I. 287, 324.
MALHERBE fils (Marc-Antoinc de). I.
MALicoRNE (M. de), ancieii amant de M"« de Pons. IV. 323. V. 346.
Matines. I. 172. II. 185. V. 335.
MALINGRE (Claude), historien de Paris. I. 504. m. 478. IV. 217.
MALLEviLLE (Claudo de), de l'Académie françoise. I. 234, 333, 337.
II. 6, 105, 193. III. 48, 69, 288, 350, 355. IV. 248, 260. V
MALLEVILLE (Valentine de), mère de M'"^ de Laffemas. V. 75.
MALLET (Pierre), sieur de Monchar-
Ville. VI. 268, 306, 309, 310, 321.
MALLIER (le président), Claude M.,
sieur du Houssay. V. 192, 197,
MALLIER (Elisabeth), M"*® le Bailleul.
Mainoe, terre. VII. 237.
MALNOE (Jacques de). VII. 237 Voy.
MARIGNX-MALNOE.
de Bretagne-Avaugour. IV. 400.
MALO (le sieur). V. 517.
MALON DE BERCY (AnnO-Louls-Jules) .
MALOTRU (l'abbé), surnom de Tabbé Michel de Saint-Martin. VII. 380,
Malplaquct. II. 379. III. 9.
Malte (ville et ordre de). I. 48, 361, 183, 216. II. 272, 465, 470. IV.
MALVAT. VII
MALVEZZi (Virgilio). IV. 322, 320,
Manche (la). II. 81 .
MANCHINI (M""*). II. 411, 429.
MANcmi (Hortense), duchesse Maza-
rin. II. 234- MANcmi (Paul). V. 168.
MANCiNi (Alphonse). V. 159,168.
MANCiNi (M"«), M'"^ la Comtesse. VI.
MANDAR (François), médecin. III. 300.
MANDAT, conseiller au Grand Conseil.
MANDE ou MENDE (l'evosque de)*, Daniel de la Mothe-Houdancourt, évoque de Monde. II. 138, 145.
MANDE (l'evesque de), frère de M"* de Joyeuse, auparavant évoque du Piiy. Henry Cauchon de Maupas. VII. 202.
MANGOT (Claude), garde des Sceaux.
i\OMS DK LIEUX KT DE PKHSONNES.
V. 9G. VL /j
MA?!icAN,M"* deMauicarap. IV. 170.
Voy. LONGUBVAL.
Stans (le). I. 222. II. 30, 31, 608, 613. III. 37, 160. IV. 663. V. 170, 226, 262, 268. VI. 670, 679. VII.
MANS (M. du), Charles d'Angenncs, cardinal, (5vùque du IMans. I. 66.
MANS (Charles de Bcaumanoir, évûquedu). V. 157, 166, 167.
MANS (M. du), Philibert Emmanuel . deLavardin, évCque du Mans. V.
MANS (l'evesque du), Emery Marc de laFerté. V. 156.
MANS (le s' d'Arquenay, vidame du), m. 8.
MANS (la vidame du), M"*^ de Rambouillet. I. 171.
MANSARD (François). I. 33, 376. III.
MANSE, lieutenant des Gardes. II.
MANSY (M'"*' de). IV. 15Û.
MANTE (l'abbé de la). III. 229.
Mantes. I. 53, 280. IV. 9, 19, 285.
Mantoue. III. 175, 302, 319, 326, 620. V. 638. VII. 296.
MANTOUE (Jean -François Benicola, premier marquis de). III. 326.
MANTOUE (M. de), Vincent, duc de M.
MANTOUE (M. de), Charles I", duc de Nevers, puis duc de M. I. 13, 79.
MANTOUE (Charles II, duc de). VI. 123.
MANTY, commandeur de Malte. II.
MARAIS (Françoise des). VI. 361, 365, 353, 370, etc. Voij. M"" de launay.
MARAIS (Claude Godet des), VI. 353, 361. Vn. 656.
MARAIS OU MARET, bouffou et musicien de Louis XIII. I. 232, 238, 262, 266, 267.
MARANDÉ, maître d'hôtel du Roy.
MARANS (le petit comte de), Jean de Rueil, comte de M., marié â Françoise de Montalais. II. 366, 376.
MARANS (Louise de), M""* de Barbeziere. IV. 660, 669.
MARANS (le chevalier de). IV. 660.
MARANS (l'abbé de). VI. 255.
MARANSiN (M'"^ de)*, Elizabeth de Gouvert-Sottevast. IV. 185.
MARANSIN (le comte de), Henry de Chivray, comte de M. VII. 25-28.
MARBAULT, auclen secrétaire de du Plessis-Momay. I. 108, 117, 118.
MARBAULT, de l'Extraordinaire des Guerres. VL 207, 208.
MARBEUF, poëie. II. 396, 621.
MARC, théologal de Troyes. V. 517, 518, 521.
MARC. Voy. la FERTÉ et MANS.
MARCA (Pierre de). VI. 276.
MARCASsus, poëte. I. 236. IV. 56,
MARCELLE OU MARSEILLE DE CASTEL- LANE. I
Marcellus, château. I. 669.
MARCELLUS (lebaroD de). I. û60-/i66.
GLXVI
NOMS DE LIRUX ET DE PERSONNES
MAnnocHÉE. I. 329.
MARÉE (Françoise), fille do René Ma-
MARCELLus (le comto de). I. 449.
MARCHAND, custodi-nos du comte de Soissons. VI. 201, 202.
MARCHANT (Anno), première femme de Constant d'Aubigné. VII. 43.
Marche (la.)^ province. III. 178. IV.
MARCHE (les comtes de la). II. 202.
MARCHE (M. delà), Jean de Machault,
sieur de la). V. 32, 33, 47, 397.
MARCHE (M"^ de la), Marie Cornuel, mariée 1° à M. de la Marche, 2» à M. Coulon. VI. 230, 231. Voy.
M'"^ COULON
MARCHEviLLE (le comte de), envoyé dans le Levant. 1. 16, 156.
MARCK (Anne de la) , comte de Braine. I. 253.
MARCK (Antoinette de la), première femme du connétable de Montmorency. I. 166.
MARCK (Catherine de la), dame de Breval, M-"* de Chanvallon. IV. 86.
MARCK (Charles-Robert de la), comte de Maulevrier. I. 191.
MARCK (M. de Bouillon la), Henry- Robert de B. la M., dit le duc de Bouillon. I. 191, 233. IL 83. VI.
MARCK (Louise de la), marquise de la BouUaye. VI. 408.
MARCIAL ou MARTIAL. I. 276. III. 275.
Marcilly, seigneurie. I. 190.
MARCOGNET (M. de). I. 481, 482, 484.
MARCONNAY (Marie GilHer, damede), M'"*' de Barbeziere. IV. 449.
Marcoussis, seigneurie. I. 68.
Jlïardik. IV. 305. VII. 364.
rée, sieur de Montbarret. V. 486,
MARENNES (François-Alcxandro d'Albret, sire de Pons, et comte de).
m. 462. VII. 407.
MARESCOT, médecin. II. 100. III. 356,
MARESCOT (Guillaume), maître des
Requêtes. III. 343, 354.
MARETZ (des), poëte dramatique. II.
MARETS (M. des). VIL 464.
Mareuil en Brie, baronnie, I. 246.
Marfé (la). I. 223.
MARGONNE (Claude), recevcur des Finances à Soissons. IV. 375, 377.
MARGONNE (M"^) *, Anne du Puget, d'abord M"^ Pastourel , puis M"*'' M. IV. 375, 379. VL 240.
MARGONNE (M"*), Anne M.; M"« No-
let. IV. 377, 378, 381. VL 228,
MARGOT (le roy), surnom de Villars,
amant de la reine Marguerite. I.
MARGOT, servante. VIL 88, 91.
MARGRiE (M. de la). V. 231, 232.
MARGRY (M. Pierre). VL 505.
MARGUERITE (la reyne)*. I. 29, 69, 71,
IV. 78, 86. VL
MARGUERITE (S'^). L 94- IL 456, 530. MARGUERITE, pauvre lorraine. I. 360.
MARGUERITE (la princesse). IV. 2.
NOMS DE LIFAJX ET
MARGUERiTF (hiprinccssc), M'" d'Orléans. II. U. IV. 2.
MARGUERITE (la mcre), Marie de Senaux. VI. 152, 155.
Man'e-Galonde (l'isle de). III. 9.
MARIE (la Vicige). I. 152. II. 282.
MARIE ( la princesse ) , reine de Pologne. II. 42, 6Zi, 109, 256. III.
MARIETTE. III
Marigny, marquisat. IV. 484. VII.
MARiGNY (Enguerrand de), II. 177.
marigny-malenoe)* (Jacques de Malenoe, sieur de Marigny). III. 444, Û45.
MARIGNY (Alexandre de Rohan, marquis de). IV. 480, 484. VII. 237.
MARIGNY (Thomas Scarron, sieur de Vaure et marquis de). VII. 330.
MARIGNY (l'abbé de), Jacques Carpentier de M. IV. 157. \. 247, 301, 305, 308, 435. VII. 399.
MARIGNY (M""* de) . VII. 436.
MARiLLAc (lemareschal de)*, Louis de M. I. 417. IL 13, 467. III. 157, 158, 167. IV. 417. VL 400, 464.
DE PERSONNES
MARILLAC (Michel de), chancelier de France. I. 118, 403. II. 5, 118- 120, 124, 128. IV. 23, 38. VL 64.
MARILLAC (Louis dc), sieur de Fariuvillers, conseiller au Parlement, père de M"'' de Vandy. VI. 402.
MARILLAC (Innocente de). M"* de
Vandy. IIL 164. V. 315.
MARILLAC (Charles, — Guillaume, —
Octavien, — René, — Louise et
Valence de). IL 120.
MARIN ou MARiNi (le chcvalier). I.
Marines, près de Pontoise. 1. 476.
MARINS (Louis de), seigneur de Villeneuve, père de la marquise de Sy. V. 309.
MARiON (M.), avocat du Roi. III. 102, 117, 126. VIL 276.
MARION (Catherine) M^^Arnauld. III.
MARION DE l'orme, Marie de Lou, demoiselle de l'Orme. IL 252. IIL 76, 92, 424. IV, 25, 47, 53, 54, 430, 432, 445, 484. V. 34- VIL 463.
MARIVAUX (N. de Trigon, sieur de), gouverneur d'Amiens. I. 179.
MARLOT, historien de Reims. II. 460.
MARMousTiER (l'abbé de). IL 402.
Marne, rivière. I. 356.
Maroc. III. 24, 25. VL 277.
MAROLLEs (l'abbé de). 1. 232, 249.
IL 82, 352, 353, 376, 462. IIL 38, 39, 199, 295, 315, 321. IV. 217.
MAROLLES (Joachim de Lenoncourt, marquis de). VI. 409.
MAROLLES (Antoine de Lenoncourt , marquis de). VL 407.
cLxvin
NOMS DE LIKUX KT DK PEUSONNES.
MAROLLES (Louis AniiG de Lenoncourt, mai-quis de). VI. f\ll.
MAROLLES (M"" dc), Louise-IsabclIc d'Angennes. VI. /i07. VII. 179.
MAROLLES (Maric Sidonie do Lcnoncourt, M'"= dc). III. 38. VI. Û17.
MAROMME, gentilhoinme normand.
MAROT (Clément). III. 307. IV. 340,
MAROT (Jean), père de Clément.
MAROT (J.), graveur. IL 323.
MARQUISE (M"*). V
MARS (le dieu). I. 57, 181. III. 83.
MARSAN (le comte de), prince lorrain. VII. 89.
MARSAULT (Antoinette Paillard, dame de), femme d'Aruulphe d'Urfé.
Marseille, l. 15, 308, 309, 361, 362, 367, 369. II. 167, 184, 485. IV.
325, 506, 515. VI. 94, 216, 217, 223. VII. 52, 293, 327, 330, 332, 360, 394, 544.
MARSEILLE (l'cvesque de). III. 501. IV.
MARSEILLE OU MARCELLE (M"^). I
MARSiLLY (Dominique de Ligny,
sieur de). VII. 76, 416.
MARSiN , Jean -Gaspard -Ferdinand ,
comte du Marchin. III. 91, 96. V.
MARSiOTiLLE (Brigitte), sœur deSaint- François-de-Paule. VII. 24.
MARTKAL (P. du), librairc. IV. 43, 519. VII. 414.
AiAKTEL (Françoise), darno de Courtanvaux. III. 138.
MARTEL (la vieille). II. 149. IV. 170.
MARTELLiERE (la), avocat. II. 437. V.
Martigiies. I. 272,309.
MARTIN (M,). IV
MARTIN (Elisabeth), môrc de la présidente Araelot. VI. 54 .
MARTiNEAu (M.), trésorier des Parties casuelles, conseiller au Parlement. II. 234. VII. 301.
MARTiNEAu, chantrc, puis évoque de Bazas. V. 157, 158.
MARTINET, Rvocat. III. 442, 446. VII.
MARTINIERE (la). III. 377.
MARTiNozzi (M^^®), depuis duchesse
de Modene. II. 374.
MARTiNozzi (M^^®), depuis princesse
de Conty. V. 280. VII. 61.
MARTIN VAL (M"^ dc) , Maric-Françoise de Martin-Vast. VII. 60.
MARTY-LAVEAUX (M.). III
MARZELAY (une fille nommée la). III,
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
MARZELiERE (Fratiçois Giffard, marquis de la). VI. /(98.
MAS (du), avocat du Conseil. IV. 384,
«ASAUGUES (M. de), président au Parlement d'Aix. IV. 325, 327.
MASCARDi. V. 188, 196. VII. 159,161.
MASCLARY (Gaspard). V. 456.
MAscoN (l'evesque de), Jean de Lin-
gendes. VII. 435,436, 438, 439.
MASCRANY (M. de). IV. 21, MASCURAT. VI. 289.
MASLE (le)» Voij. des roches.
MASLON. II. 425. Foy. bercy.
MAssAc, avocat. VII. 273.
MASSANE (M"«). VII. 532.
MASSÉ (M. du). III. 372, 373.
MASSÉ (M'"^ du), m. 372, 373.
MASSÉ (le sieur). V. 530.
MASSERANE (le prince de). V. 3.
MAssoN, graveur. V. 12.
MASSUES. II. 230. III. 454. Foy. ruvi-
GNY.
MATAMORE (le capitan). VII. 187.
MATHEi (le marquis). II. 471.
MATHEL (sire Aymon), marchand de Grenoble. I. 129, 132, 140.
MATHIEU, historien. I. 24. IV. 322.
MATHIEU, huguenot de Poitou. VII.
MATHONviLLE (Louise de Bessin de), mère de M""^ de Motteville. IV.
MATHURiNE, la folle. I. 190, 206. II.
MATHY (Marie), mère de Marie Touchet. I. 25.
MATIGNON (Lconorc de), évoque do Lisieux. VI. 200, 201.
MATIGNON (Odet de), comte de Thorigny. III. 170.
MATIGNON (Jacques de), comte de Thorigny. I. 249. V. 416.
MATIGNON (M. de), beau-frère de Bercy. II. 407. VI. 120.
MATIGNON (M. de), Charles, sire de M.
MATIGNON (le comte de). VII. 89.
MATRAs (le prieur des). II. 137, 322, 327, 328.
MATTA ( Charles de Bourdeilles , comte de). I. 318. V. 293, 303.
MATTAREL OU MATHAREL, aVOCat. III.
MATTAREL, prieur de Vannes. IV.
Maiibeuge. III. 414, 415.
Maubuisson, abbaye. II. 299. III.
MAUBUISSON (M'"^ de). I. 6, 37. II.
MAUCORS (M.). I. 326.
MAUCRoix (François)*. I. 267, 380. II.
MAUCROIX (Louis). VII. 208.
MAUDETOUR (Jacquos des Fiefs, sieur de). V. 86.
MAUGERON (M.). IV. 65, 72.
MAULEVRiER (le comte de). 1. 191, 328.
MAULEVRiER (le marquis de). II. 203,
MAULNY (le marquis de). I. 234. II.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
MAULNY (M""" (le)*, Charlotte Bru-
lart. II. 458. III. /|63. IV. 36.
MAUPAs (seigneurs de). I. 377, 380.
MAiiPAs (Henry et Jean-Baptiste de), fils du baron du Tour. I. 379.
MAUPAS (Anne Cauchon de), M*"* de
Joyeuse. I. 380. Voy. joyeuse.
MAUPEou, président. VI. 105.
MAUPEGu (Gilles de). VII. 127, 393,
Voy. ABLEGES
MAUPEOU (Anne de), M""^ d'Amours ou Daneau. VII. 399.
MAUPEOU (la petite), Louise, coadjutrice de l'abbesse de Poissy. VII.
MAUPEOU -MALLEBRANCHE, capitaine aux Gardes. VI. 58, 460.
MAUR(St). VI. 255.
MAURE (le comte de) *, Louis de Rochechouart. V. 139, 307.
MADRE (la comtesse de)*, Anne Doni.
IL 120, 316. III. 79, 135, 137, 153, 154. IV. 360, 367, 484- V. 139, 258. VL 161, 387.
MAURE (Louise de), femme de Gaspard de Rochechouart. III. 170.
MAUREGART-AMELOT. VOy . AMELOT.
MAUREVERT DE LA BAULME (M"* de),
marquise deGrimault. I. 401.
MACRic (M. et M""* de). IV. 151, 156.
MAURICE (le prince) de Nassau. I.
MAURICE (le prince) de Savoie. VI.
MAURICE, parfumeur. VI. 173.
Maurienne (la). I. 144.
MAURiER (M. du), ambassadeur en
Hollande. 1.108, 109,118.
MAURITANIE (la reinc de). VII. 330.
MAUROY, l'intendant. II. 21, 88. IV.
L 459. IV
Mauzac, abbaye. IL 186.
MAY (M"<= le). Vn. 449.
MAYE (M. le), conseiller à la Cour des Aides. VII. 299.
Mayence, IL 69,
Mayenne. V. 162.
MAYENNE (M. de)*, Henry de Lorraine. I. 7, 80, 266, 373, 376, 430, 484. IL 77, 167, 168. III. 117, 195, 315, 326, 327.
MAYENNE (M"* de). I. 80, 86.
MAYERNE-TURQUET (Thcodore de). ï.
MAYERNE-TURQUET ( M^'" de) IV. 350,
MAYNARD, poëtc. I. 276, 277, 294, 296, 297, 299, 300, 311. IV. 94, 161, 168. VL 234, 260, 269, 298.
MAZARIN (le cardinal). I. 229, 237, 247, 259, 346, 391, 415, 419, 429.
H. 27, 33, 40, 43, 67, 73, 74, 81, 144, 184, 186, 189, 192, 194, 206, 208, 255, 258, 279, 302, 374, 401, 403, 409, 415, 421,425, 439, 450, 524. m. 97, 172, 173, 179, 185, 208, 271, 272, 282, 321, 327, 401, 446, 455, 498. IV. 89, 96, 99,106, 130, 143, 144, 188, 248, 267, 410, 414, 417, 432, 442, 493, 517. V.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
297, 302, 303, 307, 308, 3^6, 3^7, 357, 358, 378, 408, 417, 429, 436. VI. 58,77, 78, 134, 136, 182, 253, 318, 3.'j9, 376, 403, 522.
MAZARiN (Michel), cardinal, archevêque d'Aix. VII. 327.
MAZARIN (Armand- Charles de la Porte, duc de). II. 228, 234, 414.
MAZEL. IV
MAZELiERE (M. et M""® de la). VI.
MAZDRE (la), ami de Malherbe. I. 292,
Meaux. I. 32, 33, 344, 349, 356. II.
105, 263. m. 347, 394. IV. 158, 165,399. V. 109, 118,124.
MEAUX (Louis Trabouillet, chanoine de). II. 105.
MEAUX (M. de), Dominique Seguier. m. 393, 400, 401. V. 270.
MEAUX (Dominique de Ligny, depuis évoque de). VIL 76.
MECKLEMBOCRG (Elisabetli-Angelique de Montmorency -Boutteville, duchesse de). VIL 80.
Medan. III. 107, 121.
MEDÉE. IL
Medicis (la vigne de). I. 110.
MEDicis (la reine Marie de). I. 30, 37, 89, 154, 173, 190, 197, 274, 309, 340. IL 3, 85, 86, 120, 173, 175, 196, 312, 383, 474. III. 121, 146, 258, 348. IV. 111, 155, 327. V. 9, 11, 44, 54, 393, 513, 530. VI. 72, 76, 79, 98, 133, 215 276, 407, 444, 446, 450. VIL 285.
MEDICIS (la reine Catherine de). I.
28, 44, 52, 94, 101, 224, 383. IL 117. m. 95, 142, 499. V. 189, 196.
MEDICIS (Cosme de). V. 191, 102.
MEDICIS (Ferdinand II de), grand-duc
de Toscane. V. 188, 192.
MEDICIS (Marguerite de), duchesse de
Parme. VI. 98.
MEDICIS (Elisabeth de), duchesse de
Bracciano. IL 312.
MEDICIS (Magdelaine de), M""* de Fies-
que. I. 52.
MEDICIS (Julie-Victoire de la Rovere,
grande-duchesse, épouse de Ferdinand II de). V. 192.
MEGRET (Jean), compilateur d'épi-
taphes. I. 121. IL 144, 325. IV.
MEiLLERAYE (le^mareschal de la)*,
Charles de la Porte, duc de laM. I.
MEILLERAYE (M^^'^ de la), Magdelaine
delà Porte, abbesse de Chelles. IL
MEJAN, garde-sac du Parlement. VI.
MELiAN (le président). IL 9.
MELIBÉE. 1. 301. IL 416.
MELiOR (la fée). III. 344.
Mellan ou Meylan , près Grenoble.
MELLAN, graveur. IV. 157, 199.
MELO (FTancesco de). IV. 183.
MELSON. IL 424. VIL
MELSO.x (Charlotte). IL 405, 424. VIL 297, 487, 516.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
Mclun.U. 2G1. IV. 359.
MELUN (le marquis do). II. 328.
MpLUN (Anne de), dame de Rosny.
MELUN (Charles de), sieur de Normanville. IV. 263.
MELUN (Magdcl aine de), comtesse de la Suzc. IV. 2/(3.
MEMMius (le consul). IV. L\ll.
MENAGE (Giles)*. I. 76, 156, 309,311, 316, 319, 321, 323. II. 199, 200, 320, 626, 628, 513, 562, 567. III.
82, 83, 138, 160, 152, 213, 216, 236, 236, 255, 256, 278, 279, 281, 286, 287, 366, 679. IV. 33, 36,76, 81, 98, 117, 217, 218, 250, 606, 626, 692, 695, 502, 516. V. 153, 156, 165, 169, 207, 292, 295, 305, 673, 676, 691, 692. VI. 76, 283, 286, 293, 296, 323, 326, 657. VIL 57, 39, 606.
MENAGE (Guyone), sœur de Giles M.
MENELAYE. Voy. MAIGNELAIS.
MENALQUE. II. 379, 380.
MENA^iT (Guillaume)*. VII. 100.
MENARDEAu, Conseiller. IV. 530. Vo]).
MERCIER-DE SAINT LEGER. VI
Mcrcœur, baronnic. IL 120.
MERCŒLR (x\I. de), Philippe-Emmanuel de Lorraine, duc de M. I.
ME.RCŒUR (M'°*= de), Marie de Luxembourg, duchesse de M. I. 18, 67, 72,125. V. 97.
MERCŒUR (M. de), Louis de Bourbon, duc de M. V. 181.
MERCURE-TRISMEGISTE. VII. 327.
MERDEZAC. I. 79.
MEREZ OU MERAY, Gombaud de Plassac, chevalier de Meré. III. 366.
MERiAN (Gaspard), graveur. IL 512.
Meridan, seigneurie. VI. 182.
meril(M. du). I. 120.
MERLE. VIL
MERLET, médecin. VI. 692.
MERLIN, l'enchanteur. IL 90.
MERLIN, locataire de Grosbois. I.
MERLIN (Pierre), curé de Saint-Eus-
tache. V. 272, 286, 285.
MERODE (Philippe, comte — Florent
— Maximilien — et Anne de). V.
MBROuviLLE (le sieui* de). IV. 58. Voy.
VASSé.
MEROuviLLE (M""* dc) , Suzaniic Bigot. V. 652, 453.
3feru. I. 166.
MERVEziN (l'abbé), auteur d'une
Histoire (te ta Poésie françoise.
III. 79. IV. 413. Voy, avadx
MESMES (Jean-Antoine de), sieur d'Irval. IV. 414, 420, 422. Voy. irval.
MESMES (Jean-Jacques de), depuis comte d'Avaux. IV. 417, 419, 423.
MESMES (la présidente de), Marie de la Vallée-Fossez. IV. 170, 422.
MESMES (Jeanne de), M""^ d'Erbigny.
MESMES (Antoinette de), duchesse de Vivonne. IV. 424.
MESMES (Jeanne-Thérèse de) , religieuse à Chaillot. IV. 424.
MESNARDEAu (Claude), sieur de Champré. IV. 530. V. 102, 105, 110,
115, 116, 121. Voy, CHAMPRÉ.
MESNARDiERE (la), Hippolyte-Julcs Filet de la). II. 54, 263, 545. III. 275, 277, 278, 285. IV. 70, 123. V. 49, 58, 59, 137. VI. 259.'
MESNART (M™* de), tante de la Mous-
saye. I. 484.
Mcsnil-Cornucl (le). VI. 2.
Mcsnil-Madame llance (le). VI. 64.
MESML (Jean Habert, sieur du). VII.
Voy. HARERT
MESML-LEURRY (\I. et M""^ du). VI.
MESNiL (Jacques le Normand, sieur du). IV. 275.
MESML-GARMER ( Tliomas Morant , marquisdu). IV. 384. Fo^. morant.
MESNIL-HEROUARD (M'"'' du). VII. 375.
mesplagh, nom supposé de Massaube. VI. 427, 428, 429.
MESNiLLÉ (Charles le Sesne de). III.
MESSEY (René de Souvré, sieur de
Renouard, baron de). III. 139.
AiESSiER (Pierre le), dit Bellerosc, comédien. VII. 181.
MESTAiRiE (la), père du maître d'hôtel de M""* de Rohan. III. 420.
MESTREZAT, ministrc protestant. II.
METEZEAu, architectc. I. 418.
Metz. I. 6, 74, 122, 226, 235, 251, 316. II. 13, 289, 317, 325. III.
8, 300, 391. IV. 192, 195, 292, 481, 521. V. 70, 75, 109, 115, 118. VI.
METZ (M. de), Henry de Bourbon, duc de Verneuil, évèque de M.
I. 351. II. 9. m. 99, 310. IV. 339, 433, 447. V. 442. VII. 33, 242.
METZ (l'evesque de), neveu du cardinal de Coislin. II. 335.
METZ (M"« du), m. 364.
Meudon. II. 283. IV. 27, 362, 410,
NOMS DE LIEUX
V. 3/i0. VII. lOG, 3G
Mculan. I. 395. IV. 212, 220,285.
MEUNG (Jean de). III. 381.
MEUNIER ( Marguerite ) , première
femme d'Antoiiie Arnauld, sieur
de la Mothe. III. 126.
MEUSMERE (la). VII. /j52.
Meuse (la). VI. 505.
MEDVES (de), ingénieur. II. 3Zi, 35,
MEZERAY (Eudes de). I. 23. II. 102,
Mezieres-cn Ardetines. III. 179, 321.
Mezicres, près de Dreux. III. 16, 269.
Mezîeres, seigneurie, II. 298.
Mezieres, baronnie. IV. 252.
Mezieres-en Brouaîs, seigneurie. III.
MEZIERE. III. 422.
MEZiRiAG (M. de), Gaspard Bachet
de Meziriac. I. 28G. V. 13.
MiCHAiLOwiTCH (Alcxis). VIT. 420.
MiCHAU, nom de baptême des Tambouneau. VII. 81, 90, 92.
MICHAUD etPOCJODLAT (MM.). I. 475.
MILLER ( M.). I
MiLLETiERE (Isaac Braclict de la).
MILLETIERE (Thcopliile Brachct, sieur
delà)*. VII. 239,344.
MILLETIERE (M""^ de la), Marie Gergeau de la Boulardiere. VI. 455,
MILLETIERE (Suzanne, — Théophile, — Antoinette Brachct de la). VI.
Millij, chasteau. II. 197.
MiLLY (de). II. 207.
MiLON, conseiller à Tours. IV. 272.
MILTON. IV
MINUTIDS FELIX. V. 25.
MiOLLAis (Françoise). I. 394, 397.
MiOLLENS ( Melchior Mitte de Chevriere , marquis de Saint - Ghamond et comte de). III. 189.
MiossENS ( César -Phœbus d'Albret, comte de), père du maréchal d'Albret. II. 202, 209, 536. III. 52, 413, 417, 432, 433, 440, 453, 462.
MIRABEAU (le père de). VI. 133.
MiRABEL (le marquis de). II. 7, 8.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES. CLXXV
MoiîVE (Geneviève le), mariéo à Jacques de Thou. IL 110.
MOÏSE. IV. 33G
MiRAMBEAu (le marquis de), Armand Pardaillaii d'Escaudeca. III. /i27,
MiRAMioN (M. de), Jean-Jacques de Beauliaruais , sieur de M. VII.
MIRAMION (M"* de)*, Marie Bonneau.
Miramont, seigneurie. VI. 185, 188,
MiRANDE (Fulvie Pieds la). I. 102.
MiRAUMONT (le clievalier de) *. I.
Mirebalais (le). II. 320
MiREBEAu (Jacques Chabot, marquis de). I. 74. m. 198.
MiREPOix (la marquise de), Louise de Roquelaure. IV. 169, 432. VIL 205, 206, 209.
MIREPOIX (le marquis de). I. 240.
MIREPOIX (le marquis de), Alexandre deLevis. IV. 432.
MiROMESNiL (Pierre Diel de). IL 256.
MiROMESNiL ( Hue dc), garde des Sceaux. IL 335.
MiRON (M.). IV. 282.
MiBON, maître des Comptes. IL 246.
MiSME (la reine de), nom romanesque de la comtesse de Maure. III.
MiTTON (M.). IL 320. IV. 59. VL 319,
Modene. VI. 123.
MODENE (la duchesse de). IL 374.
MODENE (Esprit-Raimond de Mor-
moiron, comte de). I. 401, 414.
MOINE (le père le). VL 32-34.
MoisEAD (François-Philippe de Bretagne, abbessc de). IV. 460.
Moissac. I. 400.
MoissAc (Jean-François d'Estrade, abbé de). VIL 15.
MoissELLE (Herouard, sieur de). Vit.
MoissET (M. de), ou montauban. I.
IL 151, 219, 220, 328. IV
moissy, prédicateur. VIL 63.
MOLE (la). I. 167, 410.
mole (Mathieu), procureur général, depuis président et garde des Sceaux. IL 9, 415, 433, 439. IV.
MOLE (François), abbé de Sainte- Croix. V. 479, 480, 483.
MOLÉ-CHAMPLASTRECX (le président), Jean-Louis M. IV. 13, 317, 319.
Voy. CHAMPLASTREUX.
MOLE DE CHAMPLASTREUX (Louis). VII.
MOLETS (des). II. 376.
MOLIERE ( Jean-Baptiste Poquelin de)*. L 310, 338,496. IL 85, 133, 135, 136, 200, 208, 425 IlL 122, 168, 236, 282, 403, 450, 458. IV.
MOLiNiER, musicien du roi Louis XII L IV. 42.
Molins ou .)foslins, village vers Epernay. V. 18.
III. 2/i7, 335, Zhl
MONCEAUX \la marquise de), Gabrielle . d'Estrées. IV. 326, 327.
MONCEAUX OU MONCEAU (Jacques de), sieur de l'Estang. IV. 174. VI. 118, 306. VII. 511.
MONCEAUX OU MONCEAU (Isaac de). IV.
MONCEAUX (Nicolas de). VII. 541.
MONCEAUX (Charlotte de). VII. 541.
MONCHARVILLE. Voy. MALLET.
MONCHY (Charles et Magdelaine de).
MONCIZET. I. 131.
Moncontour. I. 50.
MONCONTOUR (Louis de Bordeaux-).
MONCORNET, graveur. V. 6.
Mondonville. I. 237.
MONDORi (l'abbé), surnom de Bois-
robert. III. 151, 444.
MONDORY*, comédien. IL 395, 412,
Monferville. V. 39.
MONFERViLLE (Warigniez, sieur de).
Monflaines, château. VI. 391.
MONGÉ. VI
MONGLAS (M.). III. 322.
MONGLAT (François de Clermont, marquis de). Voy, montglas.
ET DE PERSONNES
Monhcur. IV. 217.
MONMERQUÉ (M. dc). I. 54, 89, 140, 324, 337, 356, 379, 428, 404. IL 91, 211, 297, 301, 352, 376, 381.
220, 348, 370, 516, 522, 524, 529, 251, 305, 351, 414. VL 90, 93, 256, 260, 269, 289, 323, 390, 461, 505.
MONMERQUÉ (M""* de). III. 72.
MONNAYER (M. le), notaire. III. 280.
MONNEROT, financier. IV. 433, 446, 447. VI. 232.
MON.N'OYE (Bernard de la) 1. 100. III.
Mons. m. 171, 174.
MONS (de), partisan. IL 426.
MONSIEUR, Gaston, duc d'Orléans. I.
Voy, ORLEANS
MONSIEUR LE COMTE (fCU), Louis dC
Bourbon, comte de Soissons. I.
222, 225, 229, 252. III. 422, 423, 456. V. 23. Voy. soissons.
MONSIEUR LE GRAND, Roger de Saint- Lary, duc de Bellegarde. I. 24,
61,203,351. rOî/. BELLEGARDE.
MONSIEUR LE GRAND, Henry Coiffier, sieur de Cinq-Mars. IV. 62, 67, 68, 136, 426, 429,496. V. 205, 489.
Voy. CINQ-MARS.
MONSIEUR LE PRINCE (feu), Henry II de Bourbon, prince de Condé. Voy.
CONDÉ
Monstrelet, seigneurie, III, 329.
NOMS DE LIEUX ET DK PERSONNES
MONSTRELilL-FOURRILLES, gOUVCmClU
d'Angers. II. 5/i. VI. 211, ^37.
MONT (Jean du), premier mari de
Jeanne-Aux Espaules. VI. /iCS.
Mont, seigneurie. VI. i!i39.
MONTAFiÉ (M°'^ de), Jeanne de
Coesme, femme de Louis, comte
de M. I. û,221, 222.
MONTAFIÉ (Anne de). III. 227. ^oy.
M""* la comtesse de soissons.
MONTAGNE (Micliel de). I. 27. II. 101, 350, 357. m. 501. IV. 215.
MONTAGNE, aumônjcr du comte de Soissons. III. 39.
montagne (M""^ de la), sœur de Marion de l'Orme. IV. 65.
MONTAIGNE (M""* de). VI. 51.
MONTAiGLON (M. Anatole de). III.
Montaigu, baronnie. VII. 1Q4.
MONTAiGU (le chevalier de), tué en avril 1646. V. 43, 381.
MONTAIGU (lord). I. 16. VI. 49.
Montaiguillon, seigneurie. IV. 346.
MONTAL, gouverneur de Rocroy. VI.
MONTALAis (Frauçoisc de), comtesse de Marans. II. 376.
Montalembert , seigneurie. I. 265. IV.
MONTALEMBERT (M""* la comtessc de).
MONTALTE (le Cardinal de). II. 336,
MONTANGLADST (François Quatresous, sieur de). VI. 480.
M ontansais. II. 497.
MONTARBADLT (la)*. IV. 260. VI. 159,
Montargis. II. 131. IV. 470.
Montatcre. II. 23, 24.
MONTATERE (Isaac de Madaillan, seigneur de). II. 22, 24, 90.
MONTATERE (Louis de Madaillau de Lesparre, marquis de). VI. 416.
MoïUauban. I. 24, 67, 72, 253, 266, 329, 339,364, ^j35, 438, 439, 503.
IV. 483, 485-487. Voij. montbazon
MONTACBAN. I. 159. VOtJ . MOISSET.
MONTAUBAN (Ics), sircs d'Agout. IL
MONTAUBAN, avocat. V. 66, 67.
Mont-Aulîaud, marquisat. IV. 1.
MONTAULT (Judith de), troisième femme du second président le Coigneux. IV. 22. Voij. montaut.
Montaurin, seigneurie. I. 395.
montaurin, financier. I. 397.
MONTADRON (Pierre du Puget, sieur de)*. I. 216, 397. IL 47, 245, 248.
III. 46. V. 358, 378. VL
MONTAiRON (Gabriel de). VI. 239.
MONTAiRON (Anuc d'Arriac, et Isabelle-Diane Michel, femmes de Gabriel et de Pierre du Puget de).
MONTAURON (M"* de), Marie de M. VI.
227, 229, 233, 235, 239, 248, 257, 258. Voy. M™e tallemant.
MONTACT-NA VAILLES (Diane de), seconde femme de Langey. VIL 229.
Mont-aux-Malades, prieuré. IV. 129.
CLXXVIII
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
MONTAuziER (M. de)% Charles de Saiute-Maure, marquis, puis duc de M. II. 51, 180, /jSl, 682, 697, 503, 508. III. 1, 3, 10, 36, 61, 60, 221, 223, 233, 250, 205, 276, 277, 283. IV. 88, 99, 103, 105, lOG, 137, 385, 389, 619, 675, 536. V.
155,232, 278, 662, 3GG. VII. Cl, 03, 693.
MONTAuziEiv (LeOD, baron de). IV.
MONTAUZIEn DE FEUGERAY (selgnCUrS
de). III. 10.
MONTAuziER (M"* de)% Julie-Lucine d'Angennes. I. 50, 350. II. 136, 169, 176, 682, 696, 695, 697, 699, 500, 506, 509, 515. III. 6, 8, 51, 59,60, 65, 73, 75, 167, 177, 221, 265, 296, 301, 306. IV. 655, 536.
MOMAuziER {W^^ de)*, Marie-Julie
de Sainte-Maure, depuis duchesse
d'Uzès. II. 533. MONTBAZON (M. de)', Hercule de Ro-
han, duc de M. II. 167, 285, 317,
318, 326. m. 139, 369, 621. IV.
MONTBAZON (Charles de Rohaii, comte
de Montauban, puis duc de M).
MONTBAZON (M""^ de )*, Marie de Bretagne, duchesse de M. I. 223, 229.
II. 169, 212, 293, 566. III. 306, 317, 621. IV. 112, 656, 655, 660, 676,678, 680, 686. VI. 280. VII.
MONTBAZON (M"" de), Elisabeth de Rohan-Guémenée, nièce de M. d'Avaugour. IV. 682, 685, 687.
MONBAZON (M"* de). Anne de Rohan,
depuis duchesse de Lnynes. IV.
MONTBELiARD (Ic comtc de), Geopges
de Wurtemberg. IV. 230, 232, 261 .
Montbelon, seigneurie. I. 269.
MONTBLiN (M'"« de). VI. 526.
MONTBOISSIER-BKAUFORT (los). I. 131.
Voy. CANILLAC.
Montbrison, V. 186.
MONTBRUN (C-harles-Rcné du Puy de
Tournon, marquis de). I. 133,
MONTBRUN. I. 72. V. 319. VI
VotJ. SOUSCARRIERE.
MONTCHAL (Charles de), archevêque de Toulouse. II. 116, 157, 660, 662. VI. 660, 698. VII. 21.
MONTCHAL (Joan-Pierre de)*. II. 82.
MONTCHEVREUIL (les). VI. 32.
31 ont cornet. VI. 505^.
MONTCORNET OU MONCORNET, dessioa-
teur. IV. 157. V. 6. VI. 323. VII.
Montdidier. IV. 666. V. 236.
Monte fiascone en Italie. II. 672. VIL 650, 667.
MONTEBIZE. Fo?/ BERNARD.
MONTEiL (Alexis), auteur deV Histoire des Français. IV. 65.
Montelîmar. VIL 332.
Monte ton. I. 328.
MONTELON, OU MONTHELON , aVOCat.
MONTELONS (Ics), de Paris. I. 310.
MONTENAC. IV. 355.
MONTENDRE OU MONTANDRE (sClgneUFS
de).IIL 260.
MONTENDRE ( M""' do)*, Reiiôc-Tlievin, dame d'Ussé. VI. 38.
MONTENDRE (CUarles de la Rochefoucauld, marquis de). V. 98, 100.
MONTENDRE (Catherine — Marie — François— Isaac et Lucie de la Rochefoucauld-). V. 100, 101.
Montereau. IV. Ixh.
M0NTESP.\N (le marquis de). I. 67, 72.
MOMESP.AN (Mme de). I. 72. II.
Blontesquieu, seigneurie. VII. 13.
MONTESQUIEU (M^* de) , mère de M. d'Estrades. VIT. 9, 13.
MONTESQUIEU (lepresident de). II. 305.
MONTESQuiOD (François de). II. kkk.
MONTESQciou ( Jesepli-François de ), sénéchal de Béarn. I. 204.
MONTESSUS. I. 374.
MONTEVRiN (le curé de). V. 109.
Mont ferle, seigneurie. VI. 431.
Montfermeil. III. 105, 106.
MONTFERMEiL (Hilaire l'Hoste, sieur
de). III. 119, 121, 126. 3font ferrât, marquisat. III. 311.
MONTFERRAT (Frédéric, marquis de).
MONTFLEURY (Zacharic-Jacob), comédien. VU. 176, 189, 190.
3fontfort-l\imaunj. II. 99. V. 95, 96.
MONTFORT (les comtes de) . 111.117.
MONTFORT, frère de Cerisante. V.
MONTFURON. III. 281.
MONTGAUGiER (le seigocur de). III. 9,
MONTGAZON (Nau, sicur de). V. 20, 21, 2o.
MONTGEORGE , fils de Gaulmin. V.
MONTGLAs ( François de Paule de
Clermont, marquis de). II. 90,
MONTGLAS (M'"^ de), Cccile-Elisabeth Hurault de Chiverny, baronne de).
MONTGLAS ( Louis — Robert — Jeanne de Harlay, sieurs et baronne de). IV. 86.
MONTG»GDÉ (Charles de la Porte, sieur de). IV. 459.
Mojugommery. I. 257.
MONTGOMMERY (le comte de). 394.
MONTGOMMERY (Marguerite de), vicomtesse de Pompadour. IV. 402.
MONTGOMMERY Louise de), mariée à CUnchamps. I. 257, 268.
MONTHOLON (Frauçois de). V. 92.
MONTiGNAC (Giles de Hautefort, marquis de). IV. 438. VI. 106.
MONTiGNY , gouverneur de Dieppe.
MONTIGNY (Nicolas-Servien, sieur de).
MONTIGXY-BERIEDX (M™* de). III. 160.
MONTIGNY (seigneurs de), de la maisou de Rochechouart. III. 170, Montiramey, abbaye. VI. 397, 398.
Montierender ou Moustier-en-Der, abbaye. II. 114. VI. 92.
MontivUliers. IV. 21.
Mont jeu, château. III. 203.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
MONTJELET, chirurgicii. III. tiOk.
MONTLAUR (PiciTC clc Bartliclcmy, sieur do). VI. 131.
Montlhery. III. 320.
MONTLOLET ( Jacques d'Angcniies, marquis de). I. 258, 268. III. 89, IGO, 2Û0, 380, 384. VI. 342, 351.
MONTLOLET-BULLION, filS du SUfill-
tendant Bullion. IV. 296, 298.
MONTLUC (le mareschal de). I. 506.
MONTLL'C, évêquo de Valence. I. 7.
MONTLUC (Adrien de). I. 196, 506.
Voy. CRAMAIL.
MONTLUC (Henry d'Escoubleau, raaur quis de). I. US. VII. l/j2. Voy.
ALLUYE
MONTLUC (Jeanne de), comtesse de Carmain ou Cramail, et marquise d'Alluye. I. 195, 196, 508.
MONTLUC (Jeanne de), M""* de Mesmes. IV. 423.
MONTLUYSANT, comédien. V. 72.
Montmartre. I. 36, 40. III. 202, 217,
MONTMARTRE (M""* de), abbesse du
couvent. IL 494.
MONTMAUR (Pierre de). II. 188. III,
Montmedy. II. 263. VII. 208.
MONTMEIGE. VI. 412.
Montmelian. I. 144.
Montmîrail ou Monîmirel. II. 122, 125. V. 181, 441.
Montmor, château. I. 246.
MOXTMOR ou MONTMORT (Jean-Robert, sieur de), trésorier, de l'Extraordinaire. I. 389, 430. II. 64, 188. IV.
MONTMOR (Aune Ilabert de), maréchale d'Estrées. I. 389.
MONTMOR (Henry-Louis Ilabert, sieur de). IV. 21. V. 216, 218, 219. VI.
Montmorency. I. 119, 426. VL 237.
MONTMORENCY (la maison de). 1. 166, 168. IL 443. IV. 25. VIL 3,4.
MONTMORENCY (Thibaut, — Bouchart et Mathieu de). IL 473. HI. 116,
MONTMORENCY (Charlcs — Everard — Gauthier — Mathieu I et II de).
MONTMORENCY (Jean de), sieur de Nivelle. VI. 288.
MONTMORENCY (Anne de), connétable de France. III. 117.
MONTMORENCY (le marcschal de) , François, duc de M. L 169, 170, 270.
MONTMORENCY (le connestablc de) *, Henry I, duc de M. I. 57, 179, 270. IL 10, 306, 310. III. 117.
MONTMORENCY (M. de) *, Henry II, duc de M. I. 157, 165, 167, 175, 176, 178, 483. IL 10, 145, 173, 174, 243, 298, 378, 390, 436, 440, 441, 466, 468. III. 13, 14, 23, 103, 116, 128, 129, 141, 142. IV. 24, 25, 79, 174, 221, 256, 463, 483, 487,494. V. 74, 175, 504, 505. VL 215, 464. VIL 66, 291, 295, 440, 448, 465, 466.
MONTMORENCY-BOCTEVILLE (Louis de).
MONTMORENCY-BODTEVILLE (FranÇOis-
Henry de), maréchal de Luxembourg. L 412.
MONTMORENCY (Françols de) , mar-
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
([uis de Fosseuseet de Thun . VII.
II, 1/il. f'OlJ. FOSSEISE.
MONTMORENCY (M. dc), Aiine-Louis- Raoul-Victor, baron, puis duc de M. I. 168. V. 373. VI. 132. VII. .'i.
MONTMORENCY-LAVAL (Ics). III. 11 G,
M0NTMORENCY-L.AVAL ( Pllilippe-Em-
manucl de), marquis de Sablé.
MONTMORENCY (Aiiiiibal-Jules, bâtard de). VII. 291.
MONTMORENCY (la u'iarescliale de), Diane de France, M™^ d'Augouiesme, veuve de François, frère aîné du connétable de M. I. 169, 170, 2Zi5, 271.
MONTMORENCY (M"* de), Charlotte- Marguerite de M. , M""^ la princesse.
I. 168,246. II
MONTMORENCY (Claude de), comtesse de Gramont. III. 183, 188.
MONTMORENCY -BODTEVILLE (M"* de),
Isabelle-Angélique de M., duchesse de Chastillon. ÎII. 8^. IV. 68, 226, 229, 533. VII. 80.
MONTMORENCY-LAVAL (Elisabeth-Helene-Pierre de), vicomtesse de la Rochefoucauld. III. 360.
MONTMORENCY (Alix de), duchcsse de Valençay. III. 202.
Montmorillon. V. 199.
MONTMORON (Chailes de Sévigné, seigneur de). IV. 526, 527.
MONTOisoN (M"« de) , Laurence de Clermont-Montoison, M""^ la connétable de Montmorency. I. 165.
Mont-Olympe, château. III. 179,
Montovgucil, étang de Rambouillet.
Montât, château. VI. 53.
MONTPEiRoix (le vicomte de). I. 439.
Montpellier. I. 346, 475, 503. II. 37, 95. III. 248, 463. IV. 260, 518. V, 7, 78, 79, 210, 290, 434. VI. 2, 253, 424. VII. 206, 233, 359, 386, 449, 466.
MONTPENSiER ÇSl. de), Henry, duc de M. I. 109, 364, 371. II. 25, 91.
MONTPENSIER (Louis dc Bourbon, duc de). IV. 159, 298.
MONTPENSIER (M"*^ de), Catherine- Marie de Lorraine, duchesse de M. I. 18. n. 142. IV. 159,166.
MONTPENSIER (M"* de), OU MADE- MOISELLE. III. 68. IV. 389. V. 87, 136-138, 284, 289, 303, 308, 328, 329, 345,371, 374-376, 405, 413, 414, 416-418, 430, 469, 483, 492.
VI. 19, 30, 48, 58, 67, 70, 106, 113, 134, 170, 177, 182, 261, 373, 402, 508. Voy. mademoiselle.
MONTPEZAT (M. de), Heiiry des Prés, marquis de M. I. 80. III. 182, 188,
MONTPEZAT (M""^ de), ClairerSuzanne
de Gramont. IIL 182.
Montpipeau. VII, 467.
MONTPLAisiR (le marquis de), René de Bruc. IV. 240, 242. VII. 451.
MONTPOciLLAN (le marquis de). I.
Montrada, VI. 167.
MONTRESOR (le comte de). II. 109.
Montreuil. IV. 166, 304, 309.
IVOMS UE LIKUX KT DE PERSO.MSES.
Monircnil-liclaii. IL 315, 321. IV.
Montreuil-Bonin. seigneurie. IV. 21 G.
MONTREUIL , MONSTUF.UIL OU MON-
TEREUL (de), secrétaire des commandements de Madame. II. 139.
MONTREUL OU MONTEREUIL (Jean do),
attaché au prince de Conty. II.
MONTREUL (Mathieu do). II. 143. III.
MONTROEiL (la veuve Claude) , libraire. I. 307.
MONTREVEL (le comte de), Ferdinand de la Baume. I. A13. II. 151. IV.
7/j. VII. ZjO/i, 609.
MONTREVEL (Marie de la Baume de), marquise de Grimault. III, 99.
Montrouge. III. 3 6.
MONTRUFFÉ (M""* de). VI. 505.
Monts ou Mons, VII. 163.
MONT-SAiNT-ELOY (Jacques le Normant, abbé du). IV. 275.
Mont-Saint-MîcheL I. 66, 71. VII.
MONTSir.E (M. de). VII. 369.
MONTSOREAU (Charles de Chambes, comte de). VI. 676.
MONTSOREAU (Frauçoise de Maridor, comtesse de). VI. 676, 677.
MONTSOREAU (Genevleve Boivin, comtesse de), et ses filles, Marie-<}enevieve et Marie-Magdelaine. VI.
MORANGis (M. de), Antoine Barillon, sieur de M. V. 265. VI. 368. VII.
MORANGIS (M"^ de), Philiber^e-d'Amoncoui'î. VI. 57, 63. VIT. 265.
MORANT, MORAND OU MOUAN (TllO-
mas), maître des Iietiuêtes et trésorier de l'Kpargne. I. 292, 311, 318, 669, 676, 677. II. 76- IV, 381,386. VII. 186.
MORANT (Aune), mar(iuise de Leuville. III. 262. VI. 32.
MOREAu (Michel), lieutenant civil.
MOREAU (feu), fils du Lieutenant civil ; le petit M. IV. 52, 59. VIL 6,6,16,17.
MORET. V
MORET (le comte de), Antoine de Bourbon, comte de M. L 157, 161, 162, 263, 625. IL 366, 367. IIL 38. IV. 65, 176, 306. VI. 528.
MORET (M"*^ de) * , Jacqueline de Bueil , comtesse de M. I. 155, 170, 176. IL 373, 378. IV. 20. VI.
Morfontaine ou Mortfontaine, terre et marquisat. IV. 1, 13.
MORFONTAINE-HOTTEMAN. VII. 532.
MORGES (Adrien Roux de). L 210.
MORGUES Mathieu de) , abbé de Saint- Germain. I. 266. IL 12, 86, 126,
f'oy. VILLARSEALX
MORNAY (René de), abbé de Villarseaux. II. 433.
MORNAY (Anne de), M°" de la Tabariere, mai'échale de la Force. I.
MORNAY (Eleonore de Chaumont, M"^ de). IV. 4.
MOROGUES (Mathieu de). I. 209.
MOROGiES-BouRDiN (Guy de).III. 131.
Mortagne. I. 455.
Mortaing, VI. 368.
MORTEMART (les Rochechouart-). II.
MORTEMART OU MORTEMAR (le marquis de), Gabriel de Rochechouart, marquis, puis duc de M. I. 351, 352, 353. II. 430. III. 157, 170.
MORTEMART (René de). IV. 220.
MORTEMART (M. le duc de). 1. 126. IL
MORTEMART (M™* de), Diane de Grandseigne, marquise de M. IV.
MO RUS (Thomas). II. 53, 106.
MORviLLE (M"^ de). VI. 91.
MORViLLiERS (Jean de). VII. 24.
Moscou. IV. 394, 395.
Moscovie. IV. 393, 397. VII. 419.
MoscoviE (le grand-duc de), Michel Feodorowiich. IV. 395.
I. 229, 237, 240,267. II
Mothe-Atnaut (la), château. III. 95.
Mothe-Bastille (la). VI. 469.
Motte-Saint-Jean (la), seigneurie. IV.
MOTHE-HOUDANCOCRT (MM. ds la). II.
MOTHE-HOUDANCOLRT (lemareschal de la), Philippe de la M. II. 58, 62, 417. III. 317, 485. IV. 173. V. 11,
MOTHE-HOCDANCOURT (M"* la marcschale de la), Louise de Prie. IL 384, 417. III. 305. VL 374.
MOTHE-HOCDANCOURT (M"* delà). III.
MOTHE-HODDAxcocRT (Henry de la), abbé de Souillac. V. 187.
MOTHE-ARGENCOCRT (M"* de la) . VII.
MOTHE-GOULAS (la). I. 379. III. 70, 350. IV. 132, 371.
MOTHE-LE-vAYER (la), François de la M. î. 433. IL 203, 210, 211, 347, 374. in. 255, 265. IV. 103, 109, 194, 195.
MOTHE-LE-VAYER (la femme de la), fille d'Adam Blackwood. IL 402, 210, 211.
MOTHE-ARNAULD (leS la). III. 95, 118, 120, 121, 126.
MOTHE-LEZ ENORDRE (les seigueurs de la), de la maison d'Lstampes.
MOTHE-MESSEMÉ (Frauçois le Poulchre, seigneur de la). I. 102.
NOMS DK IAFAI\ ET DK PEUSONNES.
MOTIIE-SAIM-SEURIN (M. (Ic lil). III.
motret(M.). VII. [^l\8.
MOTTEVILLE OU MVUTEVILLE (M'ne do).
1. 185, 18G, 3/|0, /il7. II. 81, 83, 03, 96, 100, 231, 263, 268, 293, 296, 299, 327, /i35, lihS, 54^1, 5/|5.
III. 72, 82, 1^|2, 167, 173, 18/j, 190, 197, 201, 316, 319, 323, 325, 350, 353, ^55. IV. /jO, 122, 128, 1^9, 239, 276, 311, 389, 390, ^21.
V. 115, 286, 3Z16, 419, /|27, Z|29, (iliQ. VI. 132, 374, 375, 438, 516, 528. VII. 11, 48, 60, 73, 234, 364.
MOTiER (François) , comte de la
Fayette. IV. 534.
MOULINIER (M"*). IV
Moulins. I. 314. II. 309, 312. IV.
MOULINS-LE-COQ (des). V. 18.
MOUNIER. m. 125.
MOURETTE (M"«). VI. 446.
MOURiou (M"« de), Marie de M. V.
MOupMOiRON (François et Esprit Rai-
inond do), comte de .Vlodeiic. 1.
flll\. Voy. MODENE.
MOussAYE (Amaury Goyon, marquis de la). II. 25, 90, 202, 527, 528.
MOUSSAYE (M"* de La), Catherine de Champagne, marquise de la M.
MOUSSAYE (M"'' de la) , Marguerite Goyon de la M. I. 483, 484.
MOUSSAYE (Gilette de la). VI. 132.
MoussEAux (des). VI. 9, 10. ;
MoussEAux, partisan. VII. 315.
III. 253. V
MOUSTIER (le jeune du). II. 272.
MOUSTIER (Pierre du). Ilf. 491, 499,
MOUSTIER (Cosme — Etienne— Geoffroy — Nicolas — Louis du). III.
MOUTiÉ (Auguste). II. 507, 508.
MOU Y (Henry de Lorraine, marquis de). V. 334. VII. 393.
MOY (Geneviève de), M""^ de Lanque-
tot. VIL 31, 35.
MOY (Claude de), marquis de Riber-
pré. VII. 228.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
MoijennevUle, château, il. 3/(7.
MovKNViLLE (I\I. dc). VII. 385.
MOYROU\ (l'abbé de). V. 358.
MOYSET, neveu de Gatelau. V. /i/jS,
MUCE (M"" de la), tante de la Mous-
Raye. I. /jS/j.
Mucidan, seigneurie. I. 261.
ML'ciDAN (Théophile de Gramont, sieur de). III. 188.
M CET (le), architecte. I. /i29.
MuissoN (Jacques), beau-père de Courart. III. 300.
MUISSON, beau-frère de Conrart. III.
MuissoM (Magdelaine), M""** Conrart.
IV. Ii
Munsler. I. Z|99. II. 288, 321, 52/1.
III. 56, 79, 271, 352. IV. ^ilO, (xXh. V. 155, 277, 296, 423, â38. VII.
Mural. VII. 333, 338.
ArURATORI. VI. 97.
Murcie, en Espagne. VII. 499.
MUPxE (la), historien. I. 85.
MURES (Charles de la Tour-6ouvernet, marquis de).I. 445.
MURES (la marquise de), I. 445.
Muret. I. 172, 179.
MURZYNOwsKi (Alexandre). III. 327.
MUSSE (David, baron de la). VI.
MUSSE (Anne delà Noue, baronne de
la). VI. 456.
Muss^f, château. VI. 410.
MUYs (Gabriel), professeur d'hébreu.
NAIN (Robert de), libraire. III. 319.
NAIN (Claudine le). M""" Colletet. VII.
NAIN (M, le). VII. 455.
NAJERE. I. 134.
NAMPS OU NAN ( le sieur de), Gabriel de Bournel, sieur de N. I. 6, 22.
NAN OU NAMPS (M""' de) . I. 6.
Namur. I. 498. II. 128. V. 431, 505.
NANÇAY (Henry delà Chastre, comte de). I. 419. IL 480. III. 353.
\ancij. I. 61, 231, 289, 308, 342, 348, 379, 394, 411, 449. II. 14, 415.
m. 346. IV. 108, 479. VI. 424, 426. VII. 388.
NANGis (le marquis de), François d
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
Brichantcau, marquis do N. II.
NANGis (M"»" de), Marie de ou le Bailleiil, depuis M"* d'Uxelles. V. fiOfi.
MANON, maîtresse de Montauron. VI.
Nanterre, III. 340.
Nantes. II. 219, 222, 223, 327, 397. III. 46, 47, 192, 338, 358, 444, 445, 483. IV. 403. V. 50, 182, 449. VI. 361. VII. 97, 152, 296, 346.
NANTES (l'evesque de), Philippe Cospeau, depuis évèque de Lisieux.
IV. 310. VOIJ. SCHOMBERG
NANTEDiL (Henry de Schomberg, comte de), depuis maréchal de France. III. 487.
NANTEUIL, marié à la nièce du maréchal de Schomberg. II. 400.
NANTEDiL (Charles de), comte d'Aspiemont. VII. 413. Voij. M"^ d'As-
PREMONT.
NANTEUIL, peintre. III. 87, 203, 394.
NANTouiLLET (le baroD de), Michel Antoine du Prat. II. 151.
NANTOUILLET (le chevalicr de), François du Prat, depuis comte de Barbançon. IV. 197.
Naples (royaume de). I. 45, 313,328, 378, 457. II. 231. III. 157, 163,
350,387,412. IV. 171. V. 192, 342, 340, 411, hkZ,lxl\t\, 450. VII. 266, 207, 361.
NAi'i.Es (Caroline do) , M""' la duchesse de Berry. I. 30.
Narbonne. II. 54, 00, 62, 65, 186,
NARFIZIAN (M.). III. 183.
NARGONNE (Charles de). I. 243, 246.
NARGONNE (Françoisc de), duchesse
d'Angoulême. I. 246, 248.
NARNÉ (le père). IV. 145.
NASSAU (la maison de). I. 493, 495.
Voy. ORANGE.
NASSAU (Frédéric Henry de). I. 501.
NAu, intendant de Mademoiselle. VI.
NAU (M"*'), M""* Fairfax. VI. 71.
NAUDÉ (Gabriel). III. 496, 498. IV.
NAVAiLLES (M. de), Philippe de Montaut, comte, puis duc de N. I.
NAVAILLES (M"* de), Suzanne deBeaudean-Neuillan, duchesse de N. II.
NAVAILLES (Cyrus, marquis de). IV.
NAVAILLES (Henry de Montant, sieur
de Saint-Geniez, cadet de).VI. 136.
NAVAILLES (M"* de), ducliessc d'Elbeuf. V. 141.
NAVAILLES (M"^ de), Diane de Montaut-N.,demoiselle de Saint-Geniez; M'^'^de Langey. VII. 229, 431.
NAVAILLES (Josephino deMontautde), duchesse de Gontaut. I. 35.
NOMS DE LIEUX ET DE PEUSONNES
HENRI IV
NAVARRE (la reyne de), Marguerite
de France. III. 500.
Navatreins. I. 265.
NAVARRET. V. 448.
Nazareth. I. 44.
NAZARETH (l'arclievesque de), Fabio Murto Frangipani. I. 45, 52.
NAZiN DE GAZETTE, sobriquet de Re-
naudot. III. 84.
NAZiN, courrier de Bullion. IV. 405.
Nemours. VII. 132.
NEMOURS (M. de), Charles-Emmanuel de Savoie, duc de N., mort en 1595. 1. 82, 87.
NEMOURS (M. de), Henry de Savoie, mort en 1632. 1. 131, 224, 232. III,
NEMOURS {MM. de). VIL 5.
NEMOURS (M. de), aîné de celui que tua M. de Beaufort. — Louis de Savoie, duc de N. III. 423. VI.
NEMOURS (Charles-Amédée de Savoie, duc de), tué par Beaufort. IV. 219, 311. V. 389, 413, 493. VI. 361.
NEMOURS (M. le duc de), Henry de
Savoie, archevesque do Reims, puis duc de N., mort en 1656. IL 457. HI. 132, 223, 207, 424. IV.
NEMOURS (M"'' do), Marie d'Orléans, mariée à Henry de Savoie, duc de N. I. 223, 419. IL 457. IIL 124, 267. VI. 361. VU. 398.
Nerac. IV. 121.
NERESTAN (M. de). VIL 337.
NERMANviLLE (M"' dc), M"« de Champagne-Noirmanville. IV. 234, 238, 239, 241.
nermoustier(M. de), Louis de laTrimouille, duc de Noirmoustiers.
nermoustier (M""* de). Renée- Julie Aubery, duchesse de Noirmoustiers. IL 520.
NERON. VIL 1T
nervese (Antoine de). I. 207, 209. IV.
Nerwinde. IV. 87.
Nesle. VIL 445.
xesle (le marquis de), René Auxlîspaules, marquis de N. I. 225, 233, 234. IV. 204, 218. VI. 57.
nesle (les marquis de) , de la maison deMailly. IIL 328.
NESLE (Louis-Joseph de Mailly, marquis de), m. 328.
NESLE (les seigneurs de), de la maison
de Sainte-Maure. III. 9.
NESLE (M-"^ de). VI. 449.
NESMOND (le président de), François- Théodore de N., président au mortier. IV. 6, 90. VL 105. VIL 279.
NESMOND (M. de), André de N., premier président à Bordeaux. VIL
CLXXXVIII NOMS \)K LIliUX ET Dli PEHSONI^ES.
i\tsMONi) (Guillaunio de), sieur de (]ombcron, président au mortier.
^ESMOND ou NESMONT (l'abbé de). I.
NESMOND (M"' de), Marguerite de
Beauharnais. VII. 150.
NESMOND (Marie de), mère de Balzac.
.oestre, près la Rochelle. I. 305.
NETS (M. de), Nicolas de N. III.
NETTANCOURT (Nicolas de), père de Mme de l'Aubepin. I. 382.
NETTANCOURT (Elisabeth de), marquise de Montlouet. VI. 351.
NETTANCOURT (Charlotte de), M"*^ de l'Aubepin. I. 382.
ISeubourg. III. iil2. VU. 379.
IScuf bourg, baronnie. VII. 370.
NEUFBOURG (M. de), lesourdeau. VII.
NEUFBOURG (Anne de), M'^^du Vigean.
II. 179, 180. VOIJ. VIGEAN
NEUFCARRE (Louise de la Hautemaison,dame de). V. 83.
NEUFCHATEL (Charles l'Argentier, vicomte de). V. 309, 312, 314.
NEUFCHATEL (le prince de), Louis- Henry de Bourbon-Soissons. I.
\eiifchelles, seigneurie. VI. 416.
NEUF-GERMAIN (Louls de). I. 25. III.
NEUFVic (M°'«de).I. 7,8,23. II. 350, VII. 525.
NEUFViLLE (Nicolas de), duc de Villeroy. I. 141, 203, 484- Voy. vil-
LEROY
NEUFVILLE (Catherine do), marquise de Courtanvaux. III. 139.
NEUFViLLE-viLLEROY (Magdclaiiie de), marquise de Puisieux. I. 476.
NEUFViLLE-viLLEROY (Frauçoise de), duchesse de Chaulnes. III. 262,
NEUFVILLE (Charles dc), marquis d'Alincourt, et Marie de N., M""* de Courcelles. V. 428, 429.
NEUVILLE (Charles de la Grange, sieur de). VII. 130.
NEUVILLE (M"*^ de), Anne de la Grange, depuis marquise de Frontenac. VII. 132.
NEUFViLETTE (Brandclis de Morel, comte de). V. 96.
NEUFViLLY (M. de). VII. 385.
Neufvij. m. 140. VI. 64.
NEUFVY (M. de). VII. 461.
Neuillac, château. IV. 116.
NEuiLLAN {M}^^ de), depuis M"* de Navailles. II. 210. IV. 170. VI. 15, 127, 134. VIL 38. Foy. navailles.
yeuidy. VIL 463.
Neuslrij (la Basse). IV. 383.
NEVELET (Vincent), conseiller au Parlement. IV. 482, 485.
iSevers, ville et duché. III. 302, 305, 317, 327. IV. 286. V. 438. VI. 312, 484. VII. 109, 289.
NEVERS (les ducs de), de la maison de Gonzague. III. 326, 327.
NEVERS (François de Cleves, duc de).
NEVERS (M""* de), mère de M. de Mantoue. 1. 79. IV. 166.
NEVERS (M. de), Charles I" de Gonzague, depuis duc de Mantoue, L 13,17. 11.102,162, 190. III. 301,
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES. CLXXXIX
NiERT (de), fils. VI. 195, 196.
NiESLÉ (de), clerc de M. de Cordes.
326, 327, lilO. IV. 161, 168, 262.
j\EVERS (Mi^e de), Catherine de Lorraine, mère do la reine de Pologne. I. ^84. III. 315, 431,459, 460,
NEVET (le baron de). II. 26/i.
Mec. I. 5. II. 324.
îMICERON (le père). II. 372. III. 235, 236, 322. IV. 156. V. 30, 126, 249.
NICOLAS, maître des Comptes. 1. 174.
NICOLAS, valet de Racau. II. 362, 363, 372.
NICOLAS (M.), cuisinier de rarchevcque de Reims. II. 452.
NicoLAY ou NicoLAi (famille des). IV .
MCOLAY*. Antoine Nicolaï, premier président delà Chambre des Comptes. VII. 87.
NicoLAY (Nicolas), premier président à la Chambre des Comptes. IV.
NICOLAY (Louis), sieur de Presles.
NISARD (M.). IV
Msmes. II. 206. III. 480, 482, 485.
NiSMES (M. de), Anthyme-Denis Cohon, évoque de N. II. 205.
Msse ou Mce. VII. 423, 4'24 .
Mvelle, abbaye. III. 330.
NIVELLE (Jean de), Jean de Montmorency, sieur de N. IV. 487.
NizAs (Henry de Carion, marquis de).
NOAiLLES (maison de). I. 42.
NOAiLLES (Charles, baron de). I. 27.
NOAILLES ( François de ) , comte ' d'Ayen, puis de N. II. 170, 180.
m. 267,480. V. 352. VII. 476.
NOAILLES (Antoine, comte de), capitaine des gardes du cardinal Mazarin. II. 43, 180. VI. 10. VII. 8
NOAILLES (Charles de) , évoque de Saint-Flour, puis de Rhodez. VI .
NOAILLES (Anne, comte d'Ayen, puis duc et maréchal de). IL 180, 328.
NOAILLES (M. le duc de). III. 9. VI.
NOMS DE LIKUX ET DR PERSONNES
NOAiLLES (M'"= de), maréclialc d'Estrôes. 1.392.
NOAILLES (M""' do), Louise Boyer de Saintc-Gcncvicvc des Bois, mariée î\ Anne, comte d'Ayen, puis duc de N. IV. 435, r»48, /i^9. VII. 7G, 92.
NOAILLES (M"" la duchesse de). III.
NOBiLiBus (un cordelierde la maison
de). 1. 129, 139.
NOBLE (le), lieutenant général de
Troyes. V. 513.
NOBLE (la le), courtisanne. VII. 293,
NOCLE (M''^ de la),Louise-]VIagdelaine
de la Fin de Salins, et sa sœur ai-
née. VII. 392.
NODIER (Charles). II. 5Zi/i. V. 93.
Voy. CANDALE
NOGARET (Hélène de), marquise de
Rouillac. III. 453.
NOGENT (IVr^ de). II. 323. VII. 492.
Nogent-le-Rotrou. IL 55. V. 517.
NOGENT (le comte de), Nicolas Bau-
tru. IL 43, 44, 236, 249, 250,259,
Nogent, comté. II. 328.
NOIR (Charles le). Vî. 485.
NOIR (la le), comédienne. VIL 172.
NoirmainviUe, seigneurie. IV. 243.
Voy. NEHMANVILLK.
NoiRMONT (le baron de). VIL 415.
Noirmoustiers, village. V. 99. Voy.
Nertnouslicrs .
NOinoN (M"«), M""* Yvelin. III. 354.
ISoisy. IV. 74. VIL 367.
NOLAY (Antoine d'Aumont, marquis do). I. 184,430.
NOLET. IV
NOLET (M"""), Anne Margonne. IV.
381. VL 251, 252. VIL 33, 520. NONANT (Félix, comte de). VI. 90.
NONA^T (la marquise de). IV. 169.
NONCE (M. le). L 365, 366.
NORMAND (Sylvestre et Pierre le). IV.
NORMAND (l'abbé le), Jacques le N.,
abbé du Mont-Saint-Eloy. IV. 267,
NORMAND (le), avocat au Conseil. I.
normant-d'etiole (M""* le). IV. 402.
Normandie. L 213, 257, 272, 323, 351,470, 477. IL 29, 47, 93, 97, 286,298,380, 391, 400. III. 348, 349, 380, 381, 384, 418, 420. IV.
12, 44, 79, 190, 205, 291, 297, 371, 401, 539. VI. 62, 82, 115, 123, 124, 125, 167, 178, 210, 353, 361, 386, 390, 417, 484, 485, 495, 500, 520, 521. VIL 1, 25, 28, 35, 49, 59, 216, 227, 229, 232, 260, 340, 355, 370,379, 422, 510, 521.
Nortlingue. I. 498. IL 20, 496. IH.
NOSTRADAMUS. I. 2^8. III. 95. VII
NOSTRE (André le). VII. 514, 5û2.
AOSTRE-DAME DE RONCERAY (CliarlOttC-
Catheriiie de Gramont, abbesse de). III. 189.
yoire-Dame de la Garde. I. 367. VIL 67, 328.
Sotre-Dame de Liesse. VII. hlh.
NOUE (la)*, François de la N., dit Bras-de-Fer. II. 217.
NOOE (Odetdela)*. I. 196.
NOUE (M""^ de la), Magdelaine deTeligny. IV. 215.
NOUE (Marie de Launoy, M""^ de la).
NOUE (Marie de la}. IV. 198. Voij.
THEMINES
NODE (Claude de la), M"* de la Porte- Vezins. II. 217. IV. 216.
NOUE (Anne de la). M"** de Mainbiay, VII. 217,
NOUET (le père). III. 113.
NOUVEAU (Jérôme de). IV. 297. V.
NOUVEAU, (Catherine de Gérard, M"»* de)*. IV. 297. VI. 27.
sieur de N., premier président du Parlement. III. 93, 99. IV. 13, 21.
NOVION (Catherine Gallard, M°" de).
Noijal. I. 393.
NOYAN (Jean de la Barre, sieur de).
NOVAN (Catherine), M"* Bouchard.
NOYER (M"»^ du). VII. 118.
NOYERS (M. de)*, François Sublet, sieur des N. II. 61, 66, 67, 73, 2^7, 250, 258, 274, 278, 338, 341, 342, 494. IV. 181, 347, 405, 426.
Soyon. I. 384. III. 479. V. 104, 107,
112, 117, 118, 535. Vir. 511, 5^5.
NOYON (l'evesque de), N. de Barradas. VII. 455.
NUBLÉ (M.), Louis. N., avocat. V.
Vn. 38.
O, marquisat. I. 409.
0 (M. d'), François d'O, surintendant. I. 109, 118, 122.
o (Alexandre de la Guesle, marquis
o (Pierre Seguier, marquis d'). III.
0 (la marquise d'), Marguerite de la
Guesle. I. 409.
0 (Françoise d'), M""" de Maintenon.
OCHY et ocHiE (M'"^ d'). I. 336. III.
369, 371. Voy. ALCHY.
OCHY (Eustache de Gonflans, vicomte
d'). I. 333, 336. Votj. AUCHY.
ODOARDO, duc de Parme. VI. 94, 98.
Voy. PARME.
OGiER (le président). VII. 35.
OGiER (François), le prédicateur. IV.
ogiertle danois (Charles). IV. 92,
DOGNON
Oiron. IL 218, 230. III. 374.
Oise{V). II. 21.
Oison. III. 140.
OLEARius, voyageur. IV. 395.
0LIMPIE, héroïne du Roland furieux.
OLivAREz (le duc d'). IL 11. V. 78.
OLIVET (l'abbé d'). IL 136. III. 228, 322. IV. 325, 327. V. 58, 172, 208, 289, 418.
OLIVIER (François), comte de Senozan.
OLIVIER (Anne), marquise de Villarseaux. IV. 342.
OLizY (M"** d'), FrançtKse Martin.
OLIZY (M™^ d'), Simonne de Blanchebarbe. VI. 406.
oïLAND (le comte d'), milord Rich, comte de Hollant.I. 402. IL 9, 10,
Otté, seigneurie. VI. 461, 462.
Oleron. IL 215.
OLERON (Pierre de Gassion, évoque d'). IV. 186.
OLONNE (M""^ d'), Catherine-Henriette d'Angennes de la Loupe, comtesse d'O. I. 240. IL 426. ilL 129, 141.
OLONNE (M. d'), Louis de la Trimouille, comte d'O. IL 412, 416, 429, 430. IV. 535. V. 163, 498.
OLUS (M""* d'). VI. 82.
OMBREVAL (M™^ d'). V. 478.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES ONDEDEi (Joscph-Zongo). I. 351, 3')9.
ONDEDEi (Ottavio), comte de Vezchii,
Opsonville, seigneurie. II. 295.
OR (François, — Henry, — Jean Baptiste, — François Guillaume, — Louis César et Etienne Gaétan de 1'). V. 179.
OR (Guillaume de 1'), sieur de Scrignan. V. 175.
ORADOUR (M. d'). III. 362.
ORADOUR (Georges de Bermondct, baron d'). III. 483, 684, 486. VI.
ORADOUR (M""® d'), Françoise Garnier, sœur de M'"'' d'Orgercs. II.
Oran. II. 301.
Orange (principauté d'). III. 329.
ORANGE (le prince d'), Maurice de Nassau. II. 375. III. 378, 383. V.
ORANGE (Henry de Nassau prince d').
ORANGE (le feu prince d') *, Frederic- Henry de Nassau. VII. 8, 12, 172.
ORANGE (la princesse d')*, la mère;
Amélie de Solms. II. 230.
ORANGE (Louise-Henriette de Nassau),
electrice de Brandebourg. I. 494.
ORANGE (M^i* d'). m. 464.
ORANGE (l'evesque d'), III. 306.
ORANGE, valet de Lozieres. VI. 279.
ORRAIS (Henry deBruc, abbéd'). IV.
Orbec. VI. 386.
Orbileile. II. 213. VL 126.
OREiLLAN (le vicomte d'). —Charles
de Lur-Saluces,; vicomte d'\ureilban. V. 207.
ORIGENE. VII
ORiGNY, élu de Sainte-Menehould.
ORIGNY (les seigneursd'),de la maison de Sainte-Maure. III. 9.
Orillac. I. 469.
Orléanois (1'). I. 86, 240.
Orléans. L 67, 68, 78, 110, 177, 239, 467, 508. II. 24, 70, 271, 273. Ili.
47, 165,386. IV. 58,66, 274. V. 20, 25, 99, 125, 134, 136, 139, 453, 457. VI. 64, 88, 214, 247, 257, 360, 408, 410, 455, 469, 511, 531, 535.
ORLÉANS (Jean de Morvilliers, évoque d'). VIL 24.
ORLÉANS (l'evesque d') Nicolas de Retz, de 1634 à 1646. IL 100.
ORLÉANS (M. d') *, Gaston de France, duc d'O. I. 62, 88, 154, 157, 177,
208, 258, 27/i, 268,308, 318, 371, 379, 398, 420, /i79. II. 25, /jO, 65, 67, 73, 8'i,87, 95,08,9!), lll,12/i, 1^2, 1^6, 18'i, 211, 2^i7, 255, 273, 316, 342, 389, 395, 396. III. 62, 70, 81, 145, 190, 208, 305, 310, 315. 318, 319, 3GG, 378, /j36, 492.
IV. 24, 146, 147, 150, 155, 285, 289, 347, 382, 431, 441, 4G3, 467, 481. V. 1, 74,81,86, 87,105, 121, 139, 194, 198, 220, 258, 282, 308, 329, 338, 339, 341, 408, 416, 432, 433, 477,513, 539. VI, 14, 19,53, 56, 63, 70, 109, 110, 113, 115, 117, 118, 120, 129, 170, 188, 195, 228, 230, 237, 253, 201, 350, 398, 469, 510, 526. VII. 119, 146, 301,
ORLÉANS (Philippe, duc d'), frère de Louis XIV. VI. 363.
ORLÉANS-LONGUEViLLE (François d'), comte de Saint-Paul. II. 100, 125.
ORLÉANS (Leonor d'), duc de Fronsac. m. 248. VIL 377, 386.
ORLÉANS (la duchesse d'), Marie de Longueville.III. lOi, 208. IV. 310.
ORLÉANS (Marguerite de Lorraine duchessed'). IV. 2, 310. V. 433.
ORLÉANS (Madame, duchesse d'\ Henriette d'Angleterre. IL 128, 139,142, 143. IIL 354.
ORLÉANS (Madame, duchesse douairière d'). V. 200.
ORLÉANS (Marie d'), duchesse de Nemours. I. 223. m. 267:
ORLÉANS-ROTHELiN ( Frànçoise d'), princesse de Condé. I. 315. IL 444.
ORLÉANS (Louise-Marie-Thérèse-Bathilde d'), princesse de Condé.
ORLÉANS (Eleonoro d'), comtesse de Thorigiiy. V. 131.
ORLÉANS (Antoinette (!'), marquise de Bcllisle, L 7 1.
ORLÉANS (Marguerite d'), comtesse d'Estaini)cs. IV. 458.
ORME (^Jean de 1'). IV. 260.
ORME (Charles de 1')*. I. 231. IL 15, 375. IV. 253. VIL 382.
ORME (Jean de Lou, sieur de 1').
ORME (M'"* de 1'), mère de Marion.
ORME (Marion de 1')*. II. 42, 98. VI.
93, 101. Foy. MARION.
ORME d'esgorry (M"* de 1'). V. 465, 466, 468. VIL 65.
orme (M""^ de 1'), mère de M""* de
Gondran. V. 465.
Ormesson. VI. 237.
ormoie (le sieur de 1'). VIÎ. 368.
Onnond. VI. 404.
ORNANo (le mareschal d'), Jean Baptiste d'O. I. 208, 373, 398. Il 5 . 154. V. 177. VII. 367.
ORNANO (Joseph-Charles d'). V. 177.
ORNEZAN (Catherine d'), maréchale de Roquelaure, I. 41.
OROSE. IV
OROLER, AUROY OU .AULRAY (le COmte
d'), Jacques de Grivel de Gamaches, comte d'). II. 265.
Orsaij. IIL 95.
ORSAY (le général comte d'). IIL 189.
ORSAY (Anna-Quintinia-Albertine-lda d'), M"*^ la duchesse de Gramont.
NOMS DE LIEUX E
ORTIE (comtesse d'), personnage de comédie. II. liOO.
ORTIE (le comte d), lieutenant aux Gardes. II. 409.
ORTiGUES (Pierre d'), sieur de Vau-
morieres. VI. 391. VII. 261.
ORTicDES (M. Joseph d'). VI. 391.
OR VAL (le comte d'), François de Bethune. I. 253, 266.
ORVAL (le feu comte d') , Gesar de Bethune. IV. 301.
Orviete. II. 471.
OSMAN (le sultan). II. 103.
osMONT (Jean), libraire. I. 354.
OSMONT (le comte d'). V. 428.
Osnabruck. V. 448.
ossAT (le cardinal d'). I. 47.
ossoANE (le duc d') *, don Pedro Telez y Giron, duc d'Ossuna. VII.
Ostende. 1. 120. I V. 226.
0ST0R?iE, greffier à Sedan. IV. 391.
OTiiON, héros de Corneille. VII. 253, 254,261.
T DE PERSONNES. CXGV
I. 328, 329, 337, 339. VI
PACAN (Didier de). I. 339.
PAGAN (don Hugues de). I. 328, 339.
PAGE (le)*. III. 141. IV. 522. VI.
PAGE (M'"4e)*.III. hk'Voy. saint-loup.
GXCVI
NOMS UE LIEUX ET DE PEUSONiNES.
rA(;ET (M.), Jacques P., maître des Requôtes. II. ^15, 420, ^25, 426.
PAGET (M'"*^), Anne Gelée. II. 407, 425. VI. 7, 8, 18, 38.
PAILLARD (Antoinette), dame d'Ussé.
PAiLLET, peintre. II. 154.
PAiLLEUu (le) *. I. 395, 396, 488. II. 30. m. 67. IV. 122, 126, 205, 206, 208, 210, 211, 323, 327, V. 226, 236, 250. VI. 184, 186, 198, 201, 204, 205, 520. VII. 375, 459, 482, 487, 510.
PAILLEUU (Louis et Nicolas). IV. 220.
PAJOT (François). III. 284. V. 30.
PAJOT (Marie), M"»^ Combaut. V.
PALAMOR ou PALEMORT ( le père) ,
Henry de Harlay, sieur de Palemort. I. 110,119, 120. IV. 86.
Palaiseau. III. 127. VI. 412.
PALAisEAu ( Céleste de). IV. 170.
PALAN (le sieur de). V. 538.
Palatinat{\e). III. 189.
PALATIN (le prince), Edouard de Bavière. IV. 184, 528.
PALATINE (M""* la) *, Anne de Gonzague, princesse?. III. 2, 310, 321, 327. V. 413. VII. 364.
PALEOLOGUES (les). V. 235.
PALERNE (Marie-Josephine de), marquise de Gontaut-Biron. I. 35.
Palesîrîne, principauté. VI. 530. VII.
PALEVOism (M. de), Antoine d'Appel voisin. II. 396, 398, 400.
Palice{\d). VI. 465, 466.
PALiCE ou PALISSE (Aunode Tournon, dame delà). VI. 463.
VI. /i33, li3h
PARDiEU (Centurion de), sieur de Boudeville-en-Caux. VII. 3/iO.
PARDILLAN. VII. 128.
PARFAIT (les frères). 11.^22. Vil. 188,
PARKAiT (l'abbé Guillaume). VII.
PARFAIT ( Marie), M""^ de Prunevaux.
PARFAIT (Etienne). VII. 359, 365.
Paris, en général. I. 15, 18, 2/i, 28, 29, 37, 38, Z|0, 48, 56, 60, 70, 81, 92,93, 103, 110, 112,135,152, 156, 162, 167, 169, 170, 172, 188- 193, 205, 207, 209, 216, 217, 219, 220, 224, 225, 245, 250, 256, 262, 273, 27S, 286, 298, 304, 305, 310, 311, 317, 326, 327, 342, 348, 349, 351, 355, 359, 394, 419, 426, 429^ 433, 434, 445,449, 450, 432, 453, 455, 463, 470, 474, 475, 476,481, 485, 488, 492, 497, 503, 504, 507.
Paris. II. 11, 14, 16, 20, 22, 24, 27, 29, 31, 34, 38, 45, 60, 64, 70, 71, 85, 90, 93, 94, 97, 99, 100, 108, 129, 147, 149, 155, 158, 166, 194, 196, 202, 204, 210, 215, 217, 221, 253, 254, 258, 261, 262, -64, 273, 275, 283, 287, 291, 296, 309, 312, 315, 323, 348, 349, 350, 366, 368, 369, 382, 396, 401,425, 429, 437, 457, 458, 483, 494, 502, 505, 519,
Paris, m. 14,22, 25, 26, 30, 32, 33, 36, 37, 46-48, 65, 94, 95, 125,
Paris. IV. 7, 19, 21, 28, 29, 40, 49, 51, 66, 69, 72, 76, 86, 87, 105, 107, IJO, 116, 117, 120, 121, 132, 133, 139, 144, 151, 153, 158, 159, 185, 187, 196, 107, 202, 205, 211- 214, 217, 239, 248, 253, 255-259, 264, 271-275, 282, 291, 315, 329, 339, 343, 346, 347, 350, 356, 362, 364, 383, 398, 416, 427-429, 431, 439, 441, 442, 446, 448, 454, 458, 464, 475, 494, 496-498, 502, 508,
Paris. V. 6, 7, 18, 20, 26, 29-31, 36, 44, 47-52, 56-59, 61, 71, 75, 78, 79, 84, 87, 88, 91, 96, 97, 99, 100, 105, 106, 109, 115, 117, 122, 125, 126, 137,146, 148, 150, 170, 176, 181, 185, 190, 198, 208, 214, 233,
Paris. VI. 8, 10, 16, 19, 24, 41, 30, 53, 54, 62, 64, 72, 76, 79, 80, 96, 104, 105, 111, 115, 124, 132, 134, 140, 149, 155, 156, 168, 171, 177, 178, 181, 185, 186, 207, 209, 213, 219, 226, 231, 232, 234, 235, 237,
NOMS \)i: I.IKUX KT DR PEHSONNES.
39G, 397, im, /|02, /ilO-412, ^5, Û20, 432, /|3(), /|50, /|5/i, /|()2, 608, Û71, 680, 682, 683, 687, 688, 691, 693, 699, 505 507, 516, 515, 520, 527, 529, 530, 533, 535.
Paris. VII. 9, 19, 21, 27, 31, 50, 51, 61, 73, 70, 95-97, 100, 122, 158, 170, 178, 189, 200, 202, 206-208, 218, 219, 230, 238, 261, 266, 200, 280, 293, 295, 259, 305, 310, 331, 359, 366, 398-600, 623, 650, 652, 683,687, 503, 525,532.
Paris. Eglises. — Innocents (les Saints-). IH. 602. VI. 320.— Madclaine. II. 566. VII. 35. — Notre- Dame. I. 152, 628.11. 311,386. III.
— Saint- André-des-Arts. I. 609, 419. II. 158. IV. 330. — Saint- Barthelemy, rue de la Barillevie.
I. 152. — Saint-Cosme, rue de VEcole de Médecine. VII. 282. — Saint-Denis. VII. 563. — Saint- Estienne-du-Mont. IV. 365. — Saint-Eustache. II. 76, 75, 167, 156, 193, 367, 566. III. 600. IV. 151, 610, 636. VI. 699. VII. 672. — Saint-François, rue du Perche. III.
673. — Saint-Germain-I'Auxerrois. VIL 261. — Saint-Gervais. IV. 72, 381, 680. V. 66. VL 165. VIL 191, 200. — Saint-Jacques de l'Hôpital, rue Mondetour. IV. 275. — Saint-Jean de Latran. III. 139. — Saint-Jean en Grève. IV. 156. VL 12, 62. VIL 399. — Saint-Leu, rue Saint-Denis. III. 611. IV. 682.
— Saint-Louis-en l'Isle. IIL 686.
VI. 75. — Saint-Magloire, rue Saint-Jacques-du Haut-Pas. II, 150.
IV. 166 — Sainl-Mery.L 70. IL
fIL 160, 356. VI. 90, — Saint-Nicolas-dcs-Cliamps. IL 325. III. 639.
VI 260. VIL 396, 299. — Saint- Nicolas-du-Cliardonncret. VIL 151.
— Saint-Paul, rue Saint-Paul. I.
628. IL 307. III. 201, 618. IV. 71, 315, 353, 3,59, 363, 366, 368, 373.
VL 90, 672. VII. 156, 261, 625. — Saint-Pierre-aux-Bœufs. VIL 637, 639. — Saint-Sauveur. VIL 170, 181. Saint-Severin. IL 376. IIL 386, 396. IV. 333, 366. VIL 639. — Saint-Sulpicc. IL 170. III. 62, 100.
IV. 161. VL 7, 119, 190, 391. VIL 26L 629, 673.— Saint-Thomas-du- Louvre. I. 607. VI. 158. — Sainte- Chapelle. IL 25, 65, 91, 320. — Suinte-Marguerite de Pantin. VIL 525. — Sainte-Opportune, place Sainte-Opportune. III. 386. VIL 677. — Val-de Grâce. IL 7, 8.
Paris. — Couvens, Abbayes, Congrégations. — Abbaye-aux-Bois, rue de Sevrés. I. 677. — Annonciades, rue Culture -Sainte -Catherine. î.
677. — Augustins, quai des Augustins. I. 359. IL 660. III. 210. IV. 338. — Blancs-Manteaux. VI.
Filles du Calvaire. I
Carmélites du Faubourg Saint- Jacques., au coin de la rue à.' Enfer., ou les Grandes-Carmélites. I. 110.
— Carmélites de la rue du Boulois. IIL 190. — Carmes-Deschaussés. IL 660. IIL 65. IV. 210, 266, 267, 268, 336. VIL 33. — Celestins. II 325. IV. 252. — Chanoines de Saint-Honoré. 11.669. — Chartreux, rue d'Enfer. I. 283. — Chassemidy, rue du Cherche- Midij.
IV. 666, 665. — Charonne (Cou
NOMS DE LIEUX ET DE i'ERSONNES.
vent do) ou des Filles de la Croix.
IV. 219. — Cordcliers, rue des Cordeliers. VII. 77 — Dix-Vertus, rue de Sèvres. I. û70, 677. — Filles de la Conception, rue \cuve-Saint- Honoré. VII. 1x2.- Filles-Dieu, passage du Caire. VI. 610, 615. — Filles de la Miséricorde rue Mouffeiard. II. 694.— Filles Repentie?, rue Saint-Denis. I. 187. — Filles Saint-Thomas. IV. 12. VII. 306.
— Filles de la Croix, rue de Cliaronne. I. 338. IV. 219. — Filles de Sainte-Elisabeth. I. 226, 269.
V. 6(3, 67. VI. 385. — Sainte- Marie de- Chai lot ou de la Visitation. II. 250, 289. III. 25, 189, Hospitalières de Notre-Dame, rue du Foin. YII. 351. —Jacobins du grand couvent de la rue Saint- Jacques. III. 190, 600. — Jacobins du faubourg Saint-Honoré
III. 699. — Jésuites de la rue Saint-Antoine. II. 29. — Longchamp, I. 60. — Matburins III.
388. IV. 266. — Minimes de la Place Royale. I. 636. II. 612. IV.
59, 217, 282, 361, 370. — JMinimes de Chaillot. I. 260. — Mission (les Pères delà), idMhonrg Saint-Denis.
II. 125. — Montmartre. I
VII. 162.— Notre-Dame aux-Bois (Religieuses ou abbaye de). I.
678. — Oratoire (Pères del'), rue Saint-Honoré. I. 23, 110, 119, 120.
II. 11, 106, 125, 360, 387. III. 389, 698. IV. 86, 109, 217. VI. 238. VII. 358, 638, 521. — Petits-Augustins. I. 362. II. 92. — Petits- Capucins, rue du Perche et d'Orléans. III. 673. M. 387. — Petits- . Pères. II. 323. VI. 61, 202, 691.
— Port-Royal de Paris. III. 125, 120, 130, 156-156, 267. IV, 126.
V. 528. — Port-Royal des Champs
I. 222, 610, 620. II. 566. III 9, 95, 102, 116, 117, 126-126, 130, 137, 161, 278, 285. IV. 121, 127, 659.
V.95. VI. 78. VII. 298. — Saint- Antoine-des-Champs. VI. 105. — Saint- Germain-des-Prés. I. 89, 209, 316, 355, 676. II. 530. IV.
158, 165, 329, 330, 667. VI. 7, 239. — Saint-Lazare. IV. 196. — Saint-Victor. I. 363. II. 157, 186.
— Sainte-Catherine du Val-des- Ecoliers. VI. 661. —Sainte-Geneviève, m. 139, 357. IV. 158, 165.
VIL 693. — Sorbonne. IL 2, 28, 39, 92. VI. 68.— Temple (grand prieuré du). I. 269.
Paris. Hôpitaux. — Hôtel-Dieu. VI.
503. VII. 118, 188. — La Charité, rue des Saints-Pères. IV. 169, 158, 156- — Les Eufans-Rouges, rues du Portefoin et Molay. IL 626. — Les Incurables, rue de Sevrés. ï.
655. H. 89. m. 357. IV. 167, 150, 153, 155, 156. — Les Invalides.- III. 357. — Les Quinze-Vingts, rue Saint-Honoré . I. 76, 318, 325.
IL 506. IV. 267. VI. 367. VH
—Les Petites-Maisons, rue de Sevrés. I. 508. IlL 57, 79. IV. 357.
— Saint-Louis, rue du Carême- Prenant. I. 177. VII. 626, 630. — La Salpêtrière, VIL 682.
Paris. Collèges. — Calvi, place Sorbonne. IL 101. - Clermont, aujourd'hui Louis le Grand. VI. 192. — Montaigu, rue des Sept-Voies. V.
189. — Navarre, aujourd'hui École Polytechnique. IL 99. V. 66,
ce
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72, 12G. VII. 100. — Plcssis, lue Saint- Jacques. II. 98.
Paris. Établissements littéraires. — Académie française. 1.310. II. 5 1 , 5/1, 100, lO/i, /lOO, /(20. IV. 83, 107, 205, 200, 2(i!i. — nibtiophiies franfois. II. 80. — Société de l'Histoire de France. I. 150, 252. — Bibliothèques.—ào, l'Arsenal. II. 232,512.
III. Six, 122, l/i5, 22/|, 283, 355, 459, VI. 269, 519. VII. 185. — de l'Institut. I. 427.— du Louvre. VI.
322. VII. 107.— Royale, Nationale, Impériale. I. 3/i, 53, 56, 123, 151, 193, 312, 316, 356, 375, 390, 429.
II. 5, 80, 85, 98, 171, 194, 263, 271. IV. 110, 144, 193, 196, 290, 343, 367, 373. VI. 501, VII. 138, 161, 258. — de Sainte-Geneviève.
VI, 501. — Seguier. I. 316.
Paris. Justice. — I. 17^. Jj. 309 — Chastelet. I. 359. VII. 10!i, 191, 220, 312, 529. — Officialité. III.
II. 440. m
Paris. Prisons. — Bastille. I. 91, 167, 170, 210, 349, 365, 373, 405, 508. II. 16, 39, 55, 85, 88, 95, 132, 173, 174, 238, 260, 335, 338, 342, 391. III. 9, 90, 96, 114, 184, 208,341, 351, 352, 393, 418, 454, 492. IV. 43, 118, 121, 247, 248, 290, 295, 445, 446, 48 1. V. 13. VI. 36, 49, 73, 132, 312, 368, 369. VII. 85, 315, 322, 338, 390, 529. — Chastelet. II. 35, 94, 234. m. 35, 386, 402. IV. 13, 245, 273, 275, 278, 282, 413. VI. 207, 488. — Conciergerie. 1.204, 356, 509 IV. 286, 290. VI. 132, 223, 233. — Force.
IV. 21, 441.— Madelonnettes
II, 413. m. 16. VI. 11, 20. —
Saint-Lazare. V. 155. — Sainte- Pélagie. VII. 155.
Paris. — Quartiers. — Isle-Notrc- Danie ou Saint-Louis. I. 174. V.
113. VII. 35, 459, 510. — Isle du Palais. I. 28. — Gvbve. III. 217.
— Luxembourg. V. 23. — Marais.
II. 07, 88. III. 349, 390, 391. VIL 71, 72, 379. — Keuilly. VL 322.
Saint-André. V. 20. — Saint-Antoine. I. 374, 478. IIL 465. — .
Saint-Benoît. IV. 265. — Saint- Germain. VI. 6, 8, 16, 19, 41, 86, 107, 145, 153, 410, 453, 489. — Saint-Paul. IL 284, 291. — Villeneuve-sur- Gravois. VI. 146, 148. — Ville-l'Evesque. III. 14.
— Villette. III. 1.
Paris. — Faubourgs, — Saint-Antoine. I. 338, 349, 357, 372. III.
337, 427. IV. 26, 374. VIL 195, 223. — Saint-Denis. III. 274. — Saint-Germain. L 342. IL 407. III.
133. IV. 229, 329, 433. VIL 83, 141, 162, 232, 292. — Saiiit-Honoré. m. 133, 154, 499. — Saint- Jacques. IL 85, 119, 122, 125, 515.
m. 154. - Saint-iAIarcel. VIL 110.
— Saint- Victor. I. 94. IL 146, 152. m. 17. IV. 47, 310.
Paris. — Rues. — des Amandiers.
de l'Arbre-Sec. IV
— d'Arcole. VIL 439. — Aubryle-Boucher. I. 225. IIL 16, 17, 34, 114. VI. 92, 116. — du Bac. L 355. VL 156. — Baillif. VI. 132.
— de la Banque. VIL 314. — Barbette. I. 392. — des Barrés. L 317. — de Beaune. III. 133.
VIL 77. — de Beausse, non de Beaune, au Marais. VIL 68. —
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doà Beaux-Arts. IV. 303. — Bellechasse. IV. 17. — Bcthisy. I.
465. IV. 479.— Bicliat. VII. 430.— des Bons-Enfans. VI. 122, 124, 132, 242. — du Bouloy ou Bouloir. I. 316. III. 100, 190. VI.
I. 21. II. 477. — de Charenton. I. 357. — de Gharonne
VI. 155. — du Ghaume. I. 371 .— des Chaussetiers. IV. 126. — Christine. IV. 207.— des Cinq-Diaraans. III. 298. — des Cocus. VII.
62. — Golbert. I. 429. II. 194. — du Colombier. I. 344.— de la Comédie-Françoise. 1.355. — du Coq.
I. 23, 199, 263, 375, 383. — Coquilliere. III. 100, 199. VI. 369,
— des Coutures- Saint -Gervais.
VI. 473. ~ Croix-des-Petits- Ghamps. IV. 40, 442. VI. 62, 322.
Dauphine. VII
— des Deux-Boules. VII. 498. — d'Enfer. II. 85, 125, 156, 161.
— des Etuves. III. 249. — de la Ferronnerie. VII. 108. — des Filles-Saint-Thomas. I. 318.— culde-sac du Foin. MI. 351. — des Fossés-Montmartre. IV. 40. \l.
268, 322. VII. 342. — des Francs-Bourgeois. VII. 200. — Geoffroy -l'Asnier. III. 154. — de Grammont. III. 280. — du Grand -Chantier. II. 426. IV.
9, 18. — des Grands-Aiigustins.
I. 160, 233. IV. 218. — des Grands-Carneaux. VII. 11 4. — des
Gravilliers. III. 212, 213. — de Grenelle. IV. 17. — de Grcnelle-Saint-Honoré. I. 315. — Grenier-Saint-Ladre ou Saint-Lazare. VII. 265. — de Harlay. III.
487. — Hautefeuille. VIL 77. — Jean -Jacques -Rousseau. L 260.
des Minimes. VII
— Montmartre. IV. 151. VI. 86, 91. — Montorgueil. VI. 326, 349.
— Neuve- des- Petits- Champs. I.
199. IV. 71, 436. m. 199. IV. 71, 436. VIL 314. — des Nonnaiiisd'Yerres ou Nonandieres. IL 509.
— d'Orléans. VL 387. — de Paradis. L 371, 372. — Pavée au Marais. L 245, 246. VI. 126. — Pavée-Saint -André. L 233. IV.
218. — de la Perle. I. 392. — des Petits-Augustins. I. 355. — des Petits -Champs. I. 7, 315, 374. n. 188, 449. — Plastriere. " IL 154. — Poissonnière. VI. 148.
-de Poitou. II. 88. — du Port-au- Foin, I. 279. — des Pourpointiers.
VI. 144. — du Pot-de-Fer. IL 405. — des Quatre-Fils. I. 371, 372. IV. 18. — Qnincampoix.
IV. 122. 297, 35G, SfiS
VI. 152, 237. VII. /i02, 605, /t25, 680. —Saint-Augustin. II. 613.— Saint-Denis. III. 196, 202. VII.
1/|9. — Saint-Dominique. I. 350, 360. VII. 292.— Saint-Dominiqued'Enfer. III. 67. — Saint-Gilles.
IV. 217. — Saint-Honoré. I. 28, 376, 565,675. II. 36, 88, 353. III.
56. IV. 218, 267. VI. 168. VII. 58, 213. — Saint-Jacques. II. 50. IV.
501. — Saint-Louis. IV. 386.— Saint-Martin. III. 677. VII. 265, 632. — Saint-Paul. III. 368. VI.
III. 223. — de Seine. III
133. IV. 303. VI. ,-^79. VII. 222, 226. — de Sevrés. 1. 655, 677, 678. IV. 153. — de Thorigny. III.
Û03. VI. 673.— Tiquetonne II 19.
— de la Tixeranderie. IV. 121. — des Tournelles. YI, 26, 105. VII.
60. — de Tournon. I. 199. — ïraversine. VII. 100. — des Trois- Pavillons. IV. 383. — Troussevache. I. 26. — de l'Université.
Dauphine. I. 28, 316. IV
329. — de la Grève. I. 115, 206, 505 II. 323. III. 217. IV. 662. — Maubeit. IV. 265, 374. VI. 326.
— Royale. I. 28, 36, 117, 207, 208, 223, 316, 623. II. 510. III.
137, 156, 616, 624. IV. 59, 68, 70, 72, 217, 282, 320, 322, 362, 352, 361,370, 373, 686. VI. 90, 91, 366, 369, 376, 666, 650. VII. 11, 40, 168, 351, 600, 602.— Saint-André.
IV. 270, 282. —Neuf. I. 23, 3/j
II. 109, 150, 291. III. 91, 133, 193, 199, 491. IV. 267, 501. VII. 3, 153, 226, 373, 417, 445, 501, 530, 534, 535. —Rouge. I. 156, 101.
— Saiut-Michel. I. 28. — de la Tournelle. VII. 118. — des Tuileries. I. 161.
V ris— Palais. — le Palais. I. 92, 303, 450, 451. II. 60, 189, 414.
YI. 116. VU. 301, 315. — Royal, Cardinal ou Richelieu. 1. 157, 191, 208, 475. II. 27, 54, 81, 82, 88, 92, 106, 225, 403, 501, 512. III.
48, 196. — Louvre. I. 7, 9, 13, 17, 23, 24, 28, 03, 73, 94, 97, 112, 113, 170, 199, 203, 252, 255, 315, 346, 363, 374, 399, 400. II.
III. 129, 139, 413, 441, 490, 495, 500. IV. 45, 286, 382, 429, 444, 472, 481. VI. 20, 121, 157, 165, 281, 362, 367, 372, 374, 409, 491.
VII. 33, 138, 168, 185, 192, 209, 391, 424. — Luxembourg. II. 17, 283, 299. m. 9, 67, 85, 343. IV.
4, 25. IV. 16, 210, 293, 330. VL 128, 197, 205. VII 168. — Petit Luxembourg. II. 405. III. 303. — Mazarin. L 426, 429. IL 335, 545.
— Tuileries. I. 17, 28, 112, 153, 368, 416, 512. IIL 192, 313 IV.
142, 307, 308, 432. VL 174, \'l, 414, 508, 531, 532. VIL 13, 76, 164, 453, 514, 515.
Paris. — Hôtels. — Hôtel de Ville. L 254. IL 302. m 298. IV. 121, 373, 459, 466. VL 91.— d'Angoulesme.
I. 243, 245, 246. VL 125. — Ambassadeurs (des), I. 199. — Arsenal. I. 21, 89, 114, 116, 123, 250, 263,427, 429. IL 35, 94,2120, 221, 231, 276, 278, 352, 477, 509, 539. IIL 21, 22, 206, 454, 474, 486. VI. 41, 106, 177, 282, 287, 289, 505. VIL 134, 155. — Banque de France. I. 239. IL 324. — Baziniere. IV. 448. — Bcllegarde. I.
316. — du Bouchage. I. 23. — Bouillon. IV. 303, 448.— de Bourgogne. Foy. Théâtres. — Boutillier. IL 43, 99. — BuUion. IL 154. — le Camus. IIL 403. — des Carmes Deschaux. IIL 400. — de Chevreuse. I. 157, 407, 418.11.
498, 500, 506. IV. 273. VI. 160, 166.— Chevry. IV. 71.— Clisson. I. 371, 372. — Cluny. IV.
Colbert. IL 323.— Condé
I. 315. IL 521, 542. III. 52, 148, 270. VL 323. — CrussoL IL 506.
— de Diane de France. I. 246. — des Écuries de la Couronne. L 418.— des Écuries du Premier consul. I. 419. — d'Elbeuf. VL 237. — d'Esmery. IV. 39, 71.
— d'Espernon. I. 319. VI. 173, 321, 346. — d'Estrées. I. 392. — des Fermes. L 316, 317. — de Flandres. III. 496. — de la Force.
I. 9. IV. 355. — du Gros-Chenot. VIL 432. — de Guise. I. 8'i, 234, 365, 366, 371, 372, 375, 426. IIL 346. VL 237. VIL 254. — d'Hercule. L 160. — d'Hyerre. II. 494, 509. — Imprimerie Royale. I. 85.
IL 143. — de Laval. L 371. — de Lesdiguieres. L 21. — deLhospital. VI. 279. — de Liancourt.
L 346. IV. 303, 305. VI. 379, 380. — de Longueville. L 419.—
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de LoiTainc. III. 229. — de Luxcnibourg-Pincy. II. 85. — Matignon.
Mazarin. I. /|27. VIL
— Mcluzine. VI. 2^2. — do Mcsmes. III. 307. — Montmorency.
II. 307. — Montauzier. II. 506. — Montpcnsier. I. 315. — de Nemours. I. 225, 233. III. 139, 223.
IV. 218. — de Nevers. I. 17, 199, 249. III. 39, 312, 323, 376. VIL 404. — de Noirmoutiers.] IL 506.
— d'O. I. 452. VI. 214. — du Petit-Bourbon. IL 413. — de Pisani. IL 92, 506. —de Pons. VIL 89. _ des Postes. I. 263. — de Rambouillet. 1. 99, 157, 175, 192, 198, 208, 218, 235, 281, 431.
57, 59, 61, 64, 68, 86, 87, 142, 205, 213, 216, 218, 220, 222, 223, 220, 232, 233, 204, 265, 268, 301, 302. IV. 255, 258. VI. 122. VIL
58, 235, 462. — Richelieu. VL 444. — de la Roclieguyon. 1.
2/i2. — de Sablé. III. 391, 413.
— de Saint-Paul. IL 43, 99. IV.- 355. VIL 13. —de Savoye. 233.
I. 372. - de Sully. L
III. 437. VIL 402, 404, 405.— de Temines.IV. 218. — de Torcy.
IL 194. — de la Trimouille.
VIL 114. — d'Uzès. IL 500. — de Vendo^me. III. 173, 304. — de Venise. IV. 217.— de la Vieuville. I. 418. — de la Vrilliere.
L 239. — Zamet. I. 21.
Paris. — Maisons. — de Barin de la Galissonniere. V. 108. — de la Folie-Rambouillet. L 349. — des ^ Menus-Plaisirs du Roy. L 21. — de la Pic. IL 509. — des Trois- Pucelles. IL 27.
Paris. — - Cabaret du Bel-Air. VL
Paris. — Enseignes. — du Barillet.
III. 202, 249. — de la Samaritaine. IL 318. IV. 331, 337. — des ïi ois-Mores. I. 26. — Aux Trois-Visages. III. 202.
Paris. — Jardins publics. — Bois de Boulogne. III. 65. IV. 75. V. 113.
VI. 396. VIL 64, 128.— Champs- Elysées. IL 86, 502. VIL 167. — Cours. VI. 3, 106, 149, 445. — Cours-la-Reine. IL 502. III. 342.
— du Luxembourg. VIL 113. — du Palais-Royal. VIL 313, 315.
_ des Plantes. IL 146, 152.
VIL 418. — Pré-aux-Clercs. L 204.
m. 293, 294, 355, 357. IV. 4, 17, 172, 192. VIL 77, 81, 89, 352, 367, 487, — des Quinze-Vingts.
IL 498. — La Raquette. VIL 186.
des Tuileries. I. 87. VIL 542.
Vàv'is.—'ihéûtres -l'hostcl de Bourgogne. IL 355, 428. III. 391, 402, 444, 48.5. VI. 101, 106, 242, 245.
— Italien. VIL 190. — du Marais.
IL 428. m. 402. VIL 178.— Odéon VIL 365. — Opéra IL 422. VI.
368, VIL 181. — du Palais-Royal.
NOMS DE LIEL'X ET DE PERSONNES
PARIS DU VERNEY. II
PARIS (le docteur). V. 222, 223.
PARIS (Louis). I 378, 380, 49u. II.
PARIS (Marie de). M*"* deChamprond.
PARIS (Jacques-Auguste). VI. 209,
PARISON (M.). II. 474.
Parme. I. 388. II. 43, 336. VI. 94,
PARME (Alexandre Farnese, duc de).
PARNAJON. IV. 173.
PARS (de), commis de Rambouillet.
PARTENOPEUS DE BLOis, liéros d'un
ancien poëme. III. 344.
PARTHENAY (Catherine de). III. 410.
PARTHEME (la princesse), nom romanesque de 31""^ de Sablé. III.
PARTiCELLE (:Michel). IV. 24-26, 40, 45. VIL 297. Yoy. esmery (d').
PARTICELLE (Marie), M""* de la Vriiliere. IV. 29.
PAS (laaacde). III. 188.
PAS (le comte de). V. 381, 455.
Pas-de-Suze (la prise du). IV. 177.
p.\scHAL (Martin), aïeul de Biaise
Paschal. IV. 124.
PASCHAL OU PASCAL (Blaise) *. III.
PASCHAL (la petite), Jacqueline P.
PATROCLE (M"»*). VII
PATRD (Olivier). L20. 11.50, 102, 191, 336, 496, 547. III. 13, 223, 275, 27P, 288,290,291,293,294, 298, 300, 442, 466. IV. 33, 82,
NOMS DE LIEUX ET UE PEIISONNËS
107, 1/|3, 1/i5, 20/|, 2G5-271, 27^, 279,280, 281, 313. V. 3, 19, 2:3, 25, 20,29, 82,86, 88, 120, 150, 152, 202, 205, 215, 220, 237, 238, 301, 457. VI. 57, (30, 22G, 277, 308, 309, 3/i7, ^81, /j82. VII. 108, 251, 252, 275, 541.
Patt. III. 321. IV. 176, l";?. V. 79,
PAUFFIN (M'"*). III. 323.
PAUL (saint). I. 326, 333, 336, 337.
PAVILLON *. VII
PAÏEN (Paule), M""^ de Lyonne. II.
PAYEN-DES LANDES (Pierre). II. 189, 190. m. 97. VII. 109.
PAYEN (le docteur). II. 102.
PAYOT (M"^). I. 5b2.
Pays-Bas (les). II. 58, 84, 539. III.
PEc, auditeur des Comptes. IV. 279,
Pcctt]!. II. 261.
Pecquignij, yldamé. 1.400. II. 174.
PECQuiGNY (les sires de). III. 327.
PEicuPEYROU (Pons et Bernard de).
PEinAUEDE *. IV. 95. V. 34.
PEiRESC (M. de) I. 26,28,125, 144, 153,162,178,180,202, 219,233, 414. II. 131, 141,486, 506. III. 22, 23, 37, 349, 387, 396, 486, 497.
PELERIN (le), Pleureux de Savoye, faux nom de l'abbé de Saint-Mahé.
PELissARY, joueur. VI. 372.
PELISSON (M.). I. 310. II. 50, 101, 105, 233, 375. III. 61, 228, 253, 254, 276, 281, 295, 459. IV. 117, 241, 327, 384. V. 5, 92, 93, 235, 237, 240, 255, 300, 305, 361, 367.
PELLETIER (Pierre). I. 153. II. 351 .
PELLETIER d'OUSY (M.). VII. 521.
PELLOQUiN (M"*'). II. 532. III. 74, 265.
Peloponese. IV. 512.
PELLOT ou PELOT (Claude). IV. 41.
PELLOT (l'abbé). IV. 41- PELLOT (Jean-B.). IV. 30.
PENA, médecin. VIL 455, 509*
PENA (Marie de). M"** de la Vergne.
NOMS DE LIEUX E
PENAUTiER (Reick). IV. 18.
PENIS. VII
PENNES (M""* de), Renée de Forbin.
PENON, commis de la Vrillicrc. II. /lO^. PENTiiiEVRE (Marie de Luxembourg,
ducliesse de). III. 436.
PEPIN (le roi). VI. 76.
PEPIN, intendant de M""* de Coislin.
PEPiNGUÉ, libraire. IV. 112.
PERAUD ou PERAU (l'abbé). IV. 175.
PERAY (Charles le Bailleul, sieur de).
Perche (lel.III. 13, 412. PERÉ (Pierre Bizet, sieur du). VI.
Perdreau, près Montfort-l'Amauî-y.
PEREFixE (M. de). II. 136.
PERELLE. II
PERES Antonio). II. 325.
PEREZ DE CASTRO. V. 50. VOIJ CASCAEZ.
PERiANDRE, uom romauesque de Sommerive dans VAstrée, I. 504.
Perigord (le). II. 531. III. 202. VI.
PERIGORD (comtes du)i III. 202.
PERIGORD (Helie V, comte de). III.
PERIGORD (l'abbé et M. le duc de) . IV.
Périguenx. I. 261. IV. 139.
Perle (fort de la). I. 500.
Peroges, baronnie. III. 225.
Peronne. III. 47, 164,174, 352. IV.
r DE PEUSONNES.
Péronnelles ou Peronne (le château des\ ill. 83.
PeroHsc. II. 472.
Perpignan. 1. 196, 381. II. 58, 62,
PERPIGNAN. II
PERPOI^CHER. VII. 411.
PERRACIION. V. 106, 108. VI, 4, 16.
PERRAULT (Charles). III. 87. IV. 40.
PERRAULT OU PERRAUT, intendant de
Monsieur le Prince. II. 436, 438,
PERREAU, trésorier de France à Soissons. I. 423. V. 82.
PERREAU (M""'), femme du trésorier.
PERREADX, avocat huguenot. VII.
PERRETO (Camilla). VII. 493.
PERRETTE, chambrièrc. III. 358.
PERRiER (François du). I. 239, 271, 272, 309.
PERRIER (M-"*), Gilberte Pascal. IV.
PERRIER (Marguerite). VII. 183.
PERRIERE (la). III. 38.
PERRiERS (Bonaventure des). III.
PERRiN (Pierre). IV. 368. IV. 13,
PERRIN (Marie), M"** Isaac Arnauld.
PERRiGNY (Jean du Plessis, sieur de).
PERROGHEL (Guillaume) , marié h.
Françoise Busson. V. 400.
CCVIII NOMS DE LIEUX ET DE l'EHSUiNNES.
rEnsE, Aulus P. II. 520,
pKsciiART (François), sieur de Li-
PEURON (le cardinal du) *, Jacques Davy du P. I. 15, 96, 98, 103, 107, 190, 272, 273,278, 285. 309, 31Û, 3/il. II. 383. III. /,82. VI.
PERROT DE LA MALMAISON (CliristO-
phe). VII. 52/i.
PERROT ou PEROT dc la Maloiaison (Charles). III. 93, 99. V. Û99. VII.
525, 5/i6. (La note 19 de cette page devoit se rapporter à Charles, non à Christophe Pcrrot.)
PERROT (Cyprien) , conseiller à la Grand Chambre. II . 70. V. 23, 2/i,
perrot-d'ablancol'rt (Nicolas). Voij.
ABLANCOURT
PERROT (le président Jean P., sieur deFercourt). I. 200. III. 100, ^68, 495. V. 19, 21, 29, Zi89, 495. VI.
412, 511, 512, 514. Voy. fercourt.
PERROT (Paul), sieur de la Salle. V.
PERROT (milordj. V. 29.
PERROT (la présidente) *, Magdelaine Combaut, mariée en 1625 à Jean Perrot, sieur de Fercourt, président aux Enquêtes. III. 93, 112,
PERROT (Marîhe), M""* Claude Cornuel. V. 35.
PERROT (Marie). V. 20. Voy. es-
TANGS.
PERSAN-BOURKONviLLE, Louis de Vaudetar, abbé de Montiramé, puis marquis de P. B. IV. 163. VI. 397,
PERSAN (le marquis de). V. 405.
PERSAN (Henry de Vaudetar, baron de), marié à Louise de THospital.
moges. V. 4G.
PKSCIIART (Marie), M*"* de Maillé- Kcrman. V. ^i6.
pEsciiÉ (Jean Beautru, sieur dc). II.
PEScuÉ (M'"*' de) , depuis M"»* de Mosny. VI. 361.
PETERBOROIGH (lord). VI. 21.
PETiGNY (M. de). IL 29^.
PETIT, factotum de M. d'Esmery. IV.
PETIT, médecin. VIL 282.
PETIT (le père). IL 543.
PETIT, poëte. IL 509.
PETIT (l'abbé), prêtre de Saint-Paul.
PETIT-CARME (le). VIL 455.
PETIT (M"^), Jeanne Conrart, mariée à Ponthus P. IIL 300.
PETIT (la), xM-"* Catelan. V. 448.
PETIT (Pierre le), libraire. IIL 203.
Petit-Bourg. IL 99. IV. 18. V. 140.
PETIT-MARAIS. VI
PETIT DE VERNON (LouiS, le). II. 230,
PETIT-VAL (Raphaël du). I. 369. VIL
PETITE EGYPTE (le roy de la). VIL
PETITE MERE HOSPITALIERE (la). IV.
PETiTOT (feu). IL 102. m. 355. IV.
NOMS DE \AFA\ KT DE PERSONNES
GCIX
PETiT-vAi. (David du). II. /|21.
PKxn/vr.QUE. I. 276. III. 2/|5.
PETROLiN, ancien comédien. I. 27,
PETnoNE. I. 321. IV. dOfi.
PEYRE (llenry-Joscpli de). II, 113.
VOy. TREVILLE.
PEYRE (la), Jacques d'Auzoles de la P.
PHILIPPE-AUGUSTE. I. 424. III
PHILIPPE II, roi d'Espagne. I. 53,
PHILIPPE III, roi d'Espagne. I. 456,
PHILIPPE IV, roi d'Espagne. I. 457.
PHILIPPE (le prince), fils de la reine
deBohôinc. II. 288,300.
l'iiiMPPiN (don), bâtard de Savoie. I.
PHILIPPIN, ou viLLiERS, comédien. VII.
PHJLINTE. III. 282.
Philisbourg. II. 60. III. 118, 328. IV.
PHILLIS, FILIS ou PHILIS. III. 258,259.
PHILOSTRATE. III
Phinstingue (la terre de). III. 330.
PHOciLiON, nom de Pontac dans le Cyrus. III. 21.
PHYLLARQUE, pseudonymc du père Goulu. IV. 108, 109, 111, 112.
piAiLLiERE ou piHALiERE (la), Capitaine des gardes du maréchal de la Meilleraye. II. 228, 234- III.
piAiLi.ON(nia"'mie), chatte de M"' de Gournay. II. 346, 352, 357.
Piarre (la). I. 220.
PiRRAC (M. de). I. 368. IV. 453, 458.
PIRRAC (M'»'= de). I. 262.
PICARDE (la), sobriquet de M""* de Chaulnes. II. 98.
Picardie. I. 5, 94, 131,178, 228, 333, 433. II. 138, 165, 174, 244, 264, 275, 277, 327, 344, 348. III. 146, 314, 327, 328. IV. 314. V. 133, 175, 460, 462. VI. 10, 502, 520, 526. VII. 117, 128, 486, 498.
PICARD (Louis), trésorier de la marine de Ponent, ou des Parties casuelles. II. 339, 410, 426-428. V. 302.
PICARD (Bertrand le), président des Trésoriers de France. V. 80.
OCX
NOMS DE LIEUX ET DE I»EIlSO.NIVES.
picAnD (le), Prosper le P., sieur do Bcaulieu. Voy. nEAULiEu-picARD,
PICARD (Claude le). V. 81, 87.
picAiii) (François le). V. 80.
piCAUD (Marguerite le), baronne de Maudcstour.V. 80.
picART (Marie le), M'"*' do Turin.
PICARD (Louise le), M""^ Foucault.
PICARD (Marie le), demoiselle de
Bcaulieu. V. 8/i, 86.
piCHON (M. le baron Jérôme). 1.353,
picnoN (Finette). VII. 338.
picoi.OMiNi , lieutenant général des Impériaux. II. 22, 23. IV. 404.
PICOT, maître de la musique du Roy.
PICOTE DE BELAiSTRE, médecin. VII.
Picquecos. II. 237.
PICROCOLE. VII. 404.
PIE V, pape. I. 52.
piEDEFER (Pierre de), marquis de Saint-Mard. II. 19, 20, 209.
piÉ-DE-FER (Alexandre de), marquis de Saint-Mard. VII. 19, 20.
Piémont. I. 222. II. 40, 519. III. 228, 478. VI. 224, 470. VII. 15, 49, 398.
PIÉMONT (maison de), I. 221. Voy.
SAVOYE
PIÉMONT (le prince de), Victor-Amédée, depuis duc de Savoye. II. 20.
piENXES (la marquise de), Gilonne d'Harcourt, depuis comtesse de Fiesque. I. 480. II. 380. III. 430, 434, 463. VI. 371, 500. VII. 316.
piENNES (le marquis de), auparavant comte de la Noyé. I. 245. V. 361.
PIENNES (le marquis de), Louis de Brouilly, depuis gouverneur de Pignerol. II. 62. IV. 434, 535. V.
PIENNES (Antoine de Brouilly, marquis de). VI. 352, 372, 376.
PIENNES (Olympe de Brouilly, marquise de). I. 245.
PIENNES (M"* de), chanoinesse. VII.
PIENNES (la marquise de) , Françoise Godet des Marais. V. 370. Voy.
W^ de LAUNAY.
Pierre-Encize, II. 255.
PIERRE (saint). IL 537. III. 197.
PIERRE BUFFiERE, maisou. III. 358.
PIERRE BDFFiERE (Louis dc)*, slcur de Gliambret. IV. 200, 216. Voy.
PILATE. IV
PILE (M""^ du), remaricie à Sarrasin.
PILES (M. de). L 30/i, 305, 323.
PILES (de), intendant. V. 300.
PILES ( Barthelcmie de), mère de M""' Saulnier. V. 60.
piLOT (Elie), valet de Croisilles. III.
PILOU (M""*) *, Anne Baudesson. I.
m. 195, 413, 414, 417, 440. IV.
PILOU (Jean). V. 350,367.
PILOU (Robert). IV. 357, 358, 370.
piMENTEL, grand joueur. VIL 400, 401, 403.
piMODAN (M. de). VII. 35.
Pimpcan, seigneurie. II 76.
piMPERNELLE, chirurgien. II. 302.
PIN (du), trésorier des Menus-Plaisirs. VI. 7, 8, 18.
PIN (Jacques de Lallier, seigneurdu).
CCX
piNAiiT (Charlotte), vicomtesse d'Auchy. IIL 143.
piACiiESNE (Etienne Martin , sieur de). III 84, 85, 87. V. 174. VI.
piNEY (Henry de Luxembourg, duc de). I. 412. m. 489.
piNGON (le chevalier de). I. 144, 145.
piNJAs (Henry de Vivant, comte de) .
rio (le cardinal) VIL 453 .
PIOCHE DE LA VERONE (Magdcloine) .
PIRAME. IL
piRARD (François). VI. 502, 504.
piRON. IL 325.
piRON (M""* de). VIL 355.
piSAM (M"»* de), Catherine-Charlotte d'Angennes, religieuse d'IIierre, dite M"»* de P. IL 495. IIL 1. VIL
piSAM (le marquis de) *, Jean de Vivonne, sieur de Saint-Gohard ou Goas, marquis de P. 1. 179. IL 27, 485, 494, 496, 498, 503, 509, 510, 523,526.
piSANi (Louis Pompeo d'Angennes, marquis de). IIL 8, 34, 41, 54, 56, 79, 110, 218,265.
PISANI (M"« de). 1. 49,54. Voij.
W" de Rambouillet.
Fisc. IV. 195.
pisiEux (M. de), Pierre Bruslart, marquis de Sillery, vicomte de Puisieux, L 468, 469, 471, 476. II.
PISON. VII
pissELEU (Anne de). IV. 331.
Pissolte (la) à Vincennes. I. 487.
PiTARD. I. 149, 153, 154. VII. 505.
Pilhimers. VII. 472.
piTHOis, Minime. IV. 153.
Pîtti (le palais). II. 85.
Plailly, marquisat. IV. 1.
PLAINESEVETTE OU PLENESEVETTE
(Charles de). VII. 412,415.
PLAIS (Françoise de), belle-mtre du poëte Scarron. VII. 42.
Plaisance. VI. 97.
PLANCHES (Guillaume de Liscourt, vicomte de). VII. 98.
PLANQUES-DE BETHUNE (Cliarles-Jacques-François des). I. 126.
PLASSAc, frère de Saint-Preuil. III.
PLASSAC (Gombaud de), chevalier de Meré. IV. 115. Yoy. meray.
PLAssiN (Nicolas). VI. 213, 214, 222,
PLASTREUx (Nicolas le), sobriquet du
chancelier de Sillery. I. 475.
PLATON. I. 354. II. 431, 432. VII
PLAUTE. I. 28, 328. II. 101. m. 403.
Pléau, château. III. 366, 379.
PLÉAu (M""^ de la), fille aînée de M"'' des Loges. III. 366, 379.
PLEix (Scipion du). III. 492, 496.
rLEix (de), avocat. III. 103, 116.
PLENOCiiES (M. de). VI. 169, 480, 483,
Plessis (le), maison de campagne de M""" Paget. VI. 18.
PLESSIS, procureur fiscal du faubourg Saint-Germain. IV. 433.
PLESSIS (Jean du), sieur dePcrrigny.
PLESSIS-BELLIERE (JacquOS dC RoUgU,
sieur du). IV. 248. VII. 62.
PLESSIS-BELLIERE (M"^ du), Suzanue de Bruc. IV. 240, 343. VII. 62.
PLESSis-BERTP.AND (Henry-Cainille de Beringhen, comte du). III. 384.
PLESSIS-BESANÇON (M. du). II. 247, 290, 342. Voii. BESANÇON.
Plessis-Chivraij (le). IV. 7.
PLESSIS-CHIVRAY (M. du). IV. 435.
PLESsis-CHivRAY (M"* du), maréchale de Gramont. III. 177, 189.
PLESSIS (le Chevalier du). V. 195 .
PLESSIS ( Alexandre de Choiseul , comte du). III. 101.
PLESSIS (le raareschal du). III. 325.
PLESSis-GUENEGAUD (le), Hcnry de Guenegaud, sieur du Plessis-Belleville. m. 432. IV. 73. VII. 69,
PLEssis-GUENEGAUD (M"»* du), Elisabeth de Choiseul-Praslin. I. 185.
PLESSis-LiANcouRT (Charles du). I.
PLESsis-LiANCouRT (Jeanue-Charlotte du), duchesse de la Rochefoucauld.
m. 359. IV. 310. VI. 132.
PLESSis-LiANcouRT (Rogcp du), duc de la Vauguyon. III. 5. IV. 300.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
PLESsis-LiANCOiRT (Henry-RogGi* du), comte de la Vauguyon. IV. 166,
PLtssis-MORNAY (niaisoii du). VII .302.
PLESSIS-MORNAY (M. du). I. 108, 255,
Plessis-Picquet (le). IV. 280.
PLESSis-PiCQi ET (Magdçlaine-Cliarles du), ap' de la Porte. II. 229.
Plcssis (terre du), en Poitou. II. 70.
PLESsis-RicHELiEL (la maisoiî du). II.
f'Oy. RICHELIEU
PLESSis (François du), père du cardinal de Richelieu. II. 76.
PLESSIS -RICHELIEU (Françoise du), M^t du Pont-de-Courlay. II. 116.
PLESSIS (Armand-Jean de Vignerot du), duc de Richelieu. VII. 363.
PLESSis-RiCHELiEu (la grande Nicolle du), maréchale de Brézé. II. 195,
PLESSis-RiCHELiEu (Louisedu), M"'' de Coislin. m. 398. V. 287.
PLESSIS (François-Réné du), comte de Jarzay. IV. 407. Foy. jarzay.
Plessis de Roye (le). II. 115.
PLESSIS DE LA YACGUYON (Henry-Roger du). VI. 191.
POISSON (.M"'=). IV
Poissy. L 74. IL 38. VIL /i63, 467.
poissY (l'abbesse de). VIL 4.'i9.
POITEVIN (Balthasar) , abbé de la Couture. IIL 28, 38.
Poitiers. L 58, 122. IL 33, 93, 115,
201, 210, 211. IV. 130, 189, 211, 219, 338, 530. V. 209, 21 i. VI.
Poitou. L 109, 190, 255, 372, 462, 464. n. 1, 3, 20, 76, 79, 132, 135,
III. 9, 95, 119, 141, 169, 369, 377, 408, 439. IV. 216, 346, 348, 349, 387, 389, 439. V. 99. VI. 3, 92, 268, 377, 452. VIL 43, 310, 343, 387, 416, 450, 453, 494.
poiTRiNcouRT, teneur d'une académie d'équitation. III. 37.
Poix (canton de). VIL 117.
POLLALION (François). IV. 310.
POLLALION (M"* de) OU POULAILLON,
Marie Luraagne. IV. 304, 310.
POLIGN.AC (Gabriel de). I. 252, 253, 265. IV. 240.
roLiGNAC (Christophe de), sieur de Chalençon. L 99.
POLiGNAc (Anne de), maréchale de Chastillon. I. 265. III. 359. IV.
Voy. CHASTILLON
CCXIV NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
POLIXENE. VIT. 72.
rolof/iic. I. 308, 119. H. lili), /|83
III. 83, 305, 308, 310, 310, 321, 329. IV. 112, l/iO, 392, 613. V.
613, /j/|2. VI. /|8G.
POLOGNE (le feu roy de), Vladislas IV.
POLOGNE (le roy dt-), Jean-Casimir.
POLOGNE (la rcyne de), Louisc-Maric de Gonzaguc. II. 62, 132. III. 67, 326, 327, 610, 631. IV. 120, 123, 131, 298. V. 615, 618, 620, 623.
poLONOis (les). II. 97.
POLTROT. I
POLYGENE, nom deBellcgarde dans le
Cy7nis. III. 21.
POMMEREUL (Françoîs de), président
au Grand Conseil. IV. 526. V. 181,
POMMEREUL (Hippolyte de). V. 371,
poMMEREu OU POMMEREUL (Etienne
de) , marquis d'Aligre. IL 79.
POMMEREUL (Alexandre, — Jacques, — Auguste-Robert, — Jean-Baptiste, et Michel-Gervais de). V.
POMMEREUL OU POMMERUEîL (M'"'' de)*,
Denise de Bordeaux. IV. 526. V.
POMMEREUL (FrauçoisG de), M""* d'Espinay. VII. 120.
Pommeuse , seigneurie. VI. 216, 215, 226, 227. VII. 371.
POMMEUSE (Pierre du Puget, sieur
de) * .VI. 681.
POMMIER (le prieur de). V. 215.
Pompadour, marquisat. IV. 252, 602.
l'OMi'ADoun (la maison de). TV. 602.
POMI'ADOUR (I^liilibert, vicomte de)*.
POMPADOUR (Jean, marquis de). IV.
POMI'ADOUR (Gliarlotte de), marquise d'Exidueil. IV. 397.
Pomponne. III. 127.
BELLIEVRE
POMPONNE (Nicolas-Simon Arnauld, marquis, — Antoine-Josepli Arnauld, chevalier, — Catherine- Constance-Emilie Arnauld, — Catherine-Félicité Arnauld, — Charlotte Arnauld, — Marie-Emmanuelle Arnauld de). III. 127.
POMPONNE (l'abbé de), Henry-Charles Arnauld. III. 122, 123, 127.
PONCET (Pierre), maître des Requêtes. V. 272, 273, 283, 286.
PONDEVAUX. IV. 311.
PONGIBAUT (Roger de Daillon, baron de). I. 175. III. 193, 198, 199.
PONGNY OU poiGNY (M. de). II. 686.
P071S. III
PONS (maison de). I. 280. VIT. 217.
PONS (le prince de), fils du comte de Marsan. VII. 89.
pons-d'albret ( Cesar-Phebus de), comte de Miossens. III. 632, 662.
Voy. miossens.
PONS (le sire de), François-Alexandre d'Albret, comte de Marines e sire de P. III. 662, 665. V. 666,
PONS (Jean-Jacques de), marquis de laCaze. IV. 523. VII. 696.
NOMS DE LIEUX
PONS (Isaac de), marquis de la Cazc.
VII. 231. Voy. CAZE
PONS (l'abbé de). VI. 12, 20, 106.
PONS (Antoinette de), comtesse de la Rocheguyon, puis M"* de Guercheville. I. 313. V. 131.
PONS (M*"* de), Anne Poussart du Vigean, mariée à François-Alexandre d'Albret, sire de P., puis au duc de Richelieu. II. 182. V. Zi35, 446. VII. 364.
PONS (M"* de), Suzanne de P., fille d'honneur de la Reine. I. 257,267.
Pont. VII. 132.
PONT (Charles de Quellenec, baron de). VII. 231.
PONT (M""^ de), Anne Poussm^ du Vigean, depuis duchesse de Richelieu. Voy, PONS.
PONT (le borgne du). Vn. 342, 349.
ront-à-Mou$son. IV. 485. VIT. 210.
Pont-Antonin. VII. 363.
Pont-d'Aiti, marquisat. III, 210.
PONT DE couRLAY (M. du), frèrc de M"-' d'Aiguillon. III. 116. VII.
PONT DE cocRL.\Y (Frauçois-René de Vignerot, sieur du). II. 1, 76, 116.
PONT DE cocRLAY (François, marquis de), gouverneur du Havre, commandant des Galères. II. 116, 218, 236, 241, 265.
PONT DE COCRLAY (M"' du), depUÏS
M'"'' d'Aulroy. II. 166.
PONT DE COCRLAY (M"^ du). M""* de Combalet. II. 4. Voy. aigdillon.
ET DE PERSONNES. CCXV
Pont-de-r Arche. II. 399, 421.
Pontdesture^ en Piémont. II. 519.
Pont-l'Archevesque. VI. 406.
Pont-Saint'Esprit. I. 398, 410. IV.
Pont-Sainte-Maxence. VII. 438.
Pont-snr-Yonne. III. 354.
PONTAC (M. de), premier prfeident à Bordeaux. VII. 536.
PONTAC, conseiller à Bordeaux. III.
PONTAC (^1°* de) , sœur de M. de Thou. II. 112, 113. VI. 501.
PONTAC (M"* de), Marguerite de Burtio de la Tour, d'abord M"* du Pin. I. 355. VII. 9.
PONTAC DE MONTPLAISIR. I. 355.
PONTCARRÉ (l'abbé de). IV. 21.
PONTCARRÉ 'la dame de). V. 528.
PONTCHARTRAIN, historien. III. 407.
PONTCHAJITRAIN (M. de). VII. 355.
PONTCHASTEAD (Charles deCambout, baron de). III. 184, 388, 398.
PONT-CHASTEAC (il"" de). III. 177,
Pont-Chevron, seigneurie. III. 120.
PONTE vÈs (Jean de), comte de Carces.
PONTHIEC (la comtesse de). I. 249.
poNTis (M. de). I. 24.
Pantoise. I. 476. II. 258. IV. 9,10,
V. 272, 480. VU
Pontorson. I. 394. VII. 309.
Ponts-de-Sé (les). IL 4, 79,218,315.
popiNcocRT (Claudine de). M""* de Perrigny. IV. 310.
NOMS DK LIEUX HT DE PERSONNES
l'OQUE , procureur au Purlcnicnt.
roQUELiN (Joan-Baptistc). VII. 191.
TO//. MOLIKRK,
PORC ou de la ponTE (Ileiié le). II.
Porchères. IV. 325.
poncnERES (maison de). IV. 321,325.
PORCHERES (Honorât Laugier, sieur
de)*. IV. 205, 206. V. 495.
PORDEAC (le baron de), gouverneur de Verdun. I. til.
PORÉE (Gabriel). VII. 382.
Pornic. IV. 243.
Porstmouth. II. 11.
PORT-DAVID (Claude Pelot, sieur de).
Port'de-Gien (le). 1. 131, \hh.
Port-Louis (le). II. 219. VIL 238.
Portolongone . III. 139.
PORTE-VEZINS (maison de la). II. 216,
PORTE (Charles de la), marquis de
Vezins. II. 239.
poRTE-VEZiNS (Jacques delà). II, 217.
poRTE-VEziNS (la marquiso de la), Anne-Ursule de Cossé. II. 234.
PORTE (Guy-Paul-Jules de la), duc de Mazarin. II. 234.
PORTE (Armand-Charles de la), duc de Mazarin. II. 234.
PORTE (Amador de la), grand prieur de France. II. 20, 216. IV. 346.
PORTE (François de la), aïeul de Richelieu. II. 229.
PORTE (le commandeur de la), oncle de Richelieu. II. 88.
TOUTE (le chevalier de la). IV. 454,
PORTE (Pierre delà), porte-manteau de la Reine. I. 495. II. 7, 80, 81, 83, 115, 173, 174, 209, 267, 271, 293, 294, 342. V. 73, 393, 464-
PORTE (la), avocat. II. 20, 216.
PORTE (Jean de la), un des ancêtres
du maréchal de la Meilleraye. II.
PORTE (la), comédienne. VII. 179.
PORTE (M"* de la), mère de Bensse_
rade. VI. 133.
PORTE (Anne de la), M'"*' de Chausse-
raye. II. 230.
poRTE-MAZARix (Charlottc-Antoine de la), duchesse de Duras. II. 234.
PORTE (Magdelaine de la), M"*= de la Meilleraye, depuis abbesse de Chelles. II. 218.
PORTE (Suzanne de la), mère de Richelieu. II. 76, 88, 229.
PORTES (Philippe des)*. I. 103, 106, 274, 275, 286, 311, 341, 373, 453,
PORTES (le vicomte de), Jacques de Budos. II. 310.
PORTES (le marquis de), oncle de M. de Montmorency. II. 306, 310, 466. V. 178.
PORTES (M"^ de), Louise de Budos, M"* la connétable de Montmorency. I. 164, 166.
PORTMANN, gentilhomme breton. III.
PORTSMOUTH (laduchessc de).VIL298.
Portugal. IL 59. IV. 110, 141, 142, 143, 364. V. 38, 50. VL 444, 445, 448, 450, 533, 535. VIL 269, 273, 341, 507.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
rouTUGAL (le roy de). IV. /iS'J.
roRTur.AL (Marie de), marquise de Cascaez. VI. (ilili.
POT (Claude), sieur de Rhodes. I.
POT (Guillaume), sieur de Rhodes.
POT (Louise), M""* de Verderonne. I.
roT(Marie-Louise-Elisabeth-Aimée), duchesse de Vitry. I. 238. IV. 163.
Voy. RHODES.
POTEL (Jean), secrétaire du Conseil.
POUJOULAT (M.). I. 475. II
poiLMLLON (M"" OU M""*), Marie de
Lumagne. IV. 304, 310.
POULET (la), coiffeuse. V. 420.
pouLTiER (Jacques), intendant des
Finances. II. 100.
POURCEAU (le), surnom de Bullion.
poussART (François), baron du Vigean. II. 180.
POUSSART DU vir.EAN (Anne). II. 180, III. 462, 405. Voy. Richelieu,
rONS et VIGEAN.
POUSSART (Marthe), M"® du Vigean.
III. 465. Voy. vigean
POUSSIN (Nicolas). IL 143. VI. 515.
POYANE (Bertrand de Baylen, baron de). L 191,253, 265.
POYANE (M'"^ de), Elisabeth de Pluviers. I. 188, 191.
PRADEL, trésorier de France. I. 114, 115, 123.
PRADiNES (le père). II. 318.
Prague. IIL 478. VI. 531, 471.
PRANZAC (M'"^ de). VII. 532.
PRASLiN (le mareschal de), Charles de Choiseul, marquis de P. I. 8.
PRASLIN (le marquis de), Roger de Choiseul. II. 4I, 483. IV. 133, 137, 138, 181, 301.
PRASLIN (François de Choiseul-), abbé puis marquis de P. V. 186, 195.
PRAT (la maison du). VII. 383.
PRAT (Michel-Antoine du), baron de
CCXVIII NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
Nantouillot.
TOUII-LET.
II. 151. VOIJ. NAN
PUAT (François du), comte de Barbanron. IV. 197.
PUAT (Théodore, marquis du)- IH-
PRAY (François Musset, sieur de).
PRÉ (Barthélémy du), maître des RequCtes. V. 525. VI. 5Û. VII. 21, /»^7.
PRÉ (M»'' Elisabeth du). VII. 21.
Préaux, baronnie.VII. 35.
PRÉAUX (Nicolas Boileau, sieur des).
PRÉAUX (Marguerite de Souvré, ab-
bessedeSIII. 139, l/iO.
PREBON. VII. 89.
Précieuse, rivière dans la carte de Braquerie. IV. 521, 533, 535, 537.
Précy, seigneurie. VII. hk^.
PREDICAC. VII. 469.
PRESSY OU PRECY (M""* de). IV. 522.
Prefontaîne, château. III. 420, 456.
PREFONTAiNE (Oudin de). VI. 118.
PREFONTAINE (M'^^ de). VI. 53. VIL
PRÉMONTRÉS (les) . I. 237.
PRESLES (Louis-Nicolay, sieur de).
PRESSAC (M. de). I. 372.
PRESSAC d'esclignac (Françolse-Mag-
delaine de). I. 34.
pressigny (Guillaume de). III. 9.
PRESSIN ou persin (Alexandre de Fleart ou Flehart, baron de). V.
PRESSIN (François, — Jean, — Virginie de Flehard de). VI, 498.
PRESTRE (Michel le), sieur de Marseille. V. 113, 114, 120, 121.
rr.EKTRE (Guillaume le), conseiller au Parlement. IV. 166. V. 121.
PRESTRE (Marie le). M"* deVillaines.
pr.ETEvAL (Nicolas de), sieur de Vatan. VI. 89. VOIJ. AUBRY.
PRETTi (le). VI. 259.
PREVEBAND. (M.). III. 84.
PREVOST, traitant. VI. 268.
PREVOST (Jean le), sieur de Saint- Germain, conseiller h. la Grand Chambre. I. 344. IV. 459.
PREVOST (le). VII. 161.
PREVOST (M""'), Françoise l'Argentier, femme de Henry P. VI. 213,
PREVOST-BIRON. I. 344. VI
PREZ (des), commandant de Château- Thierry. VII. 507.
PRIE (Louis de), marquis de Toussy.
m. 317. IV. 428.
PRIE (Charlotte de). M"* de Toussy,
puis M"^ de Bonnelles» IL 149.
PRIE (Louise de), M"^ de Toussy, puis M"°^ de laMothe-Houdancourt, IL 417. m. 317.
PRIEDZAC ou PRIEZAC. IV. 401.
Priezac, en Limousin. VI. 50.
PRIEZAC (Daniel de) *. VI. 368.
PRIEZAC (Salomon de), sieur de Sau-
gues. VI. 53.
PRIEZAC (M'"'' de), Marie de Bernay.
PRIMEROSE, ministre écossois.VI. 302.
PRIMAT DES GAULES (le), arclievôque de Lyon. IIL 34.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES. CCXIX
rnuDiioMME, baigneur. V. 267, 280.
Pnulomagne (la), rivière du pays des
rniNCE (Monsieur le)*, Henri II de Bourbon, prince de Condé. IV.
509, 526. Voij. CONDÉ.
PRINCE (Monsieur le), Louis II de Bourbon, prince de Condé. IV.
105, 185, 235, 362, 372, 632, 440, 476, 484. VII. 19, 55, 59, 79, 81, 82, 84, 133, 142, 202, 383, lotj.
CONDÉ
PRINCESSE (Madame la), Charlotte- Catherine de la Tiimouille, princesse de Condé. I. 49, 50. Voy.
CONDÉ
PRINCESSE (Madame la)*, Charlotte- Marguerite de Montmorency, princesse de Condé. I. 20, 26, 50, 165, 282, 299. II. 82, 173, 538. III. 12, 27, 49, 318, 334. IV. 231, 249, 256, VII. 84^ To?/. CONDÉ.
PRINCESSE (Madame la), Claire-Clémence de Brezé, princesse de Condé. II. 204. HI. 301, 315.
Privas. IL 310. III. 181.
PROMETHÉE. IL
PROMONTOniO. III. 304.
PROU, pourvoyeur du Roy. IL 318.
PROVENÇAUX (les). I. 272.
Provence. \. 15, 109, 118, 213,218, 270, 304, 307, 309, 311, 323, 361, 369, 370, 386, 401, 410. IL 18, 19, 23, 29, 38, 65, 338. IIL 18, 26, 95, 210, 232, 387. IV. 194, 197,
PROViN, médecin. I. 292.
Provins. III. 344, 354.
PRUDENCE (lepoëte). 1. 307.
Bracques. IV. 518, 520.
Voy. POMMELSE
PUGET (Hubert du), sieurde Chateauneuf. VI. 257.
PUGET (Anne du). M'"*' Margonne.
PUGET ( Anne du), M""* de l'Or. V. 179.
PUGET (M'"*' du), Louise Prévost. VL 213, 227, 233, 239,
PUGET (Louise du). VI, 226, 229,
PUGET (Catherine du), M""^ Barat.
PUGET (François et Jacques du). VI.
236. Voy. MONTAURON, — CHEVA, — BEAUVILLIERS, — MARGONNE, — la SERRE,
PUIS (le), beau-père de Lambert. IIL 67. VL 199, 204, 205.
PUIS ou PCY (Adam du). 1. 344, 349, 356, 360.
PUIS (la du). I. 346, 347, 350, 351,
CCXX NOMS DE LIEUX
PLIS (M»edu). VI. ^iGG, ^68.
puis-sAiNT-MARTi.\, maison. III. 207.
puiSET (le baron du). VIL 309, 378.
puisiEux. I. /jG8. Voy. pisiEux.
PUISMORIN. I. 7.
pujoLs (Louis de Brunet, baron de).
L /j/jG.
ptJOS (Jacques). VI. 273, 277, 287.
PURE (l'abbu de). II. 180. IV. 176, V. 114.
PUSSORT. V
PUY (François Charles de Beringhen, évOque du). III. 38.'i.
PUY ou PUIS (M'"*^ du), gouvernante des Filles de la Reine. V. 284, 338, 344. VI. 127, 133.
PUY, PUYS OU PUIS (MM. du), Christophe,Jacques et Pierre du P. I. 53, 92, 147, 211, 313, 344, 349, 356, 360. m. 32. IV. 193, 197,489,492, 495,507,513,514, 516. V. 50,92, 188, 189, 196, 204, 221. VI. 237, 506. VIL 161.
puYGARRAULT (lechevalicr de). IL 329,
ET DE PERSONNES
PUYLAURENS ( Antoino de Laagc, sieur, marquis, puis duc de). IL 14, 17, 84, 91, 112, 296, 314, 480. III. 177, 178, 18/i, 215, 419.
PUYLAURENS (Philippe de Cambout, duchesse de). V. 10,275.
puY-MONTBRUN (la maison du). VIL
PUY-MONTBRUN (Alexandre, marquis du). VIL 398.
PUY (Charles-René du). I. 141-
PUY d'orbe (Marie-Anne d'Estrades, abbesse du). VIL 15.
PUYNES, pour LUYNES (GuiUaume de), libraire. VI. 118.
PUYPEIR0UX OU PEICHPEIROUX. L 112,
PYRAEMON, nom poétique de des Barreaux. IV. 55.
Pyrénées (les). I. 418. IL 58, 59. V.
PYRRHUS (leroy). VIL 270,275.
QUERELLE (M"«). V
QUERGROis, frère de M"*'' de Vicllevigne. VII. 194.
QDERVENO (M. de), François, marquis de Kerveno. VII. 277.
QUERVER (M'^'^dc)*. III. 72.
QUERVER. I. 210.
Quiers, en Piémont. IV. 42.
QuiLLET (Claude). I. 386, 388, 391.
II. 43, 44, 134, 136, 137, 321, 334. III. 88. IV. 63. V. 188, 227, 228. VI. 118, 300, 337, 355, 470.
Quimpcrlay, abbaye. V. 185.
QLiNAULT (Philippe), iils do Thomas.
Qnincampoîx, seigneurie. VI. 510.
QUiNCAMPOix (Charles de), marquis de Bussy. VII. 93, 99.
QuiNET (Gabriel et Toussaint), libraires. IV. 167. VIL 251, 26Q.
QUiNOT, juge de Troyes. V. 513.
Quinquangroigne, terre. VII. 123.
Quintîn, forôt. II. 25.
Qiiirieu. I. 145.
QUINTILIEN. III. 172. IV. 500. V
QUINTINIE (la). VII. 80.
QuiPEL (Magdelaine). VII. 1.
RA (Françoise), M'"'^ Babou. I. 22.
RABASTEiNS (vicomtc de Paulin, baron de). I. 435.
RABASTEINS (Samuel de). I. 445.
RABATLS, financier. IV. 69.
RABELAIS. II. 44, 45, 489, 490, 507, 508. m. 236, 359. IV. 194, 274.
RABUTiN (Hugues de), grand prieur de France. VII. 151.
RACAN (Honorât de Bueil, marquis
de)*. I, 14, 59, 68, 69, 76, 270, 274, 276, 279, 281, 284, 287, 288, 291, 294, 296, 303, 305, 306, 311, 314, 315, 319, 321,323, 372. II.
III. 39, 91, 97, 249. V
RACHEL (M"«). ni. 418, 420.
RACINE (Jean). I. 417, 454. II. 190, 191. VII. 181, 189,503,538.
RACINE (Charles), conseiller au Parlement. VII. 351, 353.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
RAcoNis (Charles-François Abradc)*, évéquc de Lavaur. V. 9/i, 97. VI.
RADZEViL, palatin de Litliuaiiic. III.
RAFFETOT (Alcxandro de Canonville, marquis de). III. 189.
RAFiN (Antoinette), dame de Lansac.
RAGGi (le cardinal). VII. ^66.
RAGNY (Leonor de la Magdelaine, marquis do). IV. 77. V. 195, 35G.
(C'est par erreur qu'on en a fait une femme tom. iv, p. 77.)
RAGNY (Ilippolyte de Gondi, marquise de). I. Ul. V. 195, 356. Fo/y.ESDi-
GUIERES.
RAGOis (Bénigne le), sieur de Bretonvilliers. V. 28.
RAGOis (Claude le). VI. 511, 51 /i. Voy.
BUETONVILLIERS.
RAGOIS-BOURNEUF (M"° le). VIT. 398.
Bagiise. I. 4G4, Zi69. IV. 161, 310,
Baincy (le), ou les Raincys, maison.
RAINCYS (Jacques Bordier, sieur du, de ou des) *. III. 279. IV. 52.
RAiNUCcio-FARNESE, duc de Parme.
RAix(M. le duc de). II. 311. Voy.
RETZ
RALEiGH (Walter). III. 452.
RAMBERT (le), peintre. I. 239.
BamboitiUet (la ville et le château de). II. 489, 492, 495, 496, 503, 507, 508. III. 18, 219, 221. VI.
Bambouillet, maison et jardin de
l>aris. 1. 349, 357. V. 12. VI. 313, RAiMiîOLiLLET (gcncalogie des seigneurs de). III. 8, 9, 10.
RAMBOUILLET (le Cardinal de), Ch arles d'Angennes. II. 476, 508. VII.
RAMBOUILLET (.facqucs d'Angcnncs, sieur de). VII. 392, 399.
RAMBOUILLET (Micolas d'Angcnncs, sieur de). VII. 449.
RAMBOUILLET (M. dc)*, Gharlcs d'Angennes, marquis de R. I. 112, 198, 303, 433. II. 14, 27, 123, 128, 187, 249, 488, 490, 499, 500, 508, 523, 535, 542, 543. III. 9, 48, 55, 69, 171, 177, 211, 213, 216, 222, 224, 269, 270, 288, 380. IV.
RAMBOUILLET (M""* de)*, Catherine de Vivonne, marquise de R. I. 48, 50, 56, 58, 63, 81, 157, 171, 173, 175, 177, 200, 208, 230, 235, 301- 303, 325, 332, 342, 408. II. 14,
221, 223, 226, 232, 241, 246, 247, 253-255, 264, 270, 271, 274, 282, 288, 303. IV. 94, 163, 170, 255, 159, 161, 168, 216, 234, 276, 287,
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
ccxxni
RAMBOUILLET (M"* dc) *, JuHe d'Aiigcnnes, M"" de Montausicr. I. 50, 4U. II. 13i, 137, 169, 173, 17i, 179, 180, Û92, 493, 495, 498, 504, 509, 523. III. 38, 39, 44. 55, 57, 59, 68, 75, 81, 92, 147, 177, 232, 269, 270, 274, 302, 423. IV. 255, 575. V. 108, 371. V!. 409. VII. G.
RAMBOciLLET (Angelique-Claire d'Angennes. M"* de), depuis, comtesse de Grignan. II. 530. III. 21G, 294.
RAMBOtiLLET (Nicolas de) *, le financier, I. 357. IV. 32, 174, 293, 40G.
V. 12. VI. 2G4,2GG, 2G8,347. VII
RAMBOUILLET (la vcuve), femme de
Nicolas de R. VI. 430.
RAMBOUILLET ^Nlcolas de), fih du financier. VI. 305.
RAMBOUILLET, sicui' de Chavanes.
RAMBOUILLET (Pierre de}, sieur de Launay, dit Candale ; un des fils de Nicolas de Rambouillet. IV,
RAMBOUILLET (Antoine de), sieur de la Sablière. V. 455, 471, 478,479.
M. 306, 312. VII. 3G2. Tor/. SA- BLIERE.
RAMBOUILLET (Catherine de), M"* de TEstang. IV. 174. VI. 118, 306.
RAMUSIO. V
RANGÉ (l'abbé de). I. 352, 369. III.
RANCH IN ( Marguerite ) , veuve do Claude Vanel. VII. 312.
RANcniN, conseiller à la Chambre de lEdit. I. 440, 447. V. 333.
RAXDAN (le comte de), Charles de la Rochefoucauld. I. 102. III. 359.
RANDAN (le jeune), Jean-Louis de la Rochefoucauld, comte de R., marié à Ehsabeth de la Rochefoucauld, sa cousine. I. 97.
RANDAN (Marie-Catherine de la Rochefoucauld, comtesse puis duchesse de), marquise de Senecey.
RANGOUZE (Pierre)*. 111. 181. VI. 200.
RANNES (Nicolas d'Ajgouges , marquis de). IL 328.
RANZEAU (le maréchal de), Josias, comte de Rantzaw. II. 220. IV.
RAPIN
RAPP» (le père), IL 377, 474.
RAPiN (Jacques), arocat de Castres. I.
RAPiN (Paul), sieur de Thoiras. I.
NOMS DK LIEUX ET DE l'KHSONNES.
liAPOiL, médecin, et sa femme. VII.
RARAY OU RARE (Jcan-Baptiste Gaston de Lancy, marquis de). VI. 90.
RARE (M. de), Henry de Lancy, chevalier de Raray, fils de Nicolas de Lancy , baron de R. III. 230.
RAVENEL (M.). I. 455. IV. 373. V
Ravennes. VI. 501, 504.
RAviGNAN (les seigneurs de), de la
maison de Mesmes. IV. 422.
REAUMUR. II. 305.
RÉAUx (Gedeon Tallemant, sieur des) *. L 20-24, 27, 28, 33, 39- 41, 51-54, 69-71, 75, 76, 85, 87, 89, 98, 99, 107, 117, 118, 120, 121, 125, 126, 142, 144, 151, 154, 161, 168, 176, 184, 185, 196, 202, 204, 219, 220, 223, 232, 233, 235, 238, 247, 263-268, 313, 315, 322-324, 336, 337, 359, 369, 370, 372, 380, 389, 391, 411, 414, 416, 418, 429, 434, 446, 447, 455, 476, 478, 484, 88, 90-95, 98, 102, 104, 105, 106, 108-110, 113, 120, 125, 130, 136, 137, 141, 143, 144, 151, 156, 172- 175, 179, 180,189, 193, 194, 206, 208, 209, 211, 214, 215, 229, 230,
233, 264-269, 276280, 293, 296, 300, 312, 323, 325, 328, 334, 341, 342, 351, 352, 372, 379, 382, 416- 422, 425, 430, 441-443, 459, 462, 464, 483, 484, 507, 510, 512, 513, 515, 536-538, 540, 542, 543, 545- 547. m. 6, 7, 19, 26, 41, 68, 70, 72, 75, 76, 78-84, 86-88, 90-98, 118, 120, 121, 123-126, 141-143, 145, 147-152, 154, 155, 167, 68, 173, 174, 184, 188, 189, 198, 203, 206, 208, 215, 235, 236, 256, 258, 261, 280, 283, 285, 296, 298-300, 315, 316, 319, 323, 344-346, 348, 349, 352, 353, 358, 400, 403, 444, 454, 456, 462, 467, 469, 487, 495, 499, 501. IV. 15-18, 20, 38, 40, 41, 45, 57, 58, 68, 70, 72, 80, 87, 102, 109, 114, 115, 126, 131, 137, 138, 145, 152, 157, 165, 171, 174, 197, 202, 216-218, 220, 236, 249, 251, 260, 262, 275, 288, 298, 319, 327, 328, 345, 349, 369, 390, 393, 443, 447, 460, 464, 468, 477, 522, 527, 530, 532. V. 18 et passim. VI.
324. VIL 19, 29, 42, 43, 46, 47, 66,68, 70, 71, 81,90,91,114,115, 125, 126, 145, 149, 151, 160-163, 179, 184, 187, 188, 192, 207, 210, 211, 235, 242, 243, 257, 261, 298, 331, 339, 353, 354, 363, 379, 382, 399-404, 405, 414, 430, 448, 456, 469-471, 475, 480, 539, 541, 543, RÉAUX (M""* des), Elizabeth de Rambouillet. FOy RAMBOUILLET. IL 209.
RÉAUX (la petite des). IL 533.
REBÉ (le comte de). V. 305. REBOUL (le sieur de). I. 369.
REBOURS (M.), m. 115, 125.
RECAMIER (M"""). IIL 143.
NOMS 1)K L1I:L1X KT 1)I: I'FJISO.NNES.
ccxw
«ECHiGNEvoisiN (Cluirlcs de), sieur des Loges. III. 361, 377.
REFUGE (Eustaclie de). VII. kli2.
REr.i-NT (le), Philippe de Bourbon, duc d'Orléans. II. 179.
UECNART. I. 27. IV. 8/|.
RECNAULT. IV. 492, 49/i, /i98, 500,
RFGîNiEK (Matliurin). I. 95, 96, 101,
27/j, 275, 29/j, 311, 319. IV. 501.
REGULUS. V
neinfeld ou Rinfeid. III. 412, 433. IV.
l'.EMANCOuRT (Sebastien d'Anglure,
comte de). V. 314.
REM.\uviLLE (Georges-AMcan de Bes-
tein, marquis de). III. 355.
Remenecourt, abbaye. III. 330.
REMEXECOLRT (M'^* de). III. 468. IV.
Remîremont. V. 350.
REMIREMONT (M""^ de). I. 379. V. 314.
REMOND (Jean), avocat. V. 71.
Remy, château. II. 347.
RE^rï (saint). I. 15.
REMY. IL
REMY (Jean), sieur de Martigny, VI.
REXARD OU RENOUART ( Joseph le Bail-
leul, sieur de). III. 145, 146.
RENARD (Bertrande), M""^ Rangouze.
RENAUDOT (Thecphraste). I, 247. II.
RENAiDOT (Isaac). I. 244, 247.
RENAUDOT (Euscbe). I. 247, 248, 427.
RENAIDOT (la fille de). III. 62.
RENE ou REINE (salntc). IL 319.
RENÉ (le roy). II. 232, 298.
RENEviLLiERS (Hcnry Barjot baron de)*. VI. 327, 328, 349.
henevillieus-galand, conseiller au
Chàtelet. VIL 220. Reniez. I. 435, 438, 445.
reniez (le baron de la Tour-). I. 435, 436, 446.
RENIEZ (M"« de)*. I. 446, 449. Fo/A
RENOUARD. VI
REN0UARD (Micliel), secrétaire du Roy. VIL 479.
RENOUARD (Jean- JacQues). VIL 441.
Voy. VILLAYER.
RENODARD (Julcs), imprimeur. I. 151.
RENOUARD (Frauçoise le Baille ul dame
de), m. 139, 146. Voy, renard.
Renty. I. 254.
REGLE (Michel Chevery, baron de la).
RESNEL (le marquis de), Louis de
Clermont d'Amboise. VIL 482.
RetheL IL 39, 288, 300. III. 450.
Retkelois (le). I. 376. IIL 317.
RETHELOis (Louis de Gonzague, duc de), m. 39, 326. Voy. nevers.
RETHELois (Saiut-Pol, dit le comte de). 1. 376.
NOMS DE LIEUX ET I)I<: PEFISONNES
JU'tz, baronnie et duché. I. 71.
nF.Tz (le marcsclial-diic de), Albert de Gondj. 1. 05, GG, 71, 379. II. 2G3,
RETZ (le duc do), Pierre de Gondi.
II. 311. V
RETZ OU HAIS (lo duc dc), Henry de Gondi, aîné du Cardinal. III, 310, /i37. IV. 05, 7G, 213, 214. V. 558.
RETZ (le cardinal de)*, Jean-François-Paul de Gondi, l'Abbé, le Coadjuteur. I. 21, h5li. II 21, 96, 125, 186, 206, 229, 231, 270, 342, 5^7. III. 40, 65, 86, 90, 122, 167, 352, 376, 377. IV. 39, 75, 76, 270, 290, 524, 525, 534- V. 157, 158, 202, 207, 218, 222-226, 228-232, 234, 244, 247, 292-295, 301, 308, 335,357, 359, 472, 479, 500. VI.
RETZ (Claude-Catherine de Clermont, duchesse de). I. 65, 66, 70, 71, 89,
RETZ (Paule-Françoise de Gondi, duchesse de). IV. 77. V. 358. VI.
VOy. ESDIGUIERES
REVEAD, avocat du Roy, à la Rochelle. VII. 461.
REVEL (François-Marc Broglio, comte de). IV. 42.
REVEL (Félicien Boffin, seigneur de),
avocat au parlement de Dauphiné.
REVEL (M""^ de), Jeanne de la Croix
de Chevrieres. IV. 237, 239. V.
REVEREND DE BOUGY (JeaU-JaCqUCS),
marquis de Calonges. VII. 30.
ncvin. Vf. 505.
nEYNE-MEiiE (la), Mario de Medicis.
I. 9-11, 73, 75, 8:5, 91, 97, 148, 149, 153, 157, 158, lOG, 170, 171, 170, 178, 186, 187, l90, 197-201, 203, 210, 220, 233, 247, 2.51, 279, 2S0, 307, 322, 339, 351-354, 358, 305, 3G8, 373, 378, 383, 399, 400, 403, 413, 415, 410, 421, 430, 458, 459, 461, 494. II. 2-4, 7, 9, 12-18, 30, 77, 78, 8'i-80, 117, 118, 121,
123, 125, 145, 101, 164, 173, 184, 190, 218, 235, 239, 240, 243, 259, 274, 280, 281, 284, 308, 311, 315- 318, 343, 379, 383, 384, 485, 487, 490, 544. III. 12, 15, 22, 157, 158, 196, 201, 224, 238, 240-242, 302, 313-315, 334, 335, 337, 340, 3.50, 413, 500. IV. 2, 4, 15, 17, 25, 35, 89, 93, 108, 129, 132, 203, 205, 293, 330, 366,442, 461, 521, 523, 536. V. 9. VII. 31, 40, 48, 75, 215, 322, 346, 370, 424, 445, 483, 519, 523, 543. Voy. marie de medicis.
REYNE (la), Anne d'Autriche. I. 30, 62, 69, 166, 203, 413, 416. II. 6, 8-11, 27, 28, 67, 68, 73-75, 78, 80-83, 85, 87, 93, 104, 108, 109, 115, 118, 123, 124, 126, 128, 139, 141, 143, 146, 158, 166, 172, 175, 178, 182, 188, 192, 201, 209, 225, 227, 228, 233, 239-241, 243, 248, 257-260, 264, 266-271, 273, 274, 280, 287, 293, 299, 307, 311, 313, 317, 365, 381, 404,f409, 422, 424, 434, 440, 451, 462, 470, 474, 475, 515, 544. III. 2, 51, 72, 82, 114,
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
CCXXVH
35/4, Û16, 621, 622, 629, 66/i, 6^i9, 650, 655, 6")7, 686, 693. IV. 38, 60, 96, 99, 100, 128-131, 137, 139, 183, 189, 206, 22.^), 276, 282, 298, 327, 328, 336, 361, 351, 352, 358, 360, 362, 306, 377, 387-390, 616, 610, 621, 629, 630, 636, 638, 661,
666, 665, 668, 661, 665, 666, 672, 673, 681. IV. 131, 310, 536. V. 1, 6, 11, 62, 65, 50, 51, 56-57, 98, 111, 168, 152, 1d7, 158, 167, 168, 178, 180, 258, 271, 273, 276, 282- 285, 321, 336, 338, 366, 351, 373, 378, 381, 601, 626, 625, 627, 629, Û32, 633, 666, 680, 500. VI. Il, 19, 20,30,36, 60, 69, 95, 127, 133, 136, 156, 157, 161, 175, 179, 188, 193, 219, 237, 262, 263, 276, 282, 286, 289, 3u3, 376, 383, 638, 653. VII. 67, 68, 60, 63-65, 72, 76, 86, 116, 115, 129, 130, 132, 133, 155, 188, 213, 215, 222, 233, 236, 282, 296, 298, 330, 331, 619-621, 623, 625, 600, 663, 515, 527, 529,
REYNB D'ANGLETERRE (la), Henriette de France. T. 228, 236, 602.
REYNE DE BOHEME (la), Elisabeth d'Angleterre. I. 692, 696.
REYNE DE POLOGNE (la), Louise-Maris de Gonzague. I. 686. III. 306, 309.
Voy. MARIE (la princesse) et Pologne.
REYNiE (M^^ de la). VU. 355.
Rhé ou Bé (l'isle de). II. 10, 215,
m. 139. VII
Rhedon. VII. 93.
Riieims ou Reims. I. 61, 257, 359, 360, 376, 379, 672. II. 382, 396,
67, 60, 603, 606. VII. 202, 203, 206, 208, 210, 225, 337,351, 376, 631, 632, 651, 695, 697, 698, 519.
RHEiMS (l'archevcsque de), Louis de Lorraine. I. 60. IV. 161.
RHEIMS (l'archevesque de), Henry de Savoye, depuis duc de Nemours.
H. 536.in. 2i&, 223. V. 673. Voij.
m. 262. IV
RHODES (M""^ de), Louise de Lorraine. III. 252, 262. IV. 161.
RHODES (la petite de), Marie-Louise Elisabeth- Aimée Pot, depuis M'"* de Vitry. I. 230, 238. IV. 163.
RHODEZ (l'evesque de), Charles de
Noailles. VI. 268.
RHODEZ (l'evesque de), Hardouin de
Perefixe. II. 136. IV. 103. Voy.
BEAUMONT et PARIS.
Rhône (le). I. 165. II. 65, 66, 70.
RiANs (Marie de), marquise de Boisdauphin. III. 153, 156, 162.
RiBAODON (M""^ de), Marie de Bra-
ccxxvni
NOMS DE LIKUX ET DE PERSONNES
gclonnc. II. 28/i, 285, 297, 298.
RICH.ARD (»!■""=). V
RICHE (Milord) ou rich. I. 402, 416.
RiCHEBOURG, partisan. VII. 149.
richelet. I. 477. II. 107. III. 98.
Richelieu. II. 24, 26, 91, 179.
RICHELIEU (maison de). II. 176.
RICHELIEU (Antoine de), ayeul du Cardinal. II. 88.
RICHELIEU (Henry du Plessis-), frère aîné du Cardinal. II. 1.
RICHELIEU (le cardinal de)*. I. 28, 68, 85,91,135,137,154,175,176,185, 188, 210, 213, 220, 227, 229, 236, 241, 254, 255, 316, 317, 330, 346, 365, 386, 388, 402, 404, 411, 415, 417, 422, 428, 432, 471, 472, 488, 491, 496, 497, 499, 508. II. 130, 133, 138, 141, 143, 144, 146, 149, 150, 157, 162, 167, 173, 183, 184, 186, 187, 190, 192, 195, 197, 199, 205, 213, 215-218, 220, 227, 229, 231, 235, 236, 238, 243, 245, 246, 251, 257, 259, 264, 265, 276, 277, 283, 286, 313, 315, 316, 319, 320,
320, 335, 339, 341, 342, 345, 375, 383, 387, 389, 392, 400, 402, 404, 414, 416, 420, 422, ^|38, 439, 448- 450, 455, 456, 461, 466, 469, 474, 479-481,484, 487, 488, 494, 507, 120, 124, 159, 172, 177-179,184, 198, 232, 243, 250, 266, 267, 271, 281, 282, 298, 341, 362, 383, 385, 388, 389, 392, 394, 423, 428, 455, 483. IV. 4, 15, 18, 53, 62, 66, 68, 75, 80, 89, 90, 93, 94, 118, 119, 121-124, 128-130, 136, 141, 148, 179, 181, 185, 202, 203, 225, 238, 248, 250, 251, 341, 355, 360, 374, 382, 392, 398, 410, 414, 417, 429, 435, 449, 457, 487, 536. V. 1, 2, 7, 10, 12, 27, 31, 39, 45, 49, 65, 67, 68, 73, 74, 93-97, 130, 131, 151, 156, 166, 167, 176-178, 180, 186, 187, 193, 196, 279, 317, 319, 323, 335, 336, 349, 350, 351, 361, 503, 504, 512, 520, 521, 524, 525, 528, 529, 532, 536, 538. VI. 26, 49, 125, 126, 133, 194, 199, 206, 211, 233, 234, 238, 241, 242, 256, 266, 284, 316, 377, 400, 409, 426, 428, 436, 437, 445, 456, 459, 460, 501. VII. 10, 12, 33, 42, 120, 135, 145, 161, 171, 173, 174, 181, 194, 283, 295, 315, 357, 363, 378, 390, 448, 457, 505.
RICHELIEU (Alphonse du Plessis-) , cardinal de Lyon, frère du cardinal de R. II. 2, 183.
RICHELIEU (le duc de), Armand-Jean de Vignerot, duc de R. II. 166, 171, 180, 181, 405, 525. V. 141, 213, 368, 444. VI. 372. VII. 146,
RICHELIEU (Jean- Baptiste- Araador de Vignerot, marquis de). II. 116, 182,414. V. 322,
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
RICHELIEU (l'abbé de) , petit-neveu du cardinal de R. IV. 250. VII.
RICHELIEU (le maréchal de), Armand- Jean duPlessis. II. 116.
niCHELiEu (Nicole du Plcssis-), maréchale de Brezé. II. 195.
RICHELIEU (la duchesse de), Anne Poussart, auparavant M"* de Pons.
RICHELIEU (la marquise de). VII. 35.
RICHELIEU (Armande-Simplicie-Gabrielle de), marquise de Jumilhac.
RiCHER (Edmond). II. 39, 96.
RICHER (M"*). I
RiCHOU (l'abbé de). V. 371, 375.
RicouART (Antoine de), comte d'Herouville. VIL 65.
RiDEL (Claude-Martin et Etienne).
RiER (la du)*. VII. 456.
RiEUx (la maison de). III. 69. VII.
RIEUX (Jean-Emmanuel de), marquis d'Asserac. III. 445.
RiEux (Guy de), sieur de Sourdeac.
RiEux (Alexandre de), marquis de Sourdeac. VII. 370.
RiEUX-CHATEAUNELF (Renée de), Mme de Castellane. I. 271, 307, 309,
RIEUX (M^i*^ de). VI. 4i2.
RIEUX (Jeanne-Pélagie de), dame de la Hunauldaye. VI. 183, 190.
RIEUX (Magdelaine de), mère de la princesse de Guimeiiéc. IV. 478.
RIEUX (M"'*' de), belle-sœur du prince et de la princesse d'Harcourt. IV.
RIEUX (Claude de), comtesse de Laval. IV. 227.
RIEUX (Anne-Marie de), M"* d'En-
traigues. V. 483.
RIEZ (l'evesque de). III. 172.
RiGAULT, garde do la Bibliothèque du Roy. VIL 100.
RiGMER (Perrine), mère de Quinault.
RiOL (du). I. 375.
RiOLAN (Jean). VIL 417, 418.
RioLLE (le célèbre), cuisinier. III. 135,
Riom. m. 95. IV. 124.
RiQUEMONT, écuyer du comte de Soissons, m. 192, 193.
RiQCET (Pierre-Paul). I. 196.
Ris, marquisat. IV. 402.
RIS (Jean-Louis Faucon du). VL
Riswick. IV. 86.
RIVAGE (le sieur du). II. 275, 277,
RivEL (M. et M'i«). VIL 458.
Rivière (la). IL 5.
Rivière (la), seigneurie. IL 79.
RIVIERE (le chevalier de). IL 202,
IH
RIVIERE (Jean de la), sieur de Cheny, ou Ceny. IV. 167.
RIVIERE (Louis Barbier, abbé de la), evèqué de Langres. IL 43, 64,
NOMS DE LIKUX KT l)K PERSONNES.
1>8, 99, 109, 28G, L>87, 299, /|G.'}, /j83. III. 319. IV. 18, 31, 132, 150, 155, 35/i, 368, /(98. V. 39, l/jG, 33/1, /|08, liOQ. VI. 101, 109,110.
RiMERE-MONTiGNY (Claude de la), sieur de la Bresche. II. 379.
Roanc. II. 12, 1/j. V. 215.
ROANNors (ducs de), Gilbert et Artus
Goufïier. II. 125. Foy. rouannez.
ROBBiA (Diane de la). III. 500.
ROBECOURT(Henry-CharlesdeLivron, commandeur de). VI. 47.
ROBECOURT (Nicolas d'Anglurc, comte de). V. 314.
ROBESPIERRE. V
ROBIN, partisan. 1. 116, 124.
ROBIN, médecin. I. 292.
robinead(M'i«).VI. 250. VII. 62,71,
ROBINET. II. 110, 514, 515 m. 487.
ROBDRG (Nicolas Vauquelin, sieur de).
Roche (la terre de la). III. 359.
ROCHE (Jean-Camus, sieur de la).
ROCHE (la), valet. I. 115.
ROCHE (la). VII. 428.
ROCHE (M"* de), plus tard M""* de
Lalane. Voy^ lalane.
ROCHE-BEAUcouRT (M. delà). III. 409.
ROCHE-CHEMERAULT (Gcofifro}' de Barbesieres, sieur de la). I. 449.
Rochechouart. III. 169.
RocjiEcnoL'ART (maison et fi;énéa!ogle do). I. 58. 111. 157, 109,170.
ROCHECHOUART (François, — Gabriel,
— Gaspard, — Jacques, — Jean,
— Aimory, — Jean-Paul de). II.
ROCHECHOUART (Frauçois de), chevalier de Jars. II. 335. III. 169. IV.
Voy. JARS
ROCHECHOUART (Louis de), comte de Maure. IIL 170. Voy. maure.
ROCHECHOUART (Louis de), sieur de Cliandenier. III. 357. Voy. chan-
DEMER.
ROCHECHOUART (Louis-Victor de), maréchal duc de Vivonne. IV. 424.
ROCHECHOUART (Foucault, vicomto de). III. 169.
ROCHECHOUART (Aymerlc de), marquis de Ruffec! IV. 212, 220.
ROCHE COLOMBE (Guillaumcde Vogué, sieur de la). VI. 510.
ROCHE DES AUBIERS (la baronne de la), Avoie Jaillart, femme de Louis le Roy, sieur de la R. IV. 408.
Rochecorbon (la). I. 22.
ROCHEFATON (Jeanne delà), marquise de la Force. I. 265. IV. 240. Voy.
FORCE
Rochefort. IV. 462 ,471.
ROCHEFORT (la maisoH de), IV. 298.
ROCHEFORT (le comto de), Jean-Théodo lic de Loweinstein, comte deR.
ROCHEFORT (Pierre de). IV. 298.
ROCHEFORT (Louis, marquis de). IV.
ROCHEFORT (Heury-Louis d'Aloiguymaréchal de). IIL 156. V. 287,
NOMS DK LIKUX ET DE PEIlSONNES.
ROCHEFORT (M"' de), Mario d'Aloigiiy, comtesse de Garces, puis présidente le Coigncux. IV. 21.
nociiEFor.T (Altoviti, sieur de). I.
ROCHEFORT (le comte de). VII. 398.
ROCHEFORT (le comtc de), François de Rolian, depuis M. de Soubize. IV.
ROCHEFORT (Charles Bordeaux de), marquis de Theobon. VI. 138.
lOy. THEORON.
ROCHEFORT (Louis d'Augennes de), marquis de Maiutenon. IV. 292.
l'OlJ. MAINTENON.
ROCHEFORT ( Françoise- Julic de)*, M""* de Maintenon. IV. 292. foy.
III. 5, 357, 360, 378. V
ROCHEFOLCAILT (FiaUÇOis I, — II, —
III,— IV, — et V de la). III. 359,
ROCHEFOicAuiT (feu M. de la). I. 301.
ROCHEFOUCAULD (M. de la), François VI, d'abord prince de Marcillac. I. 405, 478. II. 7, 8, 83, 97, 546. m. 143, 154, 155, 168, 353, 359, 360, 378. IV. 100, 383, 454, 458, 459, 537, 538. V. 137, 302, 303, 308, 480. VII. 11.
r.ocHEFOucACLT (François VII, duc de la), m. 359. IV. 310. VI. 132.
ROCHEFOiXAL'LT (François de la) *,
cardinal. IV. 276. ROCHEFOUCAL'LT (Charles de la), comte
de Randan. 1. 102. III. 359.
ROCHEFOOCAUi.T ( Jean-Louis de la),
comte de Randan. I. 97, 102.
ROCHEFOLCAULT-ROYE ( Frauçois de
la), comte de Roucy. III. 427.
ROCHEFOUCAULT (Charles de la),
comte de Roucy. I. 179.
ROCHEFOUCAULT (Alexandre, duc de
la). III. 359.
ROCHEFOUCAULT (Jean-Louis et Eliza-
bcth de la). I. 102.
ROCHEFOUCAULT-LiANCouRT ( Joanne-
Charlotte du Plessis, duchesse de
la). IV. 311.
ROCHEFOUCAULT- RAKDAN (Maiie-Ca-
therine de la), marquise de Sene-
cey.II. 93.
ROCHEFOUCAULT (Marie de la). M""* de
Chandenier. III. 357, 359, 360.
ROCHEFOUCAULT (M"* de la\ sœur de
M. de Liancourt. IV. 304-
ROCHEFoucAULT-Roucy (Charlotte de la), comtesse de la Suze. IV. 243.
ROCHEFOUCAULT (la). VOIf. MONTENDRE, — ROUCY , - RAKDAK , — MAR- SILLAC.
ROCHE-GiFFART (la), Henry delà Chapelle, marquis de la R. V. 458, 459, 461, 403, 466, 468, 476, 480, 486, 487.
ROCHE-GIFFART (Samuel de la Chapelle, sieur delà). V. 486, 487.
ROCHE-GIFFART le fils (Henry de la Chapelle, marquis de la). VII.
Rochegiajon (la). II. 430. III. 5. VI.
ROCHE-GUYO^ (la maison de la). I. 280.
ROCHE-GUYON (Henry de Silly, comte de la), piem.ier mari de M"* de Guercheville. VI. 131, 132.
CCXXXII NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
nociiK-GUVON (M"* de la), ou M'ne de Gucrclicville, Aiitoinctto de Pons.
ROCHE-GUYON (M. de la), François de Silly, fils do M'"'' de Guerchevillc. II. 15, 121, 237. V. 183. VI.
ROCHE-GUYON (Roger du Plessis-Liancourt, duc de la). I. 280. III. 5.
Roche-Jacquelein (la), terre de la maison de Vignerot. II. 76.
RO«HE-jACQUELEiN (le général comte
Auguste de la). V. 101.
Roche-Mabile (la), seigneurie. V. 58.
ROCHE-MABiLE (Lancolot de Vassé, baron de la). II. 270.
ROCHE DU MAINE (Frauçoise Martel de la), M«^ de Souvré. III. 138.
Rochemenier. IV. 458.
ROCHE-picHEMER (Réué du Plcssls de
la). III. 424.
ROCHE-PosAY (maison delà). VI. 176.
ROCHE-posAY (Jean Ghastenier, sieur de la). IV. 310.
ROCHE-posAY (M. de la), frère de M'"' de Saint-Loup. VJI. 453, 468.
ROCHK-POSAY (M''^ de la), M"»" Sabat-
tier. II. 227.
ROCHE-POSAY (M"« de la)*. III. 141.
FARGIS
iîocAe-/{«cfl;î (château delà). II. 372.
nocHE-TURPiN (barons de la), de la maison le Coigncux. IV. 17.
Rochelle (la). I. Il, 274, 286, 305, 20, 32, 139, 214, 215, 217, 219, 239, 242, 243, 375, 445, 467, 470, 474, 518. III. 17, 104, 139, 156, 264, 337, 361, 367, 383, 408, 475.
V. 74, 79, 192. VI. 64, 112, 250, 257, 270, 273, 275, 277, 286, 287, 303, 321, 455, 459, 487, 535. VII.
ROCHELLE (Henry de Laval, évoque de la). III. 131.
ROCHELLOIS (les). I. 361.
ROCHER-PORTAIL (Gilles Ruellan , sieur de)*. I. 491. III. 100. VI. 239.
ROCHERET (Bertin du). I. 412.
Roches (l'isle des). II. 508.
ROCHES (Michel le Masle, prieur des).
ROCHES (le chevalier des). II. 396.
ROCHES-BARiTAUT (des), de la maison
de Chateaubriant. IV. 386, 389.
ROCHETTE (M"''), de Montpellier. III.
RocoLES (le sieur de). IV. 311. V. 64. ROCOLET, libraire. VI. 259.
Rocroy. I. 267. IL 259. IV. 182, 183.
RODAIS OU RHODEz (M. de). II. 332.
Voy. BEAUMOAT.
RODELLES, gentilhomme ordinaire du
Roy. VIL 363.
RODES (M'^^et la petite de). IV. 163.
Voy. RHODES.
NOMS DE LIEUX
RODOGUNF. VII. 182.
RODOLPHE II, empereur. VII. /!i46.
ROGER (M'""')*. VI. 159. VII
ROGER (Louyson). II. 285, 298.
ROGER (Anne), fille de l'intendant de la duchesse Nicole. V. 320.
ROHAN (maison de). III. 421, 447, 467, 468,470. IV. 478, A88.
ROHAN (Jean i", vicomte de). IV.
ROHAN (René II, vicomte de). III. 410.
ROHAN (M. de), Henry, premier duc de Rohan. I.' 113, 265, 329, 368.
II. 434, 519. ni. 108, 334, 335, 407, 408, 410, 411, 418, 422, 423, 438, 440, 443, 452, 453, 457, 467.
ROHAN (Hercules de), duc de Montbazon. IV. 460. Voy. montbazon.
ROHAN (Pierre de) , père de M""^ de Guemenée. IV. 478.
ROHAN (François de), prince de Soubise. I. 371, m. 410. IV. 466. Voy.
SOUBISE
ROHAN-GUEMENÉE (MM. de). III. 471.
ROHAN (Charles de), prince de Guemenée. I. 420.
ROHAN (Charles de), comte de Mon-
ET DE PERSONNES
ccx.xxiir
tauban, puis prince de Guemenée.
ROHAN (Jean-Baptiste-Armand de),
prince de Montauban. II. 328.
ROHAN (le chevalier de), Louis de
Rohan-Guemenée. IV. 481, 484,
ROUAN (Alexandre de), marquis de
Marigny. IV. 480.
ROUAN (Armand Gaston de), cardinal évoque de Strasbourg. 1.372.
ROHAN (Tancrede de). V. 203. Voy.
TANCREDE et BON.
ROHAN (Marguerite de) , aïeule de
François I". III. 116.
ROHAN (M""^ de) * Mai'guerite de Bé-
thune, duchesse de R. I. 223, 423.
II. 132, 536. m
ROHAN (M""* de) * la jeune, ou M"* de Rohan ; — Marguerite de Rohan, duchesse de Rohan-Chabot. III.
ROHAN (M"* Anne de) *, sœur de
Henry, duc de Rohan, — la bossue.
ROHAN (Marie de), duchesse de Che-
vreuse. IV. 528. Voy. chevreuse.
ROHAN (Anne de), duchesse de Luy-
nes. I. 420.
ROHAN (Marguerite de), vicomtesse
de Pornpadour. IV. 402.
ROH-\N-souBisE (Charlottc-Godefride- Elisabeth de), princesse de Condé.
ROHAN - guemenée (Elisabeth de),
NOMS DE LIEUX ET OE PEKSOINNES
M"« de Montbazon. IV. ^|85, ^(87.
VII. 2/j
ROHAN (Marie-Eleonore de), abbesse de la Trinité de Caen. VII. Gl,370.
yotj. CAEN.
ROUAN (Marie de), abbesse de Malnoue. V. [^l[^.
ROUAN-CHABOT (malsoD de). I. 163.
ROHAN (M. de), Henry Chabot, duc de Rohan-Chabot. II. 179. III.
ROHAN-CHABOT ( Adélaïde-Honrlette-
Antoinette-Stephanie de), M""' de Gontaut. I. 35.
Roissy. IV. 616, 620.
RoissY (Henry de Mesmes, sieur de).
Roisy, seigneurie. V. 36.
Roland (le). VI. 606.
ROLAND, héros épique. VII. 339.
ROLAND, fermier des Gabelles. VII.
ROLLA.ND DE NEUFBODRG (M.). VII
ROMAIN (le père), minime. VI. 65,66.
ROMAINS (les). II. 153.
Romainvîlle. V. 380.
ROMAN (le baron de). II. 184.
Romane (la), rivière. I. 139.
ROMAN ET (Jean), fermier-général. IV.
ROMANUS ( Adrianus ) , mathématicien. I. 662-664.
Romc.l. 16, 65-67,52, 55, 106-106
110, 139, 197, 216, 215, 386, 388, 391, 686. II. 2, 11, 16, 76, 136, 163, 170, 180, 186, 320, 333, 336, 385,386, 616, 631,637, 671, 689.
111. 2, 17, 25, 35, 88, 110, 117, 123, 158, 267, 272, 305, 321, 363, 367, 374, 382, 691, 500. IV. 26, 76, 80, 156, 378, 379, 386, 387, 193, 227, 296. 300, 361, 367, 638, 126, 169, 203, 299, 301, 337, 509, 530. VII. 1, 2, 126, 152, 161, 163, 165, 237, 320, 327, 361, 370, 374, 396, 417, 623, 663, 466, 455, 666, 483, 527, 528, 565.
ROMiLLY (l'abbé de). V. 672, 475, 489, 490. VI. 58. VII. 118.
ROMILLY (M""' de), VII. 118.
Romora?i[in. II. 100. III. 358, 443,
ROMORANTiN (le comte de), Achille de Lorraine, fils de Charlotte des Essarts. IV. 161,168.
ROMORANTIN (Charlotte des Essarts M"^ de la Haye, depuis comtesse de). I. 183.
RONCAiLLE, résident du roy de Pologne en France. III. 305.
Ronciglione. IL 471.
RONDEAU (Jean), sieur de Montville.
RONNECOURT. V. 505.
RONSARD. I. 8, 99, 328. II. 366, 357, 376, 509. V. 166. VIL
ROQUE (Gabriel de), sieur de Ville.
ROQUE, lieutenant aux Gardes. VI.
NOMS DE LlËUt ET DE PERSONNES.
BOQOE (Louis de Pluviers, baron de la). I. 191.
ROQiE (la), capitaine aux Gardes. VI.
ROQUE (le sieur de la). I. 271, 307.
ROQL'EBRUN (le barou de). I. 41.
ROQi'ELADRE (François de). I. 41.
ROQLELAURE (le marcscbal de)*, Antoine, baron de R. I. 14, 43. II.
ROQUELAURE (Gastou, duc de) *. II.
522. m. 183, 184. IV. 29G, 431, 432, 440, 483, 525. V. 4, 366, 308, 370, 387, 393, 492. VI. 10, 110, 228, 362, 402.
ROQUELAiRE (Antoine, chevalier de)*.
ROQDELAURE (Jacques, — Louis, — Jean-Louis, — Armand de). I. 42.
ROQLELADRE-SAINT-ADBIN. I. 41.
ROQUELAURE (M""^ de), Charlotte-Marie de Daillon. IV. 474. V. 417.
ROQUELAURE (Rose et Marie de), j^mes ^Q Noailles et de la Vauguyon. V. 364.
ROQUELAURE (M"^ de), Suzauue de R.
ROQUELAURE (Louiso de) marquise de Mirepoix. IV. 432. VII. 205.
ROQUELAURE (Louisp de), comtesse de Quiche. III, 183, 188. V. 364-
ROQUELAURE ( Catherine - Henriette de), marquise de Balagny. I. 23.
ROQDEMONT (François-Hlerosme Tambonuean, sieur de). VII. 80.
ROQUES (feu), écuyer du cardinal de Richelieu. IV. 238.
ROQUES (Jean de Secondât, sieur de).
ROQUETTE (l'abbé), Gabriel R., depuis évoque d'Autun. VI. 21.
nosns. VI. 516.
ROSAY (Anne Courtin de). M"* de Riberpré. VII. 228.
ROSAY (M. du), senechal de Saumur. II. 200, 201. VIL 505, 539.
Roscius. II. 395, 432.
ROSE (la), nom de laquais. IL 99.
ROSE (Toussaint), secrétaire du Cabinet. V. 162, 171, 172.
ROSÉE, avocat. VII. 279, 280, 283.
ROSENDAiL (Bonaveuture d'Epinay- Saint-Luc, comte de). IV. 252.
ROSiERE-BEAULiEU, musicieu. VI. 260.
ROSIERES, faussaire. IV, 493.
ROSMADEc(la maison de). III. 69. IV.
ROSMADEC (sœur). VIL 449, 467.
R0S^AY (Louis de l'Hospital, comte de). IV. 158.
Bosny (la terre de). I. 113.
ROSNY (François, baron de).1. 126.
ROSNY (M. de). L 110, 115, 118, 122, 126, 179, 193. Voy. sully.
ROSNY (le marquis de), Maximilien François de Bethune. III. 341, 352, 452. IV. 310. Voy. bethune.
ROSNY (M™* de), Marie-Antoinette Servien. IV. 411, 412.
rossane (la princesse), Olympia Aldobrandini. IV. 379, 383.
rosset (Pierre du). I. 440. II. 510.
rossignol, aïeul, père et fils. II. 32, 33, 93, 94. m. 308, 309.
CCXXXVI NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
nosTAiNG (M. de), Charles, marquis de R. I. G6. II. 637, /j41. VII.
207, li62.
ROSTAiNc. (Marguerite Rcik^c de), douairière de Lavardiû. III. 151.
ROSTANG de GUOTTO. VI. ^51. VOIJ.
ROTROU. III. 403. IV. 181, 53Û
ROUANNEZ (M. de), Louis Gouffier,
duc de Roannez, ou Roanais. II.
ROUANNEZ (le duc de), Henry Gouffier.
ROUARS (Pierre de) baron d'Attignac.
ROUAULT (Jean-Joachim). III. 127.
Roucy ou Boussy. I. 172.
RODCY (branche des la Rochefoucault comtes de). III. 380.
ROUCY (Charles de la Rochefoucauld, comte de). I. 179.
ROUCY (François de la Rochefoucauld, comte de). II. 41. III. 427. V. 410, 475. VII. 355.
RODCY (le comte de), Louis de laRochefoucauld-Roye, comte de R.
ROUCY (Charlotte de Roye, comtesse de). I. 172, 179. III. 359.
ROUCY (Anna de), abbesse de Saint- Etienne-de-Reims. III. 1, 5.
Rouen. I. 24, 29, 31, 62, 93, 96, 121, 213, 216, 218, 290, 341, 353, 369, 396. II. 31, 118, 119, 273, 367,383,
385, 398, 400, 404, 416, 418, 419, 423. III. 38, 134, 156, 217, 309, 336, 337, 349, 482. IV. 41, 78, 81, 83,85, 87,120,124,129, 131, 132, 228, 245, 251 , 495. V. 72, 86, 223, 291, 337, 468. VI. 90, 247, 290, 442, 492, 493, 497. VII. 6, 35, 47, 50, 51, 60, 216, 263, 297, 309, 340, 370, 451,481,521.
ROUEN ( l'archevesque de), Georges d'Amboise. I. 433. II. 399.
ROUEN (le feu archevesque de), François de Harlay. IV. 152. V. 4.
ROUENNOis (M. le duc de). IIL 374.
VOy. ROUANNEZ.
Rouergue. I. 483. III. 320. V. 349,
ROUGÉ (Jacques de), sieur de Plessis-
BeUiere. IV. 243. VII. 62.
ROUiLLAc (le marquis de) *, Louis
de Got, marquis de R. III. 453.
ROUILLAC (Alaric de Got-). VL 447,
ROUILLAC (Jean-Baptiste-Gaston de
Got, et Jules de Got). VI. 451.
ROUILLAC (Jacques de Got, baron
de), marié à Hélène de Nogaret.
ROUILLAC (la marquise de), AnneVia-
lart. VI 445, 447, 449.
ROUILLAC, marchand de Limoges.
ROUiLLARD (Charles), libraire. 1. 336.
CCX XXVII
ROIRE-COMBALET (ClaudC du). I. Ul.
RoiRE (Antoine de Beauvoir du),
sieurdeCombalet.il. ù, 172. foy.
Combalet.
ROCSSÉ (Charles de), marquis d'A-
lambon. II. 263.
noussau (le fort de). IV. 22^.
ROLSSEAD (Jean-Baptiste) . 1. 320, 417.
ROCSSEAC, intendant du cardinal de Retz V. 222,229, 231.
ROCSSEAC (fabbé ). V. 229, 230.
RODSSEL (Jacques). III. 501. IV. 157.
ROCSSELiN DE GRENADE, personnage de la Pompe funèbre de Voiture.
RODSSEREAD (uom doutcux d'uQ Secrétaire du cardinal Mazarin. VII.
lioussillon, II. 58, 60. III. 303.
ROcssiN (Jacques), libraire, I. 100.
RocssiNEs (François Gué, sieur de).
ROcssY (le comte de). I. 179. f'oy.
ROCCY.
ROCviLLE (François,marquis de). III.
ROCVILLE (Hercule-Louis, marquis
de). IV. 67.
ROCVRAY (le). 1.386,387, 391. VII.
ROuvROY (la maison de). IV. 219.
Route (la) . VI. 265.
Rocx (le), conseiller à la Cour des
Aides. IV. 271. VII. 295.
Rocx (René le), sieur du Plessis. VII.
ROCX (Louis le). II, 274.
ROCX (le), auteur du nictionnaire comique. IV. 369. VI. 32, 166, 321,
Roix (Augustine le), comtesse d'Ouzain. IV. 408, 411.
RODX DE LINCY (M. le). V. 254.
ROCY (le marquis de), pour Rosmj.
ROY (le). VOlJ. HE.NRY IV, LOCIS XIII et LODIS XIV.
ROY (le sieur), maître d'hôtel. 11.112.
ROY (Alexandrine-Laure), marquise de Talhouet. VII. 99.
ROY (le), libraire. VI. 134.
ROY (le), huissier. V. 125,127.
ROYAN (le marquis de), Philippe de la Trimouille). 4. 480.
Royaumont^ abbaye. II. 319.
Roye. IV. 464. V. 53, 539. VIL 486.
ROYE (Charlotte de). I. 172, 179.
ROYE (Eleonore de). L 180.11. 444.
ROYER (Magdelaine), dame du Breuil.
M. 444. VIL
RCDAVEL. m. 98. VII. 446.
RCDE (le), maître d'hôteL VIL 426.
RCE DE TEMPLERY (la). III. 40.
RueL I. 216, 220. H. 13, 27, 29, 36,
CCXXXVin NOMS DE LIEUX ET DE PERSOiNNES.
57, 1/47, 1G8, 170, 187, 231, 2^|5, 257, 392, 52G, 527, 5/|5. 111. G2, Û57. IV. 2^1, l/i9, 382, AOf). V. Gl, 62, 73, 319. VI. 197. VII. /»99.
RUEiL (Claude de), évoque d'Angers.
IV. h'oli. V. G
RDELLAN (GillCs). I. 39/j. VOIJ. RO- CHER-PORTAIL.
RUELLAN (Guyenne), duchesse de Brissac I. /i91. II. 230. yoy. BRissAC.
RUELLE, secrétaire de Villemontée.
Ruffcc, marquisat. IV. 219.
RUFFEC (r*hilippe de Volvirc, marquis de). IV. 212.
RUFFEC (le marquis de), Henry de
Voh'ire. IV. 212.
RUFFiENS (les), peuples du pays de
Braquerie. IV. 518, 519,521.
RUNGis. VII. 104.
RUPiERRE (M^-^de). m. 415.
RUQUEViLLE (Daniel de) *. III. 455.
Itussie IV. 305, 30G. VI. 402.
RUViGNY (Henry Massues, marquis de). I. 122, 493. H. 57, G2, G7, 219, 228, 230, 253, 254, 321. III.
414, 415, 418, 427, 429, 430, 435, 438,448,450,454, 458. IV. 6, 182, 351,353, 393. V. 318, 322, 323, 4G3. VI. 30, 1G7, 170, 254, 303, 304,307, 309,315, 317. VII. 28, 79, 87, 257, 290, 372.
nuviGNY (la marquise de), Marie Tallemant. V.453. VII. 246, 247.
RuzÉ (Martin), sieur de Beaulieu.
RUZÉ (Jean), abbé de Saint-Sernin.
RUZÉ d'effiat (Marie), M""* de la Meilleraye. II. 229.
RYER (du). VI. 295. VII. 143, 173.
RYER(la du)*. II. 457. IV. 59
SABATTIER (François). II. 227, 228.
SABioNETTA (les ducs de), de la maison deGonzague. III. 327.
Sablé, seigneurie, marquisat. III.
SABLÉ (Philippe-Emmanuel de Montmoreucy-Laval, marquis de). I.
II. 273. m
SABLÉ-BOiSDAUPHiN (M. de), Urbain de Laval, marquis de Boisdauphin. II. 412, 429.
SABLÉ (la marquise de)*, Magdelaine de Souvré. I. 411. II. 68, 307, 309, 399, 525, 526, 539, 545, 547.
NOMS DE LIEUX E
hhli. IV. 388, ^43, 445,459. V. 49, 58, 154, 155, 163, 233, 2:35, 248, 257, 268, 274, 279, 282, 326, 443.
Sables-d'Olonne (les). III. 46, 334.
SABi.iERE-nwiBOiiLLET (Antoiue de Rambouillet, sieur de la). V. 439.
SABLOMERES (Théophile Gatelan, sieur
de). IV. 45.
SACHOT (M.), curé de Saint-Gervais.
SACHOT, curé de Saint-Jean, VI. 62.
SACREMORE (le Capitaine). I. 80.
SACY (Jean Vuunuejin, sieur de). I. 3'jO, 347, 352, 360.
SACY (M"* de), fille de la Dupuis.
SAFFRBS (MM de Clairon de). I. 382.
SAGE (le), auteur comique. II. 428.
SAGE (Nicolas et Charlotte le). V. 76.
SAGE (le). VI. 516. VII. 466.
SAG0\NE (M"* de), Alfonsine Babou de la Bourdaisiere, fille de Jean et non de Georges B. comte de Sagonne. I. 73, 75.
SAILLANT, écuyer de Roquelaure.
SAi.NCTOT (M. de). I. 339. Voy. sain-
TOT
Saint-Aignan (la terre de). U. 473.
SAiNT-AiGNAN (le comte de), de la maison d'Amboise. V. 440, 443.
SAiNT-AiGXAN (le comte de), père de Marie de Beauvilliers. I. 40. U.
SAiNT-AiGNAX (le feu comte de), Honorât de Beauvilliers. 11.465, 473.
T DE PERSONNES
SAINT-AIGNAN (François de Beauvilliers, comte, puis duc de). II. 433.
Iir. 256. IV. 403, 457. V. 2, 174.
sAiNT-AiGNAïf (M"' de), Antoinette Servien. VII. 60, 69.
Saint-Albin, prieuré. VI. 257.
SAINT-ALEXIS (Catherine de), fille de Simon Marion. III. 126.
sAiNT-ALLAis, généalogistc. lY. 395,
Saint' Amand, abbaye de Rouen.
Saint-Amand, baronnie et marquisat.
SAINT-AMANT (Maro-Antoinc de Girard, sieur de)*. I. 118, 267.11.
SAINT-AMOUR (la petite), comédienne, II. 235, 396.
Saint-André. I. 145.
SAINT-ANDRÉ, gentilhomme de M. de Saint-Geran. VI. -465.
SAINT-ANDRÉ (Jacques de), président aux Requêtes. I. 190. IV. 490.
SAINT - ANDRÉ -MONTER UN (M. de ),
Alexandre duPuy-Montbrun,marquisdeS. A. VII. 392, 398.
SAINT-ANDRÉ, mari de M""* Mousse aux. VU. 464, 472.
SAINT-ANGE (Frauçois Charron, marquis de). VII. 63, 65.
SAINT-ANGE, professeur de philosophie.
Saint-Antoine, village. I. 210.
SAINT-.AOUST, officier d'artillerie. U.
ce XL
NOMS nE MFAÎX ET DE PERSONNES.
Saint- Augustin. I. 105,332. Vil. Zl\l\.
VOIJ. AUGUSTIN.
SAiNT-AUNAis (Hcrculc Bourcicr, baron de Barry et de S. A.), gouverneur de Leucate. VII. 7.
sAiM-AUNAis (Henry Bourcier de Barry, sieur de). V. 2, 3, 7, 8.
sAiNT-AUNAis {M'"'= de), Claire de Lcsignan. V. 8.
SAiNT-BALMONT (Joan-Jacqucs de Haraucourt, sieur de). VII. 335,339.
SAINT-BENIGNE de Dijon (Pierre Castille, abbé de). VII. SAO.
SAINT-BENOÎT (Achille de Harlay, abbé de). II. lOi.
SAiNT-BLANCARD (baron et marquis de). I. Zlx.
SAINT-BONNET (Henry d'Escars de).
II. 96. VOy. SAINT-HIBAR
SAINT-BONNET (Jean Camus, sieur de).
Saînt-Brieux . II. 90.
SAINT-BRIS (Charles de Coligny, marquis d'Andelot et de). IV. 227.
SAiNT-BRissE (le comte de), Jacques de Volvire, baron de Saint-Brice.
SAiNT-BRissoN (Pierre Seguier, sieur de). I. 190. m. 17, 25, 26. IV. 480.
sAiNT-CHAMANS (Gilbert de). I. 68,
SAiNT-CHAMOND (Melchior Mitte de
Chevriere marquis de). II. 12, \k.
sAiNT-CHAMOND (Henry Mitte de Chevriere, marquis de). III. 182.
SAINT- CHAUMONT (M""* de) *, Suzauue Charlotte de Gramont, marquise de S.-C. VI. 28.
Saint-Christophe {Viûe de). VII. 129.
Saint-Clou ou Saint-Cloud. I. 70, 93, 239, 327. H. 35, 9/j, 16/1, 173, 457, 502. III, 53, 65, 85, 427. IV. 3, 5, 12, 52,59,74,75. V. 48, 113,191, 228, 433, 477. VI. 373, 374, 532.
MI
SAINT-CYRAN (l'abbé de), Jean du Vergicr de Hauranne. II. 37, 95. III.
Saint-Denis. I. 165, 313. II. 164, 174, 259, 280, 537. HI. 47, 117, 217.
SAiNT-DiÉ ou DiEz (Jean Perrot, sieur de), président aux Requêtes. V.
saint-d'hierry (Roques, sieur de).
Saint-Domingue (île de). V. 335.
saint-eloy de LONGJUMEAu(Jean Ruzé, prieur de). II. 278.
SAINT-ESPRIT (le). II. 37.
SAiNT-ESTiENNE (M"**^ de) *, Isabellc- Louise d'Angennes. II. 495, 500.
m. 17, 60. IV. 297. V. 270, 487.
SAiNT-ESTiENNE (Jean de Beaumont, sieur de), gouverneur de Mont- Olympe. VI. 13, 39.
SAINT-ESTIENNE (Charles-Claude de Beaumont-), vicomte de Chaumusy. VI. 2, 13, 39-42.
SAINT-EDVERTE OU HUVERTE (M. de),
Jacques leCoigneux fils. IV. 18.
Voy. COGNEUX. SAINT-EVREMONT (M. de). 1. 461. II.
HI
NOMS DE LIEUX ET DE I'EI\SONNES
Saint-Fargeau. 1. 67. II. 300. III. 1G5. V. 303, 37/|. VI. 53, 78. VII. 133.
sAi.NT-FAuoN (Pierre de Bullion, abbé de\ II. 149,156. V. 199.
Sainl-Florentin. I. 473.
sAiNT-FLOi'R (l'evesque de), Charles de Noailles. VI. 248.
SAiNT-FORGEUx (Camille d'AIbon, marquis de). VI. 442.
SAINT-FRANÇOIS (les Religieux du tiers ordre de). III. 400.
sAiNT-FuciEN, rcceveur des tailles au Mans. VII. 228.
SAINT-GABRIEL (le sieuF de). VI. 258.
SAINT-GELAIS(les). II. 97.
sAiNT-GELAis (Meliii de). VII. 481.
sAiNT-GELAis (Guy de), sieuf de Laiisac. V. 58.
sAiNT-GELAis (Gilles de), marquis de Lansac. V. 57, 58.
SAiNT-GELAis (Arthus de) , sieur de Lansac. II. 46. Kl. 136. IV. 443.
f'Oy. LANSAC.
SAiNT-GELAis (Marie de),M'°*dePezé.
SAiNT-GELAis-LANSAC (Fraiiçoise de), marquise de Toussy. IV. 428.
SAiNT-GELAis (Auue-Armande de), duchesse de Crequy.I. 141.
SAiNT-GENiEz (Cyrus de Montault- Benac, marquis de).I. 267.
SAiNT-GENiEz ( Hcury de Montaut, marquis de). VI. 136, 137, 138.
SAiNT-GEMEz (M"« de), Diane de Montaut, marquise de Langey. VIL
Saint-Georges-sur-Loîre. VIL 94.
AINT-GEORGES-VASSÉ. IV
SAINT-GEORGES (Jeau de Lonlay, sieur de). II. 399. IV. 404.
SAINT-GEORGES, CXCmpt. V.530.
SAINT-GEORGES (M"* de), Jeanne de Harlay, mariée à Hedouin de Glermont, sieur de Saint-Georges. II.
SAiNT-GERAN (le mareschal de)*, Jean- François de la Guiche. III. 384. IV.
SAINT-GERAN (Bernard de la Guiche de). VI. 468.
SAINT-GERAN ( Maric - Gabrielle et Claude Maximilien de). VI. 464.
SAINT-GERAN (Suzanuc aux Espaules, maréchale de). VI 463, 464.
SAINT-GERAN (Auns de Tournon dame de la Palice, maréchale de). VI.
Saint-Germain-en-Laije. I. 29, 212,
247, 316, 365. IL 28, 34, 38, 238, 249,252, 257, 259, 262, 267, 279, 331, 373, 398. III. 107, 152, 340.
IV. 229, 444, 463. V. 36, 40, 55, 278, 482. VL 80, ia2, 157, 373, 471, 498. VIL 60, 81, 82, 86, 499.
Saint-Germain, seigneurie, IV. 292.
Saint-Germain-Beaupré. V. 405,
SAINT-GERMAIN-BEAL'PRÉ (Hcury FOU-
cault, marquis de) *. IV. 532, 533. V. 388. VL 521. VIL 141.
SAiNT-GERMAiN-BEAtPRÉ (Gabriel Foucault, sieur de), vicomte du Daugnon. V. 397.
SAINT-GERMAIN (Edouard le Coq, baron de). V. 18.
SAINT-GERMAIN LA TROCHE (M. de).
sAiNT-GERMAiN-LEROY, Conseiller. VI.
NOMS DE F.IEIJX ET DE PERSONNES
SAiNT-r.ERMAiN (Jcati le Prûvost,sieur
de). I. 363.
sAiNT-cERMAiN-DES-PRÉs (Jeaiî-Casi-
iiiir, roy de Pologne, abbé de). III.
SAiNT-GERMAtN (l'abbé dc), Mathieu
de Morgues. I. 91, 15'i, 209, 2/j6,
/j75. II. 12, 18, 51, 80, 8G, 88,
SAiNT-GERMAiN-DES-PRÉs (la priiicesse
de Conty, dite abbé de). I. 89.
SAINT-GERMAIN- BEAUPRÉ (M""^ de),
Agnès leBailleul. IV. 532. VI. 397,
SAINT GERMAIN-PREVOST (M""' dc),
Madeleine de Baugy. I. 343, 344.
Saint-Gildas-du-Rhuis , abbaye. IV.
SAiNT-GiLES (Josias Daiieau, sieur
de), conseiller au Grand Conseil.
SAINT-GOAS OU SAINT-GOUARD. Voy.
PlSANI.
SAINT-HELENE, frère de Gerisante.
SAiNT-HELME, musicieu, neveu de
Berthod. IV. 41.
SAiNT-HiBAR, Henry d'Escars, sieur de Saint-lbal. 11.41,96,97. IV. 49.
Saint-Honorat (îles). V. 10.
SAINT-HU VERTE OU SAINT - EDVERTE
(l'abbé de). VII. 75. Voy. co-
GNEUX.
SAINT-HYACINTHE (Themizeul de). III.
Saint-Imoges (seigneurie). I. 377.
SAINT-JACQLES-DE VITRY ( LOuisC de
Maupeou, abbesse de). VII. 463.
Saint-Jean-(l\4)tffrhj. I 21,143,400.
Saini-Jean-de-Livet (seigneurie). VI.
Sainl-Jean-dc-Luz. VI. 233.
SAINT-JEAN-DE-LYON (M. de Bellecroix,
chevalier de). III. 229.
SAiNT-jEA.\ (la mcrc), Catherine Ar-
nauld. III. 125, 126. SAINT-JEAN (Angélique Arnauld de).
saint-jean-bouche-d'or, surnom don»
né à M. de Thou. III. 422.
SAINT-LEGER. VII
Scdnt-Lîebaud. V. 275.
SAINT LOUIS, roi de France. I. 30, 281, 314. II 88. III. 66, 117.
SAINT LOUIS (M"^ de), M'"^ de Flava-
court. IL 179, 209, 295. III. 429,
SAINT LOUP (M-"^ de) *, M"^ de la
Rocheposay. III. 44, 129, 141 IV.
459, 522. VII, 463. Voy. le page.
NOMS DE LIEUX ET DE PEUSONNES
SAINT LUC (généalogie des Espina)'-).
SAINT-LUC (le raaresclial de) *, Timolé 'n d'Espinay, sieur de S.-L. I.
VOIJ. ESPINAY
SAINT-LUC (la mareschale dp), Marie Gabrielle de la Guiche. IV. 249.
>SAiNT-MAHÉ (l'abbé de). I. 167.
SAiNT-MAiGRiN OU Mesgfin (Paul Es-
tuer de Gaussade, comte de). I. 80.
SAINT-MAIGRIN (Jacques Estuer de
Cau-^sade, marquis de). II. 54. III.
SAINT MAIGRLN (M"* de\ fiUc de la
Reyne. II. 299. IV. 170. VI 134- Saint-Maixent. VI. 466. \1I. 531.
Saint-Mato. I. 393, 394. IV. 86. VI.
SAiNT-MALO (G. le Gouvemeur, eves-
que de). III. 501.
SAiNT-MALO (OctavicH de Marillac, evesquede). IL 120.
SAINT-MALO (l'cvesque de), Achille de Harlay. I. 120. II. 51, 102, 104 IV. 86. VII. 445.
Saint-Mandé. VI. 181.
SAINT-MARC, Conseiller d'Etat et M-"» de S.-M. VIL 530.
SAINT-MARC OU SAINT-MARD, éditeur
des poésies de Chapelle, de Montplaisir, de Charleval, de la Laune, de Saint-Pavin. III. 167, 456. IV.
SAINT-MARC-GIRARDIN (M.). III
Saint-Marcellitu I. 210.
SAiNT-MARD (Pierre ou Alexandre de
Piedofer, marquis de). II. 200.
SAINT-MARD (Marguerite de Turin,
marquise de). VII 20.
SAiNT-MARiEN d'Auxcrre (Henry Jea-
nin de Castillc, abbé de). VIL 540.
Saînt- Martin-d'Espinay, chatellenie.
SAINT-MARTIN -DU-MONT ( Jean-An toinc Fachinetto, cardinal de) IL 326.
SAiNT-M\RTi.\-DE C0REs(Amable Bourzeys, abbé de). II. 101.
SAINT-MARTIN (l'abbé Michcl de), extravagant, visionnaire. IV. 260.
SAINT-MARTIN (M"* de}. VII. 287.
SAINT-MATHIEU (la maison de). VIL
SAINT-MATHIEU (Charlotte du Tillet,
vicomtesse de). L 19. J'oij.tillei.
Saint-Maur (village de). I. 48, 51.
SENNETERRE
SAINT-NECTAIRE (Gabriel dit le chevalier de). I. 237, 2Û0.
SAINT N'ECTAIRE (AntoillC, — HippO-
l3'te, — Louise, — Magdeleine, — Marie et Diane de). I. 98,99.
SAINT-NICOLAS (M. l'abbé de), Henry Arnauld, evêque d'Angers. III.
112, 124, 270. V. /t43. Foy. Angers.
Saînt-Omer. III. 478. IV. 180.
Saint-Ouen, de Rouen (abbaye de).
SAINT-PAIR, pied-nud; le Plé Duval.
SAINT-PATER (M""' de). III. 382, 384.
SAiNT-PAUL-i>E soissoNS (Marguerite d'Espinay, abbesse de). IV. 251.
SAINT-PAUL (le curé de), à Paris. III.
SATNT-PAUL (Frauçois-d'Orléans-Lon-
gueville, comte de). II. 100, 125.
SAINT-PAUL ou SAINT-POL (le comtc de),
fils de M""^ de Longueville. I. 223.
SAINT-PAUL, maréchal de France sous la Ligue. I. 368, 376, 378.
SAINT-PAUL (M. de), parent de M. de Bellegarde. I. 290.
ET DE PERSONNES
SAINT-PAUL (M""' de), Anne de Cau-
niont, 'comtesse de S.-P. II. 121,
SAINT-PAUL (Jeanne-Catlierinc-Agnts
Arnauld, et Anne-Arnauld de).
SAINT-PAVIN. II. 304, 317, 325. III
SAINT-PIIALLE (M. dc). V. 313.
Saint-Pierre de Rome. VII. 159, 493.
'Saint-Vierre-le-Moustier. VII. 289. Saint-Pierre de la Coulwe, abbaye.
SAINT-PIERRE DE LYON (Charlotte de Lorraine, abbesse de). IV. 168.
SAINT-PIERRE DE REIMS (FrançolsB de Lorraine, abbesse de). V. 336.
SAINT-POL. I. 223. Voy. SAINT-PAUL. SAINT-POL DE LEON (Claudc Joly,
évoque de). VIL 399.
Saint-Porquier (forêt de). I. 269.
Saînt-Pourçain . III. 402.
sAiNT-PREuiL (François de Jussac, sieurde) . IL 141, 144. III . 10, 419, 427. IV. 270. VII. 143, 361.
SAINT-PRIEST. I
Saint-Quentin. IL 101. III. 184. IV.
SAINT-QUENTIN-LES BEADVAIS (René de
Mornay, abbé de). IL 433.
SAINT-QUENTIN (Charles de), gouverneur de Bourbourg. VIL 162.
SAINT-QUENTIN (M"^ de), M""^ de Vil-
Hers. VIL 355.
SAINT-ROMAIN (M""^ de) , sœur de
M-"* de Villedieu. VIL 248.
SAiNT-ROMUALD (Pierre de). IV. 145.
SAINT-SAUVEUR (M. de), parent du
cardinal de Richelieu. II. 17^. IV.
491, '|08, 'jOO.
SAiNT-SAL'VELR, intendant de Cliavigny. VII. 13.
Saint-Scver. VII. 220.
s.\iNT-siMON (M. de), Claude duc de
S.-S. I. 386. II
SAINT-SIMON (le commandeur de), Louis deSaint-S. V. 479.
SAiM-siMox (le duc de), auteur des Mémoires. I. 420, 427. IL 79, 230, 547. m. 384. IV. 87, 383. V. 431.
SAINT-SIMON (Arthur de), sieur de Sainte-Mère Eglise. VII, 25.
SAINT-SIMON (Antoine de), sieur de Courtaumer. VIL 216, 231.
SAINT-SIMON ( Cyrus- Antoine de), marquis de Courtaumer. IV. 181.
SAINT-SIMON (Marie de). VIL 216.
Voy. M""^ de langey.
SAINT-SIMON (Jean-Arnoul, sieur de).
SAiNT-soDPLET (Guillaume le Vergeur, vicomte de). VI. 45, 49.
SAiNT-spiRE (l'abbé de). III. 223.
SAiNT-SDRiN (M. de), N. de la Mothe, baron de S.-S. IL 11. III. 362,
SAINT-SURIN (M""* de). III. 72.
SAINT-THIBART, TIBAL, HIBAR OU IBAL.
IL 97. Voy. SAINT-HIBAR.
SAINT-THOMAS (M""* de), parente de Costar. V. 154. VI. 61.
SAINT-THOMAS (M"*), suivautc de la
marquise de Brosses. VIL 209.
SAINT-VAL (M. de). IL 329, 330.
Saint-Valery. III. 121, 127.
SAINT-VALERY (M. dc) . VIL 128.
SAINT VENANT (MM. dCiS. PlauqUCS-
Bethune, comtes de). I. 126.
SAINT-VOLLSIEN-DE-FOIX. (Louis dC
Bassompierre, abbé de). III. 336.
5fl?'/ir-l0M (temple de), à la Rochelle. VL 351.
SAINT- YON (M"" de). III. 231,235.
Sainte-Agathe ■dc-la-Boutercsse. V.
SAINTE-AGNÈS (Catherine de), fille de M. d'Andilly. III. 127.
SAINTE ou SAINT-ADLAYE (Henry Chabot, sieur de). III. 410, 458, 466.
Voy. CHABOT et ROHAN-CHACOT.
SAINTE-ADLAIRE (M""* de). V. 52.
Sainte-Baume {Idi). I. 306.
III. 126, 127. Voy. turgot
SAiNTE-CROix (Guillaume de Vipart,
marquis de). VI. 416.
SAINTE-CROIX (M"^ de), Suzanne de Vipart. VL 410, 415.
Sainte-Croix Granthomme, seigneurie. VIL 29.
SAiNTE-cROix (Louis-Charpy, sieur de)*. VIL 531.
CCALVI
NOMS DE LTEUX KT DE PERSONNES
vSAmT-EMPiKE (Ins Bethunc, marquis et princes du). I. 12G.
SAiNTE-EiKiENiE (Aline Maric Arnauld de), m. 127.
SAiNTE-ECPHKMiE (Jacqueline Pascal de). IV. 125.
SAiNTE-FELiciTK (Catherine Arnauld de), m. 126.
Sainte-Foy. I. 252, 264. IV. 204 .
SAINTE FOY, maître des Requêtes.
Sainte-Genemeve-des Bois, seigneurie. VII. 7/(, 76.
Sainte- Marguerite (les îles). 1. 323.
Sainte-Marie-aux-Mines. IV. 241.
SAINTE-MARIE (Gabriel de), Guillaume Giffart,suffragant de Reims. I. 41.
SAINTE - MARIE - DE - POUSSAY (Marie-
Eliza' etlî de Gramont, abbesse de). III. 188.
SAINTE-MARIE (M. de), Jean de Lon gaulnay. III. 381,384.
Sainte -Menehoul. IV. 248.
sAiNTE-MERE-EGLisE ^Arthur de Saint- Simon, sieur de). VII. 25.
sAiNTE-SERONNE (M. et M""® de). 1.
Saintes. I. 56. 60. VII 363.
SAINTES (Louis de Bassompierre, evèque de). VII. 494.
Saintonge. I. 56, 365. III. 10. IV. 4, 348, 386, 387, 390, V. 303, 337, 466, 489. VI. 377, 380. VII. 240, 356, 363, 529.
SAINTOT-LARDENAY (M. de), OU SAINC-
TOT, maître des Cérémonies. IV.
SAiNTOT (Pierre), trésorier de France à Tours. III. 66.
SAINTOT (Nicolas). VII. 412, 415.
sAiNTOT (M™*)-, Marguerite Vion. III.
SAINTOT (Anne et Catherine), M"" de Givry et de Mcnillé;— les petites Saintot . III. 66, 119, 121,122.
sAiNTRAiLLES (Jean Gabriel de Saint- Lary, baron de). I. 72.
SAiNviLLE (Guillaume-Fcydeau, sieur de . VIL 358, 359, 365.
SAFSSAC (le marquis de), Alexandre de Castelnau, chmte de Clermont- Lodcvc et marquis de S. I. 483.
Voy. CLERMONT-LODEVE.
SALAT (Jean), lieutenant-général de
Bourges. I. 22.
sALAZAR(Tristan de), archevêque de
Sens I. 317.
Sakes ou Salses. IL 107. V. 175.
SALDAGNE (M*"* de), mère de M°'^ de
Motteville. IV. 131.
SALDAGNY (Charles), sieur d'Incar-
ville. I. 121.
SALiGNAc (Jean de Gontaut-). I. 150.
SALiGNY (Gaspard de CoUigny-). III.
SALIGNY (Jean de Coligny, comte de).
SALIGNY (Catherine de). IV. 226.
SALINS (Hugues de), médecin. I. 464.
SALLES (M. de). Voy. montauzier.
SALLE (la), capitaine aux Gardes. II.
SALLE (M. de la), petit-neveu du président de Bellievre. VI. 294.
SALLE (Merle, sieur delà). VIL 522.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
SAMSOiv. II. 167. IV. 345.
Sanccrre. II. 347.
CCXLVIf
SALLE (la), pîire de Perrot d'Ablancourt. V. 2(x.
SALLE (la), barbier. IV. 271.
SALLE (iM. et M"' de la). IL 3/i9.
SALLENU'VE (M"« dc) *, Claude de S.
SALLENGRE, autcur des Mémoires de
littérature. VII. 261.
Sallevert, en Auvergne. IV. 29/i.
SALLEVERT, maison. IV. 292.
SALLEVERT OU SALVERT (M"' de). IV.
SALLISSOTTE (la). VII. 335.
SALLDSTE. II. 373, 374.
Salons. VI. 520.
SALMACR (la comtesse de). III. 189.
SALMEousALM (lamaison de). III. 330.
SALME (le prince de). III. 332.
SALME (la princesse de). II. 128.
SALMONFT. V. 223, 229, 244.
SALO (Denis). V. 365.
SALOMON-viRELADE(François-Henry)*.
SALOMON-VIRELADE (M'"'' de). V. 208,
Salses. Voy. Salces.
SALUCE OU SALDCES (le comte de).
Saluées, marquisat. I. 72. VII. 440.
SALVANDY (M. de). I. 496. IV. 17.
SALVAiNG DE BoissiED (Denis). I. 210.
Salvert, baronnie. III. 9. VI, 64. Voy.
SALLEVERT et MAINTENON.
SALviATi (M"«), M"»* de Talsi. VI.
SAMERViLLE (le président de). Nom mal lu ; c'est jameville. I. 396.
SANCY (M. de), Nicolas de Harlay, baron de S. I. 109, 110, 119, 120, 245, 481. IV. 370. VII. 445.
SANCY (M. de), Achille de Harlay, evesque de Lavaur, ambassadeur, père de l'Oratoire et evesque de Saint-Malo. II. 51, 102-104.
SANCY (les Harlay-). IV. 86.
sandoval (François de Roxas de), duc de Lerme. I. 456.
SANDRAS DES COLRTILS. I. 236, 415^
V. 106. Foy. ESQUEVILLY
SASSENAGE (la maison de). I. 339.
SAUcouRT(AIaximilicn de Belleforiere, marquis de Soyecourt). V. Û4, 538.
VOy. SOYECOURT.
Saugeon (la terre de). VIT» 357, 363.
SAUGEOiN,amantmalheureux. VI. 275.
SAUGEON (M"* ou M-"" de). III. 466.
SAUGRAiN, libraire. VI. 515. VII, 405.
SAULMER (François), conseiller au Parlement. V. 60, 62.
SAULT ou SAULX (le comto de), François de Crequy, depuis duc de Lesdiguieres. I. 133-135, 142. II.
162, 233. V. 361, 367. VOy. ESDI-
GUIERES.
SAULT (le comte de), Louis d'Agoult.
SAULT (François - Louis d'Agoult ,
comte de). II. 151.
SAULT (la comtesse de), Chrestienne
d'Agueri e , d'abord comtesse de
Crequy. I. 133. IL 145, 146, 151.
SAULX (Jacques de), dit le comte de
Tavanncs. III. 324.
SAULX-TAVANNEs (Chailcs dc). V. 372.
SAUMAIZE OU SAULMAIZE (Claudc). II.
Sainnion^ baronnie. VI. 182.
Saumur. I. 210, 220, 380. IL 195, 197, 198, 200, 201, 205, 207, 208, 217, 447. IV. 107, 458. V. 99, 134,373, 434, 442, 443, 445, 450.
SAUREAU, avocat. VI. 60.
SAORIN. I. 320.
SAURIN, officier du régiment de Gas-
sion. IV. 182.
Saussaye (la), seigneurie. III. 170.
SAUSSAYE (M. de la). IL 294. VI. 423.
SAUSSAYE (Marie de la). M""* d'Alesso.
SAussERYE (le clievalier de la). VI.
SAUTOUR (M. de), François des Es-
sarts. IV. 102.
SAUTOUR (M'"*' de), mère de M""" de
Boudarnaut et deBeaujeu. V. 146.
SAUVAL. L 23, 26, 28, 40, 41, 89, 239, 307, 310, 310, 322, 337,354, 474, 475. IL 92, 154, 335, 506. III .
SAUVÉ ou sAuvoY (M""^), femme de l'intendant de M""* d'Aiguillon. II.
SAuvETAT (la), frère de Barrière. III.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
Saveiltcs, seigneurie. I. 265.
SAVEiLLES (Jeanne de la Roclio-Faton, dame de), marquise de la Force I. 2G5. IV. 2'i0. Voij. FoncE.
SAVELLES, SAYELLE OU SAVELLI (la
maison des). I. 44. H. 505, 513,
SAVELLI (Julia), marquise de Pisani.
I. 51, 54. II
SAVEUSE (Alexandre Tiercelin, marquis de). III. 101.
SAviGNAC , gentilhomme limousin.
sAviGNY (Catherine de), nom auquel il faut substituer celui d'Ursule d'Haussonville. I. 382.
Savoye. I. 12, 145, 146. II. 257. III. 208, 338. IV. 167, 177, 209. V. 123.
SAVOYE (le duc de), Charles-Emmanuel, mort en 1630. I. 135, 144, 160, 221. II. 20, 129, 457, 484, 519. IV. 25, 177, 410. V. 91, 143, 417. VI. 457.
SAVOYE (Thomas, prince de). V. 11,
Voy. THOMAS
SAVOYE (le cardinal de), Maurice de S.
SAVOYE (le prince Eugène de). VII.
SAVOYE (Victor-Amedée de), duc de Nemours. III. 389. Foy. nemodrs.
SAVOYE (Jacques ou Charles-Emmanuel de). I. 87. Voy. kemours.
SAVOYE (le comte de Tende, bâtard de). I. 80.
SAVOYE (Henry de), feu M. de Nemours. III. 132, 267. IV. 206, Voy.
I. 144. Voy. PHILIPPIN
SAVOYE (M""^ de) , MADAME, Chrcstienne ou Christine de France. I.
156, 160. II. 334. III. 65. IV. 25, 239. V. 54, 91, 143, 335, 349, 351, 415, 417. VI. 219, 224.
SAVOYE (Marie-Adélaïde de), duchesse de Bourgogne. I. 30.
SAVOYE ( M arie-Therese de), comtesse d'Artois. I. 30.
SAVOYE (Louise-Marie-Christine, princesse de). VII. 488.
SAvoYsiENS (les). I. 144.
SAXE (Marie-Josephe de), dauphine .
scAGLiA (Jérôme de), comte de Verrue. I. 420.
SCAGLIA (le cardinal). II. 385.
SCALA (Joseph-Jules (et non Juste) ^ de la). I. 56. III. 173. Voy. sca-
SCARAMOUCHE. V. 239. VII
SCARRON (Paul), conseillera la Grand Chambre. Vil. 38, 41.
SCARRON (Paul)*. I. 214. II. 210, 270, 294- 297, 298, 303, 304, 327, 410, 425, 428, 540. III. 153, 276, 317, 349, 402. IV. 39, 41, 43, 69, 154, 277, 383, 385, 477. V. 49,
GGL
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
121, 166, 195, 209, 228, 23/i, 245, 251, 305, 325, /|0G. VI. U, IG, 17, 30, 92, 119, 129, 100, 179, 212, 235,261, 371, 388. VII. 166, 168,
SCARRON DE vAURE (Micliel-Aiitoine, et Thomas). VII. 330.
SCARRON (M""*), Françoise d'Aubigné, depuis marquise de Maintenon. III. 163, /i68. IV. 43, 380, 383. VI. 20, 371. VII. 38, 41, 48.
SCARRON (M""'), sœur de Paul S. IV.
SCEAUX-POTIER (M. de), Antoine Potliiei-, sieur de Sceaux. IV. 161,
scEPEAux (Jeanne de), héritière de Beaupreau, fille de Giles de Scepeaux, comte de Chemillé ou Chamilly. IL 308, 311.
Schelestat. II, 524.
SCHOMBERG (maisoD de). III. 314, 326.
SCHOMBERG (M. de), Gaspard de S., mort en 1599. I. 24. IV. 300.'
SCHOMBERG (M. de), Henry, comte de Nanteuil, maréchal de France, mort en 1632. I. 145. III. 5, 109, 110, 196. IV. 301, 483, 487. V.
SCHOMBERG (M. de), Charles de S., duc d'Hallewin , maréchal de Schoniberg, mort en 1656. I. 243, 246, 505. IL 248. IIL 52, 78, 415, 416. IV. G, 209, 303, 449. V. 161, 521. VI. 74, 173, 174. VIL 464.
SCHOMBERG (Frederic- Armand de), troisième maréchal de S. VIL 234.
SCHOMBERG (M""* de), Anne de la G niche, mariée à Henry de S., maréchal de France. IV. 302. V.
scHOMBEiiG (M"» la mareschale de), Marie d'IIautcfort. IL 239, 467.
IIL 307, 314. VI. 91.
SCHOMBERG (Jcannc-Armande de), comtesse de Montauban, puis duchesse de Montbazon. IV. 487.
SCHOMBERG (Jeanne de), marquise de Liancourt. III. 5. IV. 301. Voy.
LIANCOURT
scHULEMBEr.G (le maréchal de), Jean de S. IL 400.
scuuRMANN (Anne-Marie) ou skcr- MANS. m. 459. VIL 105.
sciLLis, peintre dans le Cijrus. IIL 21.
sciPiON l'africain, vil 52.
scuDERY (Georges de)*. IV. 119, 122,
SCUDERY (l'abbé de). VIL 60.
scuDERY (M"^ de), correspondante de
Bussy. 1. 478, 479. IV. 384.
SCUDERY (M"« de)*. 1. 218,235. IL 218, 529, 536. III. 6, 19, 21, 57, 223, 274, 279, 292, 294. IV. 116, 242, 360. V. 234, 235, 238. VL 140, 250, 384,385, 390, 446. VIL 18, 245, 329, 330, 332, 437.
Seaux ou Sceaux. I. 467, 476.
SECONDAT (Jean de), sieur de Roques.
SECONDAT (Suzanne de), M""^ d'Estrade, la mère. VIL 6, 10.
Sedan. L 122, 223, 451, 499. IL 39, 40, 71, 220. m. 30, 33,41,361, 377, 422. IV. 133, 137, 138, 181, 225, 327, 340, 391, 393. V. 31, 186, 309, 335, 4<'8. VL 154, 408, 410, 432. VIL 43, 290.
Séez. VIL 510.
sÉES OU SÉEZ (l'évesque de), Jean Bertaut. L 63. IV. 128, 129, 514.
SEGRAis, de PAcadémie française.
M. 170. VII
SBGUER (hi uiaisou). III. 400. Coy.
CHA.NCELHER SEGIIER.
SEGCiER (Emery), conseiller au Chà-
telet. III. 402.
SEGIIER (Aiithoine).' III. 395.
SEGiiER ;le président). III. 386, 387.
SEGCIER (Louis), baron de Saint-
Brisson. III. 25.
SEcciER (Pierre), chancelier de Fiance. III. 31. foij. ch.'^ncellibr
SEGCIER.
SEGCIER (Dominique), évèque de Aleaux. III, 393, 400. V. 536.
SEGCIER (M"*), M"* la Chancelliere, Marie-Magdelaine Fabry. III. 397.
SFGCiER ^Marie Magdeleine), M"' de Coislin. III. 353, 435. V. 257. Voy.
COISLIN
SEGCIER (CburloUe), mariée au prince d'Enrichemont. lU. 389, 435, 437, 468. VII. 88.
SEGCIER (Louise-Marie), duchesse de Luynes. I. 408, 419, 420.
SEGCR (le chanoine). I. 411.
SEGiR (Antoine de), seigneur de Luynes. L 410.
SEGCR (François d'Escars, baron dej.
SEGCR (Jeanne de;, dame de Luynes. I. 410.
SEGUR ^M^* de), Françoise, de la maison d'Escars, tille de la Reine. IV.
J84, 189, 190. VI
SE1GNEL.\Y (^i. de), n. 323. V. 83, 85. VIL 355.
Seine (la), fleuve. I. 69, 157, 191. 11. 86, 109. IV. 446. VI. 322.
SEJAMS ou SEJAN. VII. 536.
SELLE (Philippe de Bethune, comte de). I. 126, 389.
SEMiNY, empirique. III. 315.
Semur. III. 195.
SEMCR (Philippe leCirier, baron de).
SEMCR (M"* de), Geneviève le Coi-
gneux. IV. 17, 28.
SENAC DE yEILHAN. III. 325.
SEN.AC (le baron de), Charles de Gerente, baron, puis marquis de Senas. V. 533, 533-537. l'oy. se.vas.
SENAXQCES (Philippe-Guillaume d'Aucezune, abbé de). II, 189.
Senas, en Provence. VI. 93.
SEXAS ou SEKAC (le marquis de), fils
du baron "de S. VI. 89.
SEXECÉ, poète. VII. 537.
SENACLT, conseiller au Parlement de Bordeaux. VI. 255.
SENECET (le marquis de), Heniy de Bauffremont , maïquis de S. I.
SENECEY (!H°* de), Marie-Catherine de la Rochefoucauld-Raudan, I.
Senef. IV. 87.
StXEQCE. I. 276, 507. IV. 470. VL 245. VII. 457.
SENGEBiER (Polycarpe). V. 241.
Senlis. II. 90. IH. 134. 356. IV. 13, 416. V. 533, 537, 539. W. 321.
SENLis (les anciens comtes de). II. 43.
SEXLis (les Bouthillier de). VI. 154*
CCLII NOMS DE LIEUX
sENLis (feu M. de). V. 158.
SENNETERUE, maisoii. I, 92.
SENETAIRE, SENNETERUE On SENETERE
(M. (le)*, Henry de Saint-Nectaire, marquis de la Ferté-Nabert. I.
G8, 236. II. Uli, UO, l/j7, 152, 156, 162. III, 198, 352. IV. 163, 285, 287, 289, 290, /|6/|. V. 227, 521.
SENNETERRE (Ic clievalier de), Gabriel de Saint-Nectaire. I. 229,
SENNETERRE (Jcan-Baptistede), comte de Brinon. IV. 290.
SENNETERRE (M""' de), Marguerite de la Chastre. I. 60, 68, 227, 238.
SENNETERRE (M"* de)*, Magdelaine de Saint-Nectaire. I. 92. III. 366.
SENOZAN (François Olivier, comte
de). II. 335.
Sens, ville église et archevêché. I.
SENS (l'archevesque de) , Louis-Henry de Pardaillan,morten 1674. !• 67.
II. 494. Voy. PERRON
Sept-Saulx, vers Reims. VI. 406.
Sept-Tours. II. 51.
, Seraîl (le). I. 156.
SERATi. V. 532, 533.
SERCY (les), libraires. I. 152. II. 424, 509, 510, 541, 543. III. 23, 42,
SERiGNAN, gouverneur deSalses (Guillaume de Lor, sieur de). V. 175.
Voy. LOR.
SERizAY (Jacques de), intendant du
ET DE PERSONNES
duc de la Rochefoucauld, et de
l'Académie française. IL 376. III.
Serran ou Serrant, comté. IV. 435,
SERRAN OU SERRANT (Guillaume Bau-
tru, comte de). IL 314, 324, 327,
SERRE (la)*, Jean du Puget, sieur de
la S. IL 53, 55, 106. VIL 55, 327.
SERRE (Isabeau Lebrun delà), femme de Jean du Puget. VL 222.
SERViEN (Nicolas), pèred'Abel S. IV.
SERVIEN (Antoine), père de M°"^ de Saint-Aignan.IV. 403.
SERVIEN (l'abbé), François S., évoque de Bayeux. IV. 61, 407, 409.
SERVIEN (M.) *, Abel S. II. 52, 201, 203, 204, 209, 321, 414, 415, 428, 234, 236, 248, 438. VI. 362. VII.
SERVIEN (Louis -François et Augustin), fils d'Abel S. IV. 412.
SERVIEN (M""*), Augustine le Roux,
veuve du comte de Donzain. IV.
SERVIEN (Marie-Antoinette), depuis
duchesse de Sully. IV. 412.
SERVIEN (Barbe), M""^ de la Frette.
SERVIEN (Antoinette), comtesse de Saint-Aignan. IV. 4o3. VIL 69.
SERVIEN (Elisabeth), sœur de M""^ de Saint-Aignan. VIL 69.
SERVIEN (Enemonde). VIL 63. Voy.
I. /i83, tiSd. III
Seurre. I. 72.
SEVE (M. de). I. 359.
SEVE (Marie-Jean de), sieur de Plo-
tard. V. 120.
SEVE (M'^'de). V. 113, 120.
Sevennes (les). I. 398.
SEVESTRE (Louis), libraire. VI. 287.
SEviGisy ou SEViGNÉ (le chevalier Renaud de). IV. 527, 534. V. 244, 245. VII. 42.
SEviGNY ou SEViGNÉ (Ic marquis de)*.
SEVIGNY (Charles, marquis de), le
jeune. VI. 20, 21.
SEVIGNY OU SEVIGNÉ (Joachim, —
Charles, — Bertrand, — Giles et
Henry de). IV. 527.
SEVIGNY (M""* de), l'ancienne-, femme de Renaud, chevalier de S. V. 245.
SEVIGNY OU SEVIGNÉ (M""* do) *, Marie de Rabutin-Chantal, marquise de S. I. 90, 223, 321, 367, 478, 479. IL 327, 376, 379. III. 123, 151, 166, 168, 280. IV. 87, 170, 217, 239, 243, 248, 288, 311, 326, 473, 526, 527. V. 64, 226-228, 150, 221, 222, 232,332,478,538.
SEVIGNY (M"* de), depuis M"* de Giignan. III. 6. VII. 235.
SEviN avocat. V. 404. VI. 238.
Scirac, marquisat. III. 319.
Sevues. IV. 277, 433, 446.
SEYMER (Jean). L 29, 101. Voy. si-
MIER
Sezanne. L 86. 11.110.
Siam. V. 143. VII. 380, 381.
siBARDEADx (los Saint-), pour Saint-
Hibard. II. 97.
Sibérie. IV. 394.
SICIIELL (M.). I. 317.
Sicile. IV. 171. VII. 49.
SICILE (Charles d'Anjou, roy de). II.
siGOGNE (le poëte). I. 23, 188, 191, 193, 195, 335. III. 333, 346, 347.
siGONiAC (Julien de Gironde sieur de)
siLESiE *, écuyer du marquis de
Rambouillet. III. 221, 222. IV.
Sillery. I. 468. IL 429, 430. VI. 406.
siLLERY (le chancellier de)*, Nicolas Bruslart, garde des Sceaux, puis chancelier. IL 283, 295. III. 387. IV. 535. V. 76. VIL 442.
SILLERY (le commandeur de) , Noël Bruslart. III. 16, 25.
SILLERY (le marquis de). V. 138.
SILLERY (M""« et M"« de).I. 472. Voy.
li
siLLY (Antoine de), père de M"' de Faigis. II. 121, 125.
SILLY ( Fran(:oisc-Marguerite de ), mère du cardinal de Retz. II. 12/»,
SILLY (Magdeleine de). II. 121, 125.
f'oy. FAncis.
siLVESTRE ou SYLVESTRE (Israël). IV.
SILVESTRE DE SACY (M. dc) . II. 119.
SiMEON (Saint). II. 353.
siMMEREN (le prince de). II. UO.
siMiANE (Guillaume de), marquis de Gordes. III. k92.
SIMIANE (Pauline de Grignan, marquise de). V. 100.
siMiER (iVI""^ de), Louise de l'Hospi-
tal, mariée à Jean Seymer. I. 19,
SIMON (Saint). VII. 437.
SIMON (Richard). V. 253.
siNGLiN (M. de), m. 115, 125, 141.
siONiTA (Gabriel). II. 36.
siRÉ (baron de). V. 68. l'oy. cirey.
SiRi (Vittorio). II. 311. IV. 68.
siRMOND (le père). I. 295. II. 258,
siSMONDi (M. de). II. 92.
siTois ou CHOIS, médecin. II. 332,
sivette. II. 332.
SIXTE V, pape. I. 43, 53, 54. VII 493.
SKURMANS (M"^), Anne-Marie schur- MANN. lU. 459. VII. 105.
SOCRATE. II. 345. vu. 458.
Soissons. I. 172, 179, 239, 333, 400, 423, 502. II. 297. III. 5. IV. 150, 375, 376. V. 31, 58, 73, 204, 239, 535. VI. 221, 251. VII. 33, 309,
soissoNS (le comte de), Charles de Bourbon. I. 4, 18, 108, 109, 118, 221, 2-23, 235, 237, 238.
SOISSONS (M. le comte do) *, Louis de Bourbon.L419. II. 39, 41,82,275.
IV. 138, 467, 483. V. 23, 186, 309, 335, 3'i9, 350, 361, 462. VI. 220, 275, 290. VII. 300. Voij. MONSIEUR
LE COMTE
SOISSONS (Eugène de Savoye, comte de). VII. 233.
SOISSONS (Eugène-Maurice, comte de).
SOISSONS (M™^ la comtesse de) *, Anne de iMontafié, dame de Bonnestable et de Lucé. I. 225, 235. V. 349.
SOLIMAN, sultan. VII. 437.
soLFERiNO (ducs do), delà maison de Gonzague. III. 327.
SOLEINE (M. de). V. 66, 72, 429.
SOLMS (Jean-Albert, comte de). I. 492.
soLMS (Amélie de), princesse d'Orange. I. 492. Foy. orange.
Sologne. III. 358.
SOLON. IV
SOLRE (les comtes, ducs et princes
de), m. 328. SOMAIZE. II. 545.
soMMAViLLE, libraire. III. 285. IV. 53.
soMMERivE (le comte de), Emmanuel de Lorraine. I. 85, 502.
NOMS DE LIEUX Sommirres. II. 328.
SONGUIN. IV. 3i!i.
SONNEUR (le), chirurgien. I. 96.
soNNiis (Claude), libraire. I. 455.
soop, sénateur de Suède. V. hdl.
SOPHIE-AMELIE, reine douairière de Danemark. IV. /i20.
SOREL (Charles). I. 152, 190, 234, 410, 420. II. 78, 373, 374, 416.
Sorcl ou Sorel, marquisat. I. 408.
SORET (Pierre Seguier, marquis de Sorel). I. 409.
SORET (M°"= de), Marguerite de la Guesle, mariée h Pierre Seguier, marquis de Sorel. I. 409.
Sorgnes (le pont de). I. 339.
soTTEVAL, Antoine de Couvert, sieur de Sottevast. VII. 25, 27, 29.
soTTEViLLE (Fanfau de), personnage d'uu ballet. I. 232.
souBiNi (le père Ange). II. 133.
souBiSE (les Rohan-). I. 372.
souBiSE (M. de), Benjamin de Rohan, comte de S. II. 311. III. 163,406, 408, 410,416.
souBizE (Catherine de Partheuay, dame de). III. 410. Voij. rohan.
SOUBISE (M"^ de). VII. 219, 231.
SOUFFRANT (le père), Jean Suffren.
souiLLAc (l'abbé de), Henry de la Mothe-Houdencourt, abbé de S., évoque de Rennes, puis archevêque d'Auch. V. 187.
souLiÉ (M. Jean-Baptiste). VII. 185.
SoupUcourt ou Supplicourt. VII. 117.
souRCHES (le marquis de), François
ET DE PERSONNES
du Bouchet, marquis de S. IV.
souRDEAc (.M. de\ Guy de Rieux, sieur de S. VII. 370, 379, 380.
souRDis, branche aînée de la maison d'Escoubleau). II. 343.
souRDis (le cardinal de), François d'Escoubleau, frère ahié de Charles, marquis de Sourdis et d'Alluye. I. 332, 384. II. 338, 341.
soLRDis (Henry d'Escoubleau de), évoque de Maillezais. I. 189,196.
SOURDIS, Charles d'Escoubleau, marquis de Sourdis et d'Alluye, gouv^neur de Beausse, mort en 1666.
1.169,189,432,506. II. 318, 337, 341, 343. III. IGj. V. 125, 134, 136, 138, 140. VII. 139.
SOURDIS ^M""«de), Isabelle-Babou de la Bourdaisiere, dame d'Alluye, mariée à François d'Escoubleau, marquis de Sourdis. I. 6, 169. II. 337.
SOURDIS (Jeanne de Montluc, marquise de), fille du comte de Cramail.
SOURDIS (M""^ de), Bénigne de Meauxdu-Fouilloux, mariée à Paul d'Escoubleau, marquis de Sourdis et d'Alluye. IV. 522. Voy. meaux.
souscARRiEREs (Pierre de Bellegarde, sieur de; *, marquis de Montbrun.
STENAY. II. 527. III. 97. IV
STENDHAL (M. dc), pseudonytTie de Henry Beyle. I. 390.
Stockolm. m. 309. V. 445,447,450.
STRAFORD (lord). III. 188.
Strasbourg. ÏV. 121 .
STRATON, personnage du Cy/i^. III. 19.
STROzzi (les). I. 44.
STROzzi (le mareschal). I. 48.
STROZZI» (Robert). I. 52.
STROZZI (Alphonsine), mariée à Sci-
pion de Fiesque. I. 52. V. 287.
STUARTS (la maison des). VIL 292.
STUART (Marie). I. 494.
STUERT (de). Voy. vauguyon.
suBLET (Guillaume), sieur de la
Boissiere. IL 144. Voy. noyers.
SUE (M. E.). n. 341. V. 279.
Suéde. IL 277. III. 287. IV. 112, 116, 129, 413, 420. V. 207, 228, 413, 423, 425, 429, 435, 437, 439, 443, 452, 449. VI. 9. VIL 420.
SUEDE (le roy de), Gustave-Adolphe).
IL 132, 218, 522, 542. III. 270, 366. IV. 178, 179, 393, 395. VL 243. VIL 383.
SUEDE (la reyne de), Christine. IL 421. m. 309. IV. 33, 97, 98, 130, 239, 242. V. 228, 235, 236, 246, 247, 413, 423, 425, 429, 435, 439, 449,
NOMS DE LIEUX E /ir)0. VI. 9, 127. VII. 57, G/j, 73,
Foy. CHRISTINE
SUEDOIS (les). I. liOS.
SUEUR (le). IV. 365, /|22.
SLiFREN (le pîjie). I. 61, 152. VI. 263.
t Oy. SOUFFRANT.
suGER (l'abbé). II 268,639.
Suisnes. VII. 615.
Sia'sse. I. 665. III. 196, 355, 682.
SîUly, duché. 1. 117. III. 639. V. 276.
•SULLY (M. de)*, Maximilien de Bethune. I. 27, 29, 160, 193, 195, 253,266,271, 616, 621,627, 675, 476. II. 230. m. 106, 105, 118, 120, 189, 352, 388, 396, 398, 605, 613, 625, 637, ^38, 656, 667. IV.
SLLLY (M. de), Maximilien de Bethune, fils du Surintendant. IV.
SULLY (M-"^ de), Rachel de Cochefilet, duchesse de S. I. 637. IV. 301.
SULLY (M-"* de), Charlotte Seguier.
SULLY (iM"e de), Marguerite de Be-
T DE PEHSONNES.
tliune, duchcssede Uohaii. 111. 612,
yoy. ROHAN
Suresnes. I. 29. VII. 388.
scRGERES (Hélène de). 1. 99.
suRGERES (marquis de), de la maison
de la Rochefoucauld. III. 360. V.
suRiNEAu (Constant d'Aubigncî, sieur
de). VII. 37, 63.
SURVILLE (Antoine Creton d'Estour-
mel, sieur de). III. 352.
Siize. VII. 56.
suzE (le comte de la), Louis de Champagne. III. 262, 259.
SUZE (le comte de la), Gaspard de Champagne. IV. 230, 232, 236, 262, 263.
SUZE (la comtesse de la) *, Henriette de Goligny, d'abord comtesse d'Hadington. I. 258, 671. IH. 338. IV.
SUZE (M"^ de la) l'aînée. IV. 235.
SY (M'i'' de), Anne d'Anglure, dame de Congis. V. 311.
SYLVIE (la belle) dans les Amaclis.
Syracuse. VIL 70.
SYRINGUE ou SYRINX. I. 363, 355.
TABAuiEnE (Jacques dos Nouhes, scigiiour do la). I. 2r)5, 250.
TABAniERE (IVlm« dc la), Aline de Mornay. I. 255, 256.
BARRIERE
TAiLLON (Jacques Muisson , sieur du), m. 300.
Taissy. II. 430.
TALHOUET OU TALOET CLouis-GiUes et Françoise de). VII. 93.
TALHOUET (Auguste Bonamour, marquis de). VII. 99.
TALHOUET (M""^ de), Jeanne le Levier. VIL 93.
TALLEMANT (Gedéou), trésorier de Navarre V. 68. VI. 247, 248,256, 270, 313, 319, 351, 392, 393.
TALLEMANT (Godéon)*, maître des Requêtes. I. 258. Y. 34. VL 62,
TALLEMANT (Plerro) *, p(^re de des Réaux. VI 257, 270, 271, 278, 279, 351. VIL 457.
TALLEMANT (l'abbé)*, Frauçois T., abbé de ValChrétien, de l'Académie française. III. 252. V. 451.
TALLEMANT (Paul), sicur de Lussac.
TALLEMANT (Pierre), sieur de Boisneau. IV. 454, 455. VL 257, 264, 306, 326, 349.
Voy. des réaux
TALLEMANT (Paul), do l' Académie françoise, neveu de des réaox .
TALLEMANT (M""*), N. Rambouillet, femme de Gedéon T, trésorier de Navarre. VI. 256.
TALLEMANT (Anne, — François, — Pierre, — Marie, — Pierre, et Louise). VL 256, 257.
TALLEMANT (M"*) Louiso Tlioveniu, première femme de Pierre Tallemant. VL 256.
TALLEjfANT (M°^), Marie Rambouillet, mère de des Réaux. VL 257,
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES. CCLIX
TALSY (M""= de), M"« Salviati.VI.3Gl .
TAMBONNEAU (M"»* la présidente)*,
TAi.LEMANT (M""), Muric du Pugct, foinme du Maître des Hequûtes.
TALLEMANT (M""), Anne Bigot, inairiée à Pierre T. do Boisneau.
TALLEMVNT (Angélique), sœur de M-"» d'Harambure. VI. 2/»8, 256, 257. VII. 6, 11.
TALLEMANT ( Marie- Anne), cousine
germaine de des R(5aux I. 268.
VI. 256, 257. Voij. haramblre
TALLEMANT (Marie), sœur de des
Réuux, marquise de Ruvigny. II,
TALLEMANT DES RÉAUx (M""^), Elisabeth Rambouillet. IV. 406. VI.
257, 278, 289. Foy. réaux.
TALLEYRAXD, malson. I. 27. II. 202.
TALLEYRAND (Henry de), comte de Chalais. III. 191, 198. VIT. 540.
Voy. CHALAIS.
TALLEYRAND (Charles de), marquis d'Exideuil. IV. 395, 396.
TALLEYRAND-PERiGOPvD (Jean, — Cliar- Ie5.-Maurice, — Napoléon-Louis, — Elie, — Roger de). III. 202.
TALLEYRAND-PERiGORD(Adrien-Blaise, — Gabriel-Marie, — Jean-Pierre de). IV. 401,402.
TALMOND ou TALMONT (le priuce de), Henry-Charles de la Trimouille, depuis prince de Tarente. III. 436, 464. V. 101.
TALON l'aîné (Orner), avocat général. IL 48. IV. 333. V 201, 203, 204, 214, 279, 282, 298, 299,304,
TALON (Suzanne), M"* Bazin. V. 204.
Marguerite Hurault. V. 408.
TAMBO.\NEAu (le président)*, Michel T., président de la Cliambre des Comptes. 1. 248, 357. III. 1«0. IV.
TAMBONNEAU (Frauçois - Hierosme),
sieur de Roquemont. VIL 80.
Tamise (la). III. 388.
TAMPONNET (M.). VII. 17.
TANCREDE-LE BON OU DE ROHAN. III
TANEUR (xM-^Me). VIL 362.
Tanlay. III. 343, 354. IV. 32, 34, 36,37, 43. VIL 112.
TANSiLLE, poëte italien. I. 98, 102.
Tarare. VI. 283, 293.
Tarascon. I. 376. IL 60, 65, 66, 109.
TARBÉ (M.), avocat général. VI. 294.
Tarbes. II. 108. V. 197.
TARDiEu (Jacques)*, lieutenant criminel, m. 255. V. 69. VIL 199,
TARDIEU (M"*'), la jeune, Marie Ferrier. III. 487.
TARDIE (M.). VI. 32.
TARDIF, marchand V. 365.
TARENTE (le priuce de), Henry-Charles de la Trimouille. III. 464. IV.
V 426. Voy talmond
TARENTE (la princesse de). VI. 435.
TARGA (Pierre), libraire. VII. 378.
TARGER (Valentine), M""* Faure. I.
TARGB (Marie), M-"' Touchet. I. 25.
CCLX NOMS DE LIEUX ET DE PEKSONNES
TAnc.ET (Marie), M™"= de Bezons. III.
Tarragone. II. GO.
TARTAUES. I. 3G0. II. 97.
TASCHEREAl' (M.). II. 208.
TASSE (le). I. 27, 33. III. 279, 366. TASTES (M^^dc). I. 502. TAULADE (le gros la). II. 150. Y. 379. TAUPiNARD, avocat. IV. 273, 278.
TAUSEAS, de Bordeaux. VII. /i57, TAVANNES (M. de), Jacqucs de Saulx,
comte de Busançois, dit le comte
de T. III. 182, 313, 324.
TAVERNIER. VII
TAXIS (maison de). I. 456.
TECHENER (M.). I. 415. m. 84, 86.
TELAMis , personnage du Cyrus.
lïl. 19.
TELAMiRE, nom poétique de JVr^^ Ara-
gonnois. VII. 72.
TELiGNY (le marquis de), dernier nom
du marquis de Langey. VII. 228.
TELiGXY (Magdelaine de), M"^^ de la Noue. IV. 215.
TELIGNY (M^^de), mère du marquis de Langey. VII. 228.
TELLEz-GiRON (don Pcdro) * duc d'Os-
suna. VII. 266.
TELLiER-Louvois (les le). I. 392.
TELLiER (Michel le), chancelier de
France. IV. 347. VI. 92. VII. 521.
TELLIER (Louis-Cesar le), chevalier,
puis comte d'Estrées. I. 292.
TELLIER ou TELiER (le), NicoIas, sicur
de Tourneville. VI. 492, 494, 497.
TEMiXES ou THEMiNES (le mareschal
de), Pons de T. I. 385. IV. 204, 205, 211, 213. V. 1. VI. 184, 279, 450, 520.
TEMiNESOu TiiEMiNES (Icmarquis de), Charles de T., sieur de Lauzieres.
I. 175. II. 2. m
TEMiNts (la mareschale de) *, Marie de la Noue. I. 189, 196, 395. IV.
Vil. 308, 375.
TEMiNES (M"^ de), Marie de Lauzieres. II. 334.
TEMPLE (M, du). IV. 130.
TEMPS (du), ingénieur. V. 275.
TENDE (le comte de), bâtard de Savoye. I. 80.
TENosi, provençal. VII. 310.
Terceres (les îles). I. 48.
TERADBE (les), branche de l'ancienne
maison de Galard. IV. 390.
L67. VI
TERMES (Cesar-Auguste de Pardaillan, marquis de). V. 112, 324.
TERMES (M'^^de), Catherine Chabot de Mirebeau, remariée au président Vigner. I. 74, 76, 301, 303, 322.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
TERXF.rF (CliarlosCauclion, baron do), comte do Lliory. II. /|03.
TERRANOVE (Hugucs de Pugaii, duc de). I. 328.
TERREBASSE (M. do). III. 2G1. V.
TERTRE (du), gouverneurde Gcrgeau.
TERTULLIEN. IV, ll/j. VI. 71.
TESCOURT (Claude, chevalier de Beuil,
seigneur de) II. 373.
TESSÉ (le mareschal de). V. 300. TESSÉ (M. de), mari de M""' de La-
vardin. III. 130. VII. 35.
Tcssel (le). I. 500.
Tessy. II. 429.
TESTu,chevalierduGuet. 111.335,348.
TESTU (Claude), sieur de Vaudesirer
et de Ja Jarringe. VI. 486.
TESTU (l'abbé). IV. 32. V.,178, 180,
TETEL, un des juges du chevalier de
Jars. V. 513.
THEVENIN (M"'"). VI
THEVENiN (Louise) , graiid-mèrc de des Royaux. VI. 270,
THEviN (François), comte do forges, vicomte de Montereau. V. 100.
THEVIN (Denis), V. 100.
TUEViN (Jeanne et Renée), M"'*'=' de Balagny et de Montendre. V. 100.
THiANGES (M-"» de). VII. 355.
THiBAiLLiER (Claude), sieur d'Angleuse. IV. 141.
THiBALLiER (Marie). IV. 145. Voy.
ATIS,
THIBAUT (François-Gabriel), marquis
de la Carte. L 240.
THiBousT, libraire. III, 261.
THIERCELIN (la maison de). VII. 203.
THIERSELIN, THIERCELIN OU TIERCELIN
(Adrien-Pierre de). VII. 201.
THIERSELIN (Alexandre), marquis de Saveuse. II. 101.
THiMBRUNE DE VALENCE (Marie de), M-"* de Gontaut.
THIMBRUNE OU THYMBBUNE (M"*), fille
de la Reine. IV. 298.
TfiionmUe. III. 218. IV. 183, 358. V; 258. VL 407, 409, 410. VII. 202.
THiouLT-DU-vAissiEU (Jacqueline de), M-"* de Blagny. VII. 20.
THOLOZE (Elisabeth de). M""* des Hagens. VII. 494.
NOMS DE LIKIJX K T
THOMAS (saint). I. 332. III. 218, 322.
THOMAS (le prince). III. 210, 227, 228, ^78. V. 11.
THOMAS (maître). VII. 78.
THOMAS M"«). VII
THOMÉ (M . ) , prévôt de Lyon. III. 1 1 1 ,
THORÉ OU TouÉ (le président)*. Michel Particelli, sieur de T IV. /i, 16,17, 239. V. 199.
THORÉ (M""^ de), Geneviève le Goigneiix, présidente de T. IL A16, ll-2li. IV 12, 29, 30, 31, 37, Û3, /j5.
THORir-NY (Odet Goyon de Matignon, comte de). III. 170
THORiGNY (Jacques de Matignon,
comte de). I. 2Z|9.
THORiGNY (Charles de Matignon,
comte de). VI. 123, 131.
THORiGNY ( Jacques de Matignon, comte de). III. 198.
Thou-sur-Marne. VI. 47.
THOO (MM. de), m. 328. IV. 516.
THOU M. de), Jacques-Auguste de T. I. 45, 48, 51, 52, 53, 54, 446.
IL 70, 483. IIL 116, 406, 409, 456.
THOu (M. de), François - Auguste de T., décapité. IL 68-70 , 88, 97, 109, 110, 112, 113, 255, 256, 277, 278. m. 421, 422, 501. IV.
THOU (M. de), Jacques-Auguste de T., baron de Meslay. IV. 411, 498, 500, 516. V. 92.
THOUARCÉ (Pierre du Belloy, marquis de). IIL 8.
Dli: PERSOINNKS.
Thouars. IL 230. III. 404. VU. 584.
THOULON (M. de). IL 112.
THOURY (René), historien. HT. ^(08.
THRAsiBDLE (le princc) dans leCyrus.
THUCYDIDK. I. 328
THuiLLERiE (Gaspard Coignet, sieur de la). IL 288. V. 429. VL 97.
THURiN (François de), baron de Villerey. I. 452.
THURY (François de Montmorency- Fosseuse, marquis de). VIL 4.
THURY (Odet d'Harcourt, marquis de). IL 380.
THDRY (M"* de), née la Martelliere.
TiRALS (les saints). IL 97. Voy.
SAINT-HIBAL.
TiBEUF (Nicolas), sieur de Bouvillé. V. 494.
TFBEUF-BouviLLÉ (Pierre), conseiller à la Grand-Chambre. VI. 233, 238.
Foy. ALESSO.
Tiet'S, en Auvergne. VIL 17, 183.
Tiersan, baronnie. I. 395.
TiERSAN ( Giles de Paiellan , sieur de). I. 397.
TiERSAULT OU TiERSEAU (Pierre), maître des Requêtes. VI. 412, 416.
TIERSAULT (Marie), M""^ de Gueudreville. VL 412, 416.
TIERSE VILLE. VL 411, 413.
TiGNY (le baron de). IL 233.
Tigenj. V. 112.
TiLLADET, Capitaine des gardes de Louis XIII.îII. 257.
Tillay (le), près Paris. 403,404.
TiUemont ou Tiiiemont. I. 498.
NOMS DE LIEUX ET DE PKRSO.NNES
TiLLET (Jean du), greflîcr en chef du Parlement. I. 189, 190. VII.
TiLLET-SAiNT-LEu (Jcaii du), Conseiller à la Grand-Chambre. \1I. dHi.
TILLET (le président Girard du). IV.
TILLET (M»« du) *, Charlotte du T.
I. 7i, 233 II 126. III. 3'4l
TILLET M"" du\ I. 190.
TILLET ou TiLi_Ay (la présidente du) *, Elisabeth le Bailleul. IV. 531, V.
116, ûOl, [iO!i /i06. VI. 66.
TILLEUL (Jacques Gauthier, sieur du). IV. 617.
TiLLiER (Pierre le), sieur de la Chapelle. V. 110, 118.
TILLIER (M"*), Marie de 4a Barre.
TILLIER (Gabrielle le^, comtesse de Flamarens. V. 119.
TiLLiERES ( Tanneguy le Veneur , comte de). VII. 1.
TILLIERES (l'abbé de}. VIT.
TiLLY (le comte de). I. 256. III. 97.
TI^GRY ^le prince de;, Henry de Luxembourg-Piney. I. 600, 612.
TITGN DO TILLET. VI
TOBIESEN-DCBY. VII. 137.
TOINMLLE (la). VI. 111.
ToiBAS (le mareschal de).1. 173, 181, 182. IV. 167, 609. V. 56. VH. 662.
T0N.\NC0DRT, père de M"* de Brac.
TOELLIER-S.4INT-CHARLES, Conseiller au Grand Conseil. VI. 228.
TONELLiER Etienne), curé de Saint- Eustache. V. 272.
TON ^ A Y-CHAR ENTE (les seïgneurs de), branche de la maison de Rochechouart. III. 109.
Tonnerre. III. 356- VII. 680, 689. TONNERRE (maison de Clermont-).
TONNERRE (le comte de), Fiançois de Clermont-T. I. 133. IV. 370.
TONNERRE (Charles-Henry de Clermont, comte de). I. 166, 361, 412.
TONNERRE (la comtesse de), Marie Vignier, femme de François de Clermont, comte de T. VII. 230.
TONNiER (le capitaine). I. 130.
TONQLEDEC. V. 268.
Torcy. I. 420.
TORCY (le marquis de) . III. 127.
TORÉ (M. de\ de la maison de Montmorency. VI. 61A.
Torfou (vallée de). I. 110, 119.
Tort ose. VI. 516.
Toscane. V. 192, i33. VT. 98, 123.
TOSCANE (la grande- duchesse de).
TOsco (Dominique), cardii.al. VII.
TossE, rLarchand de Calais. IV. 187.
TOT ,;rabbédu^. VII, 31, 33.
TOTT (M. de;, m 287, 296.
TOUCHE 'la}, fillenatuiellece Voilure
«ICLXIV
NOMS DR LIEUX KT OR PEUSONNES
TouciiET (Jean, — Pierre, — Ilcnaud, et Guillaume). I. 25.
TOUCHET (Maiie). I. 9, 25, ICI, 308.
TohI. IV. 195, /i91, /i93, 495, 497
60G. V. 109, 315. VI, l^i9, 399.
TOUL (les comtes de). II. 69, 70, 110.
TOULET, copiste de Balzac. IV. 104.
Toiitgou. VI. 382.
Toulon. II. 215. IV. 195, 197. V. 14, 15, 347. VII. 161.
TOULONGKON (le comte de), Henry de Gramont. III. 37, 179, 188. IV.
TOULONGEON (M*"^ de). II, 545.
Toulouse. I. 304, 437, 506. II. 278, 309. III. 142, 204, 206. IV. 116, 417, 422. V. 8, 115, 330, 331, 377. VI. 109, 112, 113, 140, 183, 209, 212, 213, 222, 230, 231, 236, 240, 295, 296, 302, 428, 456. VII.
TouLODSE (^l'archevesque de). II. 82, 114, 157, 460, 462. VII. 21. Foy.
VII. 290. Fo?/. bouillon
tour (le baron du)*, Charles Cauchon. I. 381. V. 334, 343. VH. 210.
rOUR-llASSOMPIERUE (lil). III. 337,
TOUR (soigneurs delà), de la maison do Pouilly. VI. 162, 408.
TOUR-GouvERNET ( Gharlcs de la ) , marquis de Mures, vicomte de Paulin. I. 445.
Toun-LANDRY (Puul de Maillé de la), comte de Cliasteauroux; aïeul du chevalier de Meré. IV. 115 .
TOUR-RENiEz (le barou de la). I. 435,
TOUR-ROQUELAURE (la)*. IV. 309. V.
TOUR-OCCORS (la). V. 372.
TOUR (Charlotte de la), M"* de Bouillon. III. 437.
tour-d'auvergne (Elisabeth de la), princesse d'Harcourt. IV. 312.
tour-d'auvergne (Marie de la), M*"* de la Trimouille. I. 185.
tour -LANDRY ( Françolse de la), M"*' de Maillé. II. 215.
tour-reniez (Olympe de la). I. 446.
TOUR (Marguerite de Burtio de la),
TOURAiL (M"*), chanteuse. IV. 42.
Touraine. I. 177, 470. II. 20, 43, 215, 372, 396. HI. 139. IV. 50, 213, 217, 314, 317. VII. 207, 334.
Tournay. IV. 199, 215. VI. 256, 270.
-^ournemine (la maison de). III. 69.
TOURNES (J. de), libraire. IV. 216.
TouRNON (M'"^ de). III. 189.
TOURNON (Juste-Louis, comte de). V.
TOURNON (M"^ de), remariée au vidame de Piquigny. V. 152.
Tournus. II. 239.
NOMS DK F.IRIIX E
TOunpES (Jean d'Estrées, niar(|u is do.) .
TOURRO\, ministre gascon. VII. 526.
Tours. I. 22, 10^1, 12/j, 138, 1G9, 170, 177, 332, 305, 603-/|0j, /|09.
II. 8, 273, 28/i, 285, 289, 295, 175, 211,270, 276, 436, 448, 490.
TOURS (l'archevesque de ), frère de M. Bouthillier. II. 43, 446.
TOURViLLE (Cesar de Costentin, comte de Fismes et de). V. 101.
TODRViLLE '(M"** de), Lucie de la Rochefoucauld. V. 101,381, 382.
TOUSSAINT DE BRAY, libraire. I. 69, 333, 354. III. 498.
TOUSSAINT-VERGER, menuisier. I. 316.
TOUSSiNE (M"«). V. 334, 343. VII.
TOussY OU TOUCY (le marquls de),
Louis de Prie. II. 149. III. 317.
TOUSSY (M""^ de), Françoise de Saint-
Gelais. IV. 428.
TOUSSY (M^^^ de), Charlotte de Prie, M""* de Bonnelles. II. 149, 150, 155. V. 138, 177.
TOUSSY (M'^^ de), Louise de Prie, maréchale de la Mothe-Houdancourt.
TOUTEFAIRE. V. 538, 539.
TOuvANT (Charles de Piard, sieur d'Infrainville et de). I. 276, 296,
TRABOUiLLET, libraire. II. 105. III.
T DE PERSONNES. CCLXV
TRACY. V
TRAir.NY (M. de), gouverneur d'Amiens. I. 172, 179.
TRANS (Jean Renaud de Villeneuve, premier marquis de). I. 410.
Transylvanie. IV. 393.
TRANSYLVANIE (le princc dc). I. 361.
Foy. BETHLEEM-GABOR.
Trappe, abbaye. I. 352.
Traynel, Traisncl ou Trcsncl., terre.
Traynel (les Ursins de la branche de).
TEAYNEL (Ic baron de), Christophe Jouvenel des Ursins, baron, puis marquis de T. I. 19, 29, 333.
Trefort, marquisat. III. 210.
TREFORT (la marquise de). I. 140.
Trcguier. V. 126.
TREMBLAY (Jean Leclerc du), ambassadeur à Venise. IV. 295, 296,
Tremblay-le-Vicomte (le). II. 327.
TREMBLAY (M. Leclerc du), gouverneur de la Bastille). III. 341,342,
TREMBLAY (François Leclerc du).
Voy. JOSEPH.
TREMBLAY (Magdelaine Leclerc du), M"^^ Zamet. II. 483.
TREMBLAY (M'"^ du), Marie de la Fayette. IV. 295.
TREMBLAY (Marie Leclerc du), marquise de Maintenon. III. 9. IV. 43,
TREMERY (M"^ de), une des filles de M'"^ de Longueville. IV. 4140, 451.
Tresmes. VII. 395.
TRESMES (M. de), René Pothier,^duc
NOMS DE LIEUX ET DE PEHSONNES
de T. I. 407. II. 250. IV. 35/j, 369. VI. 501. VII. 395.
TUESMEs (M"* de), Anno-Mapdelaino Pothier. IV. 170. V. 57. VI. 503.
rr^fz (seigneurie). I. 323.
Treccs. VI. klh.
TREViLLE, Ilenry-Joseph de Peyre,
comte de Troisville. II. 71, 72,
Trévoux. I. 26. III. 316. IV. 164,242,
TREZELLiERE (la), maréclial de camp.
TRicHASTEAL (le marquis de). IL 379.
Trîgmj. 1. 1 79.
TRiGNY (François de l'Isle, seigneur de). I. 179.
TRiLLEPERT ( Louis-Claude Aubry,
sieur de). V. 234, 248.
TRiMOi'iLLE (maison de la). III. 436,
TRiMOUiLLE (Henry, duc de la). I.
II. 24, 90, 207. m
TRIMOUILLE (Louis de la), comte d'O-
lonne. II. 429.
TRIMOUILLE (Louisde la), marquis de
Noirmoustiers. II. 520. IV. 136,
TRIMOUILLE (Philippe de la), marquis
de Royan. IV. 480. V. 498.
TRIMOUILLE (Frédéric de la), comte de Laval. V. 192.
TRIMOUILLE (Cliarlotte-Catlierine de la), princesse de Condé. I. 21, 32, 55, 155. IL 444- Voy. cokdé.
TRIMOUILLE (M""* de la), Marie de la Tour d'Auvergne. 1. 176, 177, 185. IL 168. III. 339, 438. VL 272. VIL
TRIMOUILLE (Anne-MaHc de la), mar qiiised'Exidouil. IV. 402.
TiuNiTÉ (l'abhesse de la), Marichleonorc de Rohan. VIL 61, 370.
TRIPOLI (Ponce de Saiiit-Giles, comte de). VI. 451.
VotJ. TREVILLE
Trois- Eveschés (les). I. 381.
TROu-GRiMAUD (le), pour M""^ de Gri-
maud. IV. 533.
TROUSSE (Sebastien le Hardy, sieur
de la), grand prévôt de l'Hôtel. III.
TROUSSE (MM. de la), les fils du Grand
prévôt, m. 264, 280.
TROUSSE (François le Hardy, marquis
de la). IIL 264, 280. VL 512, 516.
Troye. IL 191. VIL 272.
Troyes. I. 377, 413. IIL 299, 361. V.
TRUDAiNE (Charles). VL 257.
TUBEUF (le presideitt). I. 429. IL
TUBEUF (Charles), fils du président.
TUFANi (Pierre de), président à la
cour des Aides de Montpellier. V.
NOMS DE LIEUX KT DE PEHSONNES
TDiLLERiE (M. dc la). IV. ll>9. VII.
Tu lies. \U. 321.
Ti'RCAN (Jean) *, sieur d'Aubeterre.
turcan(M'"«), Judith Martin. V. 698.
TUKCAN la jeune (M""*), Anne de l'Au-
bespin. V. 697. TLRCS. II. 132. VI. 288.
TiRENNE (M, de). I. 163, 167, 265, 367, 351, 358, 693. II. 69^ 67, 93, 101, 210, 526. III. 86, 615, 622, 637. IV. 21, 60, 183, 311>, 391. V 11, 21. VI. 62, 68,190, 209, 268.
TiiRENNE (M"** de), Charlotte de Gaumont. I. 262.
TL RENNE (M"^ de). III. 650.
TLRGis (M"* dej. II. 328. V. 106, 106, 116, 118.
TURGOT DE SAINT-CLAIR ( Jacques).
Turin. I. 156,160, 226. II. 631, 507.
TURIN (François dc ), baron de Vil- Kroy. VII. 16, 19.
TURIN (M"' de), Marie de Berulle.
Vil. 17, 19.
TURIN (Anne de), M™* de la Renouilliere. VII. 16, 20.
TDRiN (Marguerite de). M""* de Saint- Mard. VII. 19.
TCRLUPIN. VII. 171, 179, 180.
TURNUS. IV
TURPiN, procureur au Châtelet. IV.
2()6. TURPIN, baigneur. VII. 223.
TURPIN, cordonnier. VI. 115, 116.
TDRPIN (M"*). VOy. LEVESQUE.
Turquie. I. 110, 151, 156, 160. III.
TURSEViLLE l'abbé de). II. 606.
Tuisy., terre. VI. 67.
TuiSY ou THDiSY (Hierosmc Goujon,
sieur dej, trésorier de France. VI.
TUISY (Jeanne, — Pierre et M. le
marquis de). VI. 67.
UBiciNi (M.). VII. 70.
D CEDE (le duc d'), fils du duc de Lerme. I. 656,657. VIL 267.
UEiL (M"« d'). VI. 169.
DLFELD (le comte d'). IV. 413, 620.
ULFELD (Eleonore, [comtesse d'). IV.
Ulst. 1. 500.
CCLXVIII
NOMS 1)1;: LIKUX ET DE PERSONNES
uuuAiN VIII, papo; MalTeo Barbcrini.
/|93.IV. 79. V. 188. VII. IGO, Zi^.'i, 600, /i72, /j93. t^oij. PAPii.
URBAIN IX, pape. II. 320.
URBiN (le duc d'). V. 192.
URFÉ (maison d'). I. 85.
URFÉ (Josppli-Maric de Laxaris d'), comte de Sommeiive. I. 85.
URFÉ (Arnulphc d'). I. 85.
URFÉ (M. d'). Honoré d'U. I. 78, 79.
URFÉ (Geneviève d'), duchesse de Croy. m. 301, 327,329. Voy. CROY.
URLis (la des), Catherine des U. comédienne. V. 475. VII. Û55.
URsiNi(Flavio), duc de Bracciano.IV.
URSiNi (Virginio). II. 312.
URSiNS (la maison des). I. 325. IL
URSINS (Gilles Jouvenel des).I. 333.
URSINS (Christophe de la Chapelle aux). I. 19, 333.
URSINS (Charlotte des), vicomtesse
d'Auchy. I. 2/i, 44, 333,336. Voy.
AL'CIiy.
URSINS (Marie Félice des), duchesse de Montmorency. II. 308,311.
URSINS (la princesse des), Anne-Marie de la Trimouille. III. 202. IV.
URSULE (sainte). VII. 109.
usEZouuzEz(leduc d'), Emmanuel de Crussol. II. 508, 532, 5.'j3. III. 10, 38. IV. 472, 480. V. 3, 4, 206.
usEz(M'"^d'), Marguerite de Flageac.
USEZ (M""* la duchesse d'). II. 543.
Ussé. V. 98, 99,100.
uxELLES (Louis Chalon du Blé, marquis d'). III. 130, 238, 239, 256, 444. IV. 524. V. 52, 373. VI. 116.
UXELLES (le mareschal d'). III. 257.
UXELLES (M"^^ d'), Marie le Bailleul.
LXELLES (la marquise d'), Claude
Phehppeaux. 1.423.
uzA (Honoré de Lur-Saluces, comte d').V. 207,209.
VACHERIE (M"" de la). IL 201, 209.
VADIDS. m. 236.
VAILLANT (Guillaume le), sieur de Chanvallais, conseiller au Grand Conseil. VII. 358.
VAILLANT (Anne le). VII. 358.
VAILLANT (Valerand), peintre. III. 493.
VAIR (le chancelier du). I, 282.
vAissETTE (don), autcur de V Histoire du Languedoc. V. 8.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
(:gl\i\
rat (fe), abbaye. I. 352. VI 209.
rrt/-('()rrtfri*.r (le), seigneurie. \l. 238.
VAL (l'abbé du), neveu de Voiture.
VAL (François Tallemant, abbé du).
VI. 257. Voy. TALLEMANT
VAL (Marie-Frauçoise-Angelique du), duchesse de Gesvres. IV. Zi83.
VALADiER, prédicateur. II. 272.
VALANT, médecin. III. 296. V. 433.
VALBELLE (l'abbé de), évoque d'Alais.
Valençay. IL 360, 475.
VALENÇAY (Eleonor d'Estampes de) *, évoque de Chartres, puis archevêque de Reims. I. 104. II. 38, 82, 109, 396, 475. VI. 440. Voy.
REIMS
VALENÇAY (Achille de)*, le bailly, commandeur, cardinal de V. II.
VALENÇAY (le chevalier de). II. 468.
VALENÇAY (Claude, — Jean, — Louis, — Jacques, — Elisabeth d'Estampes de). IL 459.
VALENÇAY (Marguerite d'Estampes, M"« de). I. 469. IL 459. Voy.
ACHERES.
VALENÇAY (Charlotte d'Estampes de), M""* de Puisieux. 1. 468, 476. II.
Û59. Voy. pisiECX.
VALENÇAY (M. le duc de), m. 202.
Valence. II. 210. IV. 42. VIL 64-
Valence en Italie. VI. 95.
Valence {la)., province d'Espagne. IL
VALENCE (J. de INlontluc, évêque de).
VALENCE (l'evesque de), de la maison d'Ambres. VIL 542.
VALENCK (l'evesque de), Daniel do Cosnac.446. III. 295. IV. 446. V.
Valenciennes. I. 385. IL 295. III.
VALENTiANO (Ificronimo san -Pedro).
Valentin (le), en Italie. II. 506, 507.
vALENTiNois (M"^ de), Diane de Poitiers. VIL 375.
VALERAN ou VALLERAN, COmédieu.
Valerien (le mont). VIL 147.
VALETTE (le cardinal de la). I, 175-
m. 16, 52, 79, 184, 209, 232, 373, 414. IV. 193,249, 255, 351, 367, 481. V. 10. VII. 21, 172, 377, VALETTE (Bernard de Nogaret, duc de la). VI. 209, 212, 404,450, 551.
VALETTE (le chevalier de la), Jean- Louis de Nogaret. L 247. V. 36.
VALETTE (Rousseau de la). IV. 420.
VALETTE (M""* de la) , M"^ de Verneuil .
VALLÉ (M. de). III. 229.
Vallée-d'Aure (la). III. 188.
VALLÉE (le père de la). IL 455. .
VALLÉE (la), n. 58, 59, 435. IV. 174,
VALLÉE (la), huguenot. VIL 319, 320.
VALLÉE (Jacques), maître des Requêtes. IV. 46, 58, 51.
CCLXX NOMS DE LIKLX ET DE PERSONNES
l'dlqueiiibourg. V. Zj3.
YallcUnc (la), I. 383. II. 479, 521. III.
VALLÉE (Hector), siuurdo Mcrouvillc.
VALLÉE (Claude, —Hector et Anne).
VALLÉE (Klisabctli et Marie), sœurs
de des Barreaux. IV. 52, 58.
VALLÉE (Aune), marquise de la Barre- Chivré. VI. 344, 351.'
VALLÉE-FOSSEZ (Marie de la), marquise de Lansac. IV. 424.
VALLÉES (des), avocat. II.3C, 37, 95.
VALLICARVILLE OU VARICARVILLE (M.
de). IV. 505, 508. VII. 47,128.
vALLicoMTE, beau-ffère de Cornuel.
VALLiERE (le duc de la"). II. 275, 543.
VALLiERE (M"« de la). II. 544. VII.
VALLioTTE (la), OU VALLIOT, comédienne, m. 130, 444. VII. 171, 182, 183,187.
VALLOT ou VALÛT, médecln du Roy.
Valogne. VII. 260.
VALOIS (les). I. 225, 235.
VALOIS (le comte de). II. 99.
VALOIS (Louis-Emmanuel de) comte d'Alais. I. 248. VII. 325. Voij.
ALAIS
VALOIS (M. de), enfant de Gaston, duc d'Orléans. VIL 301.
VALOIS (Marie-Françoise de), comtesse de Lauraguais. I. 249. III.
VALOIS (Louise le), mère deRacan. I, 279,
VALOIS (MM. Hadrien et Henry de).
VALON, attachéàGaston. VL 253, 261.
VALORY (le comte de). VL 267.
VALZERGUEs (Auno dc), M™« de Polignac. I. 265.
VAN-BROC ou VAMBOG. III. 33, 35, 40,
VanUceuvre. IL 442.
VAKDY (Jean d'Aspremont, baron de).
L 484. n. 400. VH. 142, 208, 209,
VANDY (M"* de), Innocente de Marillac. VL 402.
VANDY (M"' de), Catherine d'Aspremont. m. 159, 163, 165. V. 137.
VANEL (M""*). IV. 411. VIL
VANEL (Anne-Marguerite), M""* Coiffîer. VL 312, 316.
VAN-GANGHEL. VIL 145.
VANIERE (le P.). 1. 88.
VANiNi (Lucilio). L 50, 437, 506, 509.
Vanmarlin, seigneurie. III. 478.
VAN -MOL (Pierre). VL 489,491.
Vannes. IL 329. III, 393. V. 385, 487.
Vn. 96.
VANNES (les religieux de Saint-). 1.41.
VANNES (Matarel, prieur de). III. 393, 394. IV. 238.
VANNERCS. L 16.7.
VANTELETOU VENTELET (M"*). II. 272.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES. CCLXXI
t'anires.U. tiBl.
larambon, marquisat. III. 208.
VAu.\sïi\E (Thomas Guyon, sieur de).
VARAT OU BARAT (M'""'). VI
VARDES (M. de). ReuéduBec. I. 157, 160, 162, 163, 312. III. 439.
VARDES (François-René du Bec, marquis de). IV. 137, 139, 305-308, 319,320. V. 275, 276, 363, 367.
VARDES (M"" de), auparavant M"^ de Moret. VI. I6l. Voy. moret.
VARDES (M'""^ de), M""' de la Roche- Giiyon. IV. 305.
VARDES (M""* de) la jeune, Catherine Nicolaï. IV. 320.
Varede. I. 352.
VARENNE (Guillaume Fouquet, marquis de la). I. 113. IV. 452, 457,
VARENNE (le sieur de la), cuisinier.
VARENNE (M-^^ de la). IV. Ixl^.
VARENNE (la pe ite la), cantatrice.
Varennes. VI. 477.
VARICARVILLEOU VALLICARVILLE (il.).
VARiN (M. Pierre). III. 95, 117,122, 123, 127.
Varsovie III. 301, 329.
NASSE (Henry-François, marquis de).
Vatan, près Issoudun, VI. 82.
VATAN (M-"^ de). VI. 82.
Vatican (lo). I. 16, 45. II. 374.
l'atimesnil. VI. 388, 390.
VATOLT (M.). I. 91.
VAU (Louis le). VII. 89.
VAUBAN (Françoise de), marquise
d'Ussé. V. 100.
VAUBECOURT (l'abbé de). I. 382.
VAUBECOURT (M""^ de), Charlotte le
Vergeur. VI. 45, 49.
VADBECOURT (Elisabeth de), marquise de Montlaur. III. 9, 384.
VAUBECOLRT (M"* de), marquise de Faure. VII. 322.
VAUBRUN (Nicolas Beautru, marquis de). IL 328.
vAucELAs (M"^ de), Elisabeth de Laubespine, femme d'André de Cochefilet, comte de V. IV. 352, 368. VI.
vAucoDRTOis (Jacques de Guillon sieur de). IV. 16. |
vAUDEMONT, maison. I. 27.
Vaudesirer, seigneurie. VI. 436.
VADGELAS (Claude Favre, sieur de), de l'Académie française. IL 50, 51. III. 64, 65. V. 13, 14, 220.
VAUGELAY OU vADGELÉ (Raimoud Ardier, sieur de). VIL 31, 34.
Vaugîrard. V. 203. VIL 280.
vAconiGNEUsE (le sieur de la). IL
VADGDYON-SAINT MAIGRIN (JacqueS
Estuer de la). L 80. V. 352, 364.
VAD-IRLAND (la). IL 75, 115.
Vauleroy (abbaye de). IV. 414.
VALMESNIL (le sieur de), chanteur.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
vAi MoniEHE (Pierre d'Ortigucs, sieur (le). VII. 201.
I atoHuricr, château. I. /iL>0.
vAUPRivAs (Antoine du Vcrdier, sieur de). VII. 382.
VALQUEUN (Hercule). I. 3/i5.
vAUQUELiN (Jean), seigneur de Sacy.
VALUE (Thomas Scarron, sieur de).
VI. Zi
VAUTiEu OU vALTHiEu , médecin du Roy. I. 247, 615, 616. II. 16, 17, 86, 85, 118, 123. III. 383, 666.
VAUTRY. VII. 170.
l'anx ou Vautx. II. 169. VI. 105.
VAUX (Jacques d'Espinay, sieur de).
Vaux-Cernaij (l'abbaye de). I. 101.
VAVASSEUR (le père). III. 83, 235.
VEiLLEUx (M. le) , ministre protestant,
Velay (le). III. 386.
VELLEIUS PATERCDLUS. I. 195.
Venaissîn (le comtat). I. 610, 611.
VENGE (M. de)*, Antoine Godeau,
évêque de Grasse , puis de V.
Vendée. V. 101.
Vendosme. IV. 25. VI. 267.
VENDOSME (Jean de Bourbon, comte de).I. 22.
VENDOSME (MM. de), VII. 5, 337.
VENDOSME (M. de). César de Bourbon-Vendosme. I. 7, 21, 26, 116,
VENDOSME (Alexandre de Bourbon-),
chevalier, puis grand prieur de V.
VENETTE. VIL
VENiERE (Marie). V. 71,72.
Venise. I. 55, 156, 157, 209, 356, 669. IL 102. IIL 267, 616, 618, 215, 217, 276, 295, 316, 393, 602, 613, 503, 505, 507, 510, 515.
VENTADOUR, maison. IL 29.
VENTADOUR (le duc de), Anne de Le-
vis, duc de V. I. 168.
VENTADODR (le duc de), Henry deLe-
vis. III. 151. V. 62.
VENTADODR (M""* de), Marguerite de Montmorency, duchesse de V. L 165, 168. m. 200.
VENTADODR (M""* de), Marie de la Guiche, mariée à Charles de Levis-Ventadour. VI. 667.
VENLS. III. 57, 636. IV. 262.
VERARD (Antoine). IV. 363.
125, 136, 237, 273, 3Û1, 353, 356. verdelet, joueur de musette. Y. 96.
NOMS DI<: LIEUX ET DE PERSONNES
VEhDrMN(l(> cliovalicr de). I. l\!\\.
VEr.DERONM', (Claudo de l'Auhes
CCLXXIII
pine, sieur de). 1. 178, II. 38/|.
VERi)F.RON,\K (M'"'^ de), Louise Pot, nuuiée à Ciliiudc de l'Aube ^pine.
VF.r.DERONNE (M"*' de), Marie, fille de Charles de l'Aubespine, sieur de V.
VERDiER (M. du), Gilbert Saulnier.
rrrflun. I. 41, 273. II. 13. Vil. 339,
VERDUN (Nicolas de), premier président du Parlement. I. 310. II. 13.
IJI. 491,492,501. VII. 275.
VERDUN (la présidente de). IV. 444.
VERDURE (la). IL 99.
VERGENNES (M. de). IV. 422.
VERGENNES (la comtessc de), de la maison de Graniont. III. 189.
VERGEUR (Charlotte le), dame de Challerenges. VI. 49. yoy. saint-sou-
PLET
VERGNE (Aimar de la), gouverneur du duc de Brezé. II. 242. VII. 42.
\ERGNE (M""* de la). II. 137. V. 226,
VERGNE (M"« de la) , M""^ de la Fayette.
VERGM.VLD-ROMAGNESI (M.). I. 25.
VERiGNY ( Louise de ) , fille de Philippe de V. VL 392, 393, 398.
Vermandois (le). VI. 403.
VEr.NE-coRMLHAM (Anne de). I. 445.
vr.p.^ET(^ar!!lclen\y,si^u^du).TT. 10.
VERNET (M""= du), soîiir du conné- Uihlc de Luynes. 11. 10, 83.
VERNEiiiL (le duc de), Henry de Bourbon, duc de V., puis évoque do Metz.IV. 329, 447. VII. 3, 242,339.
verneuil(M"'* de), Henriette do Balzac d'Enti-aigues, marquise de V.
I. 8-10, 12, 26, 75, 178, 193. IL 9, 271, 272, 477. 111. 335, 348. VIL
VERNEi'iL (iVP" de), duchesse d'Espcrnon. II. 17.
>ERON (M"*). I. 75. III. 49. VIL 344, 345, 510, 511.
VERox (le perc François), curé de Cliarenton. IV. 202.
VERON (Jacques). I. 73, 75. VIL 344.
l'crone. V. 59.
vERPiLLiERE (M"^ do), uno des filles de M""= 4e Longueville. V. 277, 288, 289.
VERRUE (le comte et la comtesse de).
Versailles. I 154, 268. II. 36, 136, 232. 111. 72. IV. 114. V. 143. VIL 104, 151, 262, 367,542.
Versoy, VIL 439.
VERT (Jean de). IV. 494.
VERTAMONT (M. do), François de V., comte de Villemenon. VI. 480, 483, 4S4, 486.
VERTAMONT (M""" dc) *, Pionée Quatrcsols. VI. 169, 268.
VERTAMONT (Frauçols, — Jean-Baptiste, — Michel et Antoine de).
VERTAMONT (Marguerite de), M"" de la Baziniere, la jeune. IL 328.
NOMS DE LIEUX ET DR PERSONNES
VEnTFri.LAC (llomiinio. (1(0, diiclicsse (io Doudaii ville, lil. 300.
VERTlGALtT. VII. ZjOZj.
VEUTOT (l'ubb(5 (le). VI. /|/i2.
J'rrius, coint(5. IV. /|58.
VKnTis (Fran(;ois de Brctagine, comte de). IV. ^00.
VEUTUS (Claude do Bretagne, comte de . I. l/j3. IV, 432, Ziôj, /ijB, 400,
VETTimiUS ou VOITURE. III. 63,
ycxin (le). IV. 285, 280, 290. VI.
VEZE (Pierre-Armand de). I. 196.
VEZE (Jean de) I. 196.
Vezctay. V. 76.
vEzi\, sc('r(5taire du I\oy. IV. ^5.
vr.M.ART (Fcilix.), évoque de Châlons.
VESINS. I
VESiNStmaison de la porte-,. II. 216.
VESINS (Jacques, marquis de la porte-). II. 217, 230.
^esle (la). VI. 404, 406.
VESNE (de), ministre protestant. I.
VESPiERE (M. de la). V. 462, 488.
VESTA. m. 143, 288.
Viarmes, seigneurie. VI. 510.
viAUD (Theopliile). I. 449. Voy. Théophile.
viRRAYE (les), branche de la famille HnraLit. V. 384.
VICE-LEGAT (le). I. 328.
Vichy. VI. 37.
viCQUES. VII. 223, 232.
VICTOIRE (l'abbé de la)*, Claude du Val de Coupeanville II. 406, 412- 414 III. 16, 159, 160. V. 133, 137,
viDEL, secrétaire de M. de Lesdiguieres. IH. 248, 249, 261.
VidevUle. II. 115.
VIE (Bernard de la), premier prcîsi-
dent de Pau. V. 79.
viEiLLEViGNE (Gabriel deMachecoul,
maniuis de). VII. 194, 195.
Vienne. I. 12. V. 362, 513. VII. 376.
VIENNE (Charles de Marillac, arche-
ves(iuede). II. 120.
VIENNE (le président de). I. 429.
VIERGE (la Sainte) I. 505. II. 259, 282, 298, 353, 384, 423. III. 388.
NOMS DE LIEUX ET DE PERSONNES
viETE (François) *. I. 4G1.
viEUviLLE (M. de la), le perc. 1.13.
viEUMLLE (M. de la), Charles, mar- (luis puis duc de la V., surintendant. I. 2.'42, 293, 373, 386 II. 52, 100, 237, 238, 265, 266, 275, 288.
III. 225, 321. IV 18/i, lilO M
VIEUVILLE (M"* de lu), Lucrèce Françoise, duchesse de Bournonville.
VIEUVILLE (M"* de la), M"* de Beaumarchais. II. 2/i3.
Yieux-Corbeil, seigneurie. VI. 238.
VIEUX-MAISON (M. de). III. 364.
Vieux-Pont. VI. 387.
VIEIX-PONT 1)F NF.l KIÎOURG (M"* Loulse
de\ M""= de Sourdeac. II. 267, 370. VII. 379.
VIEUX-PONT (Alexandre, marquis de).
VIEUX-PONT (Jean de), sieur de Gompans. VI. 386.
VIEUX-PONT (M^Me), depuis M""* de laCalpreuede. VI. 387.
viGEAN (François Poussart, seigneur OU marquis du). II. 179, 180. III.
VII. Zi
VIGEAN (Anne de Neubourg, M"* du).
II. 51, 108, 109, 179, 180, 182, 508. IV. 249, 300. V. 435, 445, 440. VI. 377.
VIGEAN (M"* du), Anne Poussard, ^jme ^Q pQjjg g^ j^jme (jg Richelieu.
VIGEAN (M"* du), Marthe Poussart.
vicER (M. et M"* de). V. 3/18, 349.
Viynas. III. 139.
VIGNE (Nicolas de la). I. 89.
viGNÉ ou viGNiER (le prcsidcHt). I.
viGNÉ (M"*), auparavant M"* de Termes. I. 74.
VIGNEAU (le sieur de). VIT. 74.
viGNER (le père). V. 480.
vir.NF.ROTou viGXtnoD (René de). II.
viGNEROD (François de). II. 76, 116.
viGNEROD (Marie-Magdelaine de). IL
76, 161, 163. Voy. lAIme d'AI-
GDILLON.
Vignes (abbaye de Saint-Jean-des-).
VIGNEUL-MARVILLE. IV. 83. V
VIGNIER (Marie), comtesse de Tonnerre. L 330.
viGNiER (M'iip de), Claude de Bouchavanes. V. 58.
viGNOLLES, président à la chambre de l'Edit, de Cas'rcs. IV. 290.
viGNON (Marie). L 128, 140. Voy.
M"* la CONNESTABLE.
viGNON (M. de), Charles de Quincampoix, comte de V.). VIL 93, 99.
viGNORY (AI'"^ de), Françoise deTalhoet, auparavant M""* du Levier.
VILAIN (Claude), imprimeur. V. 72.
VILAINE OU VILAINES (M"^ de), Marie le Prestre. \\. 160, 161, 166.
VILAINE (Louis de Gagnon, sieur ou marquis de) IV. 161.
VILAINES (le comte de). IV. 243.
ccLXXvi NOMS m: likux k
Viltandnj.U. 300.
vii.LAM)iiY, tué par Miosscns. II. 202,
viLLANDRY (Baltluizar le Breton, sieur
de). V. 320, 321.
viLLANi (l'iiistorien). V. 188.
vn.i.Ar.s [un comte de), delà raai;:on
de Levis. II. 298.
viLLARS (l'amiral de) , Andié delîran-
cas-VilIars. I. 90, 93, 9/i, 101,203,
VII. /i
viLLAns (le duc de), Georges do Brancas I. 213, 218, 220. II. 3GG. VI.
Zi08, /|09.
viLLAn> (Louis-François de Brancas,
duc de). VI. /i08, /i09.
viLLARS (Pierre de). V. 325, /|83, /i93,
UQli- VI. à.
viLLARS (lemareschaldo). IV. 17. V.
Zi93.
viLLARS, musicien. 1.148, 153.
viLLARS (iM'"^de) *,Juliotte-Hippolyte
d'Eslrces. l. 6. II. 379. VI. 409.
\U. /iG9.
VILLARS (Marie Gigault de Bellefond,
marquise de). V. 483. VI. 17. VII.
VILLARS-HOUDAN (M. dc). L 195.
VILLARCEA13K OU VILLARSEAUX (Picrre
deMornay,sieurde). VI. 27, 31, 32.
viLLARCEAUx (M. de) *, Louis de Mornay, marquis de V. II. 413.
VII. 47, US
viLLARCEAUx (l'abbé dc). II. 415, 433.
viLLARCEAux(M'"^ de), la mère, Anne- Olivier de Leuville. IV. 432. VI.
T DE PERSONNES
viLLARCEAix (i\r""'do), Donisc de la
Fontaine, demoiselle d'Esche. VI.
viLLAUTRAY (M. do), conseillcr au
Pailcment. VIL 353.
viLLAYER (Joan-Jacques Benonard,
comte de). VI. 58. VIL 441, A42.
VILLE (le baron dc), Gabriel de
Boque, sieur de V. VIL 532, 545.
VILLE (M'"'= de),Magdelaine de Mon-
chy. VIL 545.
ViUe-aux-Clcrcs (la). VI. 485.
viLLE-AUx-CLERCS (M. do la). IV. 444.
fillebon, château. I. 117, 125. V. 42.
vii.LEDiEU. VIL 247, 255.
viLLEDiEU (iVÏ""^de) *, Marie-Horlen-,e des Jardins. VIL 231, 244, 247, 248, 256, 260, 263. Foy. des jardins.
viLLEFLiN (la demoiselle). I. 352.
Ville franche. VIL 363.
viLLEFRiT (M. de). VIL 395.
viLLEGAGNON (Nicolas, sieur de).
viLLELOiN (l'abbé de). IL 104, 451, 462. m. 295, 322. IV. 86. FOJJ .
MAROLLES
Villemareuil. L 135.
viLLEMONTÉE (Frauçois de) *. II. 201.
m. 150. .V. 508. VIL 457.
viLLEMOMÉE (Gharlcs de). IV. 348.
viLLEMONTÉE (Marie de). M""" de B'v
loy. IV. 347.
viLLEMONTÉs (Anuedc). IV. 348.
Villemor. V. 141.
viLLEMOR (le sieur dc). I. 144.
viLLEMOTTE (lo comto de). V. 4 05.
NOMS DE l,IKl'X HT OK l'KUSON.N'KS. Villcnauxe. IV. 340.
VILLENEUVE (Jc;in-Rcnaud de), mar
quis de Trans. I. /jlO.
Villenou. VII. 538.
viLLEPOUx (la). IV. 346.
VILLEI'REAU. V. 398.
Villcprcux. IV. 7Zj. VI. 231.
viLLEQuiER (le marquis de), Antoine d'Aumont. I. 434- II. 251. IV. 48, 49. V. 365. VII. 330, 331.
VILLEQUIER (Charloltc-Catlierinc de), W" de Chappes. I. 433.
Villeray ou Villcrets, seigneurie, baronnie et marquisat. I. 450, 452.
VII. IG, 20. Voy. TURIN
VILLERAY (Odet de Riants, marquis de). IV. 207, 299.
VILLERÉ. Voy. VILLEROY.
viLLEROY (Charles de Neufville» marquis de). I. 484. Voy. alaincourt.
VILLEROY (M. de), Kicolas de Neufville, marquis de V. I. 54, 341.
VILLEROY (M. de), Nicolas de Neufville, marquis, puis duc et maréchal de V, I. 203, 427, 481. II. 119. IV. 347. V. 163, 423. VI.
VILLEROY (Magdelaiue dcCrequy-Lesdiguieres, duchesse de). VI. 284, 366, 367.
VILLEROY (Françoise de Neufvilie), M'"^ de Tournon. V. 152, 163.
viLLESAViN (M""^ de), Isabelle BIo'îdeaux. I. 331, 340. V. 141. VI. 67, 70. VII. 510.
VILLESAVIN (Jean Phelipeaux, sieur de). I. 340. VI. 70, 510.
viLLERS-SAi]NT-PAiL ( Marie-Reuée de), abbesse d'Hierre. .III. 2.
CCLXX\f(
viLLKRS counriN (Charles Conrtin),
sieur de Villiers. VI. 388. 397.
l'ilters-Costerets. VII. 414.
Villiers le- Bel. VII 513.
viLLiERS (la) *, comédienne. V. 335.
viLLiERsdit Philipin *, comédien. VII.
viLLiERs (Anne de), M"* de la Conrdes-Bois. V. 120, 406.
VILLIERS (l'abbé de). 1.352.
VILLIERS (M. de). VII. 355.
viLLOisoN (les d'Ansse de). VII. 215.
viLLOTRET (NicoUisct Anne de).VI.12.
VINCELLES OU VINZELLES (M. et
M"'' de). VII. 266, 268.
CCLXXVIII
NOMS UK LIEUX Kl DE PIJtSONNES.
vioN, sicur de Gaillon et d'Inville.
VION (Charles). III. 68. Voy. alibbay.
VION (Marguerite). III. 63,60, 68.
VIBGILE. I. 276, 295. II. 278, ^80,
Viriville. VII. 331.
viRiviLLE (Fiançois deGroslée, marquis de). VII. 332.
Viry. VI. 323.
viTEAux (Antoine du Prat, baron des).
I. 160. VII. 376, 377. ^ota. Au lieu de Viteaux, il faut entendre Sirot, p. 382 et 383.
VITET (M
Vitray ou Vitré. I. 393. II. 36.
viTRAY ou VITRÉ (Antoine), imprimeur. IL 15, 10, 85, 437.
Vitry. IV. 104. V. 312, 503. VI. 101.
viTRY (François de l'Hospital, sieur de). I. 29.
VITRY (Louis de l'Hospital, marquis de). IV. 159, 163,105.
VITRY (le maresclial de), Nicolas de l'Hospital. I. 29, 101, 199, 249, 264,386, 412, 432. IL 243, 204, 265, 274, 338, 342, 391, 392. III.
VITRY (M. de), François-Maiie de l'Hospital, duc de V IV. 37, 163,
VITRY (M"* de), Louise de l'Hospital.
I. 29, 48, 94, 101. Voij. siMiER
MTKY (M"^ de' , Gf orgette de l'Hospital. 1. 81, 87, 97, 289.
VITRY (la marcschale de), Lucrèce- Marie Bouhier. II. 275. IV. 165.
VITRY (M""^ de), Marie-Louise-KIisabetli Pot, duchesse de V. I. 230, 238. IV. 30, 103.
vivANs(M. de). VIL 377.
Fi tarais. VI. 510.
vivENAY, bouquiniste» VII. 181.
viviEu (du), bel esprit de Blois. III.
vivoN.NE (lamaisonde). III. 170, 378.
vivoNNE (M. de), Louis-Victor de Rochechouart, duc deV. IV. 419, 424. VIL 455.
VIVONNE (Catherine de), M""^ de
Rambouillet. I. 301. IL 512.
VIVONNE (Anne et Jeanne de),
M^'^de Bourdeille et de Dampierre.
vivoNNE (Antoinette de Mesmes, du-
cnesse de). IV. 419, 423.
Vizile, château. I. 139.
VOGUET ou VOGUÉ (Balthasar, — Guillaume, — Melchior, — Gaspard, — Léonce de,. VL 508, 510.
VOISGUERIN pour BOISGUERIN. II. 79.
VOISIN (Daniel), greffier du Conseil.
VI. 15f), 203, 313. VII. 2/^, 380, Z|30, /iOO
VOLANT (Nicolas), cocher. VIÏ. 500.
Volhard, seigneurie. VI. 387.
VOLIEUE (la), huissier, il. /j09.
VOLTAIRE. I. 20/i. II. 102, 234. m.
VOLTERRE (Daniel de). VI. 515
voLviRE (Philippe de), gouverneur
d'Angoulesme. IV. 212.
vOLviRE ( Jacques de ), comte de
Saint-Biisse. IV. 212.
VOLVIRE (Henry de), marquis de Ruf-
fec. IV. 219.
VOLVIRE (Eleonore de). M""* de l'Au-
bespiue. IV. 219.
VOLET (Simon). I. 310. II. 154.
voi'(;i:s (de), apothicaire. IV. 11, 19. voi'GEs (M'" de), Mme le Camus.
Vquldy (du). V. 530.
voYER DE PAULMY (Angélique de),
M""*" Tambonneau, la jeune. VII.
VRALX.. VOIJ. GOUJON.
VRiLLiERE vM. de la), Louis Phelip-
peaux, marquis, puis duc de la V.
VRILLIERE (M""* de la). IV. 30, 35.
VLAiSE pour BLAiSE, bouflfon du diic
d'iisperuou. VII. 450.
Wezel. VII. 531.
Woerden III. 150.
WAGRAM (le prince de). I. 245.
WAFFLARD. VII. 305.
WALSH (M.). IV
WARIGNIER (Jean de), sieur de Blainville. IV. 210
WEIMAR OU WEYMAR (IS dUC de). IL
20, 87. m. 305, 300, 412, 423, 424, 457. IV. 135, 130, 178, 405.
wEiss (M.). VIL 130, 137.
WERNSDORFF. IV. 111.
WENDROCK (Guillaume). IV. 121.
WERT ou VERT (Jean de). V. 214.
wicQUEFORT (M. de). I. 52. IIL 300.
wir.TEMBERG (la malsoii de). III. 430.
wiRTEMBERG (M""^ de)*, Aime de Co-
ligny. IV. 220.
CCLXW
NO.MS f:i': i.i;:r\ i:t Dii i'kî^son.nks.
\vir.Ti-Mni;n(; (Georges de). IV. L>oO.
wicsTEUi-oo (Pliilippc, iiiarfiuis d.'). IV. ^31.
wiST. (M.). IV. 365.
wi.ADisLAs IV, roy de PoIop;nc. lif. 301, 320.
woLFGANG, libiairc. Vil. l/jS.
WLLSON. VOy. COLOMBIERE.
Xaintes on Saintes. II. 518, 530, 532.
XERXÈS. VII
xivT.EY (M. B. de), VI. 267. VII. 480. xucio (Martin). I. 460.
YERFiES (l'abbesse d'). II 509. Voij.
HIERRE.
yoLAND (]\r'«). VII. 285.
YORCK (le ducd'). V. 494-
YSARJNE. V. 305.
YVELiN, médecin. III. 343, 354.
YVETEAux (la maison de Vauquelin des). I. 355.
YVETEAUX (M. des), Nicolas Vauquelin, sieur des Y. I. 149, 273, 275, 310. 11.175,272.111. 303. IV. 323, VI. 202. VII. 7.
Ymot. VI. 19
YVETOT (le roy d'}, Charles, marquis du Bellay. II. 542. VI. 439, 442.
VOIJ. du BELAY.
YVETOT (le roy d'), Guy du Bellay, sieur de la Courbe et roi d'Y. VII.
YvoN (Pierre). VI 289.
Yvox (Paul), sieur de la Leu. VI.
257, 258. Voy. tallemant.
YVRANDE. I. 60, 61, 69, 281, 288, 292, 306, II. 345, 356, 357, 368. Ilî.
LIVRES IMPRIMÉS OU MANUSCRITS
Abœlardi (Pétri) et Ueloijsœ opéra.
Paris, 1616. V. 123,126.
Abecedarîo (1') de Mariette, publié par MM. de Chenevieres et de Montaiglon. Paris,1851-1860, in-8.
Academistes (la comédie dos), de Saint-Evremont. 1646. III. 256.
Actes de (a province de Reims, in-û.
Reims, 18Zi2. IL kGO.
Actes des apôtres (Mystère des). III.
Adventures les) de la cour de Perse, où, sous des noms estrangcrs, sont racontées plusieurs histoires d'amour et (te guerre arrivées de nostre temps. 1629, iu-8. I. 8/j, 88,89.
Advertissement à Cohon, évêque de Dol
et de fraude, par les cuistres de l'Université. 1649. Mazarinade. II.
Advîs donné aux plaideurs sur l'abbréviation des procez, par Ange Cappel, sieur de Luat, etc., I. 121.
Advis (les) ou les présents de la damoiselle de Gownay.lOliy. II. 351.
Agréable conférence de deux paysans de Saint-Ouen et de Montmorency.
Mazarinade. III. 395.
Agréable récit des barricades. Mazarinade. III. 395.
Airs et vaudevilles de Cour. 1665. T.
358, 480. m. 463. VII. 363, 467.
Voy Vaudevilles.
Alaric, ou Rome vaincue, par G. de Scudery. 1655, in-12. VII. 52.
CCLXXXIV
LIVIIKS CITKS
Alindc, par lu McsiKirdierc. Paris, 16^13, in-/|. V. /i9.
Almanach politique. Mazarinade, 1G52. VI. 08.
Alphabet des chansons pour danser et pour boire, par le sieur de Rozicrs-Beaulieu. Paris, R. Ballart, in-8. VI. 260.
Amadis desGaules. Lyon, 1575, in-18.
Ambassade burlesque des filles de
joije au Cardinal. 16û9. Mazarinade. IV. 08.
Ambassades de M. de la Boderie en Angleterre. 5 vol. in-12. 1750,
Ambassades de M. l'abbé de Saint-Nicolas (H. Arnauld), de 16^5 àl6/|8.
17Zi8. 5 vol. in-12. III. 123.
Ambassades du comte d'Avaux et Mémoires de M. D.... touchant les négociations du traité de paix fait à Munster en 1648, sur l'imprimé à Cologne. 1674, in-18. IV. 410.
Ambassadeur chimérique (1'), 1637. II.
Ambigu (1'), satire de Bautru. 1. 105.
Amicilia {de) de Cicéron. I. 105.
Aminte {V) du Tasse. I. 276. II. 508.
Amxnitatesjuris. de Ménage. Paris.
Amaranthe (1'), pastorale en 5 actes, de Gombault. 1631. III. 241.
Amours de Cleonice (les), de Ronsard.
Amours de Ltjsandre et de Caliste (les),parAudigier. 1615. VII. 468.
Amours dé Medée, ou la Toison d'or (\q^\ tragédie de Corneille.VlI. 37.
Amours des liais de France (les), de Sauvai. I. 23.
Amours du Grand Alcandre {\q9>). I.
3, 9, 20, 21, 81, 87, 89, 159, 103, 213, 280. II. 477, /i83.
Amours de J/™* de Brancas (les), dans les Amours des Gaules. VI. 104-
Amours de M""^ d'Etbœuf {\o.^)., nouvelle historique. Amsterdam, 1739.
Amours des Gaules (les). I. 321. II.
Amours du duc de Nemours et de la marquise de Poyanne (le). 1715.
Amphitryon (r)de Mo liere. III. 403.
Amphitryon (V) de Plaute. III. 403.
Anachryse ou parfait jugement et examen des Esprits, traduit par G. Chapuis. Lyon, 1580 III. 42.
Anagrammes sur l'auguste nom de S . M. Louis XIV^^ du nom, roy de France et de Navarre. Paris, François Noël. 1649, in-4. VI. 289.
Ancien théâtre français. 1854. VII.
Anciens manuscrits de Colbert, dans la Bibliothèque impériale. II. 85.
Anjouet ses monuments (1'), par M. Godard Faultrier. 1839. IL 214-
Annales historiques de la ville et comté de Châlons- sur-Marne, par Burette de Verrières. Chàlons, 1788.
Annales de Paris, par Cl. Malingre .
Paris, 1640. I. 505.
Annuaire de la Sarthe. 1844 et 1845.
par MM. Anjuhault et Hauréau.
IIL 140.
DANS LES IlISTORIKTTES.
Anthologia Lalinn, ('dition de Burinanii. IV. 111.
Anti-naillcl (l'), de la Monnoye. 1730, m-li. I. 100. IV. 2j1. V. 2/i6.
Anti - Espagnol (T), d'Antoine Arnauld. III. 117.
Anti-Mcuagiann, de Dernier. Paris, 169;), in-12. V. 96, 3i7.
Antùiuitès de Paris (les), par Sauvai.
I. 23, 28, U, 307, 310, 316, 322, 337, lillh '175. II. 506. III. 80. IV.
Apocahjpsc (le Meliton. 1662. IV. 153.
Apollonius red'vivus, de Marie Got-
kalde. I. /i6i.
Apologie de Messieurs du Varlemciit.
Mazarin?.de. 16.'i9. VI. 166.
Apologie particulière pour .1/. le duc de Lo/igurci!!r. 1650 VII. i:i2.
Apologie pour le Roy Henry quatrieàme, envers ceux qui le blasment de'ce qu'il gratifie plus ses ennemis que ses serviteurs. 1596.
IIÎ. /151.
Apologie pour M. de Balzac. Paris.
Archéologie françoise, discours préliminaire, par Pougeus. 1825. I.
Archives curieuses de l'hinoire de France^ par Cimber et Dan joii. III H55, 486.
Archives de la nohlrsse de France.
1820, par Laine. I 323. III. 250.
Archives de Cari françois, i)ar MM. de Cheneviereset A. de Montaiglon.
.i/Y/(?/»> (1'), de Barclay IV. 325.
Ariane (!'), de des Marets. 1632. in-8.
Arisiippe (!'), de Balzac. Amsterdam, 1661, IV. 96, 97.
Arnv'nius ou les frrres ennemis. 10^3, par Scuderj'. VII. 50.
Arrêts du Parlement de Bretagne.
Art de bien parler français, par la
Touche. Am:.terdam. 1710. III.
Art de vérifier les dates (!'). H- 300.
Art de voler sans ailes {V}. Cologne.
Astrée (!'), de M. d'Urfé. I. 6, 78,
Au Mazarin enfariné. Mazarinade. V.
Avertissement de Pant/iée. Tragédie.
1639. VJI. 185.
Avis à M. Ménage sur son èglogue
intitulée Christine. 1656. ÏV. 33, 36.
Bachelier de Salnmanqnc {\c)^ de lo.
Sage. II. 428.
Ballet royal de la nnict» 1G53, par Bensserade. II. 233.
Balzacii Carmina. 1659et 1651, h\-k-
IV. ill
Barbon (le), de Balzac. IV. 92.
BarboHillado (le) de Louis de la Bellaudiere. 1595.1.369.
Baron de Fœneste (le\ par d'Aiibigné, éditions de 16;)0, et de M.Mérimée 1855.1.153.11 79.111.3^6, 347, 435. IV. 166, 342, 344, 370, 457. VII. 489.
Beauté soumise (la) ; dans les Lettres héroïques de Rangouze. 1645. V 6.
Belle esclave (la\ tragédie de l'Estoile. V. 93^
Berte aus grans pies (Rotuan de).
Paris, 1832. III. 345.
Bible polyglotte (la), de le Jay. II.
Bibliographie analytique (Revue de), par M. E. Miller. I. 323.
Bibliographie des Mazarinades ;^la), par M Moreau. III. 86, 117 VI.
Bibliothèque classique latine, de Le maire. IV. Ill
Bibliothèque de l'Ecole des Chartes.
Bibliothèque du Poitou, par Dreux du Radier. I. 455.
Bibliothèque du Théâtre franc ois (la).
Bibliothèque françoise (la), de Ch.
Sonl. 1667. I. 234. II. 78. IV.
Bibliothèque imaginaire de livrets, etc.
B'bliothèque latine françoise, de Pancko.icke. IV. 111.
Bibliothèque poétique (la), de M. Viollet le Duc. Paris, 1843 I. 307. II.
Bienséance de la conversation entre tes hommes. 1618. IV. 485.
Bigarrures du seigneur des Accords (les). IV. 367, 472.
Billets semés dans Paris par le chevalier de la Valette . Mazaiinade. I.
Biographie universelle (la). II. 85.
Bolœana. V. 162. VI. 165.
Bons mots et contes plaisants (les), de Callieres. II. 374.
Bouclier de la foy (le), de du Moulin.
Bourboniana. V. 58, 63.
Bulletin du Bibliophile, de M. Techener. I. 106, 353. III, 121. IV. 126.
Cabinet (les situjularitèa d'arehitec- /urf (le), par Florent le Comte.l 700.
Cabinet historique (le), par Louis Paris. V. 308, 511.
Cabinet satirique (le) 1618. I. 101, 192, 193, 296, 335, 336, 391.
IV. 168, '472, 673. VU. 178, 6U
Caltipxdia, de Quillet. I. 391.
Camma, reine de Galatie, trag. de Th. Corneille. VII 536.
Carilie, contenant plusieurs rares et véritables histoires de nostre temps; par Goniberville. 1621. VI. 77.
Carpenteriana. III. 85, 284.
Carte du pays de Braquerie, par le prince de Conty et Bussy-Rabutin.
Carte du Tendre. V. 6.
Carte géographique de la Cour 1668.
Cassandre (la), de la Calprenede.
Catalogue des partisans. Mazatinade.
1648 et 1649. I. 210. II. 88.
Calholicon (le) français., contre le cardinal de Richelieu. II. 100.
Cent lettres d'amour écrites d'Evandre à Clcanlhe. Paris, 1646. IV. 324.
Cent \ouvelles houvelles (les). I. 371.
Centuries des questions traitées èz conférences du bureau d'adresse, Qic.
de 1633 h 1G42, in-4. VI. 389.
Champagnele Coiffeur. Paris, Charles le Roy. 1603, \n-l1. V. 420.
Chanson (la) d'Antioche. Paris, 1848.
Chanson {la) de Garin le Loherain.
Paris, 183'î. I. 1.9.
Chapelle et musique des rois de France, par Casiil-Blaze. 1832.
Chasse aux larrons (la),ouEstablissement de la chambre de justice, par Jean Bourgoing. 1618. II. 90. VI.
Chevilles (les) du menuisier de Nevers, VII. 109.
Chevrxana. 1697. III, 323. IV. 155, 250. VI, 454.
Choix de Mazarinades, par M. C, Moreau. Paris, 18. V. 72, 75.
Choix d'oraisons funèbres 1820. II.
C/tn5a'we,églogue, par Ménage. V.235.
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Chroiuiftic (la) de Chantpa(/ne, par MM. L. Paris et Flciiry. lloinis.
Chronique (lu) des favoris. 1G22. IV.
Chroniques (les) du samedij, manuscrit. VII. 59, 68, 71.
Cid (le), de-P. Corneille. IV. dli.
Cinna, de P. Corneille. IV. l\lx.
Cinq discours d'une liberlé générale
et vie heureuse, pour le bien du
pays, par H. de Laffemas. V. 71.
Clelic (la), de M"** de Scudery,
VII. 53, G
Collection des auteurs latins, publiée
par M. Nizard. IV. 111.
Collection Miiurepas , manuscrit.
VIT. sa.
Combat (le) d'Ursine et de Perret te,
dans le Cabinet satyrique. I. 188,
Comédie (la) des acadéinistes, par
Saiut-Evremont. IV. 250, 327.
Comédie (la) des Tuileries, par les
cir.q auteurs. II. 512.
Comédie en musique, par Pierre Per-
rin. 1661. VI. 491.
Comédiens [les) de la Cour, satire
Commentaires de M. Auger sur MO'
liere. Paris, Dezoer. 1828.11. 135.
Commerce (le) restably, ou le courrier arresté par la Gazette. Paris.
Comte (le) de Soissons, nouvelle galante. Cologne, 1699. I. 23G.
Comte (le) d'Ulfeld, grand maistre de Danemarck. Paris, 1678. in-18.
IV. /i
Conférence (la) de Janot et de Pierrot Doucct de VillenoH cl de Jarot P(up(et de Pantin sur les merveilles qu'il a vues à rentrée de la Reyne. 1660, in-/|. VII. 538.
Conférence (la) du Cardinal avec le Gazetlier. Mazai-inade. 1649. 1.247, 427 II. 99. VI. 132.
Confession de Sancy (la), par d'Aubigné. 1.27, 100. III. 451. IV. 370,
Confident (le), par Ange Cappel.
Confiteor de M. te Cardinal au temps de Pasques. Mazarinadc. II. 157, III. 400.
Conformité (la' des Muses italiennes et des Muses franroiscs; ou Henconîre des muses de Frai. ce et d'Italie.
Lyon, 1604. I. 93, 100.
Conjuration de Fiesque de Mascardi.
1G29, traduite par l'abbé de Retz.
L. Cornaro. I
Conservateur (le). 1657. I. 99.
Considérations politiques pour entreprendre la guerre contre l'Espagj:e, par Maugars. 1634- II. 334.
Consolation contre les terreurs de la mort, par Drelincourt, in-4. VI.
Consolation (la) des bons et la défense de leurs écrits sincères contre les calomniateurs, par Jean Douet.
Mazarinade. VI. 289.
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Contadin (le) provençal, contre le | connétable de Luynes. II. 83.
Contes (les) aux heures perdues du siettr d'Ouville. 16/|3. I. 15i. II.
Contes (les) facetieiu du sieur Gau- ^ tard, 5* partie des Touches et Bigarurcs du seigneur des Accords.
Continuation des Mémoires de littérature, par des Molets. III. 263.
Contremode (la). Paris, Heuqueville, in-12. 1642. VI. 235.
Contreveniez (les), satire. V. 138.
Conversation de 31' Guillaume avec la princesse de Contxj, dans les pièces pour la deflfense de la Reyne-Mère. I. 91, 154. II. 88, 95, 126.
Conversation (la) de M. d'Aubigny avec M. de Saint-Evremont, dans les Œuvres de Saint-Evremont.
Vn. 298.
Conversation (la) du maréchal d^Hocquincourt avec le père Canaye, dans les Œuvres de Saint-Evremont. VII. 298.
Copie du billet imprime à Saint-Germain, qui a été semé dans Paris par le chevalier de ta Valette. 1649.
Mazarinade. V. 36.
Correspondance administrative sous te régne de Louis \IV. in-4, publié
par M. Depping. IV. 21. V. 375
Correspondance des Fcuquieres, publiée par M. Etienne Gallois. 184.
Correspondance de Henry d'Escoubteau de Sourdis, archevêque de Bordeaux, publiée par M. Eugène Sue, in-4. Paris, 1839. II. 341, 342, 343. V. 7, 279.
Correspondance de P. d'IIozier, ma nuscrit. I. 420. II. 463.
Correspondance de Peiresc. manuscrit. Vif. 160.
Couirier françois burlesque. Mazarinade, V. 51. VI. 369. Vil. 315.
Cours de littérature, de la Harpe, m. 72.
Cuisinier (le) françois, par le sieur de la Varenne, escuyer de cuisine de M. le marquis d'Uxelles. III.
Curiosités de Paris. Paris, 1716. VI.
Curiositez françoises, d'Antoine Ou-
din. Paris, 1656. VI. 519.
Curiositez historiques. Amsterdam,
Cijnis (le grand), de M"* de Scu dery. 1654. I. 75. IIl. 19. VII. 55, 56, 68, 332.
Cytherée (la), de Gomberville. Paris in-8. 1640. VI. 73.
Mit.
Dames galantes (les), de Brantôme.
Décade (la) (tu roy Louis le Juste, par Baptiste le Grain, in-fol. 161 7.
Défait te (la) des bouts rimez, poëme héroïque, par Sarrazin. V. 305.
Défaille (la) du paladin Javersac par les alliés et confédérés du Prince des Feuilles, dans les OE livres de Balzac» 2^ supplément.
Défense des ouvrages de M. Voilure, à M. de Èalzac. Paris, Courbé, 1653» in-4. II. 97.
De la Nécessité du Pape, par le sieur de la Milletiere 1636. VI. litO.
Délices de la poésie françoise.
T. du Bray. 1615.1. 354. lH Û98.
Délivrance (la) de la Bretagne, par Antoine Arnauld. III. 117.
Démonstration de la divinité et de l'immortalité de l'âme, par Croisilles; manuscrit. III. 42.
De officiis et pœnis Romanorum, auctore Salomon Virelade. V. 209.
De officiis vitœ avilis, auctore Salomon Virelade. V. 209.
De Pétri Bœssatii vita. Gratianopoli.
1681. in-12. Auct. N. Chorier.
Dernière soupe à l'oignon pour Mazan/nla),en vers burlesques. Mazarinade. V. 75.
Dernières Œuvres de M Scarron.
Dernières paroles de M, de Saint Chamond, décédé en son hôtel à Paris, 1649, iii-4. III. 189.
Descripçani da jornada e amhaixada extraordinaria que fez a França dom Alvaro Pirez de Castro^ conde de Monsanto, marquez de Cascaez,
Fronteiro Paris, Joam de
Lacaille. 1644, in-4. V. 50.
Description de la boutique de Vivenaij. 1649. Mazarinade. VII 181.
Description de l'île des hermaphrodites. 1605. VII. 475.
Description de Paris, par G. Brice, éditions diverses. IV. 110, 448.
Description historique de la ville de Paris, parPiganiol. 1765.11.347.
Diaire ou Journal de voyage du chancelier Seguier. Rouen, 1842. IV.
Dialogue (le) de Jodelet et de COrvietan Mazarinade. III. 403.
Dialogue (le) de la mode et de la nature, 2-"^ édition, 1665, in-18. V.
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Dialotjue entre le tnaheiistre et le manant. 159Zi. IV. 100.
Dialogues satiriques et moraux.
Paris, 1696. II. 353.
Diane (la), pastorale italienne. II.
Dictionnaire comique, de le Roux. IV.
Vt
Dictionnaire de Jiayle. IV. 1Z|5, 197.
Dictionnaire de l'Académie. V. 25.
Dictionnaire étymologique, de Ménage. VII. liOli.
Dictionnaire historique de Paris, de Hurtaut. 1779. U vol. in 8. IV.
Dictionnaire des familles de l'ancien
Poitou, par M. Bauché-Filleau
Poitiers, 1854. II. 215. Dictionnaire des précieuses, par So-
maize. Paris, 1601. V. 413, 433.
Dictionnaire de Trévoux. III. 316.
Dictionnaire friançois-anglois, par Cotgrave. III. 359.
Discours à la louange de M. le cardinal de Jletz, par Hobier, manuscrit. VI. 71.
Discours d'Aristarque à Calidone sur ce qui s'est passé entre lui et Balzac, par Javerzac. IV. 109.
Discours d'Aristarque à Mcandre sur le jugement des esprits de ce temps, et sur les fautes de Phil largue, par Javerzac IV. 109.
Discours de l'abbé Paul Tallemant, touchant la vie de Bensseradé* Paris, 1697. VI. 204. VII. 183.
Discours d'Estat sur l'histoire du cardinal Bentiveglio, par Salomou
Virclade. Paris, 1640, in-8. V.
Discours des vertus et des vices de l'histoire, avec un traité de l'origine de François, parGonibcrville.
Paris, 1620, in-4. VI. 76.
Discours du chevalier Digbij sur la poudre de sympathie. 1081. IV.
Discours du pocme bucolique, par M Colletet Paris, Chamhoudry, 1657, in-12. VI. 259.
Discours politique sur l'estat des Provinces unies, par J. L. D. B. (Balzac), gentilhomme françois. IV.
Discours politiques des Bois (les), par Scudery. VII. 55.
Discours politiques, par Priezac, in-4 .
Discours sur la députdiion du Parlement, à m le prince de Condé, pur Portail filSii6<i9;Mazarinade I. 454.
Discours sur la musique d'ftalie et de ropcra, par Maugars. II. 334
Discours sur ta vie de Henry III, à la suite des Mémoires de Castelnau.
Discours sur l'esprit, dans les œuvres du chevalier de Meré. Amsterdam, 1692. Iir. 366.
Discours véritable sur le fait de Marthe Brossier. Paris. 1599, in-8. II.
Divers insectes , pièces de poésie, par Pierre Perrin. Paris, Jean Duval.
1645, in-12. VI. Û9l.
Divertissements de la princesse Auré.
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lie, par M"" de la Fayette. 1G50.
Divorce sotyriquc (le), à la suite du Journal de Henry IV. I. 29,
Doctrine des mœurs (la) , tirée de la philosophie des Stoïques, par Gombeiville. lC/i6. in-fol. VI. 77.
Documents historiques inédits, publiés
par M. Clianipoliion-Figeac. Paris, 1848, in-li. V. 71.
Pom lielianis de Grèce, par le chevalier de Bueil. 1625. H. 373.
Don Japhet d'Arménie, comédie de Scarron.III. /i02.
Didot vaincu ou la de/faite des bouts rimez, dans les œuvres de Sarrasin. VII. II.
Eclaircissements chronologiques et nécessaires pour les véritables positions des matières qui sont dans les poètes et autres historiens fabuleux, par Jacques d'Anzoles la Peyre. Paris, 1635. II. 104.
Economies royales (les) ou Mémoires du duc de Sully. 1638. 1. 108, 117, 123. VII. 338, 403.
Election (1') de Nicolas, patriarche d'Antioche, confiédie de collège.
Eloges de quelques auteurs françois,
par Joly, chanoine de la Cha-
pelle-aux -Riches. 1742, in-12. IV.
Enéide travestie (1'), de Scarron.
Enfer burlesque (!') ou le sixième livre
de l'Enéide. 1649. V. 51. VII.
Entretiens de M. de Balzac (les).
Paris, Courbé, 1657. I. 33, 106,
Entretiens de Costar et de Voiture (les). III. 289.
Entretiens des Champs-Elysées (les).
1631, in-8. II. 119.
Entretiens des musiciens (les) ; parle sieur Gantez, prieur de la Magdelaine en Provence, etc. 1643. VI.
Eiîtretiens du Luxembourg ,Y)a.rle ^ieixr deRocoles. Paris, 1666. IV. 311.
Entretiens sérieux (les) de Jodelet et de Giles le niais. Mazarinade.
Entretiens sur la vie des peintres, par Felibien. 1696. III. 499.
Epigrammes. Paris, Courbé, 16.")7.
Epigrammes de Colletet. 1658, in-l 2.
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Epigrammes de C.omhaud. Paris, Courbé, 1657, in-8. III. 201.
Epistre à .1/°* d'Haute fort, dans les œuvres de Scarron. VIT. fi 4.
Epistre à M . Dupin, trésorier des Menus-Plaisirs, dans les œuvres de Boisrobert. 1656, in-8 II. 352,
Epistre à M. le duc d'Amville, contenant la relation du séjour du Roy à Fontainebleau, chez A. Lesselin.
1055, in-4. VII. 184,191.
Epistre au baron de Viltarmont, dans les Œuvres de Saint-Amant, I.
Epistre héroïque à Monseigneur d'Orléans, dans les œuvres de Saint- Amant. III. 322.
Epistres de Seneque, par Malherbe. 1.301.
Epistres en vers (les) et autres œuvres poétiques, de M . Boisrobert- Metel. Paris, Courbé. 1659. II.
Epistres françoises des personnes illustres, à M. de la Scala. Haverwich, 1624, in-12. I. 56. III. 173.
Escolier de Salamanque (1'), comédie de Boisrobert. II. 410.
Esprit de saint François de Sales.
(1'). Paris, 1627. IV. 152.
Essai historique sur la vie de Molière, par Bazin. 1854. VII. 191.
Essai sur la musique, par la Boide, in-4. IV. 402.
Essais de médecine, de Bcrnier, in-4.
Essais poétiques du sieur de la Luzerne. II. 80, 105, 428.
Estai de la France en 1053. IV.
Estât de la Provence (1'), par l'abbé Robert de Briançon, 3 vol. IV.
Etude sur Voiture et ta société de son rem;;*. Versailles, 1853. par M. Ach.
Halphen. III. 72.
Etudes d'histoire et de biographie.
Paris, 1844, par M. Bazin. I. 123.
Euphormion (1'), de Barclay, in-12. 1638. 1.123, 160.
Examen des esprits (1') propres et nayfs aux sciences, par Jean Huarte. Paris, Guinard, 1645. III.
Excommunication (!') de M. Jeremie Ferricr, telle qu'elle a esté prononcée en l'église de Sismes, le dimanche 14 juillet 1613, dans les Archives curieuses de Thistoire de France, par Cimber et Danjou. III, 486.
Extrait des lettres d'un gentilhomme de la suite de M. de Rambouillet, ambassadeur au royaume de Pologne, à un seigneur de la Cour.
Paris, 1574, in-8. II. 482.
Extraits du manuscrit du journal de Dangeau, conservé aux aflfaires étrangères, avec le> notes de Saint- Simon, VII. 10.
Fables d'Esope (les). II . 532
Fabliaux et contes, deMéon. k vol.
in-8. I. 263.
Factum on requête, ou tout ce qu'il vous plaira, par Y* mû Scaiion, doyen des malades de Fraqce.
Dans les Œuvres de Scarron Vil.
Farce du gentilhomme gascon (la).
Faux satyrique puni{\ë). Lyon, 1696 VI 16
Femmes illustres (les), de G . de Scudery. VII. 55,
Festin de Pierre (le), de Molière, édition de 1682. I. /i96.
Fille généreuse (la), tragi-coinédie
en 5 actes, en vers, par M'°'= de Saint-Balmont. VII. 339.
Financier à messieurs des Estais (le), 161^. I 122.
Fleur de lys (la), par Ant. Ainauld.
Fleurs des plus excellents poëtcs de ce temps. 1600 et 1606 IV. 326.
Fortifications du comte de Pagan (les) , I 328.
Fiance mourante (la), dialogue entre le chancelier de l'Hospital, le chevalier Uayard et la France malade 1622, in-8. II. 339,576.
Frondeur désintéressé (le). Mazari-
nade. V. 75.
Furet icrana. Paris, 1696, in-12. V.
Galanteries de la cour de France (les), parVauel, édition de 1695. V. 64, 30fi.
Galanteries des rois de France 'les).
16d/j. II. 165. IV. 53, 54, 116.
Galerie des Peintres, ou Recueil des portraits; dédiés à S. A. R. Mademoiselle. 1663. III. 166. VI. 118,
Gallia Christiana, in-fol. II. 189,
U9, 5U9. III. 5. IV. 165. V
Gazette burlesque, de Scanon. Al Lesseliii. 1655. VI. 17. VII. 45.
Gazette de France. \ù31. V. 213.
Gazette (la) de la Cour et de Paris, par Renaudot père et fils, 1650.
Gazelle de Loret. V. 57. Voy. Hfuse
historique.
Gazette (la) du Pont-\euf Dans les
Œuvres de Saint-Amant 11.267.
Gazette (la) en. vers, par Robinet.
1667, iu-fol. VII. 189.
Gazette (la) franroise, par Marcellin Allard. III. 501
Généalogie de la maison de Bruc.
Rennes, in-fol. IV. 243.
Génie (le) et la politesse de la langue françoise. Paris, î698 ; par la Rue de Templery. III. 40.
Génie du cliristianisvie, de M. de Chateaubriand. I. 369.
Gigantomachie (la), de Scarron II.
Grand Annibal (Je), par Scudery,
Grand Cyrus(\Q). IJJ. 6. Voy. Cyrls.
Grand dictionnaire des précieuses et sa clef, par Somaize. 1661.
Grand (le) dictionnaire des rîmes françoises, par Odet de la Noue.
Grand (le) dictionnaire latin, françois, allemand, ou Calepin. VII.
Grand (le) exemple, par Georges de Scudery. VII 55.
Grande (la) chronique de Vetturius.
Dans les Œuvres de Sanasin.
Grandeurs (les) et mystères du saint Verbe j*;jfflr;jr', divisez en 12 livres, composez par Jacques de Hilleiin, prestre, chanoine de Notie-Dame de Paris. Paris, Ch Sonnius, 1635- 1043. 4 vol. in-fol. I. 455.
Guerre (la) des auteurs anciens et moderues. Paris, 1671. Par Gueret.
Guirlande (la) de Julie, manuscrit.
Harangue faite à M. le premier président, sur son nom historique.
Mazarinade. VI. 166.
Harangue faite au Roy par le Recteur
de l'Université de Paris. Paris, Alex. Hesselin. 1651. M. 288, Harangues (^les) de Quinte- Curce
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par Jc;in Davy du Pcnon, archr; vi'(n;c de Sens. I. 105.
Ilenriade (la), de Voltaire. I. 2G3.
Henry III et sa cour, drame d'Alex Dumas. I. 8G.
liiirance des Princes. 1052, in /|, III. 97.
Jlerodcs infanlicida, de Heinsius IV. 91.
Ileroïdes, ou Epistres amoureuses.
1619, iii-8; par Groizilles. III. 38.
Histoire d'Alexandre le Grand, tii(;c de Quiute-Curce et autres auteurs. 1639, in-8. VI. 298.
Histoire d'Angleterre, de Rapin de Thoiras, in-fol. k vol.
Histoire d'Espagne, par Th. de
Majenne-Turquet. 2 vol, in-fol.
Histoire (comédie de 1') de Buckin-
gham; ou Mirame. 16Zil. II. 82.
Histoire de Dieppe, par M. Vitet,
1844, in-12.
Histoire de France, de Mezeray,
in-fol. II. 2/|8.
Histoire de France sous Louis XIII, par Bazin. II. 80, 83, 277, 278.
Histoire (V) de Henrtj IV et de Louis XIII, par Scipion Dupleix.
Histoire de C Académie, par l'abbé d'Olivet, in-12. Amsterdam, 1730.
Histoire (F) de l'Académie, par Pelisson. 1652. I. 286 376. V. 208. VII. 57.
Histoire de Cédit de Nantes, par Élie Benoit. IV. 190.
Histoire de l'Opéra. Paris, 1753, in-8. Vil. 379.
Histoire de la mère cl du fils, depuis l'an 1616 jusqu'en 1619. Amsterdam, 1730. I. /jlO. H. 102.
Histoire delà détention et de la dé-
Histoire de la présidente Duthillait, à la suite de V Histoire du marquis de Fresne. Paris, 1702. V. 406.
Histoire de la princesse de Paphlagunie, manuscrit. III. 167.
Histoire de la vie du père Joseph Leclerà du Tremblay, instituteur des Filles du Calvaire. 1702.
2 vol. in-12. II. 135.
Histoire de la ville de Reims, par Marlot. 1846, in-4.II. 460. VI. 406.
Histoire du Languedoc, de dom Vais-
sette. V. 8.
Histoire de Louis XIII, par le père
Griffet, in-4. VII. 215.
Histoire ou Mémoires touchant la vie de .¥™* de Sévigné, par M. Walckenaer. 1842, 1852. II. 295. VI. 417.
Histoire de M""* Henriette d'Angleterre, par M""' de la Fayette.
Histoire de Molière, par M. Taschereau. II. 208.
Histoire de Paris, par Félibien.
Histoire ou Description de Paris, de Piganiol de la Force. 1765. II. 347.
II. 363, I Histoire de Saintonge et de CAunis, par M. Massiou. Paris, 1838. IV.
Histoire de Tancrede de lîohan, par le pjre Griffet. III. 452, 466.
Histoire de Touraine, par Chalmel.
Histoire de Zeliile ei d.iUidalis.
Dans les 0Kuvre3 de Voiture.
Histoire des amours de Henry IV.
Lcyde, 1662 C 1663. I. 40.
Histoire des amours tragiques de ce temps, 1607. V. 71.
Histoire des conseillers du Parlement, par Blanchart. Manuscrit. VII. 46.
Histoire des ducs de Guise, par M. le
comte René de Bouille. 4 vol. in-8.
Histoire des Grands officiers de la
couronne f du père Anselme. 9 vol.
in-fol. I. 445. III. 7.
Histoire des imposteurs insignes, par le sieur de Rocoles. V. 64.
Histoire des ministres d'Estat qui ont servxj sous les roi/s de France de la troisième lignée. Paris, Antoine de Sommaville, 1642, in-f.;et deuxième édition. Paris, Mauger, 1044, iu-4. V. 30, 31.
Histoire des plus illustres favoris.
Leyde, 1659, in-12. T. 203.
Histoire (!') du château de Blois, par M. de la Saussaye. In-fol.
Histoire (F) du concile de Trente, par Fra Paolo Londres, 1619, in-fol. m. 494, 497.
Histoire du maréchal de Crequy, par Chorier. Grenable, 1684. I.
Histoire du maréchal de Guebriant.
1656, in-4. IV. 138, 140.
Histoire du maréchal de Thoyras, in-fol. 16.'i5 ; par Baudier. 1. 181.
DANS LES mSTOKIETTES. CCXCMI
Hist9irc du marquis de Saint-André - .Vonlhrun. iM-12. 1698. VII. 398.
Histoire du ministère du cardinal de Richelieu, par M. Jay. II. 93.
Histoire du poète Si bus, dans le Recueil des pièces en prose les plus agréables de ce temps. Paris, Sercy, 1C62. 4 vol in-12. V. 6.
Histoire du Théâtre français, par les frères Parfait. II. 432. Vil.
Histoire du voyage de la reyne de Pologne et du retour de la maréchale de Guebriant. Paris, R. Lenain, 1646. III. 319.
Histoire et recherches des antiquités de Paris, par Henry Sauvai, avocat au Parlement. Paris, 1724- V. 254.
Histoire généalogique des pairs de France, par Courcelles. VI. 451.
Histoire générale de Port-Royal, par dom Clemencet. II). 125,
Histoire littéraire du Maine, par M. Haureau. II. 430.
Histoire journalière de tout ce qui s'est fait et passé en France depuis le départ du Roy. le 28 avril 1621, Jusqu'à présent. Paris, 1621. III.
Histoire particulière du roy LouisXlIf, par le médecin Herouard. Manuscrit. II. 271.
Histoire universelle de d'Aubigné, in-fol. I. 445. IV. 457. VI. 267.
Histoire universelle de M. deThou.
La Haye, 1750. I. 308, 446. IL 88.
ni. 117. Vn. 338.
Histoires tragiques de nostre temps, 1635. ITI. 478. IV. 217.
Uistoriarum Galliœ ab excessu Uen-
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rici II', par le président de Gramond. I. /»]3, /i47, 509.
Homélies sur l'Epistre de saint Paul
aux Ucbreux, par la vicomtesse d'Auchy. 1G34, in-û. I. 336.
IfoiDiesle femme (!'), par le p(;re du Bosc. V. 25, 29.
Idée (!') d'un bon magistrat, ou la vie et ta mort de M. de Cordes, conseiller au Chastelet de Paris; par A. G. E. D. V. Paris, 16/j5, in-12. II. 94.
Illustre (1') Bassa, dédié à M"'^ d(î Rohan. Paris, 1644, 3 vol, in-8.
Imitation (F) de Jesns-Christ.ll. 119.
— Traduction en vers de P. Corneille. 1655. III. 71.
Imprécation comique ou la plainte des comédiens stir la guerre passée 1649. Mazarinade. VII. 182.
Incrédulité (1') ou l'ignorance de ceux qui ne veulent congnoistre le bien et repos de l'Eslat et veoir renaistre la vie heureuse des François. Paris, Jamet, 1600, in-8. V. 71.
Instabilité (1') des félicitez amoureuses. 1605. V. 72.
Instruction (V) des curés, par l'évêque de Luçon. II. 48.
Interests des princes (les), par le duc de Rohan. 1641. III. 412. VII. 273.
Intérieur (1') chrestien ou la conformité intérieure que doivent avoir les chrétiens avec Jésus-Christ. 1659.
Intrigue des filoux (!'), comédie de l'Estoile. 1048. V. 93.
Intrigues (les) galantes on Galanteries de la cour de France, 1695, par Vanel. V. 64, 304.
Inventaire des meubles de HP Guillaume,da,ns le Journal de Henry III.
Invocation à la Vierge, par le cardinal de Richelieu. Manuscrit. II. 50.
Isagogé ou Introduction aux mathématiques, par Viete. I. 462.
/ Scherzi del Carraccio, livre de gravures. III. 270.
Itinéraire de France (1') à Rome, par Bouchard. Manuscrit. VII. 162.
Jardin (le) du cabinet portique, ^de Paul Contant. 1628, in-fol. II. 335.
Jardin (le) des Muses. 1643, in-8.
Jeune (la) Alcidiane, par Gombervillo. 1651. VI. 77.
Jeux d'esprit et de mémoire. Cologne, 1698. I. 317. III. 186.
Jeux (les) de l'inconnu. 1630, par le comte de Cramail. I. 506,508.
Jodelet duelliste, de Scarron. III.
Jodelet ow le maître valet, de Scarron. III. 402.
Jodelet, sur l'emprisonnement des princes. Mazarinade. III. 403.
Journal de Faurin, dans le Recueil de pièces fugitives du marquis d'Aubais. 1. 445.
Journal de Henry 111, édition de le Duchat. I. 86. III. 451.
Journal de Henry I V, édition de le Duchat. I. 22.
Journal de l'Estoile ou Journal de Henry /// el de Henry IV, édition de M, A. ChampoUion. I. 23, 29, 69, 160, 179, 307, 310. II. 100, 151. III. 452, 479. VII. 282, 403.
Journal de la librairie. 1835. (. Û55.
Journal de ma vie, par le maréchal de Bassompierre. I. 505 II, 194, 263, 474, 483. III. 257, 315, 330,
Journal de M. le cardinal de lU'che-
lieu. Amsterdam, 1604. I. 236.
khli VII. 147.
Journal (le) des Savans. III. J42.
Journal du chancelier Seguier, publié par M. Floquet. 1842. VI. 485,
Journal la Presse (le) du 3 juin 1853.
Journal militaire de Henry IF. Paiis,
Journal de ce qui s'est passé à r arrestation de Monsieur le Grand. II.
Jugement du Cid, composé par un bourgeois de Paris, marguillier de sa paroisse. 1637 II. 422.
Jumeaux (les) martyrs, tragédie, par
M"^ de Saint-Balmont. 1650. VII.
Juste balance des cardinaux vivans,
de Gregorio Leti. Paris. 1652.
Lamentations (les) de la Durié de Saint Clou, louchant le siège de Paris. 1649. VII 145.
Légende de Bourbon en 1642, par Scarron. II. 270, 294. IV. 154.
Légende de Robin des Bois. II. 87.
Lésine (la). Paris 1604. IV. 144.
Lettres (les plus "belles) françaises.
Paris, 1698. V. 18, 29.
Lettre au Cardinal burlesque. Mazarinade. V. 75.
Lettre au prince Edouard Palatin.
Lettre curieuse de ce qui s'est passé de plus remarquable à Paris, depuis le jour des Uotjs jusqu'à la fin de la première conférence, avec un petit discours de la vie et de la mort de M, le comte de Soissons.
Lettre d' Alexandre Campion au comte de Soissons. II, 82.
Lettre d'un marguillicr de Paris à son curé sur la conduite de .U. le Coadjuteur (6 juillet 1651), par Sarrazin. V. 301.
Lettre d'un provincial sur le sujet du Journal des Savans, du 28 juin 1667. III. 154.
Lettre de Bellcrose à l'abbé de la Rivière. Mazarinade. VII. 182.
Lettre de Consolation, envoyée à .)/■"* la duchesse de Rohan sur la mort de M. de Rohan, son fils, surnommé Tancrede. III. 467.
Lettre de Levron et de Levrette, par Bachaumont, V. 64.
Lettre de Marion de Larme aux auteurs du Journal de Paris. Londres.
Lettre du Curé au MarguiUier, par Patru. V. 301.
Lettre du marquis Vistempenard au baron d'Anconares. II. 304.
Lettre envoyée et présentée au Roy de la part du comte de Chasteauvillain.
Lettre sur la mort de Henry, mareschal de Schomberg, par Raconis. 1633.
Lettres à Madame., par Robinet. II.
Lettres à M. Conrart. III. 366. IV.
Lettres choisies du sieur de Balzac.
Lettres de Boursault. 1709. I. 88. II.
Lettres de Costar. 1658 et 1659. V.
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ceci
Lettres de Guij-Palin. I. lOG, hl\-
Lettres missives de Ileurij IV. I. 2.'i, 57,404. III. 479. VI. 247.
Lettres de Henry Arnauld au Pr. de
Barillon. III. 40,316,479. IV. 41,
138, 297. V. 54. Vil. 399.
Lettres de la Fontaine à .1/. Jamard.
Lettres de la Samaritaine, horloge du
Pont-Xeuf, à Jacquemard, horloge
de Saint-Paul. II. 303'
LettresdeM^^ de Sevigné. Biaise, 181 8.
Lettres de .!/"« du yoijer. VII. 118.
Lettres de Malherbe à Peiresc. 1.126^ 321. II. 375. m. 23.
Lettres de Mirabeau à Sophie. IV.
Lettre de .17. Bulliaud à M. de Thou.
Lettres de 3fM. d'Avnux et Servien,
etc., en 1644- in-8. IV. 415.
Lettres de Paulin et d'Alexis à diverses personnes, pour des sujets bien importants. IL 270.
Lettres de Phyllarque à Ari'ste, où il est traité de l'éloquence françoise.
Lettres de Voiture. II 522. III. 23,
Lettres du comte de Bussy-Rabutin.
I. 479. VI
Lettres et papiers d'Est at du cardinal de Richelieu. II, 106.
Lettres familières de Conrarl à Felibien. Paris, 1681. IV. 132.
Lettres familihes de Despréaux et Brossette. VI. 16.
Lettres inédites des Feuquieres. Paris, 1845, 5 vol. III. 190.
Lettres panégyriques du sieur de Rangouze. V. 6, 7. VI. 260.
Lettres provinciales. IV. 127.
Lettres sur les hommes célèbres sous le règne de Louis XV, parDaquin.
Libro de Cavalleria Celeslial del pic de Rosa fragrante cuyo soaveodor, etc. Anvers, 1554. I. 460.
Ligdamon et Lydias, ou la Ressemblance, par Scudery. 1631. VII.
Lisandre et Caliste^ par Audigier.
Liste des ambassadeurs, envoyez, ministres et autres agents politiques de France, etc. Paris, 1833, in-8.
Livre des ballets, opéras et autres ouvrages lyriques. Paris, 1760. 11.275.
Livre (le) des Jeux de Cinconnu. I
Livre sans nom, divisé en cinq dialogues. Paris, 1695. I. 461. II. 381.
Livres nouveaux, à la Bible d'or, rue Saint-Jacques. 1687. VI. 405.
Lois somptuaires. IV. 215.
Louis d'or (le), par Bonnecorse. Vï.
— par Isaru. VI. 140.
Lucinasine concubitu ; Lucine affranchie des lois du Concours; lettre adressée à la Société royale de Londres, etc. II 305.
Lutriqot (le). Satj're de Bonnecorse.
Macarise, réifne des isles fortunées.
Madame de LougueriHe, par M. Cousin, édit. de 1853, in-8. VII. 72.
Madame de Sablé. 1854. 111. 1Z|2.
Mademoiselle de Gournay, Étude sur sa vie et ses ouvrages. II. 253.
Magdelaine na\ poëme. I. 98, 102.
Mniidarinade (la), ou Histoire comique du mandarinat de l'abbé de Sai)il-Marlin. 17.
Manège royal (le), par le sieur de Pluvinel. 1623, in-folio I. 153.
Manière de bien cultiver les arbres fruitiers. ÎIL 125.
Maître (le) à danser qui enseigne la manière de faire les différents pas, par le sieur Rameau, maître h danser de Sa Majesté catholique^ Paris, 1725, in-8. VI. 114^
Manuel du libraire. VII. 281.
Manuscrits de Conrart. Voy. Mémoires. I. 89, 418. II 511.
Majiuscrits de la Bibliothèque impériale. I. 143, 238, 315, 321, 329, Û29, 437. II. 128, 189. IV. 371.
Mariage (le) d'Orphée et d'Euridice, ou la Grande journée des machines.
Marianne {\q) de Tristan. I. 403.
Mathanasius (le). III. 80.
Maure (le) de Terence pour Terentianus maurus. II. 101.
Maximes de ta liochefoucauld. III.
Mélange de littérature, tiré des lettres manusi rites de Chapelain. III. 2G3.
Mélanges de littérature de Vigneul- Marville. II. 376. V. 208.
Mélanges publiés par la Société des Bibliophiles françois. III. 263.
Mêlante (la) du sieur Louis Fidel,
Paris, Thiboust, 162i,in-8. III. 261 .
Mémoire confidentiel sur les maistres des Bequêtes. Manuscrit. I. 315.
Mémoire sur la noblesse de Poitou.
Mémoire sur la province du Maine.
Mémoires anecdotes de Segrais. Amsterdam, 1-23. II. 327. V. 367.
Mémoires d^Amelot de la Houssaye.
Mémoires d'AnjoU. Maine et Touraine. II. 461. IIL 123
Mémoires d'Arnauld d'Andilly, VI.
Mémoires d'Artagnan. II. 114. VII.
Mémoires d'Estat recueillis de divers
MVRFS CITÉS DANS
manuscrits en suit^ de ceux de M. de f'Hlcroij. 1 353.
M(^moires d'un favorij de M. le duc d'Orléans. III. 455. VI. 170.
Mémoires de Bassompierre 1720. I.
II. 126, 271. III 3Û/|, 355. VI
Mémoires dé Bouchard. Manuscrit.
Mémoires de Brantôme. I. 71.
Mémoires de Brienne {Louis If enry de Loméniéi comte de B.) publiés par M. Barrière I. 415, 416.
Mémoires de Casielnau Bruxelles, 1731, in-folio I. 70, 86, 184, 410, 414. III. 119, 120. IV. 205, 219.
Mémoires de Cliivermj. I. 83.
Mémoires deConrart. 1.475. III. 321.
Mémoires de Daniel de Cosnac, évêque de Valence. II. 192, 210. IV.
Mémoiresde Coulanges. Paris, Biaise.
II. 91. VI
Mémoires de Dangeau. VII. 10.
Mémoires de Fontenay-Marcuil. I. 88,
Mémoires de Gourville. VI. 182. VII.
Mémoiresde Henry-Charles delà Tre-
moille, prince de Tarente. III. 465.
Mémoires de H. de CampiOn. Paris.
Mémoires de Hugues de Salins. Manuscrit. I. 4G4. II 100.
Mémoires de l'abbé Arnauld. II. 82 m. 100. IV. 72. VI. 96, 126, 166.
LES HISTOHIETTES.
Mémoires de l'Estnt de France soui
Charles IX. 11. 50, 101.
Mémoires de la Cour de France, par
le marquis de Sourclies. Paris,
Mémoires (les) de la Ligue. II. 58.
Mémoires de la marquise de Créquy.
Mémoires de la marquise de Fresne.
Mémoires de la Mothe-Goulas. Manuscrit. II. 298 IV. 132. V. 414.
Mémoires de la Porte. II. 115, 174,
Mémoires de la Régence. Manuscrit.
I. 262, 388, 406, 471. 472, II
317, 441, 466, 408. Vil. 21, 64, 8", 394, 416.
Mémoires de la reine Marguerite. I, 71, 151.
Mémoires delà vie de Henriette Sylvie de Molière. VII. 263.
Mémoires de la vie de J.-A. de Thou.
Mémoires de Lenet. I. 382, 478. III.
Mémoires de littérature de Sallengre.
Mémoires de :!/■"* de Motteville. IL
Mémoires de l/"^ Perrier. IV. 124.
Mémoires de Mademoiselle duchesse de Montpensier. I 185. II. 179, 212, 269, 300, 312, 515. III. 164,
318, 321. IV. 86, 3^9, 389, 459, 480. V. -127, 389. VII. 233, 363, 382, 468.
CCCIV 1,1 vu ES
Mémoires de l'abbé de MaroUcs. 1.
II. /I62.III. 315. IV
Mémoires de Maucroix. ]\. 382.
Mémoires de Maximilien de JîeUmne, duc de SuUii. I. 2, 108, /j75. III.
Mémoires de M. de la Rochefoucauld.
Mémoires de M. L. C. D. R. 1710, par
Sandras des Courtils. I. 236.
Mémoires de M. de ***, pour servir à l'histoire du xvii^ siècle. Amsterdam, 1760.3 vol. in-8°.V. 431.
Mémoires de M. de B., secrétaire du C. rfe/î. 1711. II. 8/1, 87, 323,424 V. 8.
Mémoires de Montchal. Paris, 1718.
II. 82, 462. VI. 460, Mémoires de Montglas. II
Mémoires de Montre sor. II. 107, 109,
Mémoires de Pontis. I. 24.
Mémoires de Sébastien Frain I. 490.
Mémoires de quelques gens de lettres,
eu 1662. I. 315.
Mémoires de Théodore-Agrippa d'Au-
bigné. VII. 43.
Mémoires de Vignolles. IV. 290.
Mémoires des choses qui se sont passées à la mort de Louis XIII. II.
Mémoires du cardinal de Retz. III.
Mémoires du chevalier de Grammont.
Mémoires du chevalier de Jault. Paris. 1806. VII. 448.
Mémoires du duc de Montmorency.
Mémoires du duc de \erers. VI. 77.
II. 156. V
Mémoires du marquis de Montpouillan.
Mémoires historiques et critiques de Brueys. Paris, 1751. in-12.V. 234.
Mélanges historiques et philosophiques de Michaut. Paris, 1744- V. 63.
Mémoires historiques sur la Bastille.
Mémoires historiques sur les d'Urfé.
Mémoires particuliers pour servir à lliistoire de France. I. 210.
Mémoires, pensées et portraits. III.
Mémoires pour servir à la vie de 31°"^ de Miramion. VIL 150.
Mémoires pour servir à l'histoire du marquis de Fresne. Paris, 1702. V.
Mémoires secrets de Bussy-Rahuiin.
Mémoires sur la noblesse du Poitou.
Mémoires sur la révolution de Naples.
Mémoires sur les grands jours tenus
à Clermont f'n 1665. Paris, 1844.
Mémoires sur 3/"* de Sevigné. VII.
Mémoires touchaut ia révolte de liotien. (dans les Archices curieuses de l'histoire de France). VI. 497.
Mémoires touchant les Ambassadeurs.
I. 52. III
Meuagiana (le). 171 4. 4 vol. in-8. I.
15/i, 321. II. 261, 274, 323, 32/j, 327, 37/i, 375, 420, 428, 536. III.
281, 284, 498. IV. 44, 57, 85, 155, 343, 344, 457. V. 50, 162, 163, 172, 220,327, 328, 435,445, 449, 450, 491. VII. 68, 185, 23-2, 380.
Menagii (JEg.) liber adoptivus, in quo doctorum atiquot virorum adeumei de eo poëmata. V. 220.
Mercure (le)rfe Gai7/o;t. in-4. IV. 83.
Mercure françois (le). I. 139, 140, 167, 202, 204, 220, 263, 375, 507.
Mérite (le) des Dames, par le sieur de Saint-Gabriel. Paris, 1660, 3* édit.
Miliade (la), ou tableau du gouvernement présent. IV. 251.
Ministre (le) d'Estat, par JeanSilhon.
Ministre d'Estat flambé. Mazarinade.
Miroir (le) qui ne flatte point. VII.
Miscellanea de G. Ménage, etc. V.
Momus françois (le) ou les aventures
divertissantes du duc de Boquelaure.
Cologne, 1727, in-12. V. 368.
Monde renversé {la:)., ballet. VI. 53.
Monologue de Colletet (le). II. .")12.
Morale pratique (la). IV. 145.
Mort courageuse (la) de Sophonisbo .
.Mort d'igrippine (la), tragédie d'»
C. de Bergerac. VII
Mort de G ar in {la.) . I. 120.
Mort de Lustucru (la), lapidé par les femmes. VII. 236.
Moyen de la paix chrétienne. 163G.
par la Milletiere. VI. 459.
Moyen (le) de parvenir. VII. 439, 469,
Moyens faciles et éprouvés dont M. de rorme, premier médecin et ordinaire du Roy, s'est sei'vy pour vivre près de cent ans. Caen, 1683. IV.
Muse de la Cour à Mademoiselle (la).
.Muses françoises ralliées de diverses pars. 1599. I. 166, 311. IV. 326.
3f use historique {la.). I. 161, 163,168, 223, 392, 397, 420. II 115, 156, 182, 261, 266, 380, 433, 444, 464, 541. III. 6, 86, 210, 322, 326,355, 468. IV. 67, 70, 75, 84, 127,171, 218, 219, 288, 289, 290, 312, 318, 319, 320, 328, 370, 373, 411, 423, 442, 446, 449, 487. V. 76, 115.
Muses illustres de HLM. Malherbe, Théophile, etc. 1658. IV. 54, 167, 468. VII. 363.
Musique (la) du Diable. VII. 380.
.Mystère (le) de la Passion. III. 496.
Mystère (le) du vieil Testament, joué :i Pari^. m. 496.
vni
Nations aux dames (les), parSalomon
de Priezac. Ballet. VI. 53.
yaudcana. III. /j9G.
Nécrologe (le) de Port-Roijal. I. 223.
Nécrolofie des défenseurs de la vérité, par Cerveau. III 125.
Négociations de Seb. de L'Aubespine sous François If, publiées par M. Louis Paris, in-4°. I. 496
Négociations du président Jeannin.
Nobiliaire d'Auvergne (le), par M. Douillet. II. 120. IV. 298. VII.
Nobiliaire du Limousin (le). III. 359.
Noces imaginaires de la douairière
de Bilbahaui. Balletdel626. 1. 232 Nonce du pape François (le). 1636.
VI. i
Notes confidentielles sur les membres
du Par/emewf. Manuscrit. ï. 207 .
Notice des différentes éditions des
Lettres de J/""^ de Sévigné. Édit. de
Notice descriptive et historique sur
l'église et la paroisse de St-Eus-
tache, par M. Gaudreau. Paris,
1855, in-18. V. 286.
Notice sur la guirlande de Julie, par
Gaignieres. II. 543.
Nourriture (la) de (a noblesse. Paris,
1604, in-8\ I. 153.
Nouveau Recueil de diverses Poésies du
sieur du Theit. Paris, Loyson,
Nouveau Recueil de divertissements comiques. Paris, Guillaume de Luynes, 1670, in-12. VI. 118.
Nouveau Recueil de plusieurs et diverses pièces galantes de ce temps.
Nouveau Recueil des pièces tes plus agréables de ce temps, etc. Paris.
N. de Sercy, 1644. I. 152, 508.
Nouveau Recueil des plus beaux vers de ce temps. Paris. Toussaint de Bray, 1G09. I. 69, 333. IL 298.
Nouveau Recueil des plus belles poésies. J.-B. Loyson, 1654. III. 40, 70. IV. 84. VI. 473. VIL 215.
Nouveau Théâtre du monde 1661, infol., parDavity. VL 154.
Nouvelle allégorique, ou Histoire des derniers troubles ' arrivés au royaume d'Eloquence, 1658. VIL
Nouvelle introduction à la pratique du Droit. 1745. VIL 20.
Nouvelles de Montalvan^ traduites par Rarapalle. Paris, Rocolet, 1644, in"12. VI. 259.
Nouvelles Muses des sieurs Godeau,
rccvii
Chapelain, Ilabert, etc. Paris, R.
Bertault, 1633, in-8». III. 282.
Nouvelles Œuvres de feu .1/. Théophile, composées d'excellentes lettres françoises et latines. Paris, 1641. IV. 53.
Nouvelles parodies bachiques meslées
lie vaudevilles et rondes de table.
Nouvelles (les) récréations et joyeux
devis de Bonaventure des Péri ers.
1735, in-18. m. 358.
Obros et Rimos provenssalos de Lotjs delà Bellaudiere. 1595. I. 370.
Observations contre le livre intitulé Philippe le Prudent, par Priezac, VI. 52.
Observations sur l'Aminta. 1655, in- /lo. V. 240.
Observations sur l' Estât et gouvernement de ta France. Mazarinade.
L'Ode à M. de L., sur la mort de son père, par Théophile. III. 453.
Ode au noy, faite à Suze. 1635. VII.
Ode pour Monsieur le prince, par Saint-Amant. I. 267.
Ode sur ta prise de Namur, par Despréaux. III. 282.
Œconomies royales de Sully. III. 118.
Œuvres burlesques de M. Scarron.
Œuvres de Balzac. IV. 108.
Œuvres de Boursautt. IV. 126.
Œuvres de Brantôme. Paris, 1822, I. 57, 71. VI. 165.
Œuvres de Corneille Tacite, traduites par Achille de Harlay. IV. 87.
Œuvres de feu M. de Bouillon. Paris, Barbin, 1663. II. '2\2. VI. 178.
Œuvres de iJ/"^ Desjardins. VII. 246.
Œuvres de Malherbe. I. 314, 319. IV.
Œuvres de Maynard. Paris, Courbé, 1646, in-40. VI. 234.
Œuvres de Molière. Édit. de 1773. II .
Œuvres de Patru. VII. 541.
Œuvres de Ph. Desportes. 1611. IV.
Œuvres de poésies (les) de M. Perrin.
Paris, Gh. Loysou. 1662. IV. 368.
Œuvres de Racan.W. 355.
Œuvres de Saint- Amant. III. 322.
Œuvres de Saint-Evremont. 1706. V.
Œuvres deSarasin. Paris, 1668. III.
LIVRES CITES
Œuvres de Thcoplvle. Houcii, Ki^iH.
Œuvres de Voilure. 1G81. II. 515. IH.
OEuvrcs diverses de Maucroix, publiées sur les manusciits de la bibliotliL'que de Reims. 1854 II.
463. III. 0, "7. IV. 22). V. 488. VII. 210,211 Von. Mémoires.
OEuvres diverses, par le sieur D. II***
(Hesnault). IV. 470.
OEuvres du chevalier de Méré. III.
OEuvres du père Rapin. 1693. VII.
OEuvres galantes de la comtesse de
Bregy. 1666. V. 432.
OEuvres poétiques du sieur d' Alibray .
Ombre (1') ou les présents de la da-
moiselle de Gournaij. II. 344, 351.
Ombres (les) de Villemor et de des
Fontaines au Roy. I. 144- Optatus Gallus . II. 39.
Opuscules (les) d'Aune-Marie Schur- 7««/iw. Leydc, 1648, iii-4. III. 459, VU. 105.
Opuscules inédits de J. de la Fontaine . Paris, Blaize, 1820. IV. 348.
Orasie (1') de ]V1'"= de Saint-Nectaire.
Organisation (de 1') des Bibliothèques publiques. I 429. III. 152.
Origines de Caen (les). 1700. I. 310, 318. II. 416. IV. 131. VIL 370.
Origines (les) de la langue françoise, par Ménage. Paris, Courbé, in-4*».
Orlando furioso. IV. 166, 458.
Orphée, tragi-comédie-opéra en trois actes. III. 224.
Ouverture (1') de la grand salle du théâtre du palais Cardinal. Miramc., tragi-comédie dédiée au Roy. II.
Ovide en belle humeur. 1651. VII.
Palais (le) des curieux, où l'algèbre et le sort donnent la décision des questions les plus douteuses et où les songes et visions sont expliqués selon la doctrine des anciens.
Troyes, Nicolas Oudot, 1655. VI.
Papiers d'État du cardinal de Richelieu. III. 394.
Paradoxe que les adversitez sont plus nécessaires que les prospérilez, etc. 1586. IV. 216.
Parfait capitaine (le). IIÏ, 412.
l'(int<(ssr (Ir) reforme, de Gucret. II.
Passe-tems de la Beltaudicre. J. 323.
Passe-tems de mcssfrc de Messemé.
Pastorale de Perrin. 1659. VII. 380.
Perfection (la) du Chrétien. II. 49.
Perroniana» I. 30, 54.
Petits mémoires du marquis de Coli-
gny. I. 379.
Pétri Gonteri medici régis ordinarii
exercitationes hygiasticœ. Lyon,
Pétri Hallœi poetœ et interpretis regii orationes et poemata. Parisiis, Thiboust, 1655. V. 249.
Philippe Cospean, 7iommé en France Philippe de Cospéan. Sa vie et ses œuvres. Paris, 1854- III. 174.
Philosophia logica, moralis, plujsiea,
auctore Abra de liaconis. Paris,
1617 et 1625. V. 97.
Philosophie des Stoïciens (de la). \\l.
Pièces du procès de Henry de Talleij-
ran, comte de Chalais. III. 197.
Pièces galantes de J/™* de la Suze et autrcs.\\l.2QQ.
Pièces historiques sur tes comtes de Perigord et sur les branches qui en descendent. 1836. IV. 395, 401.
Pièces intéressantes et peu connues ,
parla Place. II. 156.
Pieuse (la) alouette avec son tirelire...
Placet au Roy, contre un nommé Alard Desplans, qui avoit enfreint les édits contre les duels. II. 260.
Plaidoyers de Gautier. Paris, 1669.
Plaidoyers et œuvres diverses de feu .M. Patru. III. 466.
Plainte (la) des consonnes qui n'ont pas C honneur d'entrer au nom de S eu f -Germain. III. 214-
Plan desédifices principaux de Paris.
Poésies choisies de Sercy. Paris, 1662.
Poésies chrétiennes et morales de
M. Godeau. ln-8. II. 541. III. 26
Poésies de M. Aldimari, dédiées à monseigneur le duc de Schonberg. In-4.
Poésies de M. deGombault. Courbé,
Poésies de G oudoulin. I. 508.
Poésies de Jules de la Mesnardicrc .
Poésies de 3/"* des Jardins. Vil. 250.
Poésies de maître Adam. VII 40^.
Poésies de Maynard, 1646. VII. 188,
Poésies diverses de M, Colletet. VII.
Poésies diverses du sieur de Furetiere .
Poésies du marquis de Montplaisir.
Poésies du sieur de la Roque. Paris,
1619, in-12. I. 307.
Poésies du sieur de Malleville. Paris.
Poésies du sieur de Priezac, sieur de Saugues. Paris, 1650. VI. 53.
Poésies etrencontres du sieur de Neuf-
LIVRES CITRS DANS LES HISTUIUETTES.
Germain 1G37, iii-/i. I. 256, III.
Poésies lugubres et spirituelles, parle
sieur de Gharpy. 1611. IV. 218.
Poctœ minores, édition de Werns-
dorff. IV. 111.
Poëte (le) donné aux chiens^ nouvelle
persane, tirée du Gulistan de Saadi.
Polexandre (le), du sieur de Gomber-
ville. III 92. IV. 325. VII. 66.
Pompe funèbre de Voiture, par Sar.'izin. V. 299.
Port- noj/al, piir M. Sainte-Beuve. III.
Portefeuille de M. L de F. [de la
Faille). Carpentras, 169^. V. 326.
Portraits des maîtres des Requêtes.
Manuscrit. I. 315. V. 115, 302.
Portraits des membres du Parlement, vers 1663, manuscrit. II. 189. VII.
Précieuse Ha), ou le m>f stère des nielles. Paris, P. Lamy,1656. V, 115, 116, 117, 119.
Première légende de Bourbon, par
Scarron. 1641. IV. 477. Première (la) Savoisienne et l'avis au
Roy pour bien régner. III. 117.
Princesse (la) de Paphlagonie . II.
Principaux points de la foy catholique de/fendus contre l'écrit adressé au Roy parles ministres de Charenton. In-8. II. 101.
Privilèges (les) de la Vierge, parPriezac VI. 52.
Procès burlesque entrer, le Prince et 1/°"' la duchesse d'Aiguillon. 1 649.
lil 4. II. 77, 172, 177. VII. 41, 283.
Procès-verbal de la noblesse de Champagne. Iii-fol. V. 395. VII. 19, 150.
Progrès (le) et avancement aux sciences divines et humaines. 1624. H-
Protector virtutis divinissimœ liber.
Proverbes en rimes, ou rimes en proverbes, par Leduc. I. 210.
Pucelle (la;, poëmede Chapelain. III.
Quatrains (les) de Pibrac. I. 368. | Quinze joyes (les) du mariage. 1.414-
Raillerie universelle, dédiée aux curieux de ce temps, en vers burlesques. 1669. VII. 378.
Baisons {\es) ou motifs véritables de la de/fcnse du Parlement. IV. 442.
Recherches sur la maison où Biaise Pascal est né et sur la fortune d'Etienne Pascal, sou père. IV. 12G.
Becherchc de la noblesse de Champagne. V. 18. IV. 49.
Becherches sur les théâtres de France.
Bécit (le) en prose et en vers de la farce des Précieuses. In 12. VII.
Becherches sur Paris, par Jaillot,
Récréations historiques de Dreux du
Badier. V. 04- Recueil A — C ^ E — G. I. 307,
II. 260. V
Recueil d'airs et vaudevilles de Cour.
Becueil d'épitaphes de Jean Megret.
Becueil de Poésies. Pàvis, Cham hou dry. 1651. IV. 4^3.
Becueil de chansons, manuscrites ou imprimées. I. 392. II. 266. III.
Recueil de différentes choses, par le marquis de Lassay. II. 90.
Becueil de divers traités d'histoire, de morale et d'éloquence. II. 334.
Becueil de lettres qui peuvent servir à l'histoire, par Campion. II. 234,
Becueil de pensées et d'extraits, manuscrit de Bassompierre. III. 345.
Becueil de pièces choisies. La Haye, 1714. V. 249.
Becueil de pièces en prose les plus agréables du temps. Paris, Sercy.
16 52. In-12 V. 7 VI. 391.
j Recueil de pièces galantes en prose et en vers de J/""^ la comtesse de la Suze et de M. Pelisson. 1748. IV.
Recueil de pièces servant à l'histoire
de Ilenr'j III. III. 451.
Recueil de plusieurs pièces. IV. 127.
Becueil de poésies choisies. Paris,
Sercy, en 5 parties. II. 464, 509,
Recueil de poésies de divers auteurs.
Paris, Loyson et Trabouillet. 1670.
Recueil de poésies de 3IUe des Jardins.
I614. VII. 248. Becueii de quelques pièces curieuses
I i\ i!i;s criKs
.servant àl'ccUtin fs.sciiienl de lldsloiicdc (a vie de la reine Christine.
Cologne. 1609. V. /i29.
Recueil de quelques pièces nouvelles et galantes. 1663. IL 30/j. IV. /|3.
Recueil des épistres en vers hurlcsques de M. 5rrt;ron. Paris, Alex, l^csselin, in--/i, 16r)6, II. 303. IV. Zi2. V. 122. VII. /iG, 167.
Recueil (le lettres missives de Uenr>i IV, publié par M. Berger de Xivrey, iii-Zi I. 121, 179, 313.
Recueil de lettres qui peuvent servir à l'histoire. I. 238. III. hôl.
Rt^cucil des pièces les plus curieuses faites pendant le règne du connétable de Liiynes. II. 37^».
Recueil des poésies de divers auteurs.
Recueil des manuscrits de Conrart.
In-^. IV. 367.
Recueil des plus belles pièces des poètes français, depuis Villon jusqu'à M. de Bensserade. Paris, Barbier, 1692. VI. 289.
Recueil des plus illustres proverbes.
Recueil des poésies héroïques et gaillardes. 1695. IV. 83. V. 64.
Recueil des portraits et éloges en vers et en prose, etc. 2 vol. in-8. VII.
Recueil de rondeaux pour l'agréable maison deViry. Manuscrit de Pincliesne. VI. 323.
Recueil des Roy s de France, leur couronne, leur maison, par J. du Tillet. I. 189,
Recueil des vers de M. de Marbeuf,
chevalier, sieur de Sninirs. 1628.
II. h
Recueil général des chansons mazarinistes. 16'i9. IV. ^|0. VII. 330.
Recueil général des œuvres et fantaisies de Tabarin. VII. 180.
Recueil présenté au Roy de ce qui se passe en l'assemblée du Commerce.
160â,in-/i. V. 71.
Réformation (la) du royaume. 1623.
Règlement pour une dame de haute qualité à /»/■"*.., sa petite-fille. lil. 5. IV. 311.
Relation contenant C histoire de C Académie française . In-12.II. 105, 233, IV. 117. V. 367.
Relation (la) de ce qui s'est passé en Flandres pendant la campagne de 1646. In-/i, III. 97.
Relation de ce qui s'est passé en l'affaire de Philipshourg, avec la réponse aux objections que l'on peut faire sur sa prise. In-/(. III. 95.
Relation de l'émotion arrivée en la ville de yismes en Languedoc, le 15 juillet 1613, III. 486.
Relation de l'envoy d'unchaoux nommé Houssanpar le Grand Seigneur sultan Osman au Roy très-chretien, en 1619.11. 103.
Relation de l'estahlissement de la Compagnie française pour le commerce des Indes-Orientales. 1666, iii-4.
Relation de Fontr ailles. II. 109.
Relation de la Cour de Savoie. 1608, à la Sphère. VI. 224.
Relation de la mort de M. de Balzac.
Ilclotion <((' la mort ilii viarrsrhat (t'Aucrc. I. :203.
lielation de la possession des filles de Loudun. V. i!i^5.
Relation de la reprise de l'isle Saint- Georges. VI. C9.
lielation de la rivière des Amazones,
par Goaiberville. VI. 77.
Relation de tout ce qu'a vu à Loudun
Cabbé D. 11.137.
Relation des ambassades de Sancy et de yamps. Manuscrit. II. 103.
Relation du duc de Rolian, faite en l'an 1600. II. 452.
Relation du royaume de Coquetterie.
Relation du siège de la Mothe. I. 237. Relation du siège de Metz. I. 235.
Relation du siège de Saint-Jean-d'Angely. III. 408.
Relation du voyage d'Espagne, par
M'""= d'Aunoy. I. 461.
Remarques de Costar sur les odes de
Godeau et de Chapelain. II. 394.
Remarques journalières et véritables de ce qui s'est passé dans Paris et ailleurs, ez années 1648-1657. Manuscrit. VI. 20.
Remarques sur la confession de Sancy.
Remarques sur la langue françoise, par M. deVaugelas. II. 153. V. 220.
Remarques sur la vie du Roy et sur celle d'Alexandre Severe, par Gomberville. 1662. VI. 77.
Remensiana^ par L. Paris, 1845. I.
Remerciement des Rewrieres à M. de Courbouzon-Montgommery. II. 351.
Remerciement du .siècle à M. le surintendant l'ouquet. IV. 62.
Renaissance des arts (la). III. 501.
Rencontres des Muses de France et d'Italie. In 4. I. 100.
Response à la seconde lettre que Balzac a fait imprimer avec son Prince.
Response au Parnasse allarmè, par l'Académie françoise. 16^49. In-lx.
Response au verita'' le père Joseph. II.
Response aux remonstrances de Jean de Beaufort. 1616. VI. 222.
Response (la) des vrais frondeurs au faux frondeur soit disant désintéressé V.75.
Requeste (la) au Parlement sur l'attentat commis en la personne du Roy. 1649. VIL 283.
Requeste (la) des dictionnaires, par Ménage. V. 216, 219, 243.
Requeste présentée à M. le Prince par les vignerons de son gouvernement. II. 442.
Retraite des dix mille (la). Traduction d'Ablancourt. V. 25.
Retraite (la) du duc de Longueville.
Revue de bibliographie analytique. I.
Revue de Paris. VII. 185.
Revue des Deux-Mondes. II. 539. III.
Revue rétrospective. V. 491. VII.
Roman bourgeois (le). VII. 72, 90,
Roman de la Rose (le). III 338.
Roman des chevaliers de la gloire, par
Rossct. Paris, 1616, in-4. II. 510.
Roman (lo) des Esprits revenus à Saint-Germain. 16^9. III. 185.
Ruelle mal assortie (la). I. 147, 151,
Saintes Ténèbres (les), de Charpy.
Salomon instruisant le Roy. VII. 55.
Samaritaine (la), horloge du Pontyeuf, à Jacquemart , horloge de Saint-Paul, par Scarron. V. 121,
Santé du Prince (la) ou les soings qu'on y doibt observer II. 293.
Satxjre d'Estat (la). I. 475. II. 100,
Satyre Ménippée (la). IV. 166. V.
Serviteur (le) de Saint-Innocent, par l'Entoile. V. 93.
Segraisiana. 1721. II. 507. III. 466.
Sejanus françois (le). I. 475.
Sérieux et le comique (le). Ballet, en 1627. VII. 405.
Siècle de Louis XIV (le). IV. 61.
Sixiesme livre (le) de l'Enéide burlesque. V. 75.
Socrate chrestien (le). I. 106. IV. 95,
Sonnets chreitiens sur di/ferens sujets, par Drelincoum. Amsterdam, 1741, in-12. VI. ^35.
Sorbierana (le). Ed. de 1691- II. 136,
Sosies de Rotrou (les) III. 403.
Souvenirs de France et d'Italie. Paris,
Souvenirs diplomatiques (les) de M. le
comte Alexis de Saint-Priest. 1.
Stances sur le trespas de très-chrestien
et très-invincible Ucnry le Grand
Suite de la défense de Voiture, par
Costar. II. 412. V. 237.
Suite de petits traités en forme de lettres écrites à diverses personnes studieuses. I. 220.
Sur la langue de La font aine» III.
Tablrau de l'amour conjugal (1p).
in-18, sans date. VIL 236.
Tableau de la vie et du gouvernement
de MM. les cardinaux Richelieu et
Mazarin. II. 175, 276.
Tableau du bonheur de la vieillesse
opposé au malheur de la jeunesse.
Paris, IGU, par Gomberville. VI.
Tables des longitudes (les). IV. 217.
Tartuffe. II. 133, 155.
Taureau banal de Paris (le). Cologne, 1689, in-80. VII. ûl^.
Temple de la gloire (le), par Ran-
gouze. V. 5.
Terme (le) de pasques sans trébuchet.
Tesmoignage (le) du profit et revenu des soyes de France. V. 71.
Testament d'un père à son fils VII
Testament de Colbert. Cologne, 1695.
Testament du cardinal Mazarin (le) V. 247.
Théâtre d'honneur {\q). I. 144.
Théologie latine, par Abra de Raconis V. 97.
Thionis Smyrnœ , Mathematica , grxcè et latine, cum notis. Paris, 1644. IV. 496.
Thrésor (le) des thrésors de France,
voilé à la Couronne. 1615. VI. 222,
Thuana. 1. 54.
Tracas de Paris (les). VII. 35.
Traité (le) de l'action et de ta prononciation de l'orateur. III. 480.
Traité de la dissolution du mariage
pour cause d'impuissance. 1735.
Traité de la navigation et des voyages,
des découvrrtes et ronqueste<! mo~
dernes. Paris, 1629, in-S®. IV.
Traité de la paix de Prague. V.
Traité de la poésie morale. Paris,
1668, in-12. VII. 105.
Traité de la puissance du Pape. I.
Traité de la servitude volontaire
d'Etienne de la Boëtie 11.101.
Traité de vénerie, par du FouillouTJ.
Traité des libertés de f Eglise gallicane, par Auguste Pothier. V. 147.
Traité enseignant la méthode la plus aisée et la plus asseurée pour convertir ceux qui se sont séparez de l'Eglise. II. 49.
CCCWI
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Traité pour se fioitrrr en conféicncc avec 1rs hérétiques, par Abi-a de nacoiiis. Paris, 1018, V. 97.
Traité sur les prérofjativcs de ta robe. IV. 132.
Traitez et lettres de }f. de Gombaud touchant la religion. Amsterdam, in-12. III. 263.
Triolets sur le tombeau de la galanterie. 1649. V. 52.
Triiiurtrnc de In Cour. Mazariiiado.
IV. 'iG
Tristan (le roman de), édition do Verard. III. 696.
Trois mousquetaires (les). II. llû.
Trois Oronte (les). II. 37/j.
Trompeur puny (le). VII. 49, 54, (30.
Turciade {\di). II. 135.
Union de la Noblesse (y). YéwÏQY l'ouï. VII. 287.
Valesiana (le). Amsterdam, 1694. IV.
Variétés historiques et liltéraires.
Variétés littéraires et anecdotiques.
Vaudevilles de Cour, dédiez à Madame.
Paris. Sercy, 1666. V. 51.
Le véritable père Joseph. 1714, in-12
IL 135. V
Véritables œuvres de 'Saint-Evremont .
Véritables Précieuses (les). 1668. VIL
Vérité (la) des proverbes de tous les grands de la Cour. V. 431.
Vérité (la) sur les Arnauld. III. 117, j 123.
j Vers héroïques de d'Alibray. IV. 127.
Vie d'Antoine du Prat. Paris, Teche-
^ ner, 1857. VIL 383.
Vie d'Edmond Richer (la), par Adrien i Baillet. IL 96.
DANS LKS HISTORIETTES.
CCCXVM
Fie de Charles-Louis électeur Palatin.
If. 300.
lie de Colbert. Cologne, lG9,i. \ II
Vie de Costar (la). II. 100.
Vie de François de la .\oue. 1661.
t ie de Jérôme Bignon, par Pcrau.
Vie de 1/°** la duchesse de Montmorency. II. 310.
Vie de Malherbe (la). I. 322.
Vie de M. l'abbé de Choisi/. Lauzanne et Genève. 1742. V. 418.
Vie de l'abbé de Rancé. I. 369.
Vie de saint François de Sales. I.
Vie de sainte Marie de Chantai. I.
Vie de Thomas Egerton, lord chanceliei' d'Angleterre. I. 46/i.
Vies des hommes illustres de Plu-
tarque. VIT. 451.
Vie des Saints. VII. 451.
Vie du duc d'Espernon. II. 342. III.
Vie du duc de Montauzier (la). II.
Vie et mort (la) de .)/""' la duchesse de Mercœur, par Raconis. 1625. V. 97.
Vindiciœ Gallicœ, aut. Priezac. \ I .
Virgile Travesty (le). VII. 44.
Visions de la Cour (les). I. 148.
Visions du pèlerin du Parnasse. 1635.
lita Gargilii Mamurx ., parasitx.,
pœdagogi, scriptore Marco Licinio.
Voyage à Dieppe. Comédie. VII. 365.
Voyage d'Espagne. III. 384.
Voyage de Chapelle et Bachaumoni .
Voyage de maistre Guillaume en
l'autre monde. 1612. VII. 179, Voyage de Rome (le) . VII. 370.
Voyage de Saint-Michel (le).VII. 370.
Voyage en Espagne. In-4*'. I. 461.
Voyage pittoresque de Paris. 1752.
Par d'Argenville. VI. 504.
Vraies centuries (les) de Michel Nostradamus. 1667. VU. 440.
SUA
Avant de nous occuper de Tallemant des Réaux, nous dirons quelques mots des circonstances qui amenèrent la publication de ses Historiettes.
Feu M. le marquis de Ghâteaugiron, notre honorable ami, consul général de France à Bucharest, puis à Nice où il est mort, étoit un amateur distingue des lettres et des arts. Il avoit acquis, en 1803, à'ia vente de la bibliothèque du château de Montigny-Lencoup, propriété de la famille Trudaine, le manuscrit original et autographe des Historiettes. _
Cette vente étoit confiée aux soins du libraire Bluet, qui, ne sachant d'où venoit ce manuscrit et ce qu'il contenoit, le porta dans le catalogue^ sous le N° 1677, avec cette vague et insuffisante indication : Recueil de pièces intéressantes pour servir à Vhistoire de France sous Henri IV et Louis XIII. Manuscrit in-folio sur papier^ couvert en, vélin^ contenant 798 pages, rempli de faits curieux et peu connus. On le voit : aucun nom
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cranleiir no vionL iiilcrrog(îi' la mémoire du lecteur ; on nago dans le vague et Ton ne sait de quoi il s'agit. Aussi la réponse à la seule en(îhère vint-elle annoncer qu'il y avoit mai'cliand, et M. de Chùteaugiron s'en rendit aisément adjudicataire pour le modeste prix de 20 francs.
C'est donc 5 M. de Ghâteaugiron qu'on doit la première reconnoissance de ce trésor littéraire. Le manuscrit étoit d'une lecture assez difficile; on embrassoit avec peine l'ensemble de l'ouvrage. Le premier soin du nouvel acquéreur fut donc de charger son secrétaire d'en faire une copie sous ses yeux.
Il s'écoula plusieurs années; en 18!20, M. de Ghàteaugiron, grand amateur de livres rares, fonda, avec plusieurs amis qui partageoient le même goût, la Société des Bibliophiles français, à laquelle je me réunis, et à laquelle on dut bientôt plusieurs publications qui marqueront toujours parmi l 's curiosités de notre littérature.
Les Hisloriettes de Tallemant des Réaux étoient encore inédites, et cependant leur existence n'étoit plus ignorée : M. de Châteaugiron avoit fait part à ses amis de sa curieuse découverte, et même, avec l'abandon de l'homme du monde, sans défiance comme sanségoïsme, il avoit communiqué des morceaux importants de sa copie : les récits de des Réaux commençoient à se répandre; Jlsobtenoieat une certaine autorité. Feu M. le baron Walckenaer, dont la mémoire sera toujours chère aux lettres, les avoit cités dans son Histoire de la Fontaine et dans une notice intéressante, mais tant soit peu romanesque, qu'il plaçoit à la tête des
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poésies de Maucroix; M. Taschcreau avoit puisé à la même source pour sa curieuse histoire de Molière; nous nous étions aussi appuyé sur les Mémoires de des Réaux pour la notice de Valcntin Conrai't, le premier secrétaire perpétuel de l'Académie françoise, dont on auroitpu le considérer comme fondateur, si le cardinal de Richelieu ne lui en eût enlevé la gloire, pour substituer l'œuvre royale à l'essai méritoire d'un simple particulier. Au moyen de ces citations multipliées et des bienveillantes communications du possesseur du manuscrit, l'ouvrage de des Réaux ne pouvoit manquer d'être incessamuîcnt publié; on jugea qu'il falloit le reproduire presque dans son intégrité, pour aller au-devant du danger de le voir travestir plus tard par des mains infidèles, qui céderoient au plaisir de l'altérer au profit de leurs opinions particulières.
Ces considérations furent d'un grand poids auprès des éditeurs; chacun d'eux s'acquitta de sa mission, et l'ouvrage parut chez Alphonse Levasseur, en 1834 et 1835 ^
La belle terre de Montigny-Lencoup, située dans le département de Seine-et-Marne, à peu de distance de Montereau , étoit la propriété du dernier des Trudaine". Le petit-fils de Charles Trudaine, conseiller d'État et prévôt des Marchands, mort à l'âge de soixante ans, le 21 juillet 1721, avoit épousé, le 7 fé-
1 La notice et la table des matières ne parurent qu'en 1836. ^Journal de Mathieu Marais; Ilevue rétrospective. Vàiis^ 1836. 2*^ série. T. viii, p. 25.
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vricr 1701, llcncc Magclclcinc de Uainbotiillot do la Snblicrc , qui lui transmit dos l)iens C0Msidérai)lcs. ]\l"' de la Sablière fut assistée à la cérémonie de son mariage par M""' Elisabeth de Rambouillet de la Sablière, veuve de Gédéon Tallemant, sieur des Réaux, sa grandetante, restée seule héritière de toute sa famille. M"" Trudaine apporta donc à son mari tous les manuscrils de Tallemant des Réaux, son grand-oncle ; ils ont été conservés dans les archives de Montigny, y ont dormi pendant plus d'un siècle, et n'en sont sortis qu'après la mort du dernier rejeton des Trudaine.
La première édition des Historiettes avoit été un événement pour la httérature Françoise ; elle révéloit un nouvel écrivain demeuré inconnu durant près de deux siècles ; on y trouvoit de nouveaux détails sur une foule d'auteurs plus ou moins illustres : Malhcx'be, Racan, Voiture, Balzac, Corneille, la Fontaine, Desportes, du Perron, Chapelain, Sarrazin, l\r^' de Scudery, des Iveteaux, etc., etc. Outre les faits inconnus relatifs à l'hisioire littéraire, notre histoire générale pouvoit y glaner encore de précieuses découvertes ; d'ailleurs, que de couleurs nouvelles pour le tableau des mœurs î quelle heureuse introduction dans les salons de l'hôtel de Rambouillet, ainsi que dans une foule de réduits dont nous trouvions les portes closes! Les révélations éioient tellement inattendues, que d'aboi'd on refusa de croire à l'authenticité du manuscrit; on disoit quec'étoit un pastiche^ un jeu de société que des écrivains d'hier s'éioient plu à supposer, pour humilier d'anciennes maisons, froisser des amours-propres et médire à l'aise
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des pcrsonnogcs qui a voient obtenu l'estime de leurs contemporains elles hommages de la postérité. Ce langage n'étoit pas de nature à être longtemps soutenu; les doutes dévoient tomber devant le volume autographe, resté entre les mains des éditeurs, et qu'ils ont toujours mis à la disposition des incrédules.
Ceux qui plaçoient ainsi les Historiettes au rang des pasiichcs faisoient aux éditeurs une attribution dont ils n'étoient nullement jaloux, et dont ils se seroient volontiers déclarés incapables. On peut, en effet, feindre un ouvrage de peu d'étendue; on contrefait quelquefois avec vraisemblance une lettre de Voiture, un morceau de Balzac, une page de Rabelais, même une lettre de M*"' de Sévigné ; mais simuler un ouvrage de longue haleine, l'attribuer à un écrivain qui manieroit habilement la langue du xvii*' siècle, et qui révéleroit à chaque page des faits en rapport avec les événements du temps : le plus habile imposteur ne le pourroit faire. Ses récits ne s'encadreroient pas assez bien avec les mémoires contemporains, avec tous les vaudevilles du temps, et moins encore avec les lettres autographes qui abondent dans le cabinet des curieux.
Cependant les Historiettes étoient imprimées, et elles avoient été suivies de la notice qui faisoit connoître des Fléaux et réunissoit les témoignages que plusieurs contemporains lui avoient rendus.
Le succès des Historiettes ne tarda pas à faire sentir le besoin d'un seconde édition. Je la publiai chez Delloye, en dix volumes petit in-12.
Le libraire insistoit pour que la notice fût placée à
la tcio (lu premier volume ; j'eus le tort d'accéder h son désir. On ne peut, en edcl, se réserver trop de temps pour donner la biographie des écrivains nouvellement découverts : chaque jour peut apporter d'utiles renseignements.
Avant la découverte des Ilislorieltes, l'obbé Tallemant, frère de des Réaux, et Paul Tallemant, son cousin, étoient les seuls membres de cette famille dont l'histoire littéraire permît de suivre la trace. L'éditeur ne pouvoit puiser des renseignements sur l'auteur des Historiettes que dans son ouvrage même, où ils étoient épars, et dans un curieux dossier de la Bibliothèque impériale, où il fait partie du Cabinet généalogique.
Des détails assez importants fiîrent découverts plus tard par M. Louis Paris dans les manuscrits du chanoine Favart et dans les Mémoires et lettres de Maucroix; mais, à l'époque de cette découverte, la notice étoit réimprimée et la seconde édition des Mémoires de des Réaux touchoit à sa fin.
Plus tard, le 19 janvier J857, parut dans le Moniteur un article de M. Sainte-Beuve, intitulé : Tallemant et Bussy, ou le médisant bourgeois et le médisant de qualité. Il contenoit la bienveillante annonce de cette troisième édition des Historiettes. Le savant académicien y peignit des Réaux avec t^nt de justesse et de vérité que nous ne pouvons mieux faire que de lui emprunter les lignes qui nous ont le plus frappé :
« Tallemant, dit-il, n'obéit qu'à un seul goût, à une » seule humeur; homm.e d'esprit à la mode de nos pères. » curieux comme on ne l'est pas, à l'affût de tout ce qui
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» so dit et so fait à rentour, informé dans le dernier » détail de tous les incidents et de tous les conimérag(is » de société, il en tient registre, non pas tant registre » de noirceurs que de drôleries et de gaietés. Il écrit ce » qu'il sait, par plaisirde l'écrire, avec le sel de sa langue, » qui est une bonne langue, et en y joignant son juge- » ment, qui est naturel et fin. Tel quel et ainsi fait Jl est » en son genre impayable et incomparable. Qui eût dit à » Bussy, à ce bel esprit et cette belle plume de l'armée » et de la cour, qu'il avoit, en son temps, un rival et un » maître de narration aiguisée et naïve, dans ce boin- » geois gausseur qu'on rencontroit partout et qui n'étoit » déplacé nulle part; celui-là l'ciit certainement fort » étonné, et il ne l'am'oit pas cru. »...
« Tallemant allant partout, frayant avec les plus qua- » liiiés et lié avec les plus gens d'esprit, aimant à tout » écouter et à tout recueillir et à en faire de bons contes. » né anecdolier comme la Fontaine étoit fablier, ses amis » ne cessoient de lui dire : — Écrivez donc cela. — Il le » fit et nous en profitons. Sans Tallemant et ses indiscré- » tiens, beaucoup d'études particulières sur le xvii'^ siècle » seroient aujourd'hui à peu près impossibles. Par lui » on est de toutes les coteries, de tous les quartiers; on » connoît tous les masques, juscjue dans le déshabillé. » 11 redit ce qu'on disoit, il enregistre les propos cou- )) rants; il ne ment pas, mais il médit avec délices et » s'en donne à cœur joie. Cependant ce qu'il raconte » est foit h prendre en considération, parce qu'il est » naturel et judicieux, véridique et fin, sans aucune » fatuité, sans aucune prétention. Sur Henry IV, Sully,
» Richelieu, sur les plus anciens que lui et qui le dé- » passent par tant de côtés, il n'a ramassé que des » miettes, et encore sont-elles tombées de bonne table; » il n'est à écouter que comme un écho et un osscm- » bleur de bruits. Mais sur les gens qu'il a^ vus et qu'il » a fréquentés.,., il y a mieux de sa part; il compte » autant que personne, il a lu dans les physionomies, et )) il nous les rend.... Je suis tout à hit de l'avis de » M. P. Paris, qu'il ne faut pas traiter Tallemant à la » légère, ni le contredire sans preuves. Creusez sur bien » des points et vous trouverez la confirmation de ce qu'il » a dit en courant; et ce n'est pas seulement dans le » genre bourgeois qu'il excelle, ce n'est pas seulement » quand il nous exhibe et nous étale M™' de Gavoye, ou » M"' Pilou, ou M""^ Cornuel, dans toute l'originalité et le » copieux de leurs saillies ; Tallemant est encore le » meilleur témoin de l'hôtel Rambouillet et de ce monde » raffiné ; il le juge avec l'esprit françois du bon temps, » comme il sied à un' ami de Patru, à quelqu'un qui a » en lui du la Fontaine en prose, du Maucroix ; en Gau- » lois attique qui a passé par la place Maubert. »
M. Sainte-Beuve cite ensuite le portrait de M. de Montausier par Tallemant, et il continue ainsi : « Si ce » n'est pas là un chef d'œuvre de vérité et de ressem- » blance, oi!i le chercher? On n'a que le choix de telles » pages dans Tallemant; ouvrez-le à maint endroit, » c'est gai, net, clair, riant, bien troussé, non entor- » tillé.... Tallemant continue sans effort la race des » conteurs et des auteurs de fabliaux, il a sa veine de » Rabelais; il parle une langue excellente, d'une grande
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» propriété d'acceptions, pleine d'idiotisines, familière, » parisienne et qui sent son fruit.... Le monde que » nous fait voir Tallemant, c'est la Ville proprement » dite, c'est la Ville à l'époque de Mazarin, avant ou » après la Fronde, et sous la minorité de Louis XIV.... » le Paris où remuoit en tous sens une bourgeoisie » riche, hardie et libre, dont les types sont dans Molière, » dont Guy Patin est le médecin comme attitré, et où » sera un jour Regnard. Voilù le cadre de Tallemant et » où il a tout son jeu... Il y nage dans son élément, etc.» Voilà ce que nous avons souvent pensé en lisant les Historiettes:, mais ce que nous n'aurions pas si heureusement exprimé. On accuse d'ailleurs facilement un éditeur de partialité ; ne valoit-il pas mieux placer notre écrivain sous l'égide de celui qui tient d'une main si ferme le sceptre de la critique littéraire?
Gédéon Tallemant, seigneur des Piéaux, naquit à la Rochelle en l'année 1G19. Sa famille, originaire de Tournay, faisoit profession de la religion prétendue réformée, quand François Tallemant, l'aïeul de des Réaux, cherchant à se soustraire aux persécutions exercées dans les Pays-Bas contre les religionnaires, se réfugia à la Rochelle. Il y fit connoissance avec Louise Thévenin, riche veuve de Pierre du Jau ' , obtint sa main et partagea sa fortune-. Il vécut honorablement dans sa nouvelle patrie, y devint pair de la commune et coélu du maire '\
^ Historiettes, t. vi, p. 271.
^ Bibliothèque impériale, an Cabinet généalogique. Arcere, Histoire de la Rochelle, 1747 ; in-40, p. 305.
10 NOTrCK
Doux fils et une fille naffuircnt de ce maringe; les fils s'associèrent PaulYvon. leur beau-frère, et fondèrent une maison de banque à Bordeaux. La société prospéra. Gédéon, devenu riclie, achela une charge de secrétaire du Roi * ; il aiïerma divers impôts et devint trésoi'ier de l'Epargne pour la Navarre. 11 mourut en 1GS4^ laissant une fortune considéi'able à son fils et à sa fille.
Le fils aîné, nommé Gédéon comme son père, ayant acheté une charge de conseiller au parlement de Paris, y fut reçu le 10 juin 1637 ^ H ne tarda pas à revenir au catholicisme, moins par esprit de religion que dans l'espoir d'épouser Marie de Montauron, la fille do du Puget de Montauron, ce fameux financier en la personne duquel se trouvoient réunies toutes les prétentions des nouveaux enrichis, appelés alors les Partisans. Marie étoit bâtarde. Montauron l'avoit eue de Louise du Puget, sa cousine germaine, qui étoit morte avant qu'il eût pu l'épouser. La famille de Gédéon se montm sévère ; elle refusa presque unanimement de donner son approbation à ce mariage; mais cet obstacle n'empêcha pas Gédéon d'épouser Marie, et cet accroissement de fortune lui permit d'acheter une charge de Maître des Requêtes \ Ainsi s'ouvrit pour lui la carrière brillante
1 Tessereau, Histoire de la Chancellerie de France; Paris, 1710, iu-fol., t. I", p. 312.
2 Le successeur de Gédéon Tallemant fut reçu le 24 juin 163Z|; ibid.^ t. 1", p. 38/i.
3 Blanchard, Catalogue des conseillers du parlement de Paris à la suite de rilisloire des présidents à mortier; in-fol., p. 137.
* Il prêta le serment demaître des Requêtes le 24 mars 1640. {Continuation manuscrite des maîtres des Requêtes de Blanchard. Bibliothèque de l'Arsenal.)
de raciministration. Nommé d'abord A l'infondance d'Orléans, il obtint celle de Giiienne, en 1653.
Cet intendant, homme de plaisir et prodigne, livré à la dissipation, étoit devenu pour les gens de IcUros une soile de Mécène. Il payoit grassement les compliments dontonchatouilloitson a monr propre. Le grand Corneille, comme on sait, lui avoit dédié C'm/ia. Il seroit trop long de rappeler ici toutes les autres dédicaces qui lui furent adressées : mais nous ferons une exception à l'occasion de Rangouze qui s'étoit mis sur le pied d'envoyer des lettres remplies d'éloges emphatiques aux personnages qui jouissoientde quelque célébrité, et sur la vanitédesquels il tiroit des espècesdelettresde change ordinairement acceptées. « Continuez, Monsieur, » dit-il à M.Tallemant, «d'aimer ces illustres qui ne cherchent que » des matièresdignes de leur plume, et trt)uvez bon que la » mienne déins sa faiblesse ose vous assurer que si » je ne suis pas de la force des Gomberville, des » Silhon, des Costart, des Maynard et de tant d'aulres » sçavans qui publient si hautement vos louanges, je » ne laisse pas d'avoir l'ambition de vous rendre des y> hommages comme eux, et de prétendre quelque part » dans rhonneurde vos bonnesgràces\ » La vérité s'est réfugiée dons ces derniers mots; Rangouze demandoit l'aumône et il parvenoit à en vivre ^
Il nous est resté un témoignage contemporain de la
^ Lettres ponégrftîqnes au Chancelier de France, aux présidents au mortier et auv autres personnes illustres; par le s'enrde Rangouze Paris, 1650, in-S», p. 31. — Voyez le coQimentaire de THistorieite de Tallemant, t. vi, 3G0.
2 Historiette de Rangouze, t. v, p, 1 et suiv.
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grande existence du cousin de des Réaux, dans le voyage des deux célèbres amis Chapelle et Bachaumont', qui, vers 1()55 ou 1 056, rendirent une visite à M. et à M'"' Talleinant. Ce passage n'a pas été négligé dans le commentaire de riTistoriette consacrée par des Réaux à son cousin le Maître des Requêtes, mais il touche de trop près à la famille des Tallemant pour ne pas être rappelé ici : « Après être descendus sur la grève et avoir admiré » quelque temps la situation de cette ville, nous nous » retirâmes au Chapeau-Rouge^ où M. Tallemant nous » vint prendre aussitôt qu'il sut notre arrivée. Depuis » ce moment, nous ne nous retirâmes dans notre logis, » pendant notre séjour à Bordeaux, que pour y cou- » cher. Les journées se passoient le plus agréablement » du monde chez M. l'Intendant, car les plus honnêtes » gens de la ville n'ont pas d'autre réduit que sa )> maison. Il a trouvé même que la plupart étoient ses » cousins, et on le croiroit plutôt le premier président » de la province que l'intendant. Enfin il est toujours le » même que vous l'avez vu, hormis que sa dépense est » plus grande. Mais pour M""" l'Intendante, nous vous » dirons en secret qu'elle est tout à fait changée :
« Quoique sa beauté soit extrême,
» Qu'elle ait toujours ce grand œil bleu
» Plein de douceur et plein de feu,
n Elle n'est pourtant plus la même,
» Car nous avons appris qu'elle aime,
» Et qu'elle aime bien fort le jeu.
1 Voijage de ChapeUc et de Bachcmmont; Paris, Constant-Letellicr, 182G, in-8o, p. 13.
» Elle qui ne connoissoit pas autrefois les cartes, » passe maintenant des nuits au lansquenet. Toutes les » femmes de la ville sont devenues joueuses pour lui » plaire ; elles viennent régulièrement chez elle pour la » divertir, et qui veut voir une belle assemblée n'a qu'à » lui rendre une visite. M"" du Pin se trouve toujours » là bien à propos pour entretenir ceux qui n'aiment » point le jeu. En vérité sa conversation est si fine et si » spirituelle que ce ne sont pas les plus mal partagés. » C'est là que messieurs les Gascons apprennent le bel » air et la belle façon de parler :
Mais cette agréable du Pin, Qui clans sa manière est unique.
A Tesprit méchant et bien fin ; Et si jamais Gascon s'en pique, Gascon fera mauvaise fin.
Des Réaux nous apprend que cette demoiselle du Pin étoit sœur naturelle du Maître des Requêtes. « Elle » esioit, » ajoute des Réaux, «plus aimable que belle; » elle joiioit du luth, chantoit agréablement, et avoit » l'esprit si accort, que tout le monde l'aimoit. On Fap- » pelloit Angélique. Si elle ne fust pas morte jeune, le » comte d'Estrades, depuis mareschal de France, l'auroit » espousée \ »
Ce grand train de maison et les dépenses qu'il entraîne, l'habitade d'une vie dissipée, qu'ils continuèrent à Paris après que Tallemant eut été rappelé de son intendance, produisirent les fruits qu'on devoit en
1 Utstorietle de. M. et ^P'^ d'Eslrades, t. vu, p, 7,
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utiendre* Les allaircs se dérangèrent, et Tadversitc ne trouva pas M. cL M"" Talicinant préparés à ses rigueurs* « J'entrepris, avec un de mes parents, » dit des Réaux, « d'estre son intendant, de recevoir son revenu, et de » luy donner tant par mois, pourveû qu'il reglast son » train, et qu'il se logeast comme je voudrois. Je les
T> ay fait pleurer vingt fois, sa femme et luy Je com-
» mençai donc par luy proposer de chasser son cuisi- » nier ; Bien, dit-il, je le chasseray dans quatre
» mois Sa femme me disoit : lié! pour l'amour de
» Dieu ! mon pauvre cousin, sauvez-moy encore un » laquais! Us me trompoient ; car les gens qu'ils fai- » soient semblant de chasser, ils les logeoient viz-à-viz
» de chez eux Les ayant trouvez incurables, je ne
» m'en voulus plus mesler. »
Gédéon Tallemant résigna, en 1667, son office de Maître des Requêtes à M. Turgot de Sainte-Glaire ; il obtint des lettres d'honoraire enregistrées aux registres de l'hôtel en août 1667. Conçues dans les termes les plus flatteurs, elles sont données à Tallemant « pour » service au feu roy et à nous, en l'office de conseiller )•• au Parlement, puis de Maistre des Requestes pendant » vingt-sept ans et plus, durant lesquels il a esté sept ans » entiers intendant du Languedoc, Roussillon, Provence » et Guyenne '. »
Le Maître des Requêtes honoraire mourut à Paris, en son hôtel, situé rue d'Angoulmois", au Marais, paroisse
1 Bibliothèque impériale. Cabinet généalogique, au mot Tallemant.
2 C'é'.oit alors le nom de la rue Chariot. (Jaillot, Recherches sur Paris, quartier du Temple, t. m, p. 10.)
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Saint-Nicolas-dcs-Champs. On rinhumn dans le chœur do Pcglise, le 27 novembre 1G08, en présence de (lédéon cl de Paul Tallcmant, ses deux fils*, qui ont signé sur le registre déposé aux archives de rilùtel de Ville; il y est déclaré que le défunt éloitàgé de cinquante-cinq ans.
M"" Tallemant resioit sans fortune; son père avoit donné Tcxemple des plus folles prodigalités, sa succession venoit d'èlre taxée par la Chambre de justice, et l'intendant ruiné lui laissoit cinq enfants. C'étoit une personne d'esprit ; on a d'elle quelques vers. Voici le madrigal qu'elle fit en 1686, à l'occasion de la maladie de Louis XIV, qui venoit de subir l'opération de la fistule. Elle y peint sa triste situation :
Avec fort peu de bien, moins encor de jeunesse. Avec une famille aussi pauvre que moy, Je ne demande à Dieu ni grandeur ni richesse, Je suis assez contente ; il a sauvé le Roy ».
Marie Tallemant, la sœur du Maître des Requêtes, épousa Jean d'Harambure, seigneur de Roinefort et de la Boissiere, capitaine du vol des oiseaux du Roi. La petite vérole l'a voit gâtée, u Pour de l'esprit, » dit des Réaux, « elle en avoit du plus brillant, et disoit les
^ Gédéon prenoit, vers cette époque, la qualité de capitaine réformé au régiment d'Alsace. Paul étoit membre de l'Académie françoise et de celle des Inscriptions et Belles-Lettres.
2 iNous avons trouvé ce madrigal dans une lettre autographe de Boyer, de rAcadéuiie françoise, adressée à M^'* de Scudery en la priant de la mettre sous les yeux de M""* de Maiutenon.
» choses d'une manière tout à fait agréable \ » Elle perdit son mari, en 1639, au combat de la Route, près de Casai. Devenue veuve, plusieurs prétendants se présentèrent, et elle no les laissoit pas sans espérance, mais elle ne prenoit aucun engagement ; elle aimoit à recevoir des hommages. « Jamais femme n'a tant » aimé l'adora lion. » Éléazar de Sarcilly, sieur de Ghandeville, neveu de Malherbe et l'un de ses imitateurs, conçut pour elle une vive passion ; mais il ne paroît en avoir éprouvé que des rigueurs. On croit la reconnoître dans ces stances adressées à Chloris :
« Mon cœur, es-tu si foible et si peu généreux » Que de ne sentir pas les mespris rigoureux
» De celle à qui tu fais hommage?
» Ou bien, si tu les sens, au lieu de te guérir, ^
» Veux-tu conserver une image » De qui l'original te ya faire mourir?
» Non, non, résolvons-nous et cessons d'adorer » Cette ingrate beauté qui nous laisse endurer,
» Sans espérance de salaire ; » Quittons, quittons ses yeux, ou la clarté du jour,
» Et que le feu de la colère » Soit enfin plus puissant que celui de l'amour
» Je connois l'inhumaine à qui mon feu déplaist Et sçay que son humeur, insensible qu'elle est.
N'en peut jamais estre eschauffée ; Aussi, pour contenter l'excès de son orgueil,
Amour lui prépare un trophée Des cendres d'un amant qu'elle met au cercueil.
Historiette de il/"^ d'Harambure^ t, vi, p. 263.
Cel astre de mes jours qui s'en \a les finir. Eleinl ce que hiy seul a droit d'eiilretcnir.
En m'oslant l'espoir de la vie; Mais un si beau Irespas n'ayant point de pareil,
iMon bonheur est digne d'cnNie, Car je meurs en phénix aux rayons du soleil K
Beaucoup plus jeune que sa cousine, des Réaux avoit éprouvé pour elle un sentiment qui dépassoit les bornes de la simple amitié; mais M°'' d'Harambure aimoit trop Y adoration pour se contenter d'hommages que d'autres belles auroient partagés, et des Réaux, de son côté, n'auroit pas été d'humeur à se contenter de beaux sentiments ; aussi rcnonça-t-il à une conquête difficile, et les grâces de l'esprit et de l'entretien de sa parente le retenoient seules auprès d'elle. Il a dit quelque part que « depuis sa petite vérole, M""' d'Harambure n'avoit rien » de joly que l'entretien et le bien'. » Néanmoins, une des premières poésies de des Réaux lui fut inspirée par sa cousine; elle étoit souffrante, elle alloit partir pour les eaux, et ne pouvant l'accompagner, il lui adressa le sonnet qui commence par ces vers :
Phylis, d'un petit mal voulant borner le cours, 'S'en va prendre des eaux pour de\enir plus saine, Et moy dont la douleur est tousjours inhumaine, Je demeure en ce lieu dépoun eu de secours.
La foiblesse de cette pièce nous empêche de la donner entière.
^ Poésies de M. de Chanàeriile, dans le Recueil de diverses poésies des plus célèbres autheurs de ce temps.
• Hisiorieltc de 3/"°* d'Harambure, t, vi, p. 265.
vin. 2*
M"" (riTaramburc, à peine ûgée de trente-trois ans, mourut d'une maladie de langueur. Dos Réaux l'ut très-adfligé do sa perte, et il en exprime sa douleur dans un sonnet adressé à Gonrart, où il invite les poètes à célébrer les grâces et les vertus d'Amarante. Le sentim.ent qui a dicté ces vers excusera leur médiocrité.
To)' qui, sans aucune ayde et sans secours humain, T'es acquis le haut lustre où ta gloire est montée , Qui regardes en toi l'ouvrage de ta main. Et de qui la vertu doit cslre respectée;
Tu connois les ennuis qui me rongent le sein ; Tu connois qu'Amarante est partout regrettée : Sois mon guide, Phylandre, en mou noble dessein ; Je veux qu'en tous endroits sa gloire soit chantée.
Tu gardes le? trésors des neuf savantes sœurs. Tu peux mieux que personne en tirer les douceurs Par qui la poésie est si bien animée;
Tu connois dez longtemps comme on en doit user ; D'autres à tes écrits doivent leur renommée. Et tu sçais ce qu'il faut pour immortaliser ' ,
Ce sonnet, envoyé à Gonrart sous la forme épistolaire, avec signature et suscription, doit être de Tépoque de la jeunesse de des Réaux. «Gonrart,» dit-il, «a » tousjours affecté d'avoir des jeunes gens sous sa » férule; moy qui ne suis pas trop endurant, il me prit » en amitié, et je Taimay aussy tendrement. » Le sonnet est du temps de cette bonne intelligence; mais des
1 L'original autographe de ce sonnet existe dans un manuscrit de la bibliothèque de l'Arsenal. Belles-Lettres françoises, in-4o^ n" 151, t. i*', p. 891. Cette pièce, et une quittance de 1675, sont les seuls autographes signés de Tallemant des Réaux qui nous soient connus
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Rcaiix changea bien de sentiments pour Conrnrt, (ju'il représente, clans ses Historiettes, comme un homme tyrannique et querelleur. «C'est un franc pédagogue,» ajoute-t-il, « et qui fait une lippe, quand il gronde, la » plus terribliî qu'on sçauroit voir '. » Le Parnasse ne demeura pas sourd aux vœux de des Réaux : Maynard y répondit par un sonnet assez remarquable qu'on trouvera dans le cominentaire de l'Histoiiette de M"*'' d'Harambure. 11 est adressé au Maître des Requêtes, frère de M"'" d'Harambure, et l'on peut voir dans les œuvres de Maynard combien de dettes de reconnoissance ce poëte avoit contractées vis-à-vis de Gédéon Tallemant^.
Après avoir fait connoître la branche aînée de la famille Tallemant, nous passerons à la branche cadette, celle de l'auteur des Historiettes.
Pierre ïallemant, second fils de François, après avoir longtemps exercé la banque à Bordeaux, vint s'établir à Paris. «G'estoit,» dit des Réaux, « un homme » du vieux temps, in puris naturalibus, qui de sa vie » n'avoit fait une réflexion ^»
Pierre Tallemant se maria trois fois. Sa première femme fut Elizabeth Bidault ; la seconde, une demoiselle Polivon, sœur de Paul Yvon-dela Leu^ Ainsi il existoit une double alliance entre ces deux familles, la Leu ayant lui-même épousé la sœur de Pierre Tallemant.
1 Uistorieiie de Conrart.
' Voyez surtout la lettre 245, adressée à Tallemant le maître des Requêtes. {Lettres du, président Maynard. Paris, 1G55, in-4°, p. 741.)
3 Historiette de Tallemant, de son père, etc.
* Ce nom de Polivun paroît venir des deux noms patronymiques Paul Yvon, et se confondre avec eux.
Trois enfants naquirent des deux premiers mariages :
1° Pierre Tallemant, sieur de Boisneau, banquier, qui acheta, en 1659, une charge de maître-d'hôtel du Roi.
11 épousa Anne Bigot de la llonville, sœur de cette jolie Lolo, qui devint madame de Gondran, et pour laquelle le marquis de Sévigné, infidèle à une femme qu'il ne sut pas apprécier, se battit et fut tué en duel ; cette Lolo dont Conrart ' et des Réaux ont raconté les nombreuses aventures.
!2° Paul Tallemant, seigneur de Lussac. Des Réaux en parle peu; il ne Ta nommé que deux fois-,
3*^ Elizabeth Tallemant, mariée à François d'Angennes, seigneur de la Grossetiere '\
Devenu veuf, Pierre Tallemant épousa en secondes noces Marie de Rambouillet, sœur du financier qui créa au bourg de Reuilly de magnifiques jardins. Renfermés dans Paris depuis plus d'un siècle, et cultivés en marais, ils touchent à la barrière de Gharenton. La rue qui les côtoie porte encore le nom de Rambouillet. Trois enfants naquirent de cette seconde union :
l'' Gédéon Tallemant , seigneur des Réaux ; c'est l'auteur des Historiettes.
2° François Tallemant, abbé de Val-Ghrétien, prieur de Saint-lrénée de Lyon, aumônier du Roi, membre de l'Académie françoise.
3° Marie Tallemant, sœur des deux précédents, mariée à Henry de Massues, seigneur de Ruvigny, marquis de
^ Mémoires de Conrart, collection Petitot, 2e série, t. mahi, p. 189. ^ Ilistorieltes de J/'""^ Roger, et des Vieilles remariées et maltraittées. ' Historiette de M"'^ de Laiinay.
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Bonncval, cjui, après avoir rosid(3 longtemps à la cour de Louis XIV, en qualité de député des églises protestantes, sortit de France après la révocation de Tédit do Nantes '.
Pierre Tallemant, le père, mourut au commencement de Tannée 1657, dans le temps même où son fils rédigeoit, ou du moins mettoit au net le manuscrit des Historiettes.
Gédéon Tallemant des Réaux, fils aîné du second lit de Pierre Tallemant, et Fauteur des Mémoires, naquit à la Rochelle, le jeudi 7 novembre 1619. On voit, au chapitre des Amours de l'auteur, qu'il étoit âgé de dixsept ans, en 1636, quand une jolie veuve fit battre son cœur pour la première fois.
Deux années après % des Réaux fit un voyage en Italie, avec un de ses frères du premier lit, et avec Tabbé Tallemant, le plus jeune de ses frères germains. L'abbé de Retz , depuis cardinal et archevêque de Paris, venoit d'obtenir, enSorbonne, le premier lieu de la licence en théologie. Il avoit eu pour concurrent Fabbé de la MotheHoudancourt, protégé du cardinal de Richelieu, et Favoit emporté sur lui; le ministre, irrité par cette contradiction, menaçoit les députés de Sorbonne de faire raser les bâtiments qu'il commençoit à élever% et Forage s'annonçoit comme si violent, que la famille de Gondi crut prudent d'éloigner le jeune abbé. Il fut donc décidé que Fabbé de Retz iroit en Italie, et le
^ Sur la famille de Ruvigny, voy. t. m, p. 454. * En 1638. {Historiette de J/He Diodée.)
Mémoires du cardinal de Retz, collection Petitot, 2* série, xliv, 101.
22 ^o^IC^:
jeune ccclcsiasticjuc accepta avec cm[)resstîincnt l'olTre des trois frères Tallemant de voyai^er de compagnie.
Quoique Irès-jeune, Tallemant des Réaux étoit déjà doué d'un talent d'observation fortremarcjuable; il juge bien l'abbé de Retz. « C'est, dit-il, un petit homme noir, » qui ne voit que de fort près, mal fait, laid et maladroit 9 de ses mains à toutes choses... Sa passion dominante, » c'est l'ambition; son humeur est estrangement in- » quiette, et la bile le tourmente presque tousjours'. » On reconnoît déjà dans ce portrait le futur cardinal, le héros des brouillons. Des Réaux donne sur ses premières années des détails d'autant plus curieux, qu'on voudroit avoir sur un homme de ce caractère d'autres témoignages que le sien propre, et que d'ailleurs les premières pages de ses Mémoires, où il parloit de sa jeunesse, sont anéanties à toujours.
De retour à Paris, Gédéon prit ses degrés en droit civil et canonique; son père le destinoit à la magistrature^ il vouloit même lui acheter une charge de conseiller au Parlement : mais des Réaux ne se sentoit aucune disposition pour cette carrière. « Je hayssois ce mestier- » là, » dit-il, « outre que je n'estois pas assez riche » pour jctter quarante mille escus dans l'eau ". »
Le père de Tallemant des Réaux jouissoil d'une fortune considérable ; sa maison étoit opulente ; il est inutile de s'arrêter longtemps à le défendre d'un reproche
1 Historiette (lu cardinal de Retz.
2 Historiette de l'abbé Tallemant, de son pcre, etc. Le prix des charges de conseille;' au Parlement étoit alors trés-élevé. {Mémoires de Coulanges. Paris, Biaise, 1820, p 50 )
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dirigé contre lui par Cluirpcnlier, et répété pnr Fur.ticre. Le traducteur de la Cyropédie, emporté par un mouvement de colère, injuria Vabbc Tallcmant en pleine Académie, jusqu'à lui dire qu'il étoit le fû^d'vn banqueroutier de la Rochetle\ On sait trop à quelles injustices entraîne la passion ; toutes les apparences sont ici favorables aux Tallemant. Mais si Pierre jouissoit des avantages de la fortune, il paroissoit peu disposé à y faire participer son fils; aussi des Réaux chercha-t-il dans un richemariage les moyens de sortir d'une dépendance qui lui pesoit, et il demanda la main d'Elisabeth de Rambouillet, sa cousine germaine. Elle étoit fille de Nicolas de Rambouillet, frère de sa mère*
Elisabeth de Rambouillet n'avoit que onze ans et demi quand son cousin la demanda ; le mariage fut convenu, mais la célébration en fut diiférée pendant deux années.
Des Réaux, se voyant appelé par cet établissement à jouir d'une belle existence dans le monde, renonça à prendre un état qui auroit gêné sa liberté ; on voit seulement, par une quittance de l'année 1675, entièrement écrite et signée de sa main, que Tallemant des Réaux a exercé la charge de contrôleur provincial ancien des régiments, au département de la Basse-Bretagne".
Son mariage dut encore resserrer les liens de parenté qui l'unissoient à Antoine de Rambouillet de la Sablière, poëte agréable, auteur de madrigaux fms et délicats et
1 Second factum de Furetière, in-Zio, p. 31,
* Cabinet généalogique de la Bibliothèque impériale, au mot Tallemant.
*2/l NOTICE
dont la femme, Marguerite Ilesscin *, a été l'amie et le soutien de la Fontaine.
Libre de soins et d'aiTaires, Tallemant des Rcaux se livra à la culture des lettres, aux soins de sa famille et aux distractions de la société.
Il fut surtout lié d'une amitié particulière avec la marquise de Rambouillet, cette célèbre Arthenice, si souvent chantée par Malherbe, Voiture, Chapelain, M"' de Scudery, et tant d'autres poètes de son temps. Il a fait partie de cette pléiade de poètes que s'adjoignit le marquis de Montausier pour chanter Julie d'A.ngennes.
La pièce de Tallemant des Réaux est le madrigal sur le lys, le voici :
Devant vous, je perds la victoire Que ma blancheur me fit donner, Et ne prétens plus d'autre gloire Que celle de vous couronner.
Le ciel, par un honneur insigne, Fit choix de moy seul autrefois.
Comme de la fleur la plus digne Pour faire un présent à nos rois.
Mais si j'obtenois ma requête, Mon sort seroit plus glorieux
1 M. Walckenaer n'a pas osé décider si le véritable nom de M"^ de la Sablière etoit Hessein ou Hesselin. {Histoire de la vie et des ouvrages de Jean de la Fontaine . Paris, Nepveu, 1820, aux notes, p. 403.) Elle s'appeloit Hessein d'après les documents que nous ont offerts les généalogies de cette famille conservées dans le Cabinet du Roi. Voyez aussi une anecdote curieuse sur la Sablière, ayant son mariage, t. vn, p. 362.
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D'être monté sur votre tête, Que cl'clre descendu des cieux '.
Dans les Historiettes, où des Réaux s'est particulièrement attaché à peindre la société de l'hôtel de Rambouillet et les diiïérents personnages qui la composoient, il fait d'abord passer sous les yeux de ses lecteurs la marquise de Rambouillet, cette dame romaine, qui avoit vécu à la Cour de Henry IV, et qui conserva toujours le ton grave et solennel dont sa mère, de la maison des Savelli, lui avoit transmis les traditions. Il amène ensuite le marquis de Rambouillet, Julie d'Angennes et le marquis de Montausier, M"'" de Grignan, première femme du gendre de M™' de Sevigné, Tabbesse de Saint-Etienne, le marquis de Pisani, Voiture, M"' Paulet. Tallemant n'omet personne ; il n'est pas jusqu'aux officiers et aux serviteurs de cette illustre maison qui ne trouvent une place dans ses récits.
On ne doit pas être surpris de la préférence marquée donnée par des Réaux à tout ce qui concerne Thôtel de Rambouillet.- Il devoit être flatté de l'accueil qu'il y recevoit, et pour tout ce qui regarde le règne de Henry lY et la régence de Marie de Médicis, il a principalement recueilli ses anecdotes dans les entretiens de la Marquise, dont il n'a été le plus souvent que l'écho. Il a le soin d'en prévenir ses lecteurs : « C'est d'elle, » dit-il, « que » je tiens la plus grande et la meilleure partie de ce que » j'ay escrit et de ce que j'escriray dans ce livre. »
^ Ce madrigal délicat est signé des Réaux Tallemant. La dernière strophe
rappelle l'ancienne tradition du lys emblème de pureté, envoyé du ciel à la
rance, pour lui servir d'armoiries. (Guirlande de Julie. Paris^ 1780, in-80.)
"2() Norrci-:
Cette liaison, si honorable poiir l'autour des Ilistovielles, dura jns(iu'au ternie de la vie de l'illustre Marcjuise, pour hiquellc l'abbé Tallennant, frère de notre écrivain, composa l'épitaphe qu'on a pu lire dans le commentaire de son Historiette, t. ir, p. 51 /|.
Nous savons, grâce aux récentes- découvertes de MM. Haag, dans les archives du temple de Charenton, que le mariage de des Réaux avec Elizabcth de Rambouillet avoit été célébré au mois de janvier 1646\ Cette union semble avoir été heureuse» H en naquit, trois filles, Anne-Elizabeth, Angélique et Charlolte. Des Réaux parle, dans le chapitre de M"" de Montausier, de « la petite des Réaux, » qui jouoit avec M"^ de Montausier, depuis duchesse d'Uzès. L'une d'elles vivoit encore en 1688, et se réfugia vers cette époque en Angleterre, pour ne pas abjurer, à l'imitation de ses parens^
Vers 1650, Tallemant des Réaux acheta la terre du Plessis-Rideau, située en Touraine, sur les confins de l'Anjou, paroisse de Chouzé. Elle lui fut vendue par François de la Beraudiere, marquis de i'Isle-Rouche, et par Françoise de Machecoul, sa femme. Cette terre étoit restée pendant environ deux siècles dans la famille Briçonnet. l^e prix en fut fixé à cent quinze mille livres, et Tallemant obtint des lettres patentes, qui lui permirent de changer le nom de Plessis-Rideau en celui de des Réaux,
On voit par ces lettres que Tallemant portoit ce sur-
^ La France protestante. Paris, Cherbuliez, 1859, t. ix, p. 338. 2 Ibid.
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nom depuis son enfance. Nous attachions quelque prix h connoître cette pièce, et nous Pavons trouvée dans les registres du Parlement, où elle a clé enregistrée le 30 juillet 1053'.
Le nom de des Réaux est celui d'une autre familhi ancienne, originaire du Nivernais, établie en Brie et en Champagne; il ne faut pas la confondre avec celle de Tallemant des Réaux. C'est à cette ancienne famille qu'appartenoit Gabriel des Réaux, lieutenant des Oardes-du-corps, maître-d'hôtel du Roi, mort en l()4û, auquel fut confiée la garde du maréchal de Marillac. 11
1 La voici :
Extrait des registres du Parlement de Paris, 4* vol. des ordonnances de Louis XIV, m m m, fol. 235, fo.
« LoPis, par la grâce de Dieu, Roy de France et de Navarre, à tous présents et advenir, salut. iNostre chei* et bien anié Gédéon Tallemant, sieur des Réaux, nous a fait remonstrer que depuis l'enfance il a esté congnen soubz ledit nom des lîéaux, et que depuis peu il a faict acquisition de la terre et chastellenie du Plessis-Rideau, située en Vallée, près la rivière de Loire, es jirovinces de Tourraine et Anjou, qui lui a esté vendue avec toutes ses appartenances et dépendances, et tous droicts seigneuriaux et aultres, par François de la Beraudiere, marquis de l'Isle-Rouche, et dame Françoise de Machecoul, sa femme, moyetinant la somme de cent quinze mille livres, de laquelle terre et chastellenie du Plessis-Hide:iu, comme estant de c nséquence dans sa famille, il dé-ireroit commuer le i.om en celuy des Héaux, qu'il a toujours porté luy-mesme, s'il nous plaisoit ainsy le luy octroyer, et lui accorder noz lettres sui- ce nécessaires; sçavoir faisons que, inclinant liberablement à la s^ipplication et requeste dudict suppliant, et le voullant favorablement traicter, en considération de son mérite et de l'affection qu'il a toujours tesmoignée à notre service, pour ces causes, et aultres bonnes considérations à ce nous mouvants, nous hiy avons permis, accordé et octroyé, permettons, accordons et octroyons, voulions et nous plaint, de nostre grâce, plaine puissance et auctorité royaîle, par ces présmtes signées de nostre main, qu'il puisse et luy soit loysible commuer le nom de ladirte terre et chastellenie du Plessis- Rideau, et qu'au lieu d'icelle soit doresna-
'icS NOTICE
Cil est soiivcnl (lucstion dans le récit du procès de ce maréchal, inséré dans le Journal du cardinal de Richelieu, Il y eut aussi plus tard une famille très-honorable de Taboureau des Réaux, qui n'a rien de commun avec la famille ïallemant; elle paroît avoir acquis la terre des Réaux, soit de Tallemant, soit de ses héritiers.
La terre des Réaux devint pour Tallemant l'occasion d'un procès dans lequel il recourut au patronage de son ami Patru. On lit dans les œuvres de ce dernier un factum pour Gédéon Tallemant^ écuyer^ seigneur dudit
vant et à perpétuité appelée les Réaux, tant en jugement que dehors, en tous contracts, papiers terriers, adveuz, dénombrements, hommages, et en tous autres actes publiez ou particuliers, de quelque nature qu'ils puissent estre, à la charge toutrfois que tous bs contracts et aultres actes publiez ou particuliers, de quelque nature qu'ils puissent estre, faicts cy-devant pour raison de ladicte terre, soulz ledict nom du Plessis-Rideau, demeureront en leur force et valeur, sans que par cette commutation de nom il y soit rien innové. Si donnons en mandement à nos amez et féaux conseillers, les gens tenans nostre cour de Parlement, nos sénéchaux, baillifs, leurs lieutenants, et à tous nos autres justiciers et officiers qu'il appartiendra, que ces présentes ils fassent lire, publier et enregistrer, entretenir, garder et observer, et du contenu en icelles faire jouir le suppliant plaineraent et paisiblement, cessant et faisant cesser tous troubles et empeschemens au contraire ; car tel est nostre plaisir ; et affin que ce soit chose ferme et stable à tousjours, nous avons fait mettre nostre scel à ces dictes présentes, sauf en aultres choses nostre droict et Tauctruy en toutes. Donné à Paris au mois de juing, l'an de grâce mil six cent cinquantetrois, et de nostre règne le onziesme. Signé Louis, et sur le reply, par le Roy, Phelippeaux, à costé, visa Molé, et scellé du grand sceau de cire verte, sur laz de soye rouge et verte.
Registre, ouy le procureur général du Roy, pour jouir par l'impétrant de l'effect y contenu, pour estre exécuté selon leur forme et teneur. Paris, en Parlement, le trentiesme juillet mil six cent cinquante-trois. »
Signé Gdyet.
Collation falote à son original. Signé Du Tillet.
liei/., contre messire Antoine Arnauld, prieur commendataire du Plessis-aux-Moines , ayant repris V instance au lieu de maître Claude le Marié*.
Des Réaux se plaignoit d'avoir été troublé dans sa possession de tous droits honorifiques, prérogatives et prééminences, titres et armes, dans l'église paroissiale de Chouzé, tant comme fondateur, que comme ladite église étant bâtie en ses fiefs et chdtellenie des Réaux, ci-devant le Plessis-llideau,
Le récit de cette discussion seroit aujourd'hui sans intérêt; peu importe que des Réaux soit parvenu à faire changer le banc que rofTiciant occupoit dans le chœur de l'église du village des Réaux, qu'il ait été maintenu en possession du poteau du carcan, où comme seigneur il prétendoit avoir le droit d'exercer sa justice ; mais ce factum donne quelques renseignements utiles : on y voit que des Réaux avoit acheté cette terre du marquis de l'Isle, arrière-petit-fils d'un Briçonnet. On y voit aussi qu'il plaidoit contre le célèbre docteur Antoine Arnauld. On ignore quelle a été l'issue du procès. Une trace de l'exercice de la puissance féodale de Tallemant, à cause de sa terre des Réaux, se trouve dans mie pièce par laquelle Gédéon Tallemant, soigneur des Réaux, nomme François Sarrazin sénéchal et juge de sa châtellenie des Réaux. Elle est indiquée dans le Catalogue des Archives de Joursanvault, sous le n° 2801".
Doués de mêmes goûts et rapprochés par quelques
1 OEuvres de Patrii, 3^ édition. Paris, 1714, in-^o.
* Catalogue analytique des archives de }f. le baron de Joursanvault. Paris, Techener, 1838, in 8o, 11, 120.
circonstances, Patrii et des Réaux contractèrent, dès l(Mn' jeunesse, une amitié qui ne se démentit jamais. Le père de Patru |)ossé(loit une ferme ù Pommeuse, terre qui apparlenoit à du Puget deMautauron, beau-père de Tallemant le maître des Requêtes. Patru se livroit h son goût pour les lettres avec une passion qui s'accorde diftlcilement avec la pratique journalière du barreau. Libre de soins et d'atlaires, des Réaux vivoit au milieu des gens de lettres : homme d'esprit sans prétention, il n'écrivoit que pour se distraire, en voilà plus qu'il n'en falloit pour les rapprocher; compagnons de plaisirs, peut-être même de voluptueuses dissipations, ils n'avoient point de secrets l'un pour l'autre. En effet, sans les confidences de Patru, comment des Réaux auroit-il pu placer dans ses récits une foule de traits de la jeunesse de ce dernier, et particulièrement ses amours avec la belle M"*^ Levesque ' ?
11 perdit Patru le lô janvier 1681 ; il composa pour lui cette épitaphe :
Le célèbre Patru sous ce marbre repose ; Tousjours comme un oracle il s'est veû consulter
Soit sur les vers, soit sur la prose.
11 sceut jeunes et vieux au travail exciter;
C'est à luy qu'ils devront la gloire De voir leurs noms graves au temple de mémoire.
Tel esprit qui brille aujourd'hui ]N*eust eu sans ses avis, que lumières confuses, Et l'on n'auroit besoin d'Apollon ny des Muses, Si l'on avoit tousjours des hommes comme luy.
^ Historiette de 37""^ Levesque.
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Cotte épitnphe do Patru, publiée par le père Monliours*, a été réimprimée partout, et particulièrement à la suite de la notice jointe aux œuvres de Patru ; en voici une autre, qui sent son esprit fort et que nous avons trouvée, écrite de sa main"" :
Cy gist le célèbre Patru, De qui le mérilea paru Tou«^jours au-dessus de l'envie; Il a savamment discouru, Mais peu de la seconde vie ; Heureux s'il n'a trouvé que ce qu'il en a cru !
Tallemant étoit aussi étroitement lié avec Perrot d'Ablancourt, auteur de tant de traductions qui ne se lisent plus, et qu'on appeloit de son temps les belles infidèles. 11 lui a consacré un article de ses Mémoires, et à sa mort, arrivée au mois de novembre 16()i, il composa cette épitaphe, conservée par lepèreBouhours :
L'illustre d'Ablancourt repose en ce tombeau ; Son génie à son siècle a servi de flambeau : Dans ses fameux écrits toule la France adaiire Des Grecs et des Romains les précieux trésors: A sa perle on ne sçauroit dire Qui perd le plus des vivants ou des morts 3.
Cet éloge paroît aujourd'hui d'une grande exagéra-
^ Recueil de vers choisis. Paris, 1693, in-l2, p. 170. La table indique que cette pièce est de des Réaux.
* Porufiuille de pièces manuscrites composées ou recueillies par Tallemant des Réaux. Bibliothèque de l'éditeur.
^ Recueil de vers choisis. Paris, 1693, p. 8.
lion; il ne faut pas oublier que Pcrrot cl'Ablancourt étoit un des meilleurs écrivains de son temps', et que les réputations de traducteurs s'évanouissent à mesure que de plus habiles prennent leurs places. .
Des Réaux aimoit la poésie ; il l'a cultivée pendant tout le cours de sa vie. 11 parle dans l'Historiette du cardinal de Richelieu d'une épître en vers adressée par lui à Quillet, l'auteur de la Callipédie ; il faisoit avec facilité des vers de société. Ses deux Recueils manuscrits, dont il sera parlé plus bas, sont remplis d'opuscules de ce genre, parmi lesquels il seroit souvent difficile de distinguer ceux qu'il a composés lui-même de ceux dont il n'est que le copiste. Nous dirons seulement qu'un curieux couplet satirique est écrit de sa main, et si l'on s'en rapportoit aux ratures dont il est chargé, on l'estimeroit de sa composition. 11 porte en marge la date de 1655. Le voici :
COUPLETS Sur Pair de la Duchesse.
Despeschez vite de danser, Nobles bourgeois, car voicy la Feuillade2,
1 Boileau le met au premier rang des écrivains françois dans ces vers de la IX* satire :
Puisque vous le voulez, je vais changer de st\lc; Je le déclare donc : Quinault est un Virgile; Pradon comme un soleil en nos ans a paru; Pelletier écrit mieux qvCAblancourt ny Patru.
2 La Feuillade, depuis maréchal de France, étoit hâbleur de son naturel; on Faccusoit d'avoir trouvé bien à tort le moyen de s'attribuer la principale gloire de la journée du Saint-Godard, dans l'expédition de Hongrie de 1664, au préjudice de Coligny ; on peut voir dans le commentaire de l'Historiette de Rangouze, t. v, p. 8, son aventure avec Saint-Aunais.
Qui de son œillade Vous va tous chasser.
Quand nous seriez à l'abry de vos belles, 11 n'a respect ny pour vous ny pour elles. Que vous estes à craindre.
Messieurs les plumets * !
Que vous estes à plaindre.
Messieurs du Palais I Si tost que la noblesse Vient et fend la presse,
Malgré que vous payez, Jamais vous ne dansez.
La Sablière, cousin et beau-frère de des Réaux, qui se trouvoit dans les. dispositions de l'auteur de ce couplet, fit de son côté ceux qu'on va lire :
COUPLETS Pour répondre au précédent, sur l'air de la Bourrée.
Vostre audace est sans seconde, Beaux fanfarons de la Cour; Apprenez que tout le monde Est égalé par TAniour.
Cbascun de vous présume Valoir bien mieux que nous ; Mais ostez votre plume.
Les bourgeois sont comme vous.
Sachez qu'avec les belles Nous ne sommes pas trop mal; Nous regnons dans les ruelles.
Si vous régnez dans le bal.
' Les gens de guerre porlojeni^ seuls le plumet blanc au chapeau.
VIU
Vosire plume y préside, Mais avec peu de fruil :
Nous avons le solide, Et vous n'avez que le bruit.
Si l'amour vous sollicite.
Cherchez fortune au Alarests ; Avec tout vostre mérite, On vous Iraitte en indiscrets.
Le gentil la Feuillade, Quand il est parmi nous, A beau faire gambade, 11 ne fait point de jaloux.
La Sablière i.
Des Réaux s'est essayé pour le théâtre ; nous avons sous les yeux le brouillon^ écrit de sa main, d'une tragédie (ïOEdipe. C'est une œuvre de sa jeunesse et quand l'auteur du (Ad, en 1659, fit représenter Œdipe, l'auteur des Historiettes avait quarante ans.
Nous avons lu attentivement la tragédie de des Réaux, elle est sagement composée ; mais la versification en est sifoible, que nous n'y avons rien trouvé qui méritât d'être cité ".
1 Cette chanson poite, dans la copie de des Réaux, cette signature d'Antoine Rambouillet de la Sablière , d'ailleurs connu par ses jolis madiigaux, publiés chez Baibin en 1680. M. Walckenaer a donne une bonne édition des œuvres de ce poëte. (Paris, Nepveu, 1825, in-8o,)Il y a joint des notices sur la Sablière et sur iMaucroix, pour lesquelles il a puisé dans le manuscrit alors inédit de nos Historiettes.
2 La ballade que nous avions donnée dans la deuxième édition, et dont le retraiij est :
Mais honni soit celui qui mal y pense!
etoit dans les Portefeuilles de Conrart de la main de des Réaux ; elle n'est cependant pas de lui, mais de Ménage qui l'a publiée dans ses Miscellansea.
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Une cpître en vers, adi'cssce par Tallemant des Réaiix au père Rapin, jésuite, a été mise à notre disposition '.
Le père Rapin, le célèbre auteur du poëme des Jardius,moY{ en 1()87, a écrit au bas de cette épître les mots suivants : des Récutx, depuis converty. Des lettres autographes de Rapin, rapprochées de ces mots, ne permettent pas de douter qu'ils ne soient de sa main. Il résulte de cette courte mention, qu'à une époque avancée de sa vie, en 1685, des Réaux embrassa la i-cligion catholique ; M. de Boze sembloit déjà l'indiquer dans l'éloge de l'abbé Paul Tallemant-.
L' épître de des Réaux n'est pas sans importance ; elle le montre dans un âge avancé, de léger, caustique et frondeur, devenu un personnage sérieux, mettant les choses à leur vraie valeur: enfin elle nous introduit quelque peu dans sa vie privée :
Rapin, je ne saurois différer davantage. Ma muse veut enfin te rendre quelque hommage ; J'en prevo)' bien le risque et qu'au petit troupeau Le cas assurément paroistra fort nouveau : Mais il m'im[)orte peu qu'on y trouve à redire ; T'aimer comme je fais, c'est bien pis que t'ecrire , , Je ne m'en cache point, je voudrois que mes vers Le pussent faire entendre à tout cet univers.
1 Nous devons la communication de cette épître à feu M, Parison, savant bibliographe, ami du père Adry et de Tabbé de Saint-Loger, qui avoit réuni à une excellente bibliothèque de classiques et anciens livres, des autographes fort curieux. La pièce est tout entière de la main de Tallemant des Réaux.
* Histoire de l'Académie royale des Inscriptions et Belles-Letlres^ t. i*% p. 2Û5.
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Tii ne m'es pas moins cher pour êlrc jésuite; Sous quelque liahit qu'il soil, j'honore le mcrilo. Kl l'on |)cul bien aller jusques aux religieux. Quand de tous les humains ceux qu'on aime le mieux Ou sont bénéficiers ou le voudroient bien être. Ah î plut à Dieu qu'il prît envie à notre maître De voir si sur ce fait je ne suis pas menteur, D'être désavoué je n'aurois pas grand'peur ; En tout temps mes amis ont eu le sort contraire, Leurs veilles jusqu'ici ne leur profitent guère; Ils ont assez fait voir leurs talents merveilleux. Le sit'clc les admire et ne fait rien pour eux. Je ne suis point surpris de voir que l'opulence Fasse aujourd'huy divorce avecque la science ; Elle l'a toujours fait, en quel temps a-t-on vu La Fortune d'accord avecque la vertu?
Qui l'espère se flatte, et leur vieille querelle. Bien loin de s'apaiser, toujours se renouvelle. Il s'en faut consoler et faire son devoir; Mériter du bonheur, c'est plus que d'en avoir. Les peines, les travaux sont même salutaires ; 11 n'est pas bon d'avoir toutes choses prospères ; Rien ne fait voir si clair que la calamité, Et rien n'aveugle tant que la prospérité. Dans mes afflictions, au milieu de mes pertes, J'ay fait, pour mon repos, d'heureuses découvertes Et me voir dans ton cœur placé comme j'y suis, C'est un bien que je crois devoir à mes ennuys. Ma disgrâce, en effet, me vaut cet avantage; Je t'aurois bien toujours connu par ton ouvrage. Et de tes grands Jardins contemplant les beautés, J'eusse admiré la main qui nous les a plantés. Quoyque la fable ait dit de ceux des Hesperides, Ce n'etoient auprès d'eux que des sables arides; Mais je t'eusse peut-être admiré sans te voir. Cependant, cher Rapin. ton sublime savoir Ne mérite que trop qu'on t'aille rendre grâce De tout l'or que pour nous tu lires du Parnasse.
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Je n'ose (lire loul, j'épargne la pudeur;
Si j'ainic ton esprit, j'aime cucor mieux Ion c(eur.
Sauroil-on trop louer celle iuimeur bienfaisanle,
Ces soins ollicieux, celle ardeur obligeanle?
Je liens qu'an plus haut point un mortel est monté
Lorsqu'en luy la lumière est jointe à la bonté :
Mais cet heureux concert, ce divin assemblage,
Se trouve rarement, et surtout en notre âge ;
Les hommes éclairés abusent de leurs dons,
On ne voit presque plus que les sots qui soient bons.
Ton amitié, llapin, à ton poëme est semblable,
Elle instruit, elle plaist, tout en est agréable.
Pour moy, rien ne m'est cher comme mes bons amis ,
C'est ce qu'en mon estime au plus haut rang j'ai mis.
Au prix de tels trésors, nuls trésors ne me tentent ;
Après les bons amis, les bons livres m'enchantent.
A toute heure, en tout temps, je tiens entre les mains
Les ouvrages fameux des Grecs et des Romains.
O le grand don de Dieu que d'aimer la lecture!
Avecque ce secours jamais le temps ne dure.
Que de gens à la ville, aussi bien qu'à la cour,
Voyons-nous s'ennuyer la plus grand'part du jour !
Ils ne savent que faire, et sans la comédie.
Ces sots meneroient bien une plus triste vie ;
Je pense, en bonne foy, que les propres acteurs
N'y vont pas si souvent que certains spectateurs.
Certes, le ciel a beau nous faire des largesses,
Il a beau nous donner des grandeurs, des richesses,
A moins qu'il daigne encor nous donner du bon sens,
A vray dire, il nous fait de dangereux présents :
A tel il vaudroit mieux être gueux qu'être riche ;
Car, s'il n'est insolent ou prodigue, il est chiche.
Combien à leurs trésors se laissent éblouir !
On sait moins que jamais comme il en faut jouir.
Regardez ces abbés, dont le train magnifique
Aux dévots fondateurs fait tous les jours la nique,
N'oyez-vous pas partout vanter leur charité?
En voyez-vous un seul qui ne meure endetté,
Ou. pour pailfT rorrort, (jui ne monro insolvable?
Ils doivonl loiit eiij-emhlo Ji l)i(Mi. aii nioiulo, au diable;
Pour le diable, sans doulc, il s'en fait bien payer,
Kn vain avec ce rusire on voudroit dilayor.
Mais nous voilà, llapin, sur une ani|)lc matière,
M'entrons point, je le prie, en si vaste carrière!
Je fuis le lieu commun, et j'aime mieux finir.
Que d'une rapsodie aller l'entretenir.
On voit dans cette cpître des Réaux désabusé des préventions des Réformés contre F Église romaine, et devenu Tami d'un jésuite qui s'est fait un nom dans les lettres; il y parle de ses afflictions, de ses pertes, de sa disgrâce, circonstances de sa vie presque entièrement ignorées.
En effet, toute la famille avoit déjà éprouvé des revers de fortune à la mort de PieiTe Tallemant, frère aîné de des Réaux, par l'infidélité d'un sieur Bibaud, son associé'. Quant à la disgrâce dont il se plaint, nous ne pouvons même présumer quelle en a été la nature : il n'appartenoit à aucune compagnie judiciaire; il avoit trop de philosophie pour ne [as préférer son indépendance à la faveur des Grands, et janiais homme ne fut moins courtisan. D'autres découvertes viendront peutêtre un jour dissiper ces obscurités.
Nous avons pu déterminer la date de la naissance de Tallemant des Réaux ; mais nous n'avions pu jusqu'ici fixer l'époque de sa mort. JNous savions seulement qu'il vivoit encore en 1691, et qu'il n'existoit plus en 1701. Cela ressort de deux actes de l'état civil, inscrits aux
^ Historiette de Cabbé Tallemant, etc.
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registres des paroisses de Saint-Nicolas- des-Giiamps et de Saint-Eustaclie, à Paris.
Le premi(T est Tacte de baptême d'Elisabeth Fiambouiliet; il est ainsi conçu :
« Elisabeth, née le 23 mai IGOl, fille de Pierre de Rambouillet, écuyer, sieur de Lancry, et de dame A.nne Bourdin, son épouse, demeurant rue de Berry. Le parrain, Jacques de Monceau, écuyer, sieur de Davene ; la marraine, dame Elisabeth de Rambouillet, épouse de Gédéon Tallemant, écuyer, seigneur des Réaux, demeurant rue Saint-Augustin. »
Pierre Rambouillet étoit frère d'Antoine Rambouillet de la Sablière et de M"' Tallemant des Réaux.
Nous avons dû la connoissance du second de ces actes à M. Ravenel, l'un des Conservateurs de la bibliothèque du Roi. La première édition de cette notice étoit imprimée, quand ce courageux investigateur nous fit part de la découverte qu'il venoit de faire, dans les registres de la paroisse Saint-Eustache de Paris, d'un acte de mariage du 8 février 1701, passé entre Charles Trudaine de Montigny et Renée Madeleine de Rambouillet; cette dernière y est assistée de sa grande-tante Elisabeth de Rambouillet, veuve de Gédéon Tallemant, seigneur des Réaux, décédé.
On conserve aussi dans le cabinet généalogique de la bibliothèque impériale une quittance donnée le l"juillet 1701 par Elisabeth de Rambouillet, veuve de Gédéon Tallemant, écuyer, sieur des Réaux. Mais nous sommes redevables de découvertes plus précises à M. Louis Paris, qui après avoir fait connoître les précieux manus-
AO INOTJGE
crits de Maucroix conservés dans la bibliothèque de Reims, a donné de cet ingénieux écrivain, ami particulier de la Fontaine et de notre desRéaux, une charmante édition qu'un grand nombre d'agréables pièces jusqu'alors inconnues sufilroit pour recommander. Ces notes, ces mémoires, ces poésies de Maucroix étoient ou des autographes, ou des transcriptions faites sur les originaux, par le chanoine de Reims Favart, autre ami de Maucroix et son commensal. Favart joignoit souvent aux pièces qu'il transcrivoit des remarques aujourd'hui fort précieuses. On en pourra juger d'après celle qui accompagne l'épitre de Maucroix à son ami des Réaux ;
cher Astibel, c'est fait de moy \ L'archiduc est près deRocroy. ..
« Astibel » ajoute Favart, « sage enchanteut favorable » à Amadis; c'est des Réaux qui abjura, le 17 juillet » 1685, entre les mains du R. P. Rapin. L'abbé Talle- » mant, dit ici le pèrej, est frère de des Réaux ; le jeune, » qu'on appelle le fils^ est fils d'un maître de Requestes. » La mère de des Réaux est Monnerot, et la mère de » l'autre est M"' Bigot ^ Des Réaux est fils d'un par- )) tisan que M. Colbert a ruiné. Il est glorieux ; les » louanges le rendroient fou. Il dit qu'il est en esprit
^ Réimprimée à la suite de cette notice.
2 Erreurs de Favart. La mère de des Réaux éloit Rambouillet, et la mère de l'abbé Tallemant étoit Marie de Montauron. — On voit que cette note, toute curieuse qu'elle est, a été rédigée par un provincial qui ne conuoissoit le monde de Paris que par ouy-dire. li ne pouvoity avoir aucun rapprochement possible entre la grande, belle et altière M"« de Moutbazon et notre des Réaux, alors sexagénaire.
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» ce que M'"*' de Montbazon est en beaulé. Il n'a que » deux filles. »
Ainsi des Réaux avoit fait abjuration le Î7 juillet 1685, entre les mains du père Rapin. Les Mémoires de Maucroix vont nous apprendre l'époque de sa mort, et nous parler une dernière fois de lui ep termes meilleurs et sans doute plus vrais:
« Le 6 novembre 1692 mourut à Paris, dans sa » maison, près la porte de Richelieu', mon cher ami, » M. des Réaux. G'estoit un des plus hommes d'hon- » neur et de la plus grande probité que j'aye ja- » mais connu. Outre les grandes qualités de son esprit, » il avoit la mémoire admirable, escrivoit bien en vers » et en prose et avec une merveilleuse facilité. Si la com- » position luy eust donné plus de peine, elle auroit pu » estre plus correcte. Il se contentoit peut-estre un peu » trop de ses premières pensées, car, du reste, il avoit » Tesprit beau et fécond, et peu de gens en ont eu autant » que luy. Jamais homme ne fut plus exact : il parloit » en bons termes et facilement, et racontoit aussy bien » qu homme de France. »
Grâce à cette révélation, nous nous sommes empressés de recourir aux registres de la paroisse de Saint-Eustache et nous y avons trouvé l'acte dont voici l'exacte transcription :
« Dudict jour , mardy onziesme novembre 1692 , » défunt messire Gédéon Tallemant, seigneur des Réaux,
1 C'est-à-dire vers le point de la rue Richelieu où commence aujourd'hui la rue Neuve-Saini-Augustin.
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» demeurant rue Neuve-Saint-Auguslin, décédé du dix » (lu préscul mois, a esté inhumé au cimetière de Saint- » Joseph. » Signé, l'abbé Tallemant, et Tallemant,
Les Ilistoricltcs sont le seul ouvrage important de Tallemant des Réaux qui nous soit parvenu. L'auteur vivoit au milieu de plusieurs sociétés tout à fait distinctes, et la principale étoit, comme nous l'avons dit plus haut, celle de l'hôtel de Rambouillet. Ami de la Marquise, dont il étoit encore rapproché par le mariage d'ime de ses sœurs avec un d'Angennes de la Grossetiere, il se trouvoit au milieu de tout ce que la noblesse et les lettres offroient de plus illustre et de plus renommé ; il voyoit cette femme, si justement célèbre, alliée des deux reines Catherine et Marie de Médicis, entourée de sa noble famille, de ces d'Angennes, de tout point si remarquables, visitée par Madame la Princesse, parM^^' de Rourbon depuis duchesse de Longueville, et par le héros de Rocroy; il y rencontroit la duchesse d'Aiguillon, la vicomtesse d'Auchy, M"'" de Sablé, M"' de Scudery, M"'" de Sevigné, Voiture et M^^' Paulet, cette lionne indomptée, Vaugelas, Malherbe, Racan, les deux Corneille, Mairet, Rensserade, Chapelain, Godeau, Huet, Ménage, Gombauld ; enfin toutes les illustrations comme toutes les célébrités se trouvoient là réunies. Il y recueilloitce qu'il a raconté du cardinal de Richelieu, des Guise et des Valançay, de Rois-Robert, de Ninon, de Marion de l'Orme, etc. De ce cercle brillant, mélange de grandeur et de 'préciosité, Tallemant descendoit à celui des financiers et de la riche bourgeoisie. Fils d'un homme de fi-
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nance, marié A Elisabeth Rambouillet, fille d'un traitant, cousingermainpar alliance de la fillodeMontauronJntroduit par le mariage de son frère aîné avec M"" de la IfonvilL» au milieu d'un autre cercle opulent, il lui a été facile d'observer de ces dilTérents points de vue la Cour et la Ville, la Noblesse et la Bourgeoisie. Bourgeois luimême, et peu jaloux des pérogativcs que donnoit alors une naissance qui n'est pas toujours compagne du mérite, des Réaux ne put se détendre do mêler à ses observations une teinte de malignité, et il mit une sorte de complaisance à signaler les vices des grands; le même motif le conduisit à faire ressortir l'origine de familles obscures que la fortune avoit favorisées. Porté au libertinage d'esprit, des Réaux ne craignitpas de soulever les voiles assez diaphanes qui recouvroient les désordres de son temps. Il le fit avec d'autant moins de ménagement qu'il n*écrivoit que pour lui et pour quelques amis. Il s'en explique lui-même en ces termes : «Je prétends dire le bien » et le mal, sans dissimuler la vérité... Je le fais d'autant » plus librement que je sçais bien que ce ne sont pas cho - » ses à mettre en lumière, quoyque peut-estre elles ne » laissassent pas d'estre utiles. Je donne cela à mes » amys qui m'en prient*.
Écrivant sous ces influences, des Réaux a peint beaucoup de choses telles qu'elles étoient; mais, entraîné par ses préventions, il a pu quelquefois lui arriver de charger le tableau. Souvent aussi, par le travers d'une imagination déréglée, ses regards se sont arrêtés de
^ Introduction de l'auteur.
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préférence sur le côté licencieux de la société ; aussi cst-il essentiel en le lisant de faire la part de l'âge et des dispositions de l'écrivain. Lues avec cette précaution, les Historiettes seront utiles; c'est, dans leur genre, un corps de mémoires de la société du xvir siècle, comme ceux de Conrart, comme les lettres de M"'' de Sevigné, de Guy-Patin et de tant d'autres. Toutes les classes viennent à leur tour y comparoître devant le lecteur. Des Réaux nous y montre les grands personnages en déshabilléj, les riches financiers dans leurs modestes commencements, les littérateurs dans les plus petits détails de leur vie privée.
C'est surtout la bourgeoisie que Tallemant a dessinée d'après nature, cette classe que nous connoissions à peine par quelques traits épars dans les correspondances, dans les Mémoires du temps et dans les comédies de Molière. Il a, pour ainsi dire, révélé l'existence de M*"^ Pilou, de cette vieille si spirituelle, qui avec ses saillies et ses bons mots, sera désormais placée dans nos souvenirs, à côté de M"^ Gornuel et de M""' de Gavoie; cette bonne M""' Pilou, veuve d'un procureur, reçue cependant à la Gour, avec qui les duchesses mêmes comptoient, et dont il ne nous étoit parvenu que le nom, parce que Sauvai en avoit parlé deux fois dans ses Antiquités de Paris\ et que l'abbé de Ghoisy, dans une
^ Voici les deux passages de Sauvai :
I. « La vieille Mme piiou, célèbre dans le Cyrus sous le nom d'Airicidie » et de la Morale vivante, m'a dit qu'en sa jeunesse les grands de France, » le duc de Mayenne, durant qu'il étoit lieutenant de la couronne, » Henry IV lui-même, après son arrivée à Paris, alloient ainsi (à cheval) par
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partie de ses Mélanges^ restée manuscrite, cite d'elle une anecdote; encore se troinpe-t-il, car il en fait une sage- femme,
Poëte et littérateur, des Réaux a vécu dans l'intimité de la plupart des écrivains de son siècle, et il les a généralement bien jugés. Peu de détails échappent à la postérité sur les hommes célèbres auxquels un pays doit une partie de sa renommée ; mais les littérateurs du second ordre disparaissent dans les rayons de gloire qui environnent les grandes illustrations. C'est précisément à ces réputations secondaires que des Réaux s'est attaché de préférence ; Voiture et Balzac, Gombauld, Costar et Sarrasin, M"" de Gournay, de Scudery et des Jardins ; des Yvetaux et Colletet, Racan, Bois- Robert, Bautru, le ridicule Neuf-Germain, Chapelain, Conrart, et tant d'autres lui devront d'être plus connus et mieux appréciés; et quoique nous soyons nécessairement suspects de quelque partialité en faveur d'un écrivain dont l'existence a été révélée par nos amis, nous croyons pouvoir affirmer qu'à l'avenir il faudra consulter des Réaux quaad on voudra descendre dans les détails privés et souvent minutieux de la
» la ville ; et si le temps sembloit tourné à la pluie, ils mettoient en croupe » un gros manteau, et s'en couvroient quand il coramençoit à pleuvoir. » II. « J'ay appris de la vieille M"^ Pilou qu'il n'y a point eu de carrosses à » Paris avant la fin de la Ligue... La première personne qui en eut étoit » une femme de sa connoissance et sa voisine, fille d'un riche apothicaire » de la rue Saiut-Auloine, nommé Favereau, et qui s'étoit fait séparer de » corps et biens avec Bordeaux, maître des comptes, son premier mari. » {Histoire et Antiquités de la ville de Paris, par Sauvai. 1724, in-fol., t. i", 189 et 101, au chapitre des Voitures et Montures usitées à Paris.)
vie des hommes de lettres dont il parle dans ses ITistorietLes.
Il ne faut pas s'arrêter h rirrévérence avee laquelle des Réaux semble parler de Biaise Pascal, ce garçon (qui) inventa une machine admirable pour l' arithmétique ' et de ce garçon de belles-lettres et qui fait des vers, nommé la Fontaine'-» Au moment où des Réaux écrivoit, en 1G57 et 1G58, \esLettres àun provincial, qui avoient paru successivement sous le nom de Louis de Montalte, n'avoient pas encore rendu la réputation du premier universelle, et quant à la Fontaine, aucune de ses fables n'avoit encore révélé son génie.
Ainsi, nous ne possédons de des Réaux que l'ouvrage qu'il n'avoit pas destiné à voir le jour; c'est y Album auquel il confioit ses souvenirs de toute nature, aussi bien ceux qu'il racontoit inter pocula que ceux par lesquels il jetoit d'agréables distractions dans un cercle d'amis: ses Historiettes sont en quelque sorte Yament meminisse, qu'il destinoit à égayer ses vieux jours. G'étoit aux Mémoires de la régence d'Anne d'Autriche qu'il attachoit le plus d'importance; il y renvoie fréquemment dans ses Historiettes ; c'est là qu'il se proposoit de tracer l'histoire contemporaine; il ne nous est malheureusement rien resté de cet ouvrage, ni des matériaux qu'il a voit au moins réunis pour le composer.
On voit, par V Introduction des Historiettes, qu'en
^ Uistnrielte du président PaschaL et de Biaise Paschal. * Historiette de ta Fontaine.
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1057, quand des Réaux les écrivoit, il avoit seulement formé le projet de laisser des mémoires plus importants : « Je renverray souvent, dit-il, aux mémoires que » je prétends faire de la régence d'Anne d'Autriche, ou, » pour mieux dire, de l'administration du cardinal » Mazarin, que je continueray tant qu'il gouvernera, si » je me trouve en état de le faire. » Des Réaux a employé moins de deux années "à rédiger les Historiettes; car le récit du procès du marquis de Langey , qui eut lieu devant le parlement de Paris en 1659 , fut ajouté un an plus tard au manuscrit; et si l'on trouve çà et là, dans le volume , quelques faits postérieurs à cette époque, ils ont été ajoutés sur les marges du manuscrit autographe, et nous avons eu grand soin de les distinguer de la rédaction courante. Nous ne croyoiis pas, au reste, qu'aucune de ces additions soit relative à des faits postérieurs aux années 1665 ou 1666.
Rien n'a établi jusqu'à présent que des Réaux ait mis à exécution son projet d'écrire les Mémoires sur la régence, qu'il sembloit promettre ', Les recherches les plus étendues faites dans toutes les bibliothèq;ies de Paris, et dans beaucoup de collections particulières, n'ont amené aucun résultat.
Dès leur apparition, les Mé.noires de des Réaux ont été l'objet d'éloges et de critiques également outrés. Les partisans de ce qu'on est convenu d'appeler /e progrès y ont applaudi; ils ont cru y voir une sorte de niveau
1 II paroît au moins avoir commencé ce travail, car il y a plusieurs fois renvoyé positivement.
passé sur ces hautes existences dont les reflets jettent encore de l'éclat sur notre société moderne. Ceux qui gémissent du bouleversement des idées fondamentales de l'ordre social y ont vu le ravalement de la noblesse et du haut clergé, ainsi que la dégradation des mœurs du vieux temps, et ils ont repoussé avec une sorte d'indignation un livre qui, à leurs yeux, désenchantoit du passé. Les éditeurs n'ont 'accepté ni ces éloges ni ces blâmes ; ils ont répondu aux uns comme aux autres que si des Réaux a dévoilé de basses intrigues et de misérables foiblesses, il a seulement rapproché de notre vue ce que nous sommes accoutumés à ne considérer que d'un point éloigné. Peintre des scènes vulgaires de la société, il rassemble des traits épars jusqu'ici dans des recueils rarement consultés. Rien dans les récits de Tallemant n'étonnera ceux qui ont quelquefois parcouru les vaudevilles, les ponts- bretons et les chansons dont nos sottisiers fourmillent, recueils bien autrement scandaleux, ramas d'anecdotes cyniques et de vilains couplets répétés par les blondins de toutes les classes. Rien n'étonnera ceux qui ont lu les Amours des GauleSj, cette œuvre clandestine de Bussy-Rabutin, qui renferme peut-être autant de médisances que de calomnies ; car la société du xvir siècle offre à l'observateur de singuliers contrastes. Des jeunes gens de la cour et de la ville, des femmes de haute qualité, des bourgeoises, se livroient à de grands désordres ; le vaudeville malin châtioit leur conduite, et quand l'âge avoit amorti les passions, les sentiments religieux reprenoient leur empire, et la plupart de ces enfants égarés revenoient à la
pratique des plus austères vertus. 11 n'en a pas été de même dans le siècle qui a suivi : ceux qui se sont dits philosophes ont travaillé à démolir les unes après les autres les bases sur lesquelles repose la société. La religion a d'abord été attaquée, puis le trône, puis enfin toute autorité. Quelques insensés ont été même jusqu'à mettre en doute le droit sacré de la propriété, et invoquer cette loi agraire, terreur des patriciens de Rome, en disant à la multitude : « Tu es la plus forte. » Où s'arrêteront ces dispositions impies? Les mœurs n'y gagnent pas ; et les grandes infortunes portent leurs regards avec moins de confiance sur un avenir consolateur, dont la pensée leur feroit supporter patiemment leurs malheurs ou leurs infirmités, si leurs espérances s'appuyoient sur des convictions véritablement religieuses.
Mais pour des Réaux il faut avouer qu'on ne lui a pas toujours rendu justice; on l'accuse, par exemple, d'avoir prétendu rabaisser la grandeur du caractère de Henry lY, d'avoir essayé de diminuer le sentiment d'amour qu'inspirera toujours la mémoire du bon roi. Ce reproche est exagéré. Dans l'Historiette de ce prince, l'anecdotique des Réaux s'attache plus au vert galant qu'au grand roi ; il laisse à l'historien le soin de peindre les belles actions du monarque, et il parle plus de ses maîtresses que de ses exploits. Est-il injuste quand il dit : « On n'a jamais vu un prince plus humain, ni qui •j aimât plus son peuple? » Ceux qui font ces reproches à des Réaux n'ont pas assez présents à leurs souvenirs les autres mémoires du temps. Ainsi, quand il raconte
VIII. (l
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que Henry IV, h rapproche des ennemis, éprouvoit toujours une certaine émotion, il est d'accord avec Bassompierre qui, après avoir parlé de l'admirable sang-froid que Louis Xlll montra en 1622, au siège de Royan, ajoute : « Je diray, sans flatterie ni adulation, que je » n'ay jamais vu un homme, non un roy, qui y fût » plus assuré que luy. Le feu roy, son père, qui étoit en » Vestime que chacun sait, ne témoignoit pas une pa- » reille assurance \ » Des Réaux dit encore que Henry IV n'étoit ni trop libéral ni trop reconnoissant. Sans parler des mémoires de Jacques Sobieski, qui iroit jusqu à dire que Henry IV étoit possédé par l'avarice'', les monuments du temps s'accordent en ce point avec des Réaux; ainsi le poète la Mesnardiere a fait une pièce badine sur Michelette, petite vieille, qui avoit à la cour d'Anne d'Autriche une singulière charge; elle éioii gouvernante de la guenon et des chiens de la chambre du Roi. Le poëte suppose que cette bizarre créature avoit vécu dès le temps de Louis XI, et il lui fait dicter un testament facétieux, par lequel elle dispose d'objets qui ont appartenu à Louis XI, à Louis XII, à la reine Anne de Bretagne , à Catherine de Medicis, à Henry III ; puis, arrivant au règne de Henry le Grand, la testatrice continue ainsi :
Henry Quatre donnoit bien peu ; Toutefois en sortant du jeu, Après une assez grosse perte,
* Collection Petitot. 2« série, t. xx, 396.
* Pologne illustrée, 1839. Voyez le feuilleton du Journal du Commei'ce du 22 août 1839.
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11 me jela sa bourse vcrle.
Et l'œil gauche il m'en clîlcura.
Qui depuis lousjours en pleurai
Nous rapporterons encore nne preuve bien plus forte de Texcessive économie de Henry IV. Il alloit partir pour le Limousin, et Malherbe venoit de lui présenter les belles stances qui commencent par ce vers :
O Dieu ! dont les bontez de nos larmes touchées, etc. ».
Le Roi, voulant récompenser son poëte, ordonna au duc de Bellegarde de lui donner sa maison jusqu'à ce qu'il eût fait mettre Malherbe sur l'état de ses pensionnaires. C'éloit en 1605. Bellegarde donna à Malherbe sa table, un cheval et mille livres d'appointements; et ce provisoire dura tant que le Roi vécut. Une pension fut enfin accordée à Malherbe par la reine régente, après la mort, de Henry IV^ Des Réaux traite cela de lésinej, et il n'a pas tout à fait tort. Seulement cette économie outrée s'explique par la position gênée dans laquelle Henry IV s'étoit trouvé avant de parvenir au trône et durant les premières années de son règne. Elle ne l'a pas empêché de faire de grandes choses, d'élever la galerie du Louvre, et de fonder en France d'admirables industries, sources d'immenses richesses.
Faut-il parler ici d'un autre grief? Tallemant fait
^ Poésies de la Mesnardièi-e, 1656, in-4", p. 81.
* Œuvres de Malherbe. Édition Barbou, 1765, in-S», p. 65.
3 Vie de Malherbe, par Racan ; à la suiie de Divers traités de morale et d'éloquence. Paris, 1672, in-12, p. 5; et Historiette de Malherbe, dans des Réaux.
dire h Ifenry IV qu'il avoit été naturellement porté au vol, et que, s'il n'eût été roi, il auroit bien pu être pendu. Nous somnries loin de prétendre qu'on puisse justifier une pareille allégation ; mais enfin cette singulière distraction^ dont le Roi se seroit accusé luimême, est-elle sans exemple ! Un des plus célèbres bibliophiles du dix-huitième siècle n'avoit-il pas la même manie ^? N'est-il pas arrivé maintes fois que son valet de chambre reportât le lendemain aux divers marchands les bijoux qu'il trouvoit dans les poches de son maître sans que celui-ci les eût achetés? Mais c'est surtout à l'égard du duc de Sully que des Réaux montre de la prévention. Ce n'est pas ici le lieu d'entrer dans une discussion qui demanderoit de longs développements ; nous sommes loin de partager les sentiments de des Réaux à l'égard du grand ministre de Henry IV ; on ne peut cependant pas se dissimuler que l'administration de Sully nous est principalement connue par les OEconomies royales,, composées par des secrétaires à ses gages. Des Réaux dit lui-même^ qu'en écrivant l'Historiette de Sully il avoit sous les yeux un manuscrit de Marbault, secrétaire de du Plessis Mornay , dans lequel se trou voient réfutées une foule d'assertions des OEconomies royales. Les Remarques de Marbault viennent d'être publiées. Chacun pourra vérifier le récit de des Réaux dans la source même où il a puisé ^
1 On Ta souvent raconté du duc de la Valliere.
2 Note sur V Historiette de Sully.
3 Remarques sur les Mémoires de Sully, par Marbault, dans la nouvelle collection desMémoires publiée par MM. Midiaud et Poujoulat, 2^ série, t. ir.
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Une remarque très-judicieuse a été faite par notre honorable confrère, M. Paulin Paris, aujourd'hui notre collaborateur '. 11 pense que la prévention de des Réaux à l'égard de Sully a pu être le résultat de l'influence que la marquise de Rambouillet, toute dans les intérêts du duc d'Epernon, exerçoit sur notre écrivain. L'opinion de la Marquise a surtout réagi sur des Réaux dans l'Historiette de Louis XIIL Madame de Rambouillet n'aimoit pas le Roi, il ne faisoit rien qui ne lui semblât contraire aux bienséances ; aussi des Réaux est-il singulièrement injuste pour Louis XIIL 11 lui prête des vices dont personne jusqu'ici ne l'avoit accusé ; il relève jusqu'à ses plus petits ridicules, et ne dit pas un seul mot du courage de soldat que le Roi montra au siège de Royan et au Pas de Suze.
Mais revenons à l'objet de cette notice, et bornonsnous à faire observer que le plus souvent on adopte sans discussion des idées convenues sur certains personnages de l'histoire ; leurs contemporains remarquoient en eux des défauts et des foiblesses que nous n'apercevons plus; ils ne les voyoient pas, comme nous, placés sur un piédestal. Recevons avec plus d'indulgence les révélations contenues dans les documents nouvellement découverts, et examinons-les au flambeau d'une saine critique.
Des Réaux a été l'objet d'une accusation grave : sa plume est loin d'être chaste ; il raconte avec une blâmable complaisance des anecdotes scandaleuses, et il foule
1 Bulletin de la Société de l'Histoire de France. 183^ ; 1. 1", p. 32.
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aux pieds des bienséances qui doivent toujours être respectées. Les éditeurs, tout en regrettant que ce reproche soit fonde, n'ont pourtant supprimé qu'un fort petit nombre de passages, quelques lignes qui dépassoient toutes les bornes; mais ils ont dû se garder de porter plus loin le scrupule. Ils ont mieux aimé encourir l'accusation de n'avoir pas été assez sévères que celle d'enlever à des Réaux sa physionomie originale, son allure libre, moqueuse et dénigrante. Son livre ne convient qu'aux hommes faits; ceux qui le liront feront la part du temps ; ils seront encore choqués d'une foule d'expressions, de couplets et d'anecdotes que nous avons dû conserver ; mais ils se souviendront que nos pères n'avoientpas autant de sévérité que nous sur le cérémonial de la bienséance. Nos poètes dramatiques emploieroient-ils aujourd'hui des expressions qui, du temps de Molière, de Dancourt et de Montfleury, n'elTarouchoient personne? Tallemant n'écrit que pour ses amis, et avec l'abandon d'une correspondance familière, il amène et il explique ces vaudevilles qui avoient le diable au corpSj, comme M""^ de Sévigné le disoit si plaisamment des chansons de Blot, et il raconte en badinant les anecdotes qui les ont inspirés. Aussi* Tallemant des Réaux a-t-il plus d'un rapport avec Brantôme et avec Pierre de l'Estoile, écrivains que, malgré leur crudité cynique, on n'a jamais pensé à exclure des bibliothèques.
Cette notice seroit trop incomplète si, après avoir parlé de toute la famille Tallemant, nous ne nous arrêtiens pas quelques moments sur les doux académiciens qui avoient jusqu'à présent sauvé le nom de l'oubli.
François Tallematit, frère germain de notre écrivain, naquit à la Rochelle vers 16^20. Fort jeune encore, il embrassa la religion catholique, et se destina ù l'état ecclésiastique. 11 accompagna ses deux frères dans le voyage qu'ils firent en Italie, en 1637, avec l'abbé de Retz. L'abjuration de François ne nuisit pas h sa fortune; car il obtint l'abbaye de Val-Chrétien, ainsi que le prieuré de Saint-1 renée de Lyon, qui produisoit douze cents écus' ; et au commencement de la Régence (vers 1643), il devint aumônier du Roi; après en avoir rempli les fonctions pendant vingt-quatre ans, il vendit cette charge afin de réparer des revers de fortune, et il fut ensuite nommé premier aumônier de Madame.
L'abbé Tallemant étoit un homme d'esprit. L'épitaphe de M™' de Rambouillet, rapportée plus haut, et diverses poésies répandues dans les recueils, l'attesteroient sutfisamment ; il possédoit les langues italienne et espagnole, et en 1651 il fut reçu à l'Académie Françoise à la place de Jean de Montereul, secrétaire du prince de Conti^
L'abbé Tallemant avoit peu de titres à l'honneur que lui faisoit l'Académie; Pellisson dit de lui : « Il a tra- » duit (juelques traités et quelques vies de Plutarque, » qu'il n'a point fait imprimer. » Ainsi François n'avoit rien publié, et vraisemblablement il avoit peu produit ; mais cela lui étoit commun avec son prédécesseur et même avec un assez grand nombre de ses confrères.
^ Historiette de l'abbé Tallemant, etc.
* Histoire de l'Académie Françoise, par Pellisson. Paris, 1730, t. ^*^ p. 213.
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Enfin, en 1661^, il fit imprimer sa traduction des Vies de Plutarque, qui fut froidement accueillie, quoique Tallemant n'eût pas inutilement invoqué le concours d'Huet. Le savant évoque d'Avranches dit, dans les Mémoires qu'il a laissés sur sa vie, que l'abbé Tallemant le pria de revoir avec lui son travail ; que bien des nuits y furent consacrées, et que, malgré leurs soins et leurs peines, l'ouvrage, écrit d'un style languissant et diffus, n'eut pas le succès qu'on pouvoit en attendre '. Despréaux, dans l'épître à Racine, a désigné l'abbé Tallemant comme
Le sec traducteur du françois d'Amyot.
Et ce vers passé en proverbe, comme la plupart des sentences du législateur du Parnasse, lui attira de l'abbé Paul Tallemant des reproches exprimés avec douceur, qui ont dû donner au poète le regret d'avoir blessé un homme aussi poli.
« Je ne veux pas débattre les décisions de vos docteurs, «écrit Paul; « mais je sais qu'en bonne loy de l'Évan- » gile il n'est pas permis de fâcher personne, et moins » encore un amy, pour un bon mot. Je ne soutiendray pas » non plus la traduction que vous blasmez , et qui est » pourtant à la septiesme édition ; je vous diray seule- » ment que ce traducteur porte un nom que vous pouviez » épargner, quand ce n'eust été que pour l'amour de » moy. Je ne me plaindray à personne ; cette lettre est
^ Nec tamen satis Aulœ probata est hsec interpretatîo, quant itle languente et dîfflxiente ùratîone vestiebat. {Huetii Commentarius de rébus ad eum pertinentibus. Amstelod. 1718, p. 216.)
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» écrite à plume courante; j'ay voulu seulement vous » descharger mon cœur, et je ne veux d'autre vengeance » de vous que le reproche secret que vous vous ferez, » malgré que vous en ayez, d'avoir centriste un homme » avec qui vous avez toujours vescu en amitié, et qui n'en )) est peut-être pas indigne, non plus que de votre estime. » Je vous prie cependant d'être persuadé que, malgré » le déplaisir que vous m'avez fait, je suis très-chrétien- » nement, c'est-à-dire très sincèrement et sans détour, » votre, etc. '. »
Si Tallemant des Réaux étoit l'un des hommes les plus mordants de son siècle, on doit lui rendre cette justice qu'il l'a été pour tous, et qu'il n'a pas plus épargné sa famille que ceux qui lui étoient étrangers. Il fait de Tallemant, son frère, un portrait qui n'a rien de flatté. « G'étoit, dit-il, le plus grand inquiet de France ^. » L'ambition luy fit changer de religion... Je ne sais » si c'est la soutane qui luy a communiqué l'avarice des » gens d'église, mais aussitost il eut une aspreté estrange » pour le bien'. «
5 Œuvres de Boileau Despréaux, édition de M. de Saint-Surin. Paris, Biaise, 1821, t. iv, p. kOd.
* Historiette de l'abbé Tallemant.
3 « L'abbé Tallemant l'aîné, à qui on donne le titre de Son Inquiétude, a » du moins cela de commode qu'il est le plus pacifique de tous les aca- » démiciens. S'il ouvre quelque mauvais avis, il ne s'y opiniâtre point, » comme font les brailleurs. Ce n'est pas qu'il sqit prompt à faire des » réflexions, mais c'est que l'humeur inquièfe qui le domine oblige son » esprit à changer aussi souvent de sentiment que son corps de place. » Aussi, bien loin que ses pensées aient de l'autorité à l'égard des autres, » elles n'en ont pas seulement sur lui-môme. » {Second factum de Furetière, in-4°, p. 11.)
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iHirctior(3, dont le témoignage est suspect, parce que rabbéTallemant avoitélé au nombre doses adversaires dans l'Académie, rapporte à l'occasion de cette avarice un trait singulier.
Étant directeur de l'Académie, l'abbé Tallemant voulut un jour de Saint-Louis régaler sa compagnie. Il emprunta la maison d'un sieur Petit, située à l'extrémité du faubourg Saint-Antoine, et y fit porter à dîner. « Il » reçut tous les honneurs de la tête, » dit Furetiere. « On » le mit à la place d'honneur ; on but à la santé de son » altesse directoriale, et on loua hautement sa demi- » magnificence ; car le jardin de l'hôte lui avoit sauvé » les frais du fruit. Mais il ne put souffrir plus de trois » mois les cruels remords de son humeur épargnante, » au bout desquels il fit une taxe de deux écus par tête
» sur chaque académicien lien fit lui-même le re-
» couvrement, et il eût été au hasard de n'y pas trouver
» son compte s'iln'y eût remédié en réglant les non-
»* valeurs sur les autres \ »
L'abbé Tallemant mourut en 1693, à l'âge de soixante-treize ans. Outre sa traduction des Hommes illustres de Plutarque, il a traduit l'Histoire de Venise de Baptiste Nani ; cet ouvrage a été plus recherché que le premier.
On a aussi de l'abbé François Tallemant une lettre relative aux démêlés de Furetiere avec l'Académie, où l'on trouve un récit impartial de ce qui se passa dans cette occasion ^
1 Second factum, au lieu déjà cité.
2 Mercure Gâtant, mai 1688, p. 208.
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Paul Tallemaiit étoit fils de Tintendant Grdéoii Tallemant et de Marie du Pu^et de Monta uron ; il éloil ainsi neveu à la mode de Bretagne de Tallciiiant des Réaux.
II cloit né à Paris, le 18 juin 1G42. Son père, comme on l'a vu, s'étoit fait le protecteur des gens de lettres, auxquels il ouvroit sa maison ; aussi le jeune Tallemant, nourri au milieu d'eux, dès ses plus jeunes ans bégayoitil des vers médiocres. 11 faisoit des pastorales, des opéras, et il se rencontroit des artistes assez complaisants pour les mettre en musique ; de sorte que Paul fut mis au nombre de ces prodiges de précocité qui tiennent rarement ce qu'ils ont semblé promettre.
C'étoit alors le temps des petits vers, des galanteries poétiques, dont on ne peut aujourd'hui supporter l'insipide lecture ; le jeune abbé, car Paul prit le parti de l'Église, composa un petit ouvrage intitulé /e Voyage de r Ile d'Amour. C'est un commentaire assez ingénieux de la Carte de Tendre; nous n'en citerions pas une seule ligne, si nous n'y rencontrions un passage qui nous paroît être une critique douce de l'abbé Tallemant l'aîné.
« Gomme la nuit approchoit, Amour nous conduisit » à un village fort proche, où nous fûmes mal couchés. » Ce village se nomme Inquiétude, du nom de la maî- » tresse du lieu, que nous allâmes voir ; mais il est assez » mal aisé de vous dire comme elle est faite, car elle ne » sauroit se tenir en une même place; elle est un mo- » ment debout, puis elle se recouche ; elle va tantôt 5 lentement, tantôt si vite qu'on ne la sauroit suivre; » elle ne dort jamais, ce qui la rend fort maigre ; elle
» est fort négligée, les cheveux épars et surtout mal » rangés sur le front, à cause qu'elle se le frotte sou- » vent. Après l'avoir saluée, à quoy elle ne prit pas » garde, j'allay me coucher dans un litoù je ne pus dor- » mir', etc., etc. »
Paul Tallcmant avoit dix-huit ans quand il composa ce petit ouvrage, dont le style n'est pas sans élégance. M. de Bozc assure que le manuscrit fut dérobé" à l'auteur et imprimé malgré lui, en 1663. Quoi qu'il en soit, ce fut cette bluette qui, en 1666, ouvrit à Paul Tallemant les portes de l'Académie Françoise. Il succédoit à Gombauld.
Les lettres lui sourioient plus que la fortune. Ayant perdu son père en 1668, Paul Tallemant se trouva réduit aux foibles ressources que lui assuroient son traitement d'académicien et un petit prieuré de Saint- Albin, sous le titre duquel on l'a quelquefois désigné.
Au sein de l'Académie, Paul Tallemant se livra à des travaux plus importants que ceux qui l'y avoient conduit. Son Éloge funèbre du chancelier Séguier, protecteur de l'Académie, fut remarqué par Golbert, qui lui donna une place dans l'Académie des Inscriptions, avec une pension de cinq cents écus.
Cette Académie, devenue depuis si illustre, n'étoit encore qu'une espèce de commission détachée de l'Académie Françoise; le Roi Y àppeloit la petite Académie; on la désignoit ordinairement sous le titre d'Académie
* Le premier voyage de l'Ile d'Amour, dans le Recueil de quelques pièces nouvelles et galantes. Cologne, Pierre du Marteau, 16i57, 1" partie, p. l/i. » Histoire de l'Académie des Inscriptions et Belles-Lettres, t. i", p. 229.
des médailles \' ce ne fut qu'en 1701 que des lettrespatentes la constituèrent comme Académie des Inscriptions et Belles-Lettres. L'abbé Tallcmant en a été le premier secrétaire perpétuel.
Paul Tallemant est l'auteur du Discours sommaire qui précède les œuvres de Bensserade. En lisant attentivement ce discours, il est facile de s'apercevoir que l'auteur avoit consulté les Mémoires manuscrits de Tallemant des Réaux, son cousin -.
Paul a aussi composé un assez grand nombre de discours académiques ; l'un des plus remarquables est l'Éloge de Colbert, prononcé en 1684 ^
L'abbé Tallemant est le principal rédacteur des Remarques et décisions de l' Académie Françoise^ recueillies par M, L. T. Paris, Coignard, 1698.
« Il eut ordre, » dit l'abbé d'Olivet, «de se désigner à » la tête du volume, soit parce que le stjle étoit pure- » ment de lui, soit parce que la compagnie ne vouloit » pas prendre sur elle toutes ces décisions, qui ne venoient » que d'un bureau particulier, composé seulement de » cinq ou six académiciens \ »
L'abbé Paul Tallemant est mort le 30 juillet 1712.
Nous avons rencontré, en 1825, chez le libraire
^ Lettre de l'abbé Tallemant sur les différends de l'Académie avec Furetiere.
* Œuvres de M. de Bensserade. 1698. A la sphère. Discours sommaire de M. L. T. (l'abbé Tallemant) touchant la vie de M. de Bensserade.
^ Voyez, pour le détail des ouvrages de Paul Tallemant, ÏHistoire de l'Académie des Inscriptions, t l'r, p. 248.
* Histoire de l' Académie Françoise, Paris, 1730, t. ii, p. 62.
Blouct, deux portefeuilles remplis de pièces manuscrites du temps de Louis XIV; la plupart de ces pièces sont de la main de Taliemant des Réaux. Les couplets des Frondeurs y sont mêlera ceux des Mazarins; des portraits, tels qu'on les faisoit dans la société de M"" de Montpensier, y sont confondus avec des vers de la Fontaine, du duc de Nevers, de M"'*" des Iloulieres, de Montplaisir, de Bensserade, de M"* de Scudery, et d'une foule d'autres.
Un fragment notable des Historiettes de Taliemant des Réaux s'est trouvé dans ces portefeuilles. C'est le chapitre sur M"^ des Jardins, l'abbé d'Aubignac et Pierre Corneille. Ce morceau, entièrement écrit de la main de des Réaux, porte la date de 1660. Il forme dans notre édition un des derniers chapitres de ses Mémoires.
Ces portefeuilles contiennent d'autres opuscules plus ou moins importants. Il s'y est rencontré le manuscrit d'un ballet inédit, ouvrage de la jeunesse de La Fontaine, intitulé : les Rieurs du Beau-Richart \ L'éditeur s'est empressé d'offrir cette petite pièce à M. le baron Walckenaer, son honorable confrère à l'Académie des Inscriptions et Belles-Lettres, qui l'a insérée dans sa belle édition des œuvres du fabuliste^, en l'accompagnant de recherches aussi curieuses qu'exactes.
Au nombre de ces pièces, s'est encore trouvée une
1 Le Beau-Richart est un carrefour de Château -Thierry, où se réuni ssoient les habitants pour s'entretenir de nouvelles.
2 Œuvres de La Fontaine. Paris, Lefèvre, 1827, in-8°, t. iv, p. 127.
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copie de la main de Talleniant des Rcaux du Voyage de Chapelle et de Bacliaumont; ce n'est qu'une première pensée, beaucoup moins développée que dans les éditions imprimées; mais les notes que des Réaux y a jointes sur les personnes dont il est question dans Topuscule des deux amis donnent de la curiosité à cette copie incomplète.
Des RéauK avoit fait un commentaire sur Voiture ; il en parle dans Tllistoriette de ce dernier, et dans un passage de celle de M. de Vassé, déchiffré avec peine, et inséré dans cette seconde édition. On regardoit ce travail comme perdu; mais il a été retrouvé, il y a plusieurs années, dans la bibliothèque de TArsennl, parM. Soulié, qui a bien voulu nous en prévenir. Les notes de des Réaux sont écrites sur un exemplaire in-l" des Œuvres de Voiture. Paris, Courbé, 1656, 5' édition, catalogué sous le n" 20595, Belles-Lettres françaises. Ce commentaire n'est pas aussi étendu qu'on le désireroit; il fait cependant connoître un assez grand nombre d'allusions perdues ; et ce qui est inestimable pour les éditeurs de des Réaux, ses notes ne sont souvent que l'extrait ou le développement de différents passages de ses Historiettes.
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DEUX LETTRES DE DES RÉ AUX
En 1856, durant un court voyage en Allemagne, j'ai trouvé parmi les nombreux manuscrits de la Bibliothèque impériale de Vienne, et grâce à l'obligeance de mon excellent ami, M. Ferdinand Wolff, bibliothécaire de l'Empereur, la première lettre qu'on va lire. Des Réaux envoie à Nublé, quo non Catonior aller, ainsi que disoit Scarron, un sixain et un quatrain qu'il fait semblant d'attribuer à Gombaud, mais qui pourroient bien être de lui-même. Le quatrain conviendroit assez à la belle Lolo, M""^ de Gondran, auprès de laquelle notre des Réaux joua longtemps le rôle de l'un des quatorze témoins de sa vertu.
La seconde lettre a été trouvée par M. Louis Paris
dans les portefeuilles du chanoine de Reims, Favart. Elle
rappelle assez bien l'élégant badinage de Voiture, qui
sans doute ne l'auroit pas désavouée.
A Paris, le 7 de septembre 1G46.
Monsieur,
Nous sommes aux plus beaux jours de l'année, je veux dire que je me promené plus que jamais. Les dernières pluyes nous ont délivrés du grand chaud et de la poudre ; et puys la poste par qui Ton vous peut escrire ne part qu'une fois par sepmaine; ce jour perdu en fait perdre huict autres. Mais après tout cela je suis bien empesché de vous envoyer pour vous divertir ; on ne voit plus que de gros volumes, chacun prétend à faire recueil et il faut attendre quelque commodité pour faire tenir si loing des paquets si pesans. Je presse M. Gombaud de haster son imprimeur afin de donner encore son livre à M. de Louvat , qui peut-estre sera assez longtemps à Fontainebleau pour en attendre encore d'autres; au moins s'il y a des affaires. Messieurs du Conseil ne font qu'aller et venir, et l'on ne sait où les prendre. L'ambassadeur de Suède, nommé le comte de la Gardie, françois d'origine, y doit faire dem.ain son entrée. Il la fit hier icy, et parce que ce fut à Rully chez M. Rambouillet que monsieur lemareschal de Schomberg l'alla recevoir, on crut qu'elle seroit aussy belle que celle des Polonois, puisqu'il osoit marcher sur leurs traces; mais il y eut bien des gens trompez ; et son train véritablement estoit beau, mais c'estoit son train ordinaire de quelques gentilshommes et d'assez bon nombre de pages
vin. 5*
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et de valets de pied. Je vous envoyé une épigramme de M. GoTTibaud. Encore qu'il imprime, il s'est réservé encore assez de bien pour pouvoir être v^olé : je luy a y desrobé celle -cy à mon ordinaire; il n'en fait pas grand cas, mais pour moy je la trouve naifve.
EPIGRAMME
Je n'eus jamais cet appoUt
De mordre ny grand iiy pelit,
J'ay lousjours laissé dire et faire;
C'est Vd mon humeur en effet;
Mais, Dieu! comment se peut-on taire,
Et voir ce que le monde fait?
J'en a y trouvé encore une autre :
L'honneur de la belle Clarice De quinze amans est combattu ; Un seul est tesmoin de son vice Et quatorze de sa vertu.
Je suis, Monsieur, votre très-humble serviteur.
Réaux.
A Monsieur du Lieu, maistre des postes, pour faire tenir, s'il luy plait , — .4 monsieur Nublé, advocat au parlement, chez Monsieur de Lozieres, intendant de la justice de Dauphiné à Grenoble.
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LETTRK ECRITE AU NOM DE M. DE LA GOURRADE A MADEMOISELLE DE PONS
Mademoiselle, je prends la plume pour vous faire souvenir des absens de vos beautez, et vous dire en peu de mots ce que j'ay pensé et souffert pour elles depuis que je suis privé de leur divin aspect ; j'avois le cœur si gros quand je partis, qui fut, comme vous savez, le lendemain de la Notre-Dame de septembre, que je failly à crever h force de sanglots entre la porte de Saint-Jacques et le bourg de la Reine; et ne sçachant quoy devenir, quand je vins au pont Antony, je pensay me jeter la teste la première dans la rivière, afin qu'on pust mettre dans mon epitaphe:
Il se jeta du haut d'un pont Pour la trop charmante de Pont.
Mais je ne trouvay pas ce pont-là assez beau, et je me résolus d'attendre jusqu'au pont d'Orléans; aussy bien, mourant pour une si belle pucelle, il estoit plus convenable que ce fust à la vue de la Pucelle d'Orléans. Là, il me vint dans l'esprit que le pont de Ghatelleraut estoit le plus beau pont qui fût sur ma route et, si je l'ose dire, le rival du Pont -Neuf ; je fus ravy de m'estre avisé de cela, car c'est le pont de France le plus digne d'une
telle avanlure ; j'eslois déjà tout détermine et je cornmcnçois à luy dire :
Pont de mignarde archilccUirc, Je vais mourir pour une créature Et plus belle que vous, et mille fois plus dure,
quand je songeay que me noier dans la Vienne ce seroit faire à la Charente, laquelle a eu l'honneur de vous voir naistre sur ses bords, et laquelle vous feroit ressouvenir de moy tous les jours , comme Lignon faisoit à Astréc de son pauvre Céladon : voilà donc ma mort encore différée jusqu'en Saintonge, où j'ay trouvé quelques importantes affaires, lesquelles me font vous suplier de me donner encore du temps pour y mettre ordre, afm que je puisse mourir franc et quitte et estre une victime digne de vos charmants attraits, c'est de quoy vous suplie
Votre
Sun t.\ijj:mant des ri': aux, 6&
DEUX EPISTRES DE MAUCROIX
A DES RÉAUX, SOUS LE NOM d'ASTIBEL.
Cher Aslibcl, c'est fait de moy ; L'archiduc est près de Rocroy, Qui jette par-tout l'épouvante Et mange nos chapons de rente.
On n'entend que battre tambours ; Le guet est au haut de nos tours.
Et ne vient piéton ni gendarme Qui ne fasse sonner l'alarme ; Nos bourgeois qui font les méchants.
Sont tous armés jusques aux dents D'armes qui n'ont vu la lumière Depuis que sur notre frontière Mansfeld vint faire en tapinois Si belle peur aux Champenois.
Ces bourgeois pourtant en parole Sont résolus comme Barthole, Et disent qu'il ne fuiroient pas Pour Jean de Vert et pour Galas.
Mais malgré toute leur vaillance, Je trouve, ma foy, que la France, Pour le moins de ce côté-ci, N'est guère loin de Landrecy.
Heureux qui ne craint les saillies De Léopoldni de Garcies, Et qui n'a de quoy s'attrister Quand on ne fait rien à Alunster !
A quoy bon aussi cette guerre, Qu'à mettre tant de gens par terre.
Que l'on envoyé en paradis.
Sans un pauvre de profanais ?
70 INOTIGE
Aussy tîcns-je quasi pour bôle Tout homme qui n'a qu'une lôte, Et va rcxj)Oscr au canon Pour avoir quoique peu de nom; ^om qui ne sert pas de grand'chose Quand on a la paupit're close.
Et qu'on dort en un méchant lit Que l'on appelle un ici-git.
A ROSALIANE (M^e des Réaux. — 1648.)
A la belle Rosalîane, Un chanoine portant soutane, Qui n'est pas grande nouveauté.
Écrit ces vers de gaieté ; Quoiqu'il ait souvent en pensée Sa pauvre maman trépassée,
Enfin, il faut se consoler ; Mes pleurs ne veulent pins couler ; Et dans moy la philosophie De jour en jour se fortifie.
Rions... Mais que dis-je insensé 1 Rire en un temps si traversé.
Lorsque la petite vérole Tient Gâteau la petite folle, Et vient, contre droit ot raison.
Vous chasser de noire maison !
Quel malheur si cette insolente Pour la nièce avoit pris la tante, Et métamorphosé vos lis En rouges et flambants rubis !
l\ esl tout vrai que le chanoine De dépit s'en seroit fait moine.
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Maïs changeons un peu de discours.
On m'écrit que dans quelques jours Vous devez mettre en évidence Un nouvel habitant de France^ Et que cet enfant fortuné Danse mCme avant qu'il soit né, Et fait gambades à douzaines; Marques sans doute très-certaines Qu'il sera danseur fort dispos.
Et fera la nique aux Chabots; Tout cela, supposé qu'il vire, Et qu'à bon port sa nef arrive ; Ce qu'on croit difficilement, Car vous le bercez diablement.
Et jamais, dit-on, femme pleine fie fit tant que vous de fredaine.
Que le pauvre enfant, en tout cas.
Se voue au bon saint Mcolas.
Plusieurs lui promettent voyage Qui ne sont si près du naufrage.
La belle, gardez-vous un peu,
Ce que vous faites n'est pas jeu.
Il y va, ma foy, de la vie ;
Pourtant vous n'avez pas envie
De descendre sitôt là-bas
Voir si les morts ne dansent pas.
Marchez donc comme une épousée;
Soyez aussi sage et posée
Que dans l'hôtel de Rambouillet,
Ou qu'une crieuse de lait.
Si vous faites ce que j'ordonne,
Kous aurons du fruit vert l'automne;
Ce sera, je crois, vers ce temps,
Que vous crierez : hélas les dents l
Ainsy crioit une donzelle,
Kon pas fort sage, mais fort belle,
Qui. par je ne sais quel hasard.
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En ce pays fil un ponpard, S'cnlcnd sans êlrc mariée, Chose qui l'a fort décriée ; Car ici, non plus qu'à Paris, Filles ne font rien sans maris ; Comme m'apprit l'autre semaine Fille h qui je comptais ma peine, Qui nonobstant mes yeux mourants M'envoya bien chez mes parents, Dont je fus honteux au possible ; Mais voyant la belle insensible, Et s'armer d'étranges dédains.
Ma foy je lui baisai les mains.
Belle, à vous aussy je les baise.
Car il est temps que je me taise.
AVANT-PROPOS
Nous ne donnons point ici une notice biographique sur cette femme célèbre; des tléaux lui a consacré, ainsi qu'à son frère, un chapitre dans ses Mémoires* ; Conrart a aussi laissé sur eux quelques détails^; nous avons inséré, dans la Biographie universelle de Michaud, des articles étendus sur le frère et sur la sœur '*; les lecteurs pourront recourir à ces divers ouvrasses ; nous nous bornerons à de courtes observations qui ne seront pas déplacées à la tête des lettres de mademoiselle de Scudery que nous publions pour la première fois.
M"® de Scudery se présente à nos souvenirs comme un esprit prétentieux, guindé et plein d'affectation. On la juge d'après des ouvrages où, entraînée par le goût de son temps, elle a suivi une impulsion que vraisemblablement elle partageoit elle-même. Les interminables romans d'Urfé et de la Calprenede obtenoient les plus grands succès ; obligée d'é-
1 Historiettes, t. vu, p. /i9.
2 Mémoires de Conrart, t. xlviii, p. 253 de la 2* série de la Collection des Mémoires.
» Biographie universelle, 1825, t. xli, p. 382,
crin^ pour irparcr les torts do la fortune, M""^ de Sciidory , sous le nom de son frère, se mit à composer aussi des romans immenses, dans lesquels elle a reproduit les conversations subtiles et précieuses des illustres personnages qui, réunis à l'hôtel de Rambouillet, étoient alors le type do la politesse et des belles manières, et donnoient le ton à la ville et aux provinces. On ne lit plus C'yrus, où sont retra cées les mœurs langoureuses que d'Urfé a peintes dans YAstrée ; on lit aussi peulaC/^/z<?, où les héros de l'ancienne Rome composent des madrigaux, discutent sur des cartes allégoriques, et recherchent sérieusement la distance qui sépare Particulier de Tendre.
Il n'en est pas de même de ses Conversations , on peut encore les lire avec fruit, et même avec plaisir.
Il falloitbien que Madeleine de Scudery fût une personne
remarquable pour que toutes les célébrités de son temps en
aient fait l'objet d'aussi grands éloges. Nous citerons ici
les passages de plusieurs lettres qui lui ont été adressées ;
c'est une curiosité littéraire qu'il est bon de faire connoî-
tre ; "L'occupation de mon automne, » lui écrivoitMascaron,
" est la lecture de Cyrus, de Clelie et di Ibrahim... J'y
» trouve tant de choses propres pour réformer le monde
» que je ne fais point de difficulté pour vous avouer que,
»» dans les sermons que je prépare pour la Cour, vous serez
" très-souvent à costé de saint Augustin et de saint Ber-
» nard ^ . "
Il venoit d'arriver dans son diocèse ; il mande à M"^ de Scudery qu'on lui a fait une sorte de triomphe : " L'amitié » des peuples, toute grossière qu'elle est, » ajoute-t-il, " a » par sa sincérité un charme qui se fait sentir et qui console
Lettre du 12 octobre 1672.
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" de la perte des clioscs qui ont plus d'éclat à la vérité, " mais moins de solidité. Je ne mets point dans ce rang*, »» Mademoiselle, cette bonne et généreuse amitié dont vous " m'honorez depuis si longtemps ; rien ne peut consoler » d'être éloigné de vous, que la persuasion d'être tou- " jours dans votre souvenir, et d'avoir une petite place '» dans le cœur du monde le plus grand et le plus géné- " reux. Je ne manqueray pas de faire copier les ser- " mous que vous désirez. Jesouliaitte qu'ils puissent vous » plaire ; vostre approbation me donnera une joye moins ♦' tumultueuse à la vérité, mais plus solide que toute celle » de la Cour, et vostre sentiment réglera celuy que j'en >» dois avoir ^ "
Le cardinal de Bouillon venoit de prier Mascaron de prononcer l'oraison funèbre de Turenne ; l'orateur avoit peu de temps pour se préparer à cette grande action, et dans l'espèce d'embarras où il se trouvoit, il écrivoit à M"'-' de Scudery : " Vous pouvez m'aider à éviter ces in- '» convenients, si vous avez la bonté de penser un peu '• ce que vous diriez si vous estiez chargée du raesme em- " ploy ^ " Pléchier, nommé évêque de Lavaur, ayant reçu un exemplaire de ses Conversations, lui adrcssoit les remercîraents les plus délicats. " Il me falloit une lec- " ture aussi délicieuse que celle-là, " lui écrivoit-il , " pour " me délasser des fatigues d'un A^oyage, pour me guérir '» de l'ennuy des mauvaises compagnies de ce pays-cy, et >♦ pour me faire gouster le repos, où la rigueur de la saison » et la docilité de mes nouveaux convertis me retiennent " dans ma ville episcopale ; en vérité, Mademoiselle, il »' me semble que vous croissez toujours en esprit; tout est
1 Lettre autographe et inédite du 23 mai 1673. {Cabinet de l'éditeur.)
2 Lettre du 5 septembre lfi75, citée dans la Biographie nniverseUe.
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" si raisonnable, si poli, si moral et si instructif dans ces " deux volumes (juc vous m'avez fait la grâce do m'en- " voyev, qu'il me prend quel()uefois envie d'en distribuer » dans mon diocèse pour édifier les gens de bien, et pour »» donner un bon modèle de morale à ceux qui la preschont. » Les louanges du Roy sont partout si finement insérées " qu'il s'en feroit, en les recueillant, un excellent panegy- " rique. Recevez donc, Mademoiselle, avec mon remcr- >» ciment, les louanges que vous donne un homme relégué " dans une province, qui n'a pas encore perdu le goût de " Paris, qui vous conserve tousjours la mcsme estime qu'il " a eue toute sa vie pour vous, etc \ -
Les Conversations de M''*^ de Scudery, dans lesquelles la morale est revêtue de fo; mes agréables, eurent le plus grand succès ; elles paroissent avoir donné à M""- de Maintenon l'idée d'en composer déplus simples, destinées à être récitées par les demoiselles de Saint-Cyr. Les jeunes élèves trouvoient dans ces petits ouvrages des enseip'uements de mo.ale et des notions sur les bienséances et sur ces nuances délicates qui étoient alors le partage exclusif de la haute société. Ce point nous a échappé quand nous avons publié les Conversations inédites de M'"^ de Maintenon ^ On nous excusera de saisir l'occasion de réparer un oubli.
M'"*' de Brinon , première supérieure de Saint-Cyr , écrivoit à M'^^ de Scudery, le 3 août 1688 ; elle étoit de l'école des Précieuses, on lui pardonnera quelques expressions singulières qui feroient rire aujourd'hui : » Je ne
^ Lettre autographe du 26 décembre 1685. {Cabinet de l'édileur.) Une partie a été publiée dans la Biogr. univ.
* Conversations inédites de 31"^^ de Maintenon. Paris, Biaise, 1828, in-18. Quelques exemplaires ont été tirés in-S".
»» sçaiirois diftei'cr davantage à vous tesmoifçncr lo ])laisii" " (|uo vous avez fait à toute notre couiniunauté de luy avoir •» donné une morale qui convient si fort à celle (|u'el]o " enseigne tous les jours : vous avez trouve le moyen, »» Mademoiselle, de beaucoup plaire en instruisant solidc-
»' ment Votre génie est sans deschet, et votre esprit
" qui atousjours f}ut l'admiration des sages, croist au lieu de " diminuer. M'"^ de Maintenon , qui prend un singulier " plaisir de nous enrichir des bons livres, et qui ne sçavoit " pas que vous m'aviez fait part des trésors de votre »' sapience, après avoir vu votre morale, me l'envoya fort " obligeamment pour vous et pour moy , me mandant qu'elle " croyoit qu'en son absence, ces livres me tiendroient lieu •' d'une bonne compagnie. Elle ne se trompoit pas, car " voulant régaler les dames de Saint-^^ouis de quelque M mets d esprit convenable à leur estât, je leur ay lu moy- '» raesme dans nos promenades du soir X Histoire de la Mo- " raie, qui leur a tousjours fait dire, quand on a sonné la " retraite, que l'heure avançoit. Ces Conversations sont ici »' d'autant plus aimables qu'on en fait chez les demoiselles " qu'on a extraites de vos premières, qui ont donné lieu à " un grand nombre d'autres, dont ces jeunes demoiselles » font tout leur plaisir et celuy di-s autres. Quand vous " nous ferez l'honneur de venir à Saint-Cvr, vous vous »' retrouverez en plus d'un endroit, car nous sommes fort " aises qu'on copie ce qui est bon^ »
La savante M"^^ Dacier, à laquelle M"^ de Scudery avoit aussi envoyé ses Conversations , ne s'exprimoit pas avec moins de chaleur; elle lui répondoit de Castres, le 17 juil-
1 Lettre autographe de M""^ de Brinon à M^^^ de Scudery, du cabinet de l'éditeur, publiée en partie dans une note du t.viii, p. 139 de notre édition des Lettres de M"* de Sevigné ; Paris, Biaise, 1818 ou 1820, in-S**.
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Ictl685.... " Kn vcritc, Mademoiselle, quoique l'on doive " tout attendre de vous, je n'ay pas laissé d'estre éblouie de " toutes les beautés qui éclatent en foule dans vos Conversa- " iions. On peut dire que tout en est bon; mais j 'y ay trouvé '» surtout de certains endroits qui m'ont enchantée et qui " m'ont retenue plus que les autres par le plaisir extraor- " dinaire qu'ils m'ont donné. Mon exemplaire est plein des
" marques que j'ay faites sur tous ces endroits, etc. * »
Ce n'étoit pas à une femme ordinaire que M'"^ de Sevigné écrivoit dans ces termes : " En cent mille paroles, je " ne pourrois vous dire qu'une vérité qui se réduit à vous " assurer, Mademoiselle, que je vous aimeray et vous ado- «' reray toute ma vie , il n'y a que ce mot qui puisse rem- » plir l'idée que j'ay de votre extraordinaire mérite. J'en " fais souvent le sujet de mes admirations , et du bon- » heur que j'ay d'avoir quelque part à l'amitié et à l'es- " time d'une telle personne ^ »
On pourroit joindre à ces témoignages, ceux de Godeau, de Rapin, de Bouhours, de l'abbé Genest, du savant Huet et d'une foule d'autres. Nous ne citerons plus qu'une lettre de Charpentier, de l'Académie françoise ; elle est écrite dans le style de la galanterie ; le traducteur de Xenophon ne balance pas à se mettre lui, son héros et son modèle, aux pieds de M''*^ de Scudery.
Celle-ci lui avoit écrit pour le remercier de l'envoi d'un exemplaire de sa traduction de la Cyropédie ; Charpentier répond en ces termes :
« Mademoiselle , je receus hier au soir fort tard, le
1 Lettre autographe de M""^ Dacier. {Cabinet de l'éditeur.)
2 Billet de M""^ de Sevigné à M"' de Scudery, du 11 septembre 168/1, t. VII, p. 156 de notre édition.
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" billet que vous m'avo/. l'ait l'honucur de ui'cscrirc... Si le
" temps l'eust permis, je vous en aurois remercie surriieurc
" mesmc, car il est impossible de retenir un ressentiment
" si juste. Vous avez trop payé l'ouvrage que j'av pris la
" hardiesse de vous offrir ; l'estime que vous en faites est
" assurément au delà de son mérite, et je ne puis attribuer
" les louanges que vous luy avez données, qu'à la cause
'• mesme que vous m'en découvrez, en reconnoissant qu'il
" parle d'un de vos plus anciens amis. Je le sçais, ]Mademoi-
" selle, que Cyrus est un de vos amis, et que votre amitié
" est une de ses plus glorieuses aventures ; c'est en cette
» considération que son nom est dans les plus belles bou-
" ches de France, et qu'il sert maintenant d'entretien au
» monde poli, qui autrement ne le connoistroit guère :
« Et nioy qui le connois assez parfaitement,
» Si vous en croyez mon serment, » J'aurois eu peu de soin de relever sa gloire, » Quoyqu'il ait autrefois naille peuples soumis, » Si je n'avois appris ailleurs que dans l'histoire » Qu'il possède l'honneur d'estre de vos amis^. »
Tl n'avoit fallu rien moins que l'imposant cortège dont M"^ de Scudery marche environnée, pour nous donner le courage d'imprimer pour la première fois, en 1835, les premières lettres qu'on va lire.
Ces lettres sont malheureusement en trop petit nombre ; elles roulent presque entièrement sur les événements de la Fronde, pendant les années 1650 et 1651. M"'' de Scudery s'y montre fidèle au parti de la Cour, pleine de mépris
^ Lettre autographe et inédite de Charpentier à M"* de Scudery. [Cabinet de Ccdiieur.) Cette lettre n'a pas d'autre date que mercredi, à onze heures du matin. Elle doit ùtre de 1659, époque à laquelle fut publiée la traduction de la Cyropédic de Xénophon, par Charpentier.
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pour les hommes qui no clierclioient, dans le trouble et l'agitation, que leî^ moyens de satisfaire leurs intérêts aux dépens du trône, qu'ils ne craignoient pas d'ébranler. «• Dieu veuille, " s'écrie- t-elle, « que ceux qui ont eu le des- »> sein de faire de la France ce que Cromwel et Fairfax ont " fait del' Angleterre, ne puissent jamais avoir de crédit ' ! » Dans une autre lettre, M"'' de Scudery porte sur l'avenir un regard prophéticpie ; elle semble deviner ce que sera un jour Louis XIY, qui n'avoit encore que treize ans : •• Le Roy, " dit-elle, " semble haïr tous ceux qui veulent abaisser son " autorité, et, selon toutes les apparences, il se souviendra »» longtemps de tout ce qu'on luy faitaujourd liuy^. »
Ce n'est plus cette femme aux sentiments exagérés, aux froides analyses métaphysiques, c'est une femme éloquente, inspirée par les événements ; son style est rapide, simple, clair et énergique. Elle adresse ses lettres à Godeau, l'évêque de Vence, l'ami et le parent de Conrart. Pendant une maladie de celui-ci, M"^ de^Scudery le remplaçoit auprès de Godeau, à qui elle continuoit de mander ce qui se passoit dans Paris.
C'est peut-être à des soins de ce genre que sont dus les Mémoires de Conrart. Ce que nous en avons publié, en 1826, était vraisemblablement la minute de la correspondance qu'il entretenoit avec Godeau. Quel que soit le motif qui ait déterminé Conrart à écrire ses Mémoires, son travail est utile ; nous n'avons eu pendant longtemps que les Mémoires des Frondeurs; tels que ceux du cardinal de Retz, le roi des brouillons ; ceux" de Guy-Joly, de la Rochefoucauld, voire même quelques lettres de M'"*" de Sévigné, que ses relations de parenté avec le Coadjuteur entraînoient
1 Lettre troisième, du mois d'octobre 1650.
2 Lettre septième, du 2 mars 1651.
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dans l'opposition : il est bon (|nc d'autres Mémoires écrits par des amis de la Royauté, viennent rectifier des idées que les partisans de la Fronde n'ont pas manqué d'altérer à leur profit. Les Mémoires de Conrart et de M'"'' de Mottcville, ceux du Père Berthod, et les lettres de M"^ de Scudery produisent cet effet. C'est ce qui nous a déterminé à joindre aux Historiettes de dos Réaux ces pièces tout à fait historiques, pour qu'elles viennent s'incorporer à la suite des Mémoires relatifs à l'histoire de France.
Les originaux n'en existent malheureusement plus. Nous en avons trouvé les copies dans un volume manuscrit intitulé : Anecdotes sous le règne de Louis XfV, ou Recueil de lettres et pièces diverses touchant l histoire de Louis XfV. Ce volume est de format in-4°. Il est rempli pour la plus grande partie de lettres extraites des manuscrits de Bussy, dans lesquelles nous n'avons rien vu que nous n'eussions nous-méme rencontré dans les manuscrits ou dans le Supplément de Bussy Rabutin.
On y lit aussi trois lettres de Flechier à M"^ de la Vigne; elles sont spirituelles, entremêlées devers, et tout à fait dans le genre d'une correspondance inédite de Flechier avec M"^ Deshoulières, dont feu M. de la Place, premier président honoraire de la cour roya'e d'Orléans, étoit possesseur et qu'il a eu la complaisance de nous montrer quelquefois.
Les trois lettres de Flechier ont été imprimées dans un recueil donné chez Tardieu, en 1802, par M. Serieys, qui, en les publiant, a eu tort de dire dans l'avertissement, que ces lettres étoicnt adressées à une jeune actrice. M"^ de la Vigne étoit une fille de beaucoup d'esprit, dont on a quelques poésies fines et spirituelles, qui n'a jamais travaillé pour le théâtre, ni joué la comédie.
l'^iifiu ou trouve dans ce manuscrit lu copie des sept lettres de M'*'' de Scudery à Godeau.
Le manuscrit qui contient ces diverses pièces nous a été communiqué, il y a longtemps, par feu M. Pcuchet, alors archiviste de la Préfecture de police. Nous ignorons en quelles mains le volume a passé depuis la mort de ce laborieux littérateur.
Ce recueil est de la fin du règne de Louis XIV; il a fait partie de la riche collection du président de Meinières. On sait que ce magistrat avoit réuni une grande quantité de manuscrits relatifs à l'histoire de France, qui provenoient del'abbé de Rothelin, de M. Talon, de l'abbé deBourzéis,de MM. Secousse et de Sainte-Palaye. Sa collection survécut à la Révolution : elle fut placée dans un local loué exprès pour la contenir. Celui qui la possédoit se lassa malheureusement de payer le loyer, et en 1806, tous ces manuscrits furent vendus à vil prix et dispersés. Feu M. Eloy Johanneau, le savant éditeur de Rabelais, avoit eu souvent l'occasion de faire des recherches dans cette précieuse bibliothèque, et il a plus d'une fois exprimé au rédacteur de cette note les regrets que lui causa la disparition de ces richesses ; il avoit été témoin de cette calamité littéraire.
Nous aurions beaucoup mieux aimé pouvoir publier ces curieuses lettres d'après les originaux ; mais nous n'entretenons pas le moindre doute sur leur vérité, quand nous les trouvons placées à côté d'une multitude de copies d'autres pièces originales sur l'existence desquelles aucune incertitude ne peut s'élever. Nos lettres contiennent beaucoup de faits et d'anecdotes, et à cet égard elles s'accordent et correspondent avec tous les ouvrages contemporains. Cette coïncidence est ce qui rend si difficile une contrefaçon des mémoires anciens, susceptible de faire quelque illusion ;
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nos lettres résistent à cette épreuve parce qu'elles sont vraies. D'ailleurs dans quel intérêt les auroit-on fabriquées, il y a plus d'un siècle, pour les ensevelir ensuite dans un volume oublié ? Les lettres de M"^ de Scudery portent avec elles le cachet du temps et de la vérité ; nous en appelons à toute personne versée dans la connoissance de nos monu monts historiques.
Ces lettres ne sont point datées dans le manuscrit. 11 ne nous a pas été difficile de suppléer à cette omission, en nous attachant aux événements qui y sont rapportés. Les dates ainsi rétablies sont placées entre parenthèses.
MADEMOISELLE DE SCUDERY A M. GODEAL, EVESQLE DE VENGE
(Paris, 22 février 1650.)
Ayant sceû par une de vos lettres que vous me faisiez l'honneur de soiibaitter que je vous escrivisse le peu de nouvelles qui viennent à m:i connoissance, j'avoue que j'eus quelque peine à croire que mes yeux ne me trompoient pas, ou que vous ne vous feussiez pas trompé vous-mesme, en mettant mon nom pour celuy d'une autre ; estant certaine que je n'ay pas une des qualitez nécessaires pour rendre ma correspondance agréable en matière de nouvelles. Je ne suis pas fort exposée
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au monde ; les gens que je voy ne sont pas de la nouvelle faveur ; et quand je sçaurois mesme une partie de ce qui se passe, je ne sçaurois pas assez bien escrire pour vous divertir. Neantmoins, comme je suis persuadée que la plus légitime excuse ne sçauroit jamais valoir une obéissance aveugle, je ne veux point me servir de toutes celles que je pourrois employer pour me dispenser de faire ce que vous souhaittez, lorsque je sçauray quelque chose de digne d'estre sceû de vous.
C'est pourquoy, pour commencer dez aujourd'huy, je vous diray que Ton ne sçait point encore avec certitude en quel lieu est Isf de Longueville, et que, depuis le jour qu'elle se sauva du chasteau de Dieppe ', avec deux de ses filles seulement et quatre gentilshommes, l'un desquels est le sieur Thibault, et l'autre Trery; l'on n'a pas pu encore descouvrir précisément
^ La duchesse de Longueville, après l'arrestation des princes, qui eut lieu le 18 janvier 1650, s'enfuit en Normandie. La Cour se rendit à Rouen le 1^"^ février; la Ducl;esse, qui s'étoit réfugiée à Dieppe, s'échai^pa du château. « Elle sortit la nuit à cheval, jambe de çà et jambe de là, avec ses » femmes, en courant jour et nuit; elle s'embarqua sur la coste et fut en » Hollande... Elle gagna Stenay, où estoit lo mai^eschal de ïurenne. » {Mémoires de Montglat.) Le récit de M""^ de Motteville est plus circonstancié; elle dit que la Duchesse sortit par une petite porte qui n'étoit pas gardée; qu'elle fit deux lieues à pied pour gagner un petit port, où elle ne trouva que deux barques de pêcheurs ; elle voulut s'embarquer contre l'avis des mariniers, afin de gagner un vaisseau qu'elle faisoit tenir à la rade. Le vent étoit si grand et la marée si forte, que le marinier, qui l'avoit prise entre ses bras pour la porter dans la chaloupe, la laissa tomber dans la mer; elle se décida à prendre des chevaux et à se mettre en croupe, ainsi que les femmes de sa suite, se réfugia chez un gentilhomme, demeura cachée dans le pays j)endant environ quinze jours, et fit enfin gagner le capitaine d'un vaisseau anglois, qui la reçut sous le nom d'un gentilhomme qui s'étoit battu en duel. {Mémoires de Motlemlle. Ibid., t. xxxix, p. 19,)
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quelle a esté sa route, ny quel est son asile. Il y a du moins apparence que Dieu sera son protecteur; car on m'escrit de Normandie, qu'après qu'elle eust pensé tomber dans la mer, et qu'une de ses filles cust aussy failly estre noyée, elle se confessa et monta à cheval un moment après, se préparant à ce funeste voyage comme si elle eust deu mourir.
Sans mentir, Monsieur, le renversement de la maison de Monsieur le Prince et de celle de M. de Longueville est une estrange chose, car on voit tant d'innocence et de persécution ensemble qu'il n'est pas possible de n'estre pas touché de leur malheur. Monsieur le Prince s'est pourtant trouvé l'ame plus grande que son infortune ; car, depuis qu'il est prisonnier, il n'a pas dit une parole indigne de ce mesme cœur qui luy a fait gagner quatre batailles et acquérir tant de gloire. Après avoir entendu la messe, il s'occupe la moytié du jour à lire, et il partage l'autre à converser avec Monsieur son frère, à jouer aux eschecs avec luy, à railler avec ses gardes, et mesme, pour faire exercice, il joiie au volant avec eux. Il s'est confessé une fois depuis qu'il est prisonnier, mais on ne veut plus luy donner le mesme confesseur : enfin on le garde mieux que le Pioy.
Il y a trois jours que M. de Beaiifort, accompagné de M"'" de Chevreuse et de M"'" de Montbazon, fut au bois de A^'incennes, dans un carrosse de louage, afin de n'estre point conneû, pour voir de ses propres yeux si une muraille que l'on a bastie sur la contrescarpe des fossez du donjon estoit assez haute pour qu'il fust impossible que Monsieur le Prince se peust sauver. Je
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vous avoiie que cetic action ne me semble pas trop belle, ny pour les dames, ny pour Beaufort, qui, tant que le prisonnier a esté libre, ne l'approchoit qu'en luy faisant des soumissions d'esclave. 11 est vray qu'un héros de la place Maubert ne doit pas cstre de mesme manière qu'estoient autrefois ceux qui triomphoient au champ de Mars ou au Capitole.
Au reste, pendant que toutes choses changent en France, toutes choses changent aussy dans le cœur de M. de Guise; car, pour recouvrer sa liberté, il rompt les chaisnes de M^^"" de Pons, et reprend M"'^ la comtesse de Bossu, qui va estre reconneûe pour M'"' de Guise*.
Vous sçavez sans doute que la garnison de Clermont s'est soulevée en l'absence de M. de la Moussaye, et qu'ainsy le party du mareschal de Turenne en est plus foible; mais on asseure, dez ce matin, que le duc de Wirtemberg assiège Mouson. Les ennemys font de grands préparatifs en Flandre, et le mal est que l'on n'est pas en estât de s'y opposer.
La Cour est à Rouen, d'où elle doit partir pour revenir icy. On dit aussy que le duc de Richelieu est enfin venu asseurer le Roy de sa fidélité, et qu'en considération de cette obéissance son mariage est confirmé par la Reyne, à condition qu^il aura un lieutenant de roy dans son gouvernement, et que la garnison en sera changée. Je ne sçay pas^encore ce que M"" d'A^guillon dit ce cela; mais je sçay bien que l'amour du duc de
1 Cette reconnoissance n'eut point lieu ; tout ceci étoit un jeu joué par le duc de Guise,- prisonnier à Madrid, dans l'espoir d'obtenir sa liberté, {Voij. l'Historiette du duc de Guise, t. v, p. 334.)
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Richelieu luy coustc dcsjà trop, et qu'il luy auroit esté tousjours plus avantageux d'estre maistre du Havre absolument, que de régner dans le cœur d'une femme comme M'"'" de \
Je viens de recevoir une lettre de Rouen, qui m'apprend que cette nouvelle Duchesse y est aussy, et que Monsieur le Cardinal la devoit présenter hier à la Reyne, chez laquelle elle devoit avoir le tabouret. L'on me mande que cela haste le despart de la Cour, qui quitte Rouen aujourd'huy^ M. de Matignon est aussy venu remettre le gouvernement de Grandville et celuy de Cherbourg entre les mains de Sa Majesté, en suitte de quoy on a commandé h ce lieutenant de roy et à M. de Beuvron de suivre la Cour.
On m'escrit encore que M'"' de Longueville fut droit de Dieppe au chasteau de Tancarville, qui est à Monsieur son mary. On m'asseure qu'il y a quatre jours qu'elle s'est embarquée pour la Hollande.
Voylà, Monsieur, tout ce que je sçay pour aujourd'huy ; cependant je ne puis me résoudre de ne vous
^ Armand Jean du Plessis, duc de Richelieu, père du Maréchal, avoit épousé, le 2G décembre 16^9, Anne Poussard du Fors du Vigean, veuve, en premières noces, de François-Alexandre d'Albret, sire de Pons. Ce mariage, fait sans le consentement de la duchesse d'Aiguillon, surprit tout le monde, « Mn»« de Richelieu,» dit Mn»e de Caylus, «sans biens, sans beauté, sans » jeunesse, et môme sans beaucoup d'esprit, avoit épousé, par son savoir- » faire, au grand étonnement de toute la Cour et de la Reine-mère, qui » s'y opposa, l'héritier du cardinal de Richelieu, un homme revêtu des plus » grandes dignités de l'État, parfaitement bien fait, et qui, par son âge, » auroit pu être son fils. » [Souvenus de J/^e de Caylus,)
2 La Reyne partit de Rouen la 22 février, après avoir veu M""* de Richelieu et luy avoir donné le tabouret. » {.Ucmoires de .U"^ de Mottevilte.) Cette circonstance donne la date de cette lettre.
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point parler de M'^' Paulct, de qui les maux me touchent encore plus que les affaires publiques, quoyquc rameur de la patrie soit bien avant dans mon cœur. Je veux pourtant espérer que vos prières luy feront obtenir la santé de celuy seul pour qui il n'y a point de maux incurables ; mais je ne songe pas qu'en ne finissant une si longue lettre je vous donnerois lieu de croire que je veux vous en lasser pour la première fois : c'est pourquoy je m'en vais finir aussytost que je vous auray asseuré, avec tout le respect que je vous dois, que je suis autant que je puis, etc.
LETTRE DEUXIEME
DE LA MEME AU MEME
(Paris, 8 septembre 1650.)"
Vous me reprochez si flatteusement mon mauvais caractère, que ce n'est pas un trop bon moyen de m'en corriger ; car, pusqu'en escrivant mal je vous oblige enfin de m'en reprendre plus doucement qu'à me dire * que j'escris bien, je ne sçay si je ne ferois pas mieux de continuer de faillir que de m'amender...
^ Plus doucement que si vous me disiez...
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Souffrez, s'il vous plaist, que je prenne toute la part que je dois aux maux de vostre esprit et de vostre corps. Pour les premiers, je ne pense pas que vous ayez besoin d'autre médecin que de vous-mesme ; mais, pour les autres, je pense que vous auriez besoin de venir trouver à Paris quelque remède à vos maux; car, de la façon dont je connois ceux de la province où vous estes, je ne pense pas qu'ils vous puissent guérir d'un grand mal : c'est pourquoy il me semble que vous y devez songer sérieusement. Je vous demande pardon de la liberté que je prens de donner des conseils à un homme que tous les roys et les sages devroient consulter ; mais, s'agissant de la conservation d'une vie aussy précieuse que la vostre, je pense qu'il vaut mieux dire une chose inutile que de se mettre au hazard de manquer à en dire une nécessaire. Je vis mesme encore hier un ouvrage de vous, qui me fortifie dans le dessein de vous conjurer de prendre soin de vostre santé ; car, Monsieur, ne seroit-ce pas un crime si vous vous mettiez par vostre négligence à la détruire, de façon que vous ne puissiez plus enrichir vostre siècle comme vous l'avez fait jusqu icy ?
Vous jugez bien, je m'asseure, que cette nouvelle richesse que j'ay veûede voub est l'admirable poème que vous avez fait à la gloire de la Grande Chartreuse\ que M. Conrart eut la bonté d'envoyer hier à mon frère et à moy. Après vous en avoir rendu mille grâces, je
1 T'oyez les Poésies chrétiennes et morales de Godeau. Paris, 1663, t. ii, p. 81. La grande Chartreuse avoit paru isolément, comme la plupart des autres poésies de Godeau.
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VOUS diray (|uo ce beau clcsert m'a sensiblement touschée, et (pie la saiiil»; horreur de celle solitude a passé si doucement de vos vers dans mon esprit, que la compagnie (]ue j'ay vciic aujourd'huy m'a plustost ennuyée qu'elle ne m'a divertie, parce qu'elle m'a empeschée de relire une seconde fois ce qui m'a donné tant de satisfaction la première. Mais, Monsieur, puisque vous faittes si bien toutes choses, et que vous représentez également bien les cours les plus superbes et les déserts les plus sauvages, je voudrois que vous peussiez voir ce que je vis hier ; je veux dire la prison de Monsieur le Prince, afm que vous pussiez laisser à la postérité une parfaite image de la constance de ce héros; car je ne pense pas qu'il y ayt un endroit dans le monde où il y ait une tour plus agréable par dehors, ny si affreuse par dedans. Cependant, comme on dit que la nécessité fait des armes de toutes choses, je pense qu'on peut dire que Monsieur le Prince tire de la gloire de tout ce qui luy arrive; car vous sçaurez que, depuis qu'on l'a mené à Marcoussis\ le donjon de Yincennes est devenu l'objet de la curiosité universelle. En mon particulier
1 Les princes avoient été transférés du donjon de Yincennes au château de Marcoussis, près de Montlhéri, le 29 août précédent; c'est ce que nous apprenons de Loret :
Ce jour (lundi) on prit occasion
ne faire la translation
î^lais tiès-cachée et très soudaine,
Des trois prisonniers de Viucenne.
Plaise à la divine Bonté
Que la dure captivité
l'ar eux constauinicnt endurée
Ne soit pas de longue durée!
(Muse historique, lettre du 2 septembre 1630.)
MADKMOISELLK DH SCUDEnV. 9.")
j'y vis hier plus de deux cens personnes de qualité, à qui on monstre le lieu où il dornioit, ccluy où il inangooit, l'endroit où il avoit planté des œillets qu'il arrosoit tous les jours, et un cabinet où il resvoit quelquefois et où il lisoit souvent. I^Jifin, Monsieur, on va voir cela comme on va voir à Rome les endroits où Gesar passa autrefois en triomphe. Je veis mesme dans un cabinet plusieurs epigrammesescriltes avec du charbon, ou gravées sur la muraille, qui ne parlent que de ses victoires ou de ses louanges ; mais ce que j'y veis de plus surprenant, c'est que, durant que j'y estois, M. de Beaufort y vint avec xM""* de Montbazon, à qui il faisoit voir toutes les incommoditez de ce logement, triomphant laschement du malheur d'un pi-ince qu'il n'oseroit regarder qu'en tremblant, s'il estoit en liberté. Pour moy, j'eus tant d'horreur de voir de quel air il fit la chose, que je n'y pus durer davantage. En vérité, je pense qu'on peut dire que nous sommes au temps des prodiges et des miracles tout ensemble, tant on voit de choses extraordinaires.
Je pense que vous avez bien sceû l'espouvante que les ennemys ont donnée à Paris, lorsqu'ils sont venus à la Ferté-Milon\ et que nous avons veû la capitale du
ï On voit dans les Mémoires d'Orner Talon que l'on avoit eu connoissance, par des lettres interceptées, que de Madrid, sur la demande du marquis de Sillery, qui négocioit pour les rebelles, des ordres avoient été donnés pour que le maréchal de Turenne entrât dans le royaume et donnât de l'effroi à Paris. « Ce qui estoit desjà fait, » dit Talon, « car lors l'armée des » ennemis estuit proche de la Ferté-Milon. » {Mémoires relatifs à l'histoire de France^ 2' série, t. lxii, p. Q".) Cette alarme donna lieu au transfère-
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royaume aiissy allarméo qu'ont accousiumc de l'cstre les petites bicoques des frontières. Cependant j'espcrc que la mesme puissance qui retient la mer dans ses bornes, quoyque ses rivages ne la doivent pas vraisemblablement empescher d'inonder la terre, empeschera les ennemys de venir icy, encore qu'il n'y ayt point de rivière entre eux et nous, et qu'il n'y ayt pas mesme d'armée qui peust s'opposer à leur marche, s'ils le vou- 1 oient. Ce qui me fait espérer ce bien, est que l'on asseure qu'il y a desjà une partie de leur cavalerie qui a repassé la rivière d'Aisne. Nous verrons, par le retour de M. de yerderonne\ qui est allé porter la réponse de M. le duc d'Orléans à l'Archiduc, ce que l'on doit craindre ou espérer.
Mais, pendant que les ennemys ravagent la Champagne et la Picardie, sans qu'on puisse seulement penser à les en empescher, les Frondeurs employent tout ce qu'ils ont d'adresse et de crédit pour obliger M. le duc d'Orléans à mettre les princes sous sa puissance, afin de les avoir en la leur. On asseure mesme
ment des princes. Loret peint très-plaisamment l'effet que rapproche de l'ennemi produisit dans Paris :
Lundi, vindrent dedans Paris, Avec plaintes, clameurs et cri?.
Gens conduisant, toutes complettes. Sept mil sept cent trente charrettes Pleines de coffres et paquets.
Dont l'on fit lors de grands caquets; Mais ces caquets sont choses vaines.
(Muse historique, lettre du 2 septembre 16S0.)
* Charles de l'Aubespine, seigneur de Verderonne, maître des requêtes, chancelier de Gaston duc d'Orléans.
qu'il leur avoil promis do le faire; mais M. le Gardedes-sceaux ', M. le Tellior et M"'" de Chevreuse l'ont empesché jusqu'à cette heure, car encore que celte dernière soit grande Frondeuse, elle est pourtant présentement divisée de M. de Beaufort, et mesme de Monsieur le Coadjuteur, pour ce qui regarde Monsieur le Prince; de sorte que, par ce moyen, les amys de cet illustre captif sont en quelque espérance de voir bientost la Cour dans la nécessité de faire une négociation secrette avec luy, afm de délivrer le royaume de tant de tyrans qui l'oppriment.
Les affaires de Bordeaux sont tousjours douteuses ; peut-estre que les députez du Parlement, qui y vont, trouveront quelque expédient aux choses". M. de Rohan est à la Cour, et M. le mareschal de Grammont aussy ; l'accommodement de M. le comte du Dognon est fait.
Le Roy a obligé la Reyne à chasser une de ses femmes de chambre parce qu'elle luy avoit révélé une chose qu'il luy avoit confiée, quoyque ce fust celle qu'il aimoit le plus; et ce qu'il y a de plus considérable, est que ce
^ Le chancelier Seguier n'avoit pas alors les sceaux, ils lui avoient été redemandés le 1" mars précédent, et confiés à Charles de l'Aubespine, marquis de Chàteauneuf-sur-Cher, qui les garda jusqu'au mois d'avril 1651, et les remit alors à Mathieu Mole.
* Le parlement de Paris députa, le 5 septembre, deux de ses membres à la Reine-régente, pour la supplier de continuer 5a bonne volonté envers la ville de Bordeaux. Ces députés furent Meusnier, de la Grand'chambre, et Bitaut, des Enquêtes, lequel choix, dit Talon, « fut fait multiset melioribus » reclamantibus^ parce que ces deux messieurs étoient infiniment chauds, » prompts et se peut dire estourdis. » (Mémoires de Talon, audit lieu, p. 102.)
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qu'il avoit dit ù cette fille, estoit ({u'il luy Qvoit tcsmoignc avoir beaucoup de douleur de voir les affaires de son royaume en si mauvais esta t. Jugez, s'il vous plaist, de ce qu'il fera, quand il sera marié, puisqu'il agit présentement ainsy '.
1 Loret nous apprendra le nom do cette femme de chambre et le motif de son renvoi; mais, par une précaution assez judicieuse, le chroniqueur burlesque a eu soin de mettie en apostille : Nouvelle apocryphe. Nous citerons son naif récit :
Noiron, du Roi la confidente,
N'ayant pas esté bien prudente,
N.v l>ien f^ardé fidélité
Au secret de Sa Majesté,
Fut assez proinpteincnt chassée,
Et la clioze ainsi s'est passée :
« Voyez-vous, » liiy di/oit le I\ov,
« Il semble qu'on se rit de moy;
» Je cruy tout de bon qu on me Irompe.
>' On m'avoit dit qu'en tî''^'^i<l pompe
» Et dans desiriomplies nouveaux
» Je serois receu dans Bordeaux;
» Mais hélas! je ne puis me taire,
» Que j'aiierçoy bien le contraire!
» Ou Maman, ou le Cardinal
» Seroient-ils la cause du mal ?
» Certes, j'en suis très-fort en peine ;
» Mais ne rlites pas à la Reine
» Que d'un cœur dolent et transi
» Je vous aye dit tout ceci;
» Ne me mettez pas mal près d'elle
» Et me soyez toujours fidelle »
Ce que Noiron mal observa;
Car au mesme temps elle va
A In Régente, sa maistresse,
Fdire narration expresse
De tout ce qu'avoit dit le Roy,
Sans lUy garder secret ny foy.
Il ne faut pas que l'on demande Si l'on fit grande réprimande A notre jeune potentat, Qui, remarquant le peu d'estat Qu'on avoit fait de sa deffense.
Faillit à perdre patience ;
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Voyli^i, Monsieur, tout ce que je vous diray présentement, car je nraperçoy bien que si je vous en disois davantage, vous ne le pourriez pljs lire, tant j'ay pris une forte habitude de mal faire. Je vous diray pourtant encore que mon frère est vostre très-humble serviteur, et que je suis de toute mon ame, etc.
LETTRE TROISIEME
DE LA MEME AU MEME
(Paris, . . octobre 1050.)
Je ne croy nullement mériter toutes les louanges
que vous me donnez, et je croy seulement que me faisant rhonneur de m'aiiner parce que vostre illustre et chère
Et voilà d'où vient, ce dit-on.
L'exil delà l)elle Jsoiron, Qu'aucims tiennent pour véritable.
Mais je cfoy que c'e->t une fahlo.
(Muse historique, lettre du 10 septembre 1650.
La Reine ne tarda pas à marier M"" Noiron; ainsi, sa disgrâce fut peutêtre la cause de son établissement. C'est encore notre chroniqueur qui nous en instruit :
La Noiron, dont la populace
Avoit publié la disgrâce
Par un rajjport faux et malin,
Se marie an sieur Ivelin,
Jeune médecin cliez la I\eine;
Et connue elle e-^t toujours mal saine,
11 s( ra, liiy tastant le pouls,
Son médecin et son espoux
(Muse historique, ]eH.re du i" octobre 1650.
100 MADKMOISELLK DE SCIJDERY,
Angélique ' nraimoit tendrement , vous n'estes pas niarry que je me donncl'honneurdc vous entretenir. Au reste, avant que de vous dire des nouvelles, il faut que je vous dise que les vers que vous avez envoyez h M'"' de Glermont m'ont fait verser plus de larmes qu'ils n'ont de syllabes-. Il me semble, Monsieur, qu'en vous despeignant la douleur qu'ils ont excitée dans mon cœur, c'est en faire l'elogc. En eiïet, vous représentez si agréablement ceste merveilleuse fille, que l'on peut asseurer que jamais portrait n'a si bien ressemblé que celuy que vous avez fait d'elle. De plus vous touschez avec tant de délicatesse l'endroit où vous parlez de l'amitié que vous aviez pour elle, et de celle qu'elle avoit pour vous, qu'il ne faut pas s'estonner si, ayant l'ame aussi tendre que je l'ay, j'en ay esté extraordinairement satisfaitte, et si mon cœur s'en est attendry ; car enfin vous dittes cent choses que j'ay senties pour elle, mais que je n'eusse jamais pu si bien dire : je vous rens donc mille grâces d'estre cause que j'auray la consolation de voir une peinture de la divine Angélique, plus durable et plus belle que ne le sont celles de Raphaël. En vérité, Monsieur, je ne me console point de la perte de cette généreuse amie, et je trouve une si notable différence de l'amitié qu'elle avoit pour moy à celle qu'ont quelques autres personnes qui m'aiment pourtant autant qu'elles peuvent aimer, que, quand elle n'auroit eu qu'un me-
^ M""' Paulet. Elle demeuroit avec M^ie de Clerraont d'Aiitragues, et elle mourut chez cette dame, en Gascogne, vers le milieu de l'année 1650.
2 J'oycz l'épître de Godeau à la marquise de Glermont d'Antragues, dans S05 Poésies. Vsivis, P. Le Petit, KiOS, t. m, p. 75,
madi:.\ioisi:lle dk sgudeky. 101
diocre mérite, je la regrctterois toute ma vie. Jugez donc ce que je dois faire, vous qui sçavez mieux ce qu'elle valoit que qui que ce soit. Si je suivois mon inclination, je ne vous parlerois d'autre chose; mais puisque je me suis imposé la nécessité de vous dire ce que je sçay des nouvelles du monde, il faut que je m'en acquitte.
Vous sçaurez donc que l'entreveûe de la Reyne et de Madame la Princesse * a tellement espouvanté toute la fronderie, qu'il est aisé de juger que vous aviez raison de dire que si le lion rugissait en liberté il ferait fuir tous ses ennemis. Il est vray que cette entreveûe, aussy bien que celle de MM. de Bouillon et de la Rochefoucauld avec Monsieur le Cardinal % a des circonstances qui font
1 Cette entrevue fut due à une sorte de hasard. La paix de Bordeaux ayant été signée le l'^'' octobre 1650, la princesse de Condé sortit de cette ville le 3, accompagnée des ducs de Bouillon et de la Rochefoucauld, et d'un grand nombre de gentilshommes. Comme elle alloit à Lormon, pour de là se retirer en Anjou, elle rencontra le maréchal de la Meilleraie, qui venoit à Bordeaux pour lui rendre ses devoirs. Le Maréchal lui donna le conseil d'aller à Bourg saluer Leurs Majestés, et il parvint à l'y résoudre. La Princesse se jeta aux pieds du jeune Roi et d'Anne d'Autriche, qui l'accueilht froidement, mais cependant avec bonté. Lenet et M™e de Motteville parlent de cette entrevue dans leurs Mémoires, mais c'est M"'= de Montpensier qui donne le plus de détails. Elle insiste en jeune femme sur la forme d'une écharpe et sur la mauvaise grâce qu'on trouvoit à une princesse qu'on n'aimoit pas. On ne lui pardonnoit pas la mésalliance de son illusire époux. (Mémoires de Montpensier, 2^ série de la Coitection des Mémoires relatifs à l'histoire de France, t. xli, p. 101.) « Le mépris, » dit M""* de Motteville, « que Mme la Princesse, sa belle-mère, avoit pour sa » race et pour elle, joint à toutes ces choses, n'avoit pas peu contribué à » son anéantissement. Elle avoit néanmoins des qualités assez louables; )) elle avoit paru fort zélée à s'acquitter de ses devoirs. » [Mémoires de Motteville. Ibid.^ t. xxxix, p. 80.)
* Mémoires de Motteville, audit lieu, p. 81.
croire que leur peur n'est pas toiit-jVfait sans fondement ; car, non-seulement laReyne rccedl admirablement bien Madame la Princesse, mafs elle Tentretint très -longtemps en particulier : on ajouste mesme qu'il paroissoit, par l'air du visage de celte jeune princesse, que ce que la Reyne luy disoit luy donnoit de la joye*. De plus, M. de Bouillon coucha chez Monsieur le cardinal, et il court un bruit que le ncpveu de Son Eminence espousera la fille aisnée de ce duc. Enfin, personne ne doute que la paix de Bordeaux n'ayt plusieurs articles secrets que la gazette ne dit pas, et les politiques les plus fins disent que M. de Bouillon est trop habile pour s'attirer la hayne de Monsieur le Prince, comme il feroit sans doute s'il avoit fait un traité secret ou il n'eust point de part. Ce qui estonne encore les Frondeurs est que M. l'abbé de la Rivière a eu permission, avec le consentement de Son Altesse Royale, de partir d'Aurillac, et de venir à son abbaye de Saint-Benoist, auprès d'Orléans. Outre cela, ils sçavent encore que cette mesme Altesse a escrit plusieurs fois de sa main à la Reyne et à Monsieur le Cardinal, sans leur en rien dire. Ils n'ignorent pas non
^ Loret peint assez plaisamment les craintes que cette entrevue nspiroit aux Frondeurs :
La Reine ayant avec caresse Receu Madame la Princesse, Et ses associés aussi, Cela donne bien du souci A ces deux têtes noire et blonde, Qui sont les supposts de la Fronde ; On dit qu ils font les yenx mourants.
Et mesme aussy leurs adhérents.
Et n'est pas jusqu'à la Boulay e, Dont le grand cœur ne s'en effraye.
{Muse historique, lettre du 15 octobre 1680.)
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plus que M. leTcllior a Cbté ces jours passez à Marcoussis. Ils sçavcnt encore que Monsieur l'Intendant a receû ordre de faire un dernier elTort pour contenter les rentiers, de peur qu'ils ne se servent d'eux pour faire quelque nouveau remuement à Paris. Monsieur le Coadjuteur, en son particulier, sçait bien que Son Altesse Royale ne peut plus souffrir sa domination, et il ne peut pas ignorer que la Cour n'ait sceû qu'il a fait tout ce qu'il a pu pour obliger M. le duc d'Orléans à se rendre maistre des princes prisonniers, à quelque prix que ce fust. 11 a mesme tenu des discours sur cela qui font horreur.
Outre toutes ces choses, les Frondeurs voyent encore que l'ardeur du peuple pour V amiral du Port au foin^ est fort ralentie, de telle sorte qu'il n'y a plus guères que le quartier des halles oh on le salue, si bien que présentement la fronderie est un peu chancelante. Dieu veuille qu'elle ne se raffermisse pas, et que ceux qui ont le dessein de faire delà France ce queCromweletFairfax ontfaitdel'Angleterrenepuissent jamais avoir de crédit.
On dit que la Cour avoit dessein d'aller en Languedoc et en Provence ; mais Son Altesse Royale la presse si fort de revenir, qu'on croit en effet qu'elle reviendra*.
Ceux de Melun ont refusé deux fois, depuis quinze jours, d'obéir aux ordres de M. le duc d'Orléans, qui vouloit que ses gendarmes y logeassent; et quand on leur a dit qu'ils s'exposoient beaucoup, ils ont respondu
1 Le duc de Beaufort, grand-amiral de France.
* La Cour revint à Paris au commencement du mois de novembre 1650.
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que M. de Beaufort les avoit asseurez de sa protection , et qu'ils ne craignoicnt rien. Le retour du Roy fera voir s'ils ont raison.
M"'° de Ghevreuse et M'"' de Montbazon* sont tousjours plus mal, et elles vont mesme plaider. Le sujet du procez est digne du temps et des personnes; car M"'* de Ghevreuse demande cent mille escus qu'on luy a promis en mariage ; à cela M™" de Montbazon dit qu'elle a une quittance de M. de Ghevreuse, et M""' de Ghevreuse respond que Monsieur son mary l'ayant donnée du temps qu'il estoit amoureux de M"'' de Montbazon, elle ne prétend pas qu'elle soit bonne.
Yoylà à peu près tout ce que je sçay ; mais puisqu'il semble que vous avez envie que je vous dise exactement tout ce qui regarde Monsieur le Prince, pour vous tesmoigner mon exactitude, je vous diray que, lorsque je fus au donjon, j'eus la hardiesse de faire quatre vers et de les graver sur une pierre où Monsieur le Prince avoit fait planter des œillets qu'il arrosoit quand il y estoit. Mais pour porter encore ma hardiesse plus loin, et vous faire voir que j'ay plus de zèle que d'esprit, je m'en vais vous les écrire :
En voyant ces œillets qu'un illustre guerrier Arrosa d'une main qui gagna des batailles, Souviens-toy qu'Apollon bastissoit des murailles, Et ne t'estonne pas de voir Mars jardinier^.
^ Marie de Rohan, duchesse de Ghevreuse, et Marie de Bretagne, duchesse de Montbazon.
2 Ces vers étoient déjà connus par le récit de M^e de Motteville. (Voyez ses Mémoires, dans la collection déjà citée, t. xxxix, p. 9.)
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Je m'asseûre, Monsieur, que vous ne me disputerez pas la dernière chose que je vous ay ditte ; aussy ne vous envoyé-je point ces quatre vers comme jolys , mais comme une marque de la confiance que j'ay en vostre bonté.
Je vous diray encore que mon frère envoya hier à Monsieur le Prince la cinquiesme partie de Cyrus', mais comme on ne parle qu'à M. de Bar qui luy avoit desjà donné la quatriesme, lorsqu'il estoit à Yincennes, il escrivit à mon frère qu'il ne manqueroit pas de donner son livre à Monsieur le Prince aussy tost qu'il l'auroit leû'. Ce qu'il y a de plus rare, c'est qu'il escrit si mal qu'il s'en faut peu que je ne croye qu'il ne sçait pas lire, et pour juger de sa suffisance en matière d'escriture, il escrit doute avec une h ; encore est-ce le mot le mieux orthographié.
Au reste. Monsieur, si Ton ne nous avoit pas donné quelque espoir que vous viendriez bientost icy, mon frère vous auroit desjà envoyé le Uvre dont je viens de parler, et vous auroit aussy renvoyé une seconde fois celuy qui a esté perdu; mais sça chant cette agréable nouvelle, il se prépare à vous les offrir luy-mesme, et moy à vous protester que je suis de toute mon ame, etc.
1 M. de Bar étoit chargé de la garde des trois princes. Il étoit fort ignorant; on â prétendu que, comme il ne savoit pas le latin, il vouloit qu'on leur dît la messe en francois, de peur que le prêtre en officiant ne leur donnât dans cette langue des avis qu'il ne pourroit pas comprendre.
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LETTRE QUATRIEME
DE LA MEMI^ AU MEME
(Paris, 4 novembre 1G50.)
Tant que M. Gonrart est en santé, je vous escrits plus pour mon interost que pour le vostre, sçachant .bien qu'il vous apprend toutes les nouvelles avec beaucoup d'exactitude et beaucoup d'éloquence tout ensemble; mais aujourd'huy que cet illustre amy est malade, il me semble que c'est à moy à vous apprendre les choses remarquables que la bizarrerie du siècle produit tous les jours.
Je vousdiray donc que, depuis un mois ou six semaines, on vole si insolemment dans les rues de Paris, qu'il y a eu plus de quarante carrosses de gens de qualité arrestez par ces messieurs les voleurs, qui vont à cheval, et presque tousjours quinze ou vingt ensemble. Mais, comme nous sommes dans un temps de confusion, ceux qui devroient donner ordre à de telles violences ne s'en sont point mis en peine, de sorte que, voyant que l'on pouvoit voler impunément, tous ceux qui se sont trouvez pauvres et meschants se sont mis à desrober : je vous laisse à juger après cela quelle multitude de voleurs il doit y avoir. On les auroit pourtant laissez
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inaistres des riïcs de Paris, sans une chose qui arriva samedy au soir, et qu'il faut que vous sçachiez.
Je pense que, quelque esloigné que vous soyez de Paris, vous avez bien sceû que les yeux de M""" de Montbazon ont assujeLty le cœur du roy des Halles, autrement appelle M. deBeaufort; mais vous ne sçavez peut-cstre pas que cet amant va tous les soirs chez la Duchesse, et qu'il n'en sort qu'à doux ou trois heures après minuit. Il arriva donc, qu'estant allé samedy dernier, au soir', chez elle, il ne la trouva point; mais
1 Cet év(^nement arriva le samedi 29 octobre 1650, entre onze heures et minuit. (Voyez le liécil véritable de totii ce qui s'est passé à rassassinat commis proche l'hôtel de Schombercj^ au sujet de monseàjtieur le duc de Beaufort : Paris, 1650, in-4° de sept pages.) Loret a raconté celte tragique aventure d'une manière tout à la fois badine et judicieuse :
Sflmedî, par {jrHiule disgrâce, Gtns incoiimis et pleins d'auilace, Le soir, tout tard, miieot à mort Un ?=uivaiit du duc de lîeaufort, Couiine il alloit (pierir son maîlre.
Qui, ce soir mesnie, alla repaitre Chez la duchesse de .\emours, N'ayant prs trouvé ses amours.
Cela fit bien crier du monde, ht sut tout messieurs de la Frou;le, Jusques-là qu'un maître mutin.
Qui ne sappelle pas Martin,
Fut dire h l'Altesse Ro>ale
Que cette action déloyale.
Qui rendoit tout Paris chagrin.
Ne venoit que du Ma/arin;
Et redoublant la hardiesse
Dont il p-irloit à Son Altesse,
S'écria que sans doute un jour
On lui feroit semblable tour.
Plusieurs disent que ce langage
Est plein d'insolence et d'outrage;
Toutefois le Frondeur susdit.
Ayant ainsi dit et prédit.
Et fait une telli" incartade,
Ne reçut point de bastonnade.
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comiïK^. il ne se pouvoit passer de la voir, et (jiie pourtant il vouloit souper, il dit tout haut au portier qu'il s'en alloit à l'hostel de Vendosme, et qu'il reviendroit à onze heures. L'histoire porte que, quand il dit cela au portier de l'hostel de Montbazon, deux hommes inconnus, qui s'estoient avancez auprès du carrosse, l'entendirent et se retirèrent ; mais la chose est un peu douteuse. Cependant, comme M. Beaufort fut auprès de la Croix du Tiroir, il changea d'avis, et résolut de souper à l'hostel de Nemours et de renvoyer son carrosse à l'hostel de Vendosme, ordonnant à son escuyer de le luy ramener à onze heures, chez M'"'' de Montbazon, où un carrosse de l'hostel de Nemours le mena aussytost qu'il eut soupe.
Comme ce bon prince ne va jamais sans estre bien accompagné ny sans armes, deux gentilshommes* et deux valets de chambre, qui revinrent dans son carrosse, avoient des pistollets et des mousquetons, qui
Multitude de lanterniers,
De vrais nigauds, de s.ifranieis.
F,t des crieurs d'tiiiîtres à l'écailIe,
Oh! la rirlicule canaille!
Ont envoyé des députez,
La peste soit des effronté?. !
Au duc de Beaufort, pour lui dire,
Sans même excepter notre Sire,
Qu'ils le serviroient contre tous:
Mais ces gens-là sont-ils pas fous?
Conseil, minorité, régence,
Que direz-vous de cette engeance?
Sainte majesté de nos Rois,
Justice, oléissance, lois.
Aujourd'hui si peu maintenues.
Hélas ! qu'ètes-vous devenues ?
{Uluse hiitorique, lettre du 3 novembre 1650.)
Les sieurs de Saint-Eglan et de Briaville. {Récit véritable.)
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ne leur servirent cependant qu'à causer le malheur qui est arrivé. Car, comme ils furent auprès de la Croix du Tiroir*, vingt hommes à cheval ayant environne le carrosse et commandé au cocher d'arrester, un des deux gentilshommes, qui estoit au fond du carrosse, tira un mousqueton qu'il avoit, et blessa un des voleurs\ de sorte qu'au mesme instant un de ceux qui attaquoient s'eslança dans le carrosse, et donna un coup de poigard à celuy qui touschoit le gentilhomme qui avoit tiré ce mousqueton. Un moment après, plusieurs coups de pistollets suivirent ce coup de poignard, un desquels acheva de tuer ce pauvre malheureux qui estoit desjà blessé, et un autre brusla l'oreille de celuy qui estoit au fond du carrosse et qui avoit tiré le premier. Cela fait, les voleurs, qui virent un des leurs blessé, tellement qu'il ne pouvoit se soustenir, s'en allèrent sans rien prendre à ceux qui estoient dans le carrosse, et emportèrent leur compagnon blessée
1 Au coin de la rue Saiut-Honoré et de l'Arbre-Sec.
2 Comme l'écrit déjà cité est l'ouvrage d'un frondeur, et que ce parti ne metioit pas en doute l'intention des assassins de tuer le duc de Beaufort, le pamphlet diffère essentiellement de la narration de M"* de Scudorj-. Il y est dit que les assaillants, u cro^-ant que ledit seigneur-duc estoit dans » ledit carrosse, à cause que le sieur de Saint-Eglan avoit la chevelure » blonde, ainsy que la porte ledit seigneur-duc, tirèrent quinze à vingt » coups, sans blesser personne, sinon le sieur de Brinville, lequel fut blessé » légèrement à la joue... et tout aussitost tira un autre coup de mousque- » ton, duquel fut tué ou blessé à mort un desdits assassineurs, et en mesme » temps ledit sieur de Brinville sauta légèrement hors du carrosse, et à la » faveur de la nuict se me-la parmy eux sans estre reconnu, ce que ne » put faire le sieur de Saint-Eglan, lequel fut misérablement blessé d'un )) coup de poignard ou de baïonnette au cœur, dont il mourut une demy- » heure après. » (Brcit x'érilahle.)
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Ccpcndtint le carrosse de M. de Beaufort fut à Thostel de Monlbazoïi, où il y eut un bruit tel que vous pouvez rimagincr. Ce pauvre malheureux, qui avoit esté tué à la place où ^1. de Beaufort se met d'ordinaire, fut tiré de ce carrosse et exposé aux yeux du peuple jusqu'au lendemain après-midi. M. de Beaufort envoya h l'heure mesme chez tous sesamys. ]^a chose passa dans son esprit pour un assassinat, et il ne s'en retourna chez luy qu'en estât de donner bataille.
Cependant le peuple n'a point fait de bruit de cet accident durant les premiers jours, et M. de Beaufort a vcû ([ue son règne est changé. Mais comme les Frondeurs sont tousjours tout prêts à renouveller les desordres passez, ils ont fait dire parmy le peuple que c'estoit Monsieur le Cardinal qui avoit fait faire cet assassinat. Dans le mesme temps, ils ont aussy fait publier que c'estoient les amys de Monsieur le Prince, et ils n'ont rien oublié pour tascher à faire quelque soulèvement. Mais, par bonheur, celuy de ces voleurs qui a esté blessé, s' estant fait panser à trois chirurgiens differens, a esté reconnu et pris; de sorte que présentement il est en prison, et il y a apparence qu'on luy fera dire la vérité. Il a desjà asseuré qu'il n' avoit dessein que de voler, et que, si ceux du carrosse n'eussent point tiré, il n'y eust eu personne de tué. Il a nommé tous ses complices, et on en a desjà pris deux ; de sorte que, devant qu'il soit trois jours, on sçaura la vérité de cette funeste aventure^ qui fait tant de bruit dans le monde, et dont les Frondeurs prétendent tirer tant de fruit.
Je n'oserois vous dire qui l'on a soupçonné de cette
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aiïaire, cnr cela seroit abominable, et il vaut niic^ux remettre à Tordinaire prochain que la chose sera esclaircie.
Au reste, il semble que M. de Beaufort soit destiné à porter la division partout, car il n'a pas plus tost eu loiié une maison dans la rue Quinquenpoix, où jamais prince n'a logé, qu'il y a eu division entre deux paroisses, qui prétendent l'avoir toutes deux pour paroissien, l'une parce que de tout temps la maison où il va demeurer a esté de Saint-Nicolas, et l'autre, qui est Saint-Leu, parce que M. de Beaufort, voulant estre voisin des marchands de la rue Saint-Denis, a fait faire une porte qui y donne, de sorte que comme cet endroit de la rue Saint-Denis est de la paroisse Saint-Leu, le curé de cette église prétend que, faisant une porte plus grande dans cette rue que n'est l'ancienne porte dans la rue Quinquenpoix, la maison doit changer de paroisse et estre de la sienne. On verra ce que les juges en ordonneront s'ils plaident ; on dit qu'ils en ont le dessein.
On vient de me dire que des gens conduits par des Frondeurs ont esté la nuict dernière ^ avec tambour bat-
1 C'étoit dans la nuit du jeudi 3 novembre 1650. Nous trouvons cette date dans Loret :
A Paris, durant qu'il tait sombre, Arrive toujours quelque encombre.
Jeudi, la nuit, plusieurs l>Hdauds Attachèrent k six po eaux, En a-^sez indigne posture, Du Cardinal la pourtraiture.
Cet acte et son impunité Témoignent bien en vérité Un règne impuissant et débile.
Je ne suis pas assez habile Pour leur représenter leur tort.
Mais je hais l'insolence à mort.
(Muse historique, lettre du (samedi S novembre 1650.)
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tant, pendre un portrait de Monsieur le Cardinal à un poteau qui est auprès du Pont-Neuf, avec un arrest escrit au-dessus, qui porte que, pour l'assassinat commis en la personne de M. de Beaufort, il est condamné à estre pendu : mais le jour n'eut pas plus tost fait voir la chose, que le Lieutenant criminel a esté faire despendre ce tableau, et informer comment cela s'etoit passé. Je ne pense pourtant pas que la fronderie puisse venir à bout de soulever le peuple ; touttefois les aO'aires de Bordeaux se rebrouillcnt ; Madame la Princesse douariere a esté bien malade, mais elle est hors de danger ^ La Reyne a aussy esté saignée trois fois pour un grand rhume dont elle est guérie'. Il n'est pas de mesme de M. de Guise, qui est très-mal.
Cependant les pauvres prisonniers sont tousjours entre
1 Charlotte-Marguerite de Montmorency, princesse douairière de Condé.
2 Loret rend compte de la maladie de la Reine-mère dans les termes suivants :
Un peu d'indisposition, De langueur et d'émotion Atiacjiièrent, l'autre semaine.
L'individu de notre Reine; Son corps, pour être exempt de mal.
N'est pas aussy (ait de métal, Mais de chair délicate et belle Qui pourtant n'est point immortelle.
, Pourroit-elle se bien i^orter
Après qu'on l'a tant fait trotter ?
Et comment n'être point malade
D'une si longue ca%'alcade,
Et de tant d'ennuis et de soins ?
Certes, on l'est souvent à moins.
Dieu veuille garder sa personne.
Et des conseils que l'on luy donne
Ne lui taire user que des bons,
PoTU" le plus grand bien des Bourbons !
{Muse historique, lelUe du 5 novembre I6u0.i
l'espérance et la crainte, et les choses sont présentement en tel estât, qu'on ne sçait ce que l'on doit penser ; car enfin, on voit que tout le monde fait le contraire de ce qu'il devroit faire. 11 faut du moins que ceux qui ne sont pas exposez au tumulte du monde se fassent sages aux despens d'autruy. C'est pour cela queje m'examine moy-mesme, afin de régler mes sentiments, que je suis asseûrée que l'on ne peut condamner, du moins pour ce qui vous regarde, puisque je ne pense pas que le desreglement puisse estre assez grand dans l'esprit des hommes, pour trouver que je n'ay pas raison de vous honorer autant que je vous honore, et d'estre autant que je suis, etc.
VIII
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la Cour est enfin revenue à Paris*. M. de Beaufort fut chez la Reyne le lendemain ; mais il n'en fut pas bien receû; car à peine fut-il entré, qu'elle dit que Ton se retirast, et en elTect le roy des halles sortit sans avoir dit une parole. En sortant il rencontra sur l'escalier le Cardinal qui montoit. Ils se saluèrent comme des gens qui craindroient de s'enrhumer, car on assure qu'ils enfoncèrent plustost leurs chapeaux qu'ils ne les levèrent; il est vray qu'ils passèrent si viste qu'ils n'eurent pas le loisir de s'observer long-temps.
J'oublioisde vous dire que le jour qui précéda le retour du Roy, on avoit rompu sur la roiie trois des voleurs qui ont tué ce gentilhomme de M. de Beaufort, qui dirent tousjours qu'ils n'avoient dessein que de voler, de sorte que voylà le prétendu assassinat mal prouvé.
Mais Monsieur, j'ay bien une plus pitoyable chose à
1 La Cour étoit revenue le 12 novembre 1650 ; le lendemain, le duc de Beaufort étant venu saluer la Reine, en fut mal reçu. C'est Loret qui donne ces dates et ces petits faits :
La Cour
A Paris mardi retourna
tn me dit avant hier ....
Que la Reine
Avoit montré grande froideur Contre Monsieur un tel, Frondeur, Qui, croyant tirer avantage Du funeste et cruel carnage Qu'on avoit fait de son suivant.
Est moins aimé qu'auparavant.
Les voleurs mis à la torture Ayant avoQé l'aventure Et dit tout haut, en plein sénat, Qu'ils avoient fait l'assassinat.
Mais de cette action félonne N'ayant chargé nulle personne.
(Muse historique^ [eltre du 19 novembre 1650.j
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VOUS dire ; c'est que mercrodi on fit partir Messieurs les princes pour alltM' au llavi'e. Je vous avoiie que quand je voy ce gagneur de batailles et ce preneur de villes, quia sauvé trois fois l'Estat, aller de prison en prison, j'en ay une compassion estrange. il a receû cette nouvelle avec sa constance ordinaire ; il fit mesme une raillerie délicate sur ce que c'est M. 'e comte d'Harcourt' qui les escorte avec mille homme de pied et cinquante cheveaux ". A dire vray, cet employ est bien estrange; car enfin, il a présentement le gouvernement d'un des princes qu'il mené. Je n'aurois pas aimé d'avoir telle conformité avec les bourreaux qui ont la despouille de ceux qu'ils font mourir; car M.***, capitaine aux Gardes, a refusé d'y aller, on dit mesme que Miossens * a feint d'estre malade pour ne s'y trouver pas. On mena ces pauvres princes, mercredy, coucher à Versailles; ils versèrent en y allant, et le prince de Gonti, qui se trouva dessous, fut une heure esvanoûy sur un fossé. Ils dévoient hier coucher à Houdan, aujourd'huy à Anet, et demain à un lieu que j'ay oublié ; après quoy ils iront
1 Henry de Lorraine, comte d'Harcourt, mort en 1666.
2 Le couplet du prince de Condé est très-connu et a plus d'une fois été imprimé. Le voici d'après un manuscrit de chansons historiques que feu M. le marquis Garnier nous avoit communiqué :
Cet homme gros et court,
Si fameux dans l'histoire,
Ce grand comte d'Harcourt
Tout couronné de gloire.
Qui secourut Cazal et recouvra Turin, Est malmenant recors de Jules Mazariu.
» César Phébus d'Albret, comte de Miossens, alors maréchal de camp, depuis maréchal d'Albret.
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au Po)il-clc- l'Arche, do là à Jumieges, puis à Bolbcc et do là au Havre. Jugez quelle douleur a M. de Longuevillo, de passer en celte posture dans son gouvernement. •
Monsieur le Cardinal a envoyé faire compliment à Madame la Princesse sur sa maladie, et la prier de nepas s'allarmersur le changement de prison de Messieurs les princes ; qu'il l'asseuroit que ce ne seroit pas pour longtemps, et qu'il alloit faire tout ce qu'il pourroit pour mettre les choses en tel estât que la Reyne ne les pust délivrer sans danger. Dieu veuille que cela soit bientost ! car j'avoue que c'est une chose honteuse à la Reyne et à nostre nation de voir les injustices que Ton voit.
Je ne pensois pas vous en pouvoir tant dire. Je ne vous dis pourtant pas la moitié de ce que je pense, ni la centiesme partie de ce que l'on dit; mais on m'attend, je n'ay plus que le temps de vous asseurer que je suis autant que je le doy, etc.
LETTRE SIXIEME
DE LA MEME AU MEME
(Paris, 30 décembre 1650.)
11 y a quinze jours que j'eslois si enrhumée, que je ne pus pas vous escrire, et il y en a huict que la curiosité
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de voir le service qu'on fuisoit, auK Gordeliers, à fjue Madame la Princesse ' et d'entendre la seconde oraison funèbre que devoit prononcer M. l'evesque de Vabres l'emporta sur l'envie que j'avois de me donner l'honneur de vous entretenir, joint que je crus que si j'allois en ce lieu-là, j'aurois plus de matière de vous divertir aujourd'huy. Je ne m'amuseray pourtant pas à vous dire qu'il y avoit plus de deux mille cierges à ceste cérémonie, que le Clergé et toutes les compagnies souveraines y estoient en corps, et que les ordres que Monsieur le Prince a donnez, de rendre tous les honneurs imaginables à Madame sa mère, ont esté exécutez, car la Gazette vous l'aura appris ; mais je vous diray que
^ La princesse de Condé, douairière, mourut à Chàtillon-sur-Loing le 2 décembre 1650. Ses restes, déposés à Paris dans Téglise des Jésuites, furent transportés, le jeudi 22 décembre suivant, au couvent des Carmélites de la rue Saint-Jacques. Nous joindrons ici le récit de Loret; il contient des circonstances curieuses :
En ce convoi sombre et fatal.
Plus de cent llambeaux à cheval
Eclairoient la pompe funèbre
De cette princesse célèbre.
Qui tous les cœurs attendrissoit
Par où le triste char passoit.
Les grands et grandes de la \ ilie,
Au nombre de deux ou trois mille,
Avoient este vestus en deuil,
Rendre visite à son cercueil.
Le peuple avec un zèle extresme
En avoit aussi fait r!e mesme,
Et moi, qui ne suis presque rien.
Mais toutefois un peu cbrétien,
J allai dire comme les autres
En ce saint lieu mes patenostres, etc.
(Loret, Muse historique^ lettre du âb décembre 1650.1
• Isaac Habert, nommé évêque de Vabres en 16A5, mourut en 1668. Il a eu grande paît aux disputes du Jansénisme., ayant attaqué le premier l'.4»/gustinus de l'évèque d'Ypres.
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M. rcvcsque de Vabrcs a acquis grand honneur, et par Taclion (ju'il fit aux Auguslins, lorsque le clergé honora feue Madame la Princesse d'un service, et par celle qu'il fit depuis aux Gordcliers : car enfin, sans rien dire contre le respect qu'il doit à la Cour, il loua fort hardiment et les morts, et les exilés et les prisonniers. A sa première oraison funèbre, il prit pour sujet de son discours la dernière prière qu'a faite Madame la Princesse, qui fut si je ne me trompe : In te. Domine, speravi, non confundar in œternum ; et comme ce psaume a esté appelé par quelques-uns le psaume des captifs, cet evesque se servit fort heureusement de cette favorable rencontre. Après cela, il ne s'amusa point à loiier Madame la Princesse ny de sa beauté, ny de sa grande naissance ; ou, s'il le fit, ce fut sans s'y arrester, et en disant qu'il laissoit toutes ces choses aux poètes et aux orateurs. C'est pourquoi il ne s'attacha qu'aux vertus, et entre les vertus il ne choisit que la patience et la charité, qui furent les deux parties de son discours. Vous pouvez juger. Monsieur, qu'il ne put parler de la paiience de Madame la Princesse sans parler de la prison de Messieurs les Princes, et de l'exil de M. de Longueville ; aussy le fit-il si généreusement et si sagement tout ensemble, qu'il toucha le cœur de tous ceux qui l'entendirent \
1 Loret a fait mention, dans sa Mi(se historique, de cette action oratoire.
De Vabres, orateur céleh-e, Fit lundi l'oraison funèbre De celle qu'on nominoit icy Charlotte de ÎMonlnioiency, De Condé princesse douairière, Qi;i (It voir en sa fi.i dernière
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La seconde oraison ne fat* pas toiit-à-fait si hardie, parce qu'il parloit par le coiTimandement du Roy ; il ne se desmentit pns pourtant. Il y eut de fort belles choses dans son discours ; il prit le deuxiesme verset du mesme psaume dont il s'estoit servy la première fois, et joignit la persévérance aux deux autres vertus qu'il avoit attribuées h Madame la Princesse. 11 dit pourtant encore qu'il falloit demander la liberté de cet illustre captif, dont les mains victorieuses estoient chargées de fers; mais qu'il ne la falloit demander qu'à Dieu et au Roy. Voylà, Monsieur, à peu près l'ordre des deux discours, qui furent tous deux fort beaux*. M. l'abbé Roquette en doit faire un aux Carmélites, mais j'espère que ce ne sera qu'à la fin des quarante jours.
Tant d'amour et de charité,
Que l'on peut dire en % érité
Que son Ame ardente et zélée
Dans lescieux est tout droit volée.
Avec mille fois plus d'appas
Qu'elle n'en avoit icy bas,
Quoyqu'elle ait passé les plus belles
De toutes les beautez mortelles.
L'oraison se fît 1i' matin
Au grand couvent Saint-Augustin.
C'estoit un beau panégyrique,
Rt d'un accent si pathétique
Cet eveque le proféra,
Que l'assemblée en soupira.
Et plusieurs, émus par ses charmes,
En versèrent même des larmes.
(Loret, Jluse historique, lettre du 18 décembre 1650.)
1 Ces deux discours de l'évêque de Vabres ne paroissent pas avoir été imprimés, au moins ils ne sont pas indiqués dans l'ouvrage du père Lelong, quoiqu'il cite deux autres oraisons funèbres de la princesse de Condé, dont une est de l'abbé d'Aubignac. [Bihliothèque historique de la France, n«> 25820.) Moreri, quoiqu'il ait donné la liste des ouvrages d'I^aac Habert, ne fait non plus aucune mention de ces discours.
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Je ne vous parle point des assemblées du Parlement, car vous les sçavez sans doute, et vous n'ignorez pas que présentement les Frondeurs font semblant de demander la liberté des Princes, car comme ils sçavent bien que mille arrests du Parlement ne feroient pas tomber une pierre du Havre, ils ne craignent pas d'obtenir ce qu'ils font semblant de souhaitter. Si la Cour estoit bien conseillée, elle deschaisneroit ce lion contre ceux qui la persécutent.
M. le duc d'Orléans n'est pas trop bien avec la Reyne, et certes je pense qu'elle a raison de s'en plaindre, car enfin il voit tous les jours chez luy Monsieur le Goadjuteur et M. de Beaufort, qui ne voyent point le Roy, et qui font tous les jours ce qu'ils peuvent pour soulever le peuple et pour renverser l' Estât. La victoire de M. le mareschal du Plessis* les a pourtant un peu mortifiez , car elle est venue justement au plus fort de leurs assemblées. On apporta hier soixante-cinq drapeaux à Nostre-Dame, qui passèrent durant que Messieurs du Parlement desliberoient. Ils n'achevèrent point hier, je ne sçay s'ils achèveront aujourd'huy; si je l'apprens avant que de fermer ma lettre, je vous le diray. La pluralité des voix alloit hier à remonstrance.
Il y avoit un homme dans leurs dernières assemblées qui ne sera pas des dernières, car il mourut hier au soir, fort regretté, aussy bien que M. d'Avaux, son
1 La bataille de Rethel, gagnée le 15 décembre 1650, par le maréchal du Plessis sur les Espagnols, dans les rangs desquels étoit le maréchal de Turenne,
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frère'. Vous pouvez juger après cela que celuy dont je parle est M. le président de Mesmes" ; il est mort du pourpre qui n'a pu sortir et qui Ta estouffé. La Cour y perd entièrement, et les Frondeurs y gaignent. On dit qu'il a disposé de sa charge, sous le bon plaisir du Roy, en faveur de M. d'Irval, son frère; mais il y en a qui croyent que M. le Tellier y prétend.
On dit tousjours que Monsieur le Cardinal revient, mais on ne le sçait pourtant pas avec certitude.
Les habitants de Rethel, en reconnoissance de ce que c'a esté le conseil et la valeur de M. de Manicamp qui les a deslivrez de la domination espagnole, luy ont donné une fort belle espée. Ils se sont engagez à perpétuité d'en donner une à tous les aisnez de sa maison. Il me semble que cette marque d'honneur est plus belle qu'un baston de mareschal de France ^
On vient de m'asseurer qu'enfin ces messieurs les Sénateurs ont achevé d'opiner. Voicy comme on dit que la chose se passa : que Messieurs les gens du Roy iront aujourd'huy trouver la Reyne, pour prendre jour et heure, afin que le Parlement luy fasse très-humbles remonstrances pour la liberté des Princes; qu'ils enverront des députez à M. le duc d'Orléans, pour le supplier d'assister à toutes les assemblées qu'ils ont résolu de faire, jusqu'à ce que la Reyne les ait satisfaits ; que
1 Claude de Mesmes, comte d'Avaux, l'un de nos diplomates les plus célèbres, et frère du président, étoit mort le 19 novembre précédent.
^ Henri de Mesmes, président à mortier au parlement de Paris, mourut le 29 décembre 1650. Ce passage donne la date précise de cette lettre.
* Montglat rapporte aussi ce fait. {Mémoires de Montglat, 2^ série de la Collection des Mémoires, t. l, p. 256).
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asscmoieroiu des a(3main pour apprendre des gens du Roy la rcsponse de la Reyne et pour desliberer dessus. On me vient aussy d'apprendre que le président de Blancniesnil, grand frondeur, est à l'extresinité; ainsy le bon et le mauvais party auront chacun un protecteur*.
Je trouverois poul-estre bien encore quelque chose h vous dire, mais ma lettre est si longue que ce seroit abuser de votre patiem^e. Il faut pourtant encore que vous ayez la peine de lire que mon frère est votre trèshumble et très-obéissant serviteur, et que je le suis autant que je le dois et que je le puis.
LETTRE SEPTIEME
DE LA MEME AU MEME
(Paris, 2 mars 1651.)
Je VOUS escrivis une lettre si longue, il y a quinze jours, que je jugeay à propos, l'ordinaire passé, de ne vous pas accabler par un nouveau griffonnage Je
1 C'est à dire apparemment un patron dans le ciel. — René Potier, seigneur de Blancmesnil et du Bourget, président des Enquêtes, ne termina sa carrière que le 17 novembre 1680.
pense que ccu\ qui voudroicnt chercher quelque liaison en escrivant les nouvelles, et passer insensiblement d'une chose à une autre, s'y trouveroieut bien embarrassez, car tout ce qu'on sçait au temps où nous sommes a si peu de rapport, qu'il faut de nécessité l'escrire fort irrégulièrement, principalement quand on n'a pas plus d'art que j'en ay.
Quoy qu'il en soit, je vous diray que Monsieur le Prince fut, il y a trois jours, demander permission à la Reynede marier son filz et Monsieur son frère : le premier, à une des filles de M. le duc d'Orléans, et l'autre, à M"'' de Chevreuse; et comme cette princesse n'est pas en estât de rien refuser, elle accorda ce qu'on luy demandoit'. Je ne vous dis point après cela que M. le duc d'Orléans et M. de Chevreuse ne refusèrent point Monsieur le Prince, lorsqu'il fut faire la demande de ces deux princesses, car vous pouvez bien juger que cela est ainsy. Le pauvre prince de Gonti a une telle envie de se marier, qu'il en est malade. Pour moy, j'avoue que je ne sçay pas comment il a la hardiesse d'espouser une fille de M*"' de Chevreuse ; je vis hier un homme qui me dit qu'il aimeroit mieux espouser quelque jeune sultane au sortir du Sérail, que la fille d'une telle mère. Cependant, quelque avancé que soit ce mariage, quoyqu'on ayt envoyé à Piome pour avoir la dis-
^ Les princes étoient sortis du Havre le 13 février précédent. Leur liberté avoit été le résultat d'un traité fait entre le Coadjuteur et la Princesse palatine, au nom du prince de Condé, dont elle avoit reçu les pouvoirs tracés sur une ardoise. Ce double mariage en avoit été l'une des conditions. Le but étoit de réunir les princes et le duc d'Orléans dans un même intérêt. Ces mariages ne s'accomplirent pas.
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pense de tenir les bénéfices, que M. le prince de Conti ait nommé M. de Montreuil' pour titulaire, il y en a qui doutent encore qu'il s'achève, parce qu'on sçait que M""" de Longucville y a une aversion estrange. Le temps nous fera voir ce qui en sera.
Pour Monsieur le Cardinal, il est à Sedan, d'où il doit bientost partir pour aller en Suisse, ou à Madiid ; la Reyne demanda encore huict jours, par la bouche de M. le duc d'Orléans, pour luy donner le loisir de sortir du royaume. Le Parlement les accorda, mais en mesme temps ces messieurs donnèrent un arrest qui porte qu'on informera de ce qui s'est passé aux lieux où Monsieur le Cardinal a couché depuis son départ de Dourlens. Le Parlement refusa aussy, pour la seconde fois, la déclaration du Roy, touchant l'exclusion des estrangers et des cardinaux pour le ministère^; mais, comme je croy que ceste seconde affaire, qui va mettre une grande division entre le Clergé et le Parlement, vous est mandée par diverses personnes, je ne vous la diray point, et je continueray ma gazette en vous parlant de l'arrivée de M. d'Angoulesme% qui a esté fort
1 Jean de Montreuil, secrétaire du prince de Conti, membre de l'Académie françoise. Il n'auroit pu être longtemps le custodi-nos du prince, car il mourut le 27 avril suivant.
2 Ce second refus du Parlement eut lieu le 1" mars 1651 ; et ce fait donne la date précise de cette lettre.
3 Louis de Valois, duc d'Angoulôme, gouverneur de Provence, mourut à Paris, le 13 novembre 1653. Il avoit eu avec le parlement d'Aix les démêlés les plus sérieux, à Toccasion des charges qu'il avoit fait créer pour rendre ce parlement semestriel. Le duc d'Angoulôme, alors comte d'Alais, voulut employer la force à l'exécution de ses desseins; le peuple prit le parti de son parlement; les avenues du palais furent barricadées, et le
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bien receii de Monsieur le Prince. Aiissy vous puis-je asseurer que tout ce qu'il y a de Provençaux icy commencent dcsjà de s'empresser fort auprès de luy, et sa cour est si grosse qu'on ne le sçauroit croire à moins de ravoir veûe. Je voudrois de tout mon cœur que tous les ennemys qu'il a dans vostre province vissent ce qui se passe icy, afin que, se repentant, ils taschassent à se raccommoder, et qu'ils se tinssent en repos; car, enfin, il est constamment vray que Monsieur le Prince va estre maistre absolu des affaires. Je vous asseure qu'il n'est pas sans occupation. Il disna hier chez Monsieur le Premier président', qui le traitta avec une magnificence estrange. Il y avoit quatorze potages, quatorze plats de poisson, entre lesquels on compte un saumon de douze pisloles et une carpe de huict. Jugez du reste.
Le Roy a dansé un meschant ballet ces jours passez, quoyque ç'ayt esté de fort bonne grâce. Il le redansa hier pour la troisiesme fois ". Cela me fait ressouvenir
comte d'Alais, obligé de capituler, sortit de la ville après avoir traité avec les magistrats. Le Parlement cassa le semestriel, ainsi que les consuls nommés au nom du Roy, tandis qu'ils auroient dû être élus, et tout rentra dans l'ordre; mais les esprits demeurèrent longtemps envenimés. {Relation véritable de ce qui s'est fait et passé en la ville d'Aix, en Provence, depuis l'enlèvement du roy Louis XIJ', fait à Paris le 6 janvier 16iP, et en l'affaire du Parlement, où le comte d'Alais, Madame sa femme et Mademoiselle sa fille, le duc de RicUelieu, M. de Sceve, intendant, et plus de cent cinquante gentilshommes ont esté arrestés prisonniers; apportée par le sieur T., envoyé par Messieurs du parlement de Provence. A Paris, chez Jean Henaut, au Palais, 1649. In-W de 8 pages. (Cabinet de l'éditeur.)
^ Mathieu Mole, premier président du parlement de Paris, reçut les sceaux le 3 avril 1651, et mourut dans ses fonctions le 3 janvier 1656.
* G'étoit le balbt de Cassandre dont les paroles sont de Bensserade.
de ces petits oiseaux qui chanlent si bien et qui se réjouissent, quoyqu'ils soient prisonniers dans leurs cages; car vuWn ce pauvre jeune Roy est présentement plus prisonnier qu'eux. On fit mesme encore hier deux
{Voyez les Œxtvres de Bcnsserade édition à la splièro, 1698, t. ii, p 3.) Il fut dansé au Palais Caidiiial le 2G février 1G51 La Reine n'y assista point; elle venoit d'Otre obligée d'ordonner au cardinal Mazarin de quitier la France. Les petits détails échappent à la grave histoire, bien qu'ils ne soient pas toujours indignes d'être recueillis; c'est ce qui nous détermine à donner ici le récit de Loret :
Le soir un désir me vint prendre D'aller visiter !a Cassiiiuire Qu'on dansoit au Palais- Royal, Où pliisiein's ilaincs, commiil' au bal, Avoient mis leurs plus riches jupes Pour donner dans les >eux des dupes. Mademoiselle s'y rendit.
Qu'assez lonj^-lemps on attendit, Avec les deux jeunes Loupines * Très-eharuiantes et tiès-poupines ; On y vo> oit de tous côtés Luire tout plein d'autres beautés, Et la Guercliy plus que pas une - Brilloiten haut sur la tribune Très-tort œilladée. et par qui ?
Par Nf-mours, Joyeuse et Crequi, Qui, bien souvent loignaut la belle, Etoient aussi lorgnés par elle.
Pour la Reine, en ce lieu d'appas, Sa Majesté ne parut pas, Car elie estoit triste et malade.
Pour le ballet et mascarade, Il estoit assez jovial; Toutefois, pour ballet royal.
En dessein, dépense et musique.
Il n'estoit pas trop magnifique.
Quoi que c'en soit, cette action Causa de l'exaltation.
Le Roy, qui fait bien quoi qu'il fasse, Y dansa de fort bonne grâce.
Trois ou quati'e admirablement.
Et les autres passablement.
{Muse historique, lettre du S mars 1651.
* Sans doute mesdemoiselles de la Loupe, depuis comtesse d'Olonne et maréchale de la Ferlé.
barricades assez près du Palais-Royal. Je vous asseure que ceux qui ont couiiiiencé de faire faire la garde aux portes ont donné une estrange atteinte à la Royauté '. Dieu veuille que Monsieur le Prince la puisse un jour reslablir; car présentement il faut qu'il dissimule beaucoup de choses, et il le sçait fort bien. Il paroît mesme plus dévot qu'il n'esloit ; car, outre qu'il estend la messe tous les jours, il fait encore le caresme, quoyqu'il ne l'ayt jamais fait que depuis qu'il a esté en prison.
M*"^ de Longueville reviendra dans quinze jours; on dit qu'elle tasclie à moyenner une trêve générale ou particulière ". On dit qu'on fera la garde jusqu'à ce
1 Les bourgeois de Paris gardoient nuit et jour le Palais-Royal; cela dura jusqu'au mois d'avril :
Les Parisiens remerciez.
Et tout à faii licenciez, K'auront plus le soin ni la peiae De garder le Roy ni la Reine, Et ne feront plus les Argus,
Sinon de peur d'être c \
Outre qu'ils estoient inutiles, C'estoient gueriiers très-mal habiles.
Et des gens qui savoient si peu Gouverner des armes à feu.
Que trente en ont perdu'la vie Qui n'en avoient aucune envie.
(Muse historique, lettre du 3 avril 1661. ' Nous citerons encore ici l'autorité de Loret :
La duchesse de Longueville,
Relie, spirituelle, habile,
A dans son cœur déterminé
De ne point sortir de Stené (Stenayt
Que la paix ne soit commencée
Et mesme un peu bien a\ ancée.
Elle emploie, à ce que l'on dit,
Son éloquence et son crédit
Et tous les charmes nécessaires
Pour disposer nos adversaires
12S MADEMOISELLE DE SCUDERV.
qu'on ayt estably un conseil à la Ikcync, et qu'on ayt esloigné des affaires toutes les créatures de Monsieur le Cardinal.
Le Roy semble haïr tous ceux qui veulent abaisser son autorité, et, selon toutes les apparences, il se souviendra long-temps de tout ce qu'on luy fait aujourd'huy. Au reste, M. Bonneau * est tellement en faveur, que je commence, pour l'amour de luy, à me resconcilier avec la Fortune, quoyqu'en mon particulier elle me traite rigoureusement. Tout de bon, je suis bien aise qu'un aussi honneste homme que luy ayt du crédit.
Après cela, je ne vous diray plus rien, car il faut que j'aille au sermon. Plust à Dieu qu'au lieu de vous escrire, je vous pusse entendre ! Tous vos amys disent qu'il est à propos que vous veniez bientost icy ; je le souhaitte, et pour l'amour de vous, et pour avoir Thonneur de vous asseurer que je suis avec toute sorte de respect et d'affection, etc.
A ce grand accommodement, Désiré généralement, Et qui couronnera la belle D'honneur et de gloire immortelle.
{Mme historique, lettre du 26 février 1651.)
La duchesse de Longueville revint à Paris vers le 15 du mois de mars suivant,
^ Ce M. Bonneau étoit vraisemblablement l'oncle de W^^ de Miramion ; sa fille épousa M. de Chauvelin.
A M. BOISOT, ABBÉ DE SAINT- VINCENT, A BESANÇON
Le 2 de novembre 1686.
Votre lettre, Monsieur, m'a surprise fort agréablement, car je n'avois nul lieu de l'attendre aussi flatteuse qu'elle est, et je vois bien que je dois la bonne opinion que vous avez de moi à mes amis. Mais au hasard de vous en desabuser, je voudrois bien que vous eussiez quelque afTaire agréable en ce pays-ci, qui me donne lieu de connoître par moi-même un aussi honnête homme que vous'; car je ne vous connois pas seulement,
' L'abbé Boisot (Jean-Baptiste), auquel ces lettres sont adressées, étoit né à Besançon, au mois de juillet 1638. Dans un voyage qu'il fit à Paris, jeune encore, il eut l'occasion de voir Pellisson, qui possédoit alors la confiance du surintendant Fouquet. Pellisson accueillit le jeune Comtois, et le mit en relation avec plusieurs savants alors illustres. De Paris, Boisot se rendit à Rome où, grâce à de bonnes recommandations, il fut admis dans la société de la reine Christine de Suède. C'est principalement aux bons offices de cette princesse qu'il dut, ce qu'il venoit surtout demander, quelques bénéfices en Franche-Comté, où il revint après avoir parcouru l'Allemagne et les Pays-Bas. Durant les troubles qui agitèrent la Franche-Comté et qui dévoient se terminer par la cession de cette province à la France, l'abbé Boisot se retira en Espagne; il y demeura jusqu'en 1678, date du traité de Nimegue. A son retour, il obtint l'abbaye de Saint-Vincent de Besançon, et n'ayant plus d'ambition à satisfaire, il voua le reste de sa vie à la culture des lettres et aux travaux de l'érudition. Il jouissoit d'une certaine fortune, si l'on en juge par les tableaux, les médailles, les bronzes et les curiosités qu'il avoit recueillis dans ses voyages et qu'il céda généreusement aux religieux de son abbaye avec la bibliothèque du cardinal de Granvelle, achetée du comte de Saint-Amour. Il voulut que cette bibliothèque fût ouverte au public, et il assigna pour l'entretenir un fonds de deux mille écus. Elle étoit riche surtout en manuscrits, parmi lesquels ou distinguoit les quatre-vingts
vin. 9*
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Monsieur, par les belles lettres que j'ai reçues de vous, je vous connois encore par M. de Pcllisson, qui ne loue jamais sans sujet. De sorte, Monsieur, (jue si mon estime peut contribuer h votre satisfaction, vous pouvez en elre assure et qu'il ne tiendra qu'à vous que je ne sois toute ma vie votre très-humble et très-obéissante servante,
Madeleine de Sgudery.
AU MÊME
Le 12 septembre 1687.
Quoique je sois fort diligente, Monsieur, à reconnoître dans mon cœur tout ce que vous avez fait pour m'obli-
volumes in-folio connus sous le nom de Mémoires du cardinal de Granvelte ; l'abbé Boisot les avoit mis en ordre, après les avoir sauvés de la destruction dont les raenaçoit l'épicier auquel ils avoient été précédemment abandonnés. On voit dans les Mémoires de littérature de Desmolets une lettre qu'il écrivit à Pellisson pour lui annoncer l'intention d écrire l'histoire du cardinal de Granvelle; il ne paroît pas avoir eu le temps d'exécuter ce projet. Le Journal des Savans contient plusieurs pièces assez curieuses de l'abbé Boisot; car il aimoit à répandre ses vastes connoissances pour ainsi dire goutte à goutte. Il étoit bon helléniste, il avoit étudié l'hébreu, il parloit toutes les langues vulgaires de l'Europe latine; enfin, son caractère et ses vertus étoient à la hauteur de son mérite littéraire. Sa charité ne couuoissoit pas de bornes: pendant la grande disette de 169^, il donna tout ce qu'il possédoit aux pauvres, si bien que pour vivre il fut ensuite obligé de recourir à des emprunts. Tel est l'homme avec lequel M'^^ de Scudery entretint l'intéressant commerce de lettres dont nous devons la communication à l'amitié et à l'obligeance de l'éminent bibliothécaire de Besançon, M. Weiss. M. Weiss étoit déjà, comme on sait, l'auteur d'une excellente notice sur l'abbé Boisot, insérée dans la Biographie universelle de Michaud et que nous avons largement mise à contribution ; c'est enfin M. Weiss qui nous a fourni les intéressantes et discrètes notes qui éclaircissent les lettres qu'on va lire. L'abbé Boisot mourut le 4 décembre 1694, âgé de cinquante-six ans.
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gor, je dois vous paroîtré un peu paresseuse à vous remercier du plaisir que m'ont donné toutes vos lettres espagnoles'. Mais un grand rhume m'a empêchée de les lire durant quelque temps. Je les trouve pleines de beaucoup d'esprit et je suis persuadée qu'il y en avoit plus en ce temps-là en Espagne qu'il n'y en a aujourd'hui, et je suis assurée que le Roy qui y règne n'écrit pas comme celui dont M. de Pellisson m'a fait voir les lettres, ni les dames de sa cour comme la Torquilla. Je vous remercie donc, Monsieur, d'avoir songé à me les faire voir. Vous ne me dites point s'il faut vous les renvoyer. Cependant je prends la liberté de vous donner douze vers que je fis le lendemain que j'eus été voir Saint-Cyr par ordre de M""^ de Maintenon, qui m'y reçut avec beaucoup de bonté. On y a fait un chant parfaitement beau. 11 y a près de trois cents jeunes demoiselles dans cette maison. C'est un établissement admirable. C'est à ces jeunes filles que j'adresse ces vers. Je souhaite qu'ils ne vous déplaisent pas, Monsieur, et que vous me croyez autant que je suis votre très-humble et très-obéissante servante,
Madeleine de Scudery.
' Il est probable que ces lettres faisoient partie des papiei-s Granvelle, et que l'abbé Boisot, toujours empressé d'ôire agréable à M^*^ de Scudery, s'étoit empressé de les lui communiquer.
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AU MEME
Le 17 d'octobre 1G87.
Que direz-vous, Monsieur, de mon silence? Les apparences sont contre moi, mais dans la vérité je ne suis pas coupable, car je ne suis point du tout ingrate. Votre italien m'a fait pour le moins autant de plaisir que votre espagnol, et puis un sonnet écrit de la propre main du Tasse' est une chose infiniment agréable à quiconque est sensible au mérite d'un si excellent homme. Je vous en aurois remercié plus tôt, sans un grand rhume qui m'a fort importunée ; et puis j'eusse bien voulu vous envoyer en échange quelque chose de moi propre à vous divertir. Mais je vous envoie, Monsieur, des vers d'un gentilhomme de mes amis, de Bordeaux, qui fait de fort belles choses". Vous en verrez le sujet au titre. Il faut seulement savoir qu'un peu avant cela le Roy m'avoit fait l'honneur de me donner sa médaille. Vous voyez, Monsieur, que je paie mes dettes du bien d' autrui. Mais ce n'est qu'en vers que j'en use ainsi, car vous trouverez dans mon propre cœur toute l'estime que vous méritez
' Trouvé par Tabbé Boisot dans les papiers du cardinal de Granvelle, qui s'étoit empressé de le communiquer à M"^ de Scudery,
^ Ce gentilhomme bordelais se nommoit de Betoulaud. On conserve de lui dans les recueils académiques des provinces un grand nombre de pièces de poé&ie.
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et toute la reconnoissance que doit avoir votre trèsliunible et très-obéissante servante,
Madeleine de Sgudery.
M. de Pellisson est à Fontainebleau. Je lui montrerai le sonnet h son retour, qui lui fera plaisir.
AU MEME
Sans date^
Voici, Monsieur, un supplément de lettre fort nécessaire; car j'apprends, par un billet de M. de Pellisson, que vous me faites un présent de dix mille écus : et ce qui est plus considérable, c'est que ce présent est parti des mains d'un puissant Empereur et qu'il a passé par les mains d'un Roy qui a effacé tous les Empereurs du monde, vivants et morts. Et ce qui me charme encore, c'est qu'on peut le recevoir sans être soupçonné d'intérêt. Mais, Monsieur, quelque rare qu'en soit ce présent, la lettre que vous écrivîtes en l'envoyant etoit encore plus rare que lui par la délicatesse de vos pensées et par la noblesse de vos expressions. Je vous loue donc. Monsieur, autant que vous le méritez, et je vous remercie autant que je le dois. C'est tout ce que vous peut dire aujourd'hui avec précipitation, votre etc.
* Cette lettre nous paioît faire suite à celle du 17 octobre 1687 et avoir pour objet le sonnet autographe du Tasse.
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AU MEME
Le 6 de juin 1689.
Pour VOUS donner, Monsieur, une marque de mon estime et de mon amitié, je vais vous donner une occasion de m'obliger sensiblement en rendant de bons offices à M. de Bonnecorse, qui vous rend ma lettre. M. son père est un homme d'un mérite distingué et de mes amis particuliers depuis trente ans, et, comme je ne doute pas que vous n'ayez du crédit auprès de tous les honnêtes gens qui vous connoissent, vous ne pouvez manquer d'en avoir auprès de M. de Moncault, sous les ordres duquel M. son fils va être. Je vous prie de le lui recommander de votre mieux et de tenir pour certain, Monsieur, que, puisque je veux bien vous avoir de l'obligation, c'est signe que je vous estime beaucoup et que je veux être encore plus que jamais votre très-humble et très-obéissante servante,
Madeleine de Scudery.
P, S, Vous me feriez plaisir. Monsieur, de m' apprendre si une fille que je sais que vous avez vue, qui ne mangeoit presque point, est morte ou vivante '.
' On n'a pas la réponse de l'abbé Boisot à M"* de Scudery ; mais on a sa lettre à l'abbé Nicaise sur une fille qui a été quelques mois sans prendre de nourriture. (Journal des savans, 1689.)
AU MEME
Le 19 d'août 1G8Q.
J'ai reçu, Monsieur, de si grands rcmerdments de MM. de Bonnecorse père et fils', que je serois bien ingrate si je ne vous teinoignois pas la reconnoissance que j'ai de toutes les manières honnêtes dont vous avez reçu ma tres-humble prière. Je le fais donc de tout mon cœur et je vous assure que je ne perdrai jamais le souvenir de cette générosité. Mais pour achever la grâce, ne pour riez-vous pas obtenir de M. de Monc.ailt qu'il fît pour le cadet que vous avez si bien reçu, ce que M. de Valcroissant écrivit hier sur ma table , en partant pour aller prendre possession du petit gouvernement que le Roy lui a donné. Il a été gouverneur de M. de Barbezieux, fils de M. de Louvois. Il est de Provence et de mes anciens amis, et c'est lui qui a fait mettre M. de Bonnecorse aux cadets de Besançon. Ce garçon m'a écrit qu'il vaquoit trois lieutenances d'infanterie ; il en a aussi écrit à M. de Valcroissant; mais, par malheur, il partoitpour Flandre avec madame sa femme. Mais lui ayant demandé ce qu'il falloit faire, il écrivit le petit mémoire que je vous envoie^. Voyez, Monsieur, si vous pourriez
* Boileau a fait au père une réputation qu'il n'auroit jamais acquise par ses ouvrages.
* On n'a pas pu le retrouver dans les papiers de l'abbé Boisot.
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obtenir de M. de Moncault ce que ce mémoire porte. M. de Pellisson l'en remercieroit, et moi aussi, et je vous en scrois parfaitement obligée. Le père de ce garçon est un parfaitement honnête homme, que M. de Pellisson et moi aimons beaucoup. Je prends la liberté de mettre un petit billet dans votre paquet pour ce gentilhomme-là. Je serai ravie de voir ce que le médecin écrira sur le mal extraordinaire de la fille dont vous m'avez fait le récit. Je crois que vous serez bien aise de savoir que le Roy a donné pour gouverneur à M. le duc de Bourgogne M. le duc de Beauvilliers, homme d'une grande vertu. M. de Ghevreuse* est sous-gouverneur, et M. l'abbé Fenelon précepteur. Le Roy sut hier, par un exprès parti de Rome le 10, que le Pape etoit à l'agonie. Il est venu aujourd'huy un autre courrier : on se figure, avec bien de l'apparence, qu'il apporte la nouvelle de la mort. Les cardinaux françois se préparent à partir, et M. le duc de Chaunes aussy, avec la qualité d'ambassadeur extraordinaire. M. d'Uxelles se défend admirablement bien à Mayence ; Bregy se défend de même. La flotte du Roy est la plus belle du monde. La dyssenterie est dans celle de ses ennemis, et il y a lieu de croire que Dieu bénira les armes de Louis le Grand et confondra ses ennemis. Mais pour finir par où j'ai commencé. Monsieur, je vous rends mille grâces très-humbles, et suis pour
' Le duc de Chevreuse remplissoit réellement, comme le dit M"* de Scudery, les fonctions de sous-gouverneur du duc de Bourgogne, mais il n'en eut pas le titre. On lit dans la Gazette de Franceà\x2Q août 1689 : «Le marquis de Denouville (Jacques-Uené de Briney) est nommé sous-gouverneur du duc de Bourgogne. » M. de Danouville avoit été gouverneur du Canada ; il mourut en 1710, âgé de soixante-treize ans {Gazette de France du 27 septembre).
toute ma vie votre très-humble et très- obéissante servante,
Madeleine de Solder y.
AU MEME
Le 7 de septembre 1689.
Je reponds un peu tard, Monsieur, à votre lettre du 28, parce que je voulois la montrer à M. de Pellisson, afin qu'il m'aide à reconnoître la manière obligeante dont vous agissez pour M. de Bonnecorse. Mais vous pouvez assurer M. de Moncault et vous assurer vous-même qu'il sentira vivement tout ce que vous faites l'un et l'autre pour ce gentilhomme dont le père est son ami et le mien, et que vous trouveriez très-digne d'être le vôtre si vous le connoissiez. Il a de l'esprit, du savoir et beaucoup de vertu. Je lui avois écrit afin qu'il rendît office à l'ambassadeur de Constantinople qui de voit passer à Marseille. Il a fait cela de si bonne grâce que ce m'est un nouvel engagement de le protéger en la personne de son fils. Continuez donc. Monsieur, de le servir auprès de M. de Moncault. Mais, comme ce garçon-là n'est pas l'aîné de la famille, il vaut mieux lui faire donner une lieutenance dans un bon corps d'infanterie que de le mettre dans la cavalerie où il y a plus de dépenses à faire. Après cela je laisse le
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reste à faire à votre générosité et à celle de M. de Moncaut, dont M. dePellissonnie dit avant-hier encore beaucoup de bien. J'écris aujourd'hui au cadet de Besançon, ne voulant pas toujours abuser de votre honnêteté, et j'écris aussi à son père pour lui apprendre la continuation de vos bontés pour son fils. Je vous assure que ce garçon-là n'en est pas ingrat, car il m'en a écrit comme en ayant le cœur pénétré. Mayence fait toujours des merveilles et Bregy ne se dément pas. Mais les nouvelles d'Irlande ne sont pas bonnes, et l'on ne doute pas que Londonderry n'ait été secouru. Les cardinaux françois vont en diligence à Rome pour empêcher, s'ils peuvent, que le conclave ne nous donne un pape aussi ennemi de la France que le dernier ; mais la maison d'Autriche fait une grande ligue. La flotte anglaise n'a pas voulu attendre la nôtre. Il y a une epitaphe du Pape qui ne le flatte pas, mais vous l'aurez peut-être reçue. Je suis, Monsieur, avec autant d'estime que de reconnoissance, votre très-humble et très-obéissante servante,
Madeleine de Scudery.
AU MEME
Le 7 d'octobre 1689.
Il n'y a rien de plus honnête ni de plus généreux, Monsieur, que la manière dont vous rendez office au fils
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d'un de mes bons amis. Ce garçon m'en a écrit en des termes qui marquent qu'il en est très-reconnoissant. Je fis voir hier et sa lettre et la vôtre à M. de Pellisson, qui vous en est très-obligé. Il vous fait mille compliments et vous prie d'en faire aussi pour lui à M. de Moncaut, J'écris aujourd'hui à M. de Valcroissanten Flandre, oii est son gouvernement, afin qu'il écrive à ces Messieurs du bureau pour obtenir que la lieutenance soit dans un bon corps. Après cela, Monsieur, il faut vous repondre sur ce que vous me demandez touchant Saint-Gyr. Il n'y a pas toujours des places vacantes, mais on écrit dans un registre celles qui ont des places retenues. Il faut faire preuve de quatre degrés de noblesse par pièces originales par-devant M. d'Hosier, fils d'un grand généalogiste, préposé pour cela ; mais il faut auparavant avoir parlé à M"'*^ de Maintenon, qui seule conduit toute cette maison. II faut que la petite fille ait sept ans passés ; on n'en reçoit point au delà de douze. On désire qu'elles soient saines et qu'elles ne soient pas difformes. Mais j'ai à vous dire qu'on n'en mariera plus comme on a fait. Elles y seront jusqu'à vingt ans. Quand il vaque des places de religieuses dans les abbayes royales oii le Roy a droit d'en nommer une, s'il y a des demoiselles que Dieu appelle à la religion, on en choisit une et on l'envoyé à cette abbaye-là. Voilà, Monsieur, ce que je vous en puis dire. Si les filles ne font pas bien leur devoir, on les rend aux parents, et il en est sorti deux il ya trois jours. J'ajoute après cela que, quoique j'aie refusé à une personne de me mêler de mettre des filles dans ce lieulà, si vous voulez dresser un mémoire bien circonstan-
cio de la condition de la domoisclle, de la vcrLu de la mère, du père, du bien de cette famille, de Tàge de la fille, et peindre même la petite personne, je ferai voir le mémoire à M"'' de Maintenon. Mais comme la Cour partit hier pour Fontainebleau, d'où elle ne reviendra à Versailles que le 23 de ce mois, il faudra attendre ce retour-là. Je vous remercie par avance de la dissertation du médecin. La chose ' est si extraordinaire que la curiosité est excusable. Je suis. Monsieur, avec toute l'estime que vous méritez et toute la reconnoissance que je vous dois, votre très-humble et très-obéissante servante,
Madeleine de Scudery.
P. S, Je suis si pressée. Monsieur, que les ratures de ma lettre sont très-excusables.
AU MEME
Le 28 d'octobre 1689.
J'ai voulu attendre, Monsieur, qu'un grand rhume m'eût permis de lire l'ouvrage de votre ami, à vous repondre : on le laissa à ma porte ; ainsi je n'ai pas pu
* Sur la jeune fille qui, depuis plusieurs mois, vivoit sans prendre presque aucune nourriture.
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reinercicr celui qui me Ta apporté *. J'ai lu ce discours avec beaucoup de plaisir ; la matière en est si curieuse et si peu commune, qu'on ne peut s'empechcr de lire ce traité avec attention. Il me paroît que celui qui a examiné ce prodige de la nature est très-capable de le faire, et ses raisonnements sont aussi convaincants qu'ils le peuvent être sur une chose aussi cachée, aussi nouvelle et aussi inconnue, et Ton peut dire du moins ce que disent quelquefois les Italiens : Si non é vero é bene trovato, La mort de cette pauvre fille décidera de la chose, si le même médecin qui a fait le discours fait l'ouverture de son corps. Enfin, Monsieur, le discours me semble très-bien; j'admets toutefois que si vous vous étiez donné la peine de retoucher quelques expressions, il seroit plus achevé. Je me persuade, Monsieur, que les Chimères^ que M. de Pellisson vous a envoyées vous auront semblé aussi agréables que solides : elles sont louées de tout le monde et du Roy même. Mais je sais qu'il compte vos louanges pour beaucoup. Je n'ai pu encore lui parler en particulier depuis son retour de Fontainebleau, pouc lui montrer le discours de votre ami : ce sera pour après les fêtes qu'il se rendra ici. Vous me ferez, s'il vous plaît, savoir par quelle voie je
'Il paroît que ce discours n'a point été imprimé ; du moins on n'en a vu jusqu'ici aucun exemplaire. On pourroît conjecturer que l'auteur de cet opuscule étoit François Beaucliard, membre de l'académie des Curieux de la nature, et dont on a quelques ouvrages devenus très-rares, entre autres une dissertation De metallicis aquis Vezontio repertîs, 1653, citée dans la Bibliothèque historique de la France^ 1. 298.
2 II s'agit de l'ouvrage de Pellisson, intitulé les Chimères de M. Jussieu. Réponse générale à ses lettres pastorales, Paris, 1689, in-12.
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pourrai vous le renvoyer; car iTi'ayant mandé que c'est Toriginal, je ne dois pas le retenir. J'ai écrit à M. de Valcroissant afin qu'il recommande M. de Bonnecorseà ses amis du Bureau, et je ne doute pas qu'il ne le fasse bien. Me doutez pas, s'il vous plaît, Monsieur, que je n'aie pour vous toute l'estime que vous méritez et que je ne sois toute ma vie votre très-humble et très-obéissante servante,
Madeleine de Scudery.
AU MEME
Le 9 décembre 1689.
Comme vous êtes fort généreux, Monsieur, vous me pardonnerez sans doute la liberté que je prends de vous avertir qu'il faut qu'il soit arrivé quelque accident au paquet de M. de Moncault, par lequel il vous a dit avoir mis M. de BonnecorFe sur l'état du mois d'octobre dernier pour une lieutenance d'infanterie dans un bon corps ; car, comme je ne néglige jamais rien pour mes amis, j'écrivis à M. de Valcroissant, qui a été gouverneur de M. de Barbesieux, et qui est depuis trois mois gouverneur du fort l'Escarpe, et je le priai d'écrire à M. Alexandre, au Bureau ; et je vous envoie ce que M. de Valcroissant (me repond) , par où il paroît que M. Alexandre lui mande que M. de
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Mnncaiilt n'a pas mis M. de Bonnccorse sur Tetat dos cadets pour être ofTicier. Eclaircissez, s'il vous plaît, ce malentendu et me faites la grâce de m'apprendre ce qu'on vous aura dit, parce qu'il faudra que j'oblige M. de Valcroissant à écrire à M. Alexandre, quand je serai assurée que le cadet sera sur l'état. Je ne lui écris point, car ce retardement l'inquieteroit trop. 11 me reste après cela à vous remercier du présent que vous me faites de la dissertation du médecin*, dont la matière est très -curieuse, et sur laquelle il a pensé tout ce que l'art des conjectures pouvoit lui faire penser de plus raisonnable. La mort de cette fille instruira peut-être un jour le public de la cause d'une chose si extraordinaire. Je suis interrompue par M. de Pellisson avec qui je vais causer de votre mérite qu'il connoît parfaitement.
Je reviens à vous, Monsieur, pour vous faire les compliments de M. de Pellisson, qui vous sera obligé d'achever ce que vous avez si bien commencé pour M. de Bonnecorse, dont nous aimons fort le père. Je vous remercie de la dissertation du médecin, et suis, avec autant de sincérité que d'estime, votre très-humble et très-obéissaute servante,
Madeleine de Scudery.
* Voyez les lettres précédentes.
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AU MÊME
Le 22 mars 1690.
Je VOUS dois, Monsieur, de grands remercîments de toutes les peines que vous avez prises pour M. de Bonnccorse ; car, encore qu'il n'ait pas ce que j'avois espéré, ce n'est pas votre faute, et je ne vous en ai pas moins d'obligation. Il ne m'a pas écrit en partant, c'est signe qu'il n'est pas content. Comme M. son père est un parfaitement honnête homme et fort de mes amis, je suis fâchée que M. Alexandre ait été si mal disposé. M. de Valcroissant lui a écrit quatre fois, et en dernier lieu à M. de Barbesieux, et c'est sans doute cela qui a fait placer ce garçon-là. Mais M. Alexandre l'a mis le plus bas qu'il a pu. Mais comme il se rencontre que l'intendant de Strasbourg est neveu d'un de mes amis, je lui ai fait écrire, afin qu'il recommande le sous-lieutenant à son capitaine et même à son colonel. Cependant je vous rends mille grâces de ce que vous avez fait et voulu faire pour lui, et M. de Pellisson vous en est aussi obligé que moi. Il y a sept semaines que je suis malade, et quoique je sois beaucoup mieux, je ne recevrai pourtant des visites qu'après Quasimodo, et, à la reserve de trois ou quatre personnes , je ne vois encore qui que ce soit. Mais quand je serai achevée de guérir, je serai ravie
de voir M. l'abbé Nicaise ' et de le remercier de son présent. Si vous lui écrivez, Monsieur, vous me ferez plaisir de l'assurer de mes services très -humbles et de mon estime. Au reste, il y a une contestation entre des gens de savoir pour donner la préférence à un des trois éloges du Roy que M. de Pellisson a faits dans ce qu'il a écrit sur la religion. Le premier est au premier volume des Réflexions,, que je sais que vous avez : il est placé dans la relation sur l'état de la religion en France. Le second éloge est au second volume des Reflexions et le troisième est à la fin des Chimères^ que je suppose que M. de Pellisson vous a données. Comme j'estime beaucoup votre discernement, Monsieur, et la délicatesse de votre goût, je vous prie de les relire, d'en choisir un, et de me mander celui que vous aurez préféré, en un papier à part. J'ai déjà plusieurs avis de cette sorte ; vous serez, Monsieur, en bonne compagnie, et cela fera plaisir à M. de Pellisson. Je suis, avec toute l'estime que vous me connoissez et toute la reconnoissance possible, votre très-humble et très-obéissante servante,
Madeleine de Scudery,
' Claude Nicaise, chanoine de la Sainte-Chapelle de Dijon, sa ville natale, où il mourut en 1701, à soixante-dix-huit ans; il étoit en correspondance avec tous les savants de l'Europe. La Monnoye lui a fait une épitaphe où il le caractérise par ce vers:
C'étoit le facteur de Parnasse.
On trouvera la liste de ses nombreux opuscules dans la Galerie Bourguignonne, par M. Charles Muteau, n" 350 et suiv.
viii. 10"
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AU MÊME
Le 10 de raai 1690.
Je commence, Monsieur, par Vous plaindre de l'accident arrivé à M. votre frère', avant que de louer ce que vous m'avez envoyé, et je crois môme qu'on vous fait encore plus de plaisir de louer la bonté de voire cœur que la beauté de votre esprit. Mais de la manière dont vous avez écrit à M. de Pellisson, il y a lieu d'espérer que vous serez bientôt hors de toute inquiétude pour M. votre frère. J'aurois assez de curiosité de savoir s'il a été empoisonné de dessein prémédité, ou par méprise. De tous les criminels, les empoisonneurs sont ceux qui me font le moins de pitié quand on les punit ; car ce crime-là est si aisé à commettre et accompagné de tant de trahison, que j'en ai beaucoup d'horreur. Après cela. Monsieur, vous me permettrez de vous dire qu'on ne peut pas mieux écrire que ce que vous avez écrit sur les trois Eloges; mais quoiqu'il y ait beaucoup d'art à n'en vouloir faire qu'un de tous les trois, j'aurois pourtant mieux aimé que votre goût se fût déterminé à un. Gela ne fait nul tort à ceux qu'on ne choisit pas, et ils ont tous des partisans. M. le premier Président de Bordeaux s'ex-
* Claude Boisot, président à mortier au Parlement de Besançon dès 1679. L'empoisonnement dont il est question, résultat d'un accident, n'eut pas de suite fâcheuse.
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cusa en vers de choisir, mais je le fis changer d^avis en lui disant :
Quoiqu*en puissent dire vos vers,
Rien n'est égal en l'univers.
Le soleil même en sa carrière Uepand diversement sa brillante lumière, El ses rayons si purs, et si clairs et si beaux, Aux yeux les plus perçans paroissent inégaux.
Je lui prouvai cela, Monsieur, par tous les tableaux des peintres qui ont voulu représenter le soleil ; car, comme leur art ne va pas à Timiter en lui-même, ils l'enveloppent de nues que ses rayons traversent. Kt ces rayons-là, dans tous les tableaux du monde, sont inégaux et en largeur et en longueur. Après avoir reçu ma lettre, celui à qui je l'ecrivois fit un second avis et se détermina à donner la pi^eference à un des trois Eloges. Cependant, Monsieur, je ne vous prescris rien et je vous laisse en pleine liberté. M. de Bonnecorse m'a enfin écrit de Strasbourg. Il a été en détachement pour Landau durant trois semaines. Je vous remercie. Monsieur, de l'avoir recommandé à un de vos amis. L'intendant et le colonel ont promis de le servir. Son père est un trèshonnête homme, qui écrit mieux que son fils. La mort de M. le prince Charles de Lorraine est une grande perte pour l'Empereur. Tous ses lieutenants généraux sont divisés, et les électeurs auront peine à convenir de celui qui lui succédera. Si le prince é'Orange mouroit, nous aurions la paix pour l'hiver prochain. Je suis. Monsieur, avec toute l'estime que vous méritez, votre très-humble et très-obéissante servante,
Madeleine de Sgudery.
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AL MEME
Le 7 de juin 1G90.
Il n'y a pas moyen, Monsieur, que je me repente de vous avoir donné la peine de m' envoyer un second avis sur les Eloges; car, encore que le premier soit très-bien écrit, je lui préfère le dernier, et M. de Peflisson est de mon sentiment. Dans le premier il y a de l'esprit, de l'éloquence et de la modestie, mais je trouve dans l'autre la mêpe modestie, le même esprit et la même éloquence, et par-dessus cela, un jugement équitable et beaucoup de délicatesse : de sorte, Monsieur, que si je voulois, je pourrois prétendre que vous devriez me remercier de la violence que je vous ai faite. Au reste, comme il est naturel à tous les hommes d'aimer leurs enfants, il l'est pour le moins autant à tout le monde d'aimer ses propres sentiments qui sont les plus chers enfants de l'esprit humain ; et, par cette raison, j'ai une grande disposition à louer votre dernier avis, qui est le mien, et qui a eu l'avantage de persuader M. le premier Président de Guyenne, qui ne vouloit rien choisir non plus que vous. S'il n'etoit pas un peu long, je serois tentée de vous l'envoyer pour vous prouver que ce que j'ai dit des rayons du soleil est véritable. Il me reste. Monsieur, à vous plaindre de voir souffrir un frère qui a tout le mérite qu'il faut pour être digne d'être votre ami. Mais il me semble que, puisque les maux de cœur sont passés,
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il y a tout lieu d'espcrcr que tout le mal passera. Je le souhaite passionnément, prenant un intérêt bien sensible à tout ce qui vous touche , personne n'étant plus que je le suis votre très-humble et très-obéissante servante,
Madelaine de Scudery.
Le 30 de juin 1690.
Je ne sais, Monsieur, si vous ne vous repentirez point de la prière que vous m'avez faite ; mais pour m'empecher de me repentir de vous avoir accordé ce que vous m'avez demandé avec de si belles paroles et d'une manière si honnête, je vous engage à ne donner point de copie de mon avis sur les Trois Eloges, La peur que j'ai de l'infidélité d'un copiste fait que je vous l'envoie de ma main,/ et que ce paquet vous coûtera plus qu'il ne vaut. M. de Pellisson a eu peine à me permettre de vous l'envoyer, sa modestie lui faisant dire que je l'ai trop loué; mais je vous assure que vous ne serez pas de son avis. Au reste, Monsieur, votre invention espagnole m'a été fort agréable. Je m'etois bien doutée qu'il falloit que vous eussiez eu un penchant à la galanterie. Vous écrivez trop poliment pour avoir été ennemi d'une certaine amitié innocente qui produit la politesse et la complai-
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sance et je Tai dit h M. do Pellissoii qui ne m'a pas contredite. Je serois bien aise, Monsieur, de savoir sincèrement ce que vous penserez de mon avis. Vous me ferez aussi beaucoup de plaisir dem'apprcndre Tetat de la santé de M. votre frère, et vous me rendrez justice si vous me croyez, avec toute l'estime dont vous êtes digne, votre très-humble et très-obéissante servante,
Madeleine de Sgudery.
AU MEME
Le 8 janvier 1691.
Je commence, Monsieur, par vous souhaiter une heureuse année, suivie de grand nombre d'autres. Après cela, je vous dirai que connoissant votre honnesteté, j'ai lieu de croire qu'un paquet qui s'est perdu à ma cuisine, il y a environ un mois, estoit de vous. Car ayant pris la liberté de vous recommander un neveu d'un capucin qui est cadet à Besançon, et ce capucin m'ayant remercié, je me figure que le paquet perdu estoit de vous. Je l'avois cru d'un neveu du cardinal de Forbin, qui est à Marseille ; mais j'ai vérifié que je me trompois. De sorte, Monsieur, que je vous prie de m'apprendre si vous m'avez fait l'honneur de m'ecrire; car écrivant comme vous faites, c'est perdre un grand plaisir que de perdre
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une de vos lettres, surtout les n^gardant comme un tesmoignage de votre amitié, qui est d'un prix infini pour votre, etc.
AU MEME
Le 13 de janvier 1691.
Je crois, Monsieur, que vous aurez remarqué que dans le temps que vous me faisiez l'honneur de penser à moi, je pensois à vous; car vous avez dû recevoir une de mes lettres lorsque je recevois la vôtre, qui est si bien écrite et si honnête que je ne puis m'empêcher de vous en remercier. Car il y a beaucoup de plaisir de savoir qu'on occupe quelque place du moins dans la mémoire d'un homme de votre mérite. Il est vrai qu'il seroit encore plus doux de la mériter : mais s'il ne faut que vous estimer beaucoup pour cela, je vous assure, Monsieur, que vous me rendez justice. Ce que vous me dites de M. de Pellisson est vrai ; mais il faut encore un peu de temps pour faire que le public jouisse de la suite de son ouvrage sur la religion. J'admire qu'il puisse trouver le temps de faire tant de choses différentes et de les faire toutes parfaitement. Je ne sais, Monsieur, si je vous ai mandé que, durant un mois, des voleurs ont voulu me voler. Ils se serv oient d'une vieille masure à monter sur le toit de ma maison. Ils firent par trois fois des trous à
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mon grenier et dans la chambre de mes laquais, et il m'a fallu avoir garnison toutes les nuits pendant vingtquatre jours, parce qu'il m'a fallu ce temps-là pour avoir permission de faire abattre la vieille masure. De sorte qu'ayant dit un jour que je ne savois pourquoi les voleurs me cherchoient, puisque je n'avois qu'un peu d'esprit droit et le cœur de même, un de mes amis, qui s'appelle M. Bosquillon ', m'envoya le lendemain un madrigal que je vous envoie. S'il vous divertit un moment, j'en serai contente. Et je crois encore que je vous ferai plaisir de vous dire que le roi de Maroc redemande Grenade et ses dépendances au roi d'Espagne, et que personne n'est plus que je ne le suis votre très- humble et très-obéissante servante,
Madeleine de Scudery.
AU MEME
Le 1" février 1691.
Ce n'est. Monsieur, que pour vous présenter M. de Belgeri, que je vous écris aujourd'hui, vous l'ayant recoromandé à l'instant comme le frère d'un R. P. capucin, plein de beaucoup de vertu. Je connois votre bonté
* Noël Bosquillon, de l'académie de Poitiers : il est auteur de plusieurs opuscules en vers et en prose, entre autres d'un Éloge de M"* de Scudery dont il promettoit une vie détaillée qui n'a point paru.
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et il me suffit de vous faire souvenir que personne ne vous honore plus que moi et n'est, avec plus de sincérité, votre etc.
Le 2 de fé7rierl691.
Je vous envoie. Monsieur, un billet du capucin qui a un frère dans la compagnie de Besançon, qui vous apprendra par quelle cause M. de Belgeri, son frère, n'a pu vous rendre la lettre que je lui avois donnée pour vous le recommander. Je le fais aujourd'hui , Monsieur, mais à condition que je ne vous donnerai pas trop de peine. Je ne connois que le capucin, qui est un très-bon religieux, et je ne connois pas le cadet. J'envoie aujourd'hui à Rouen au capucin un billet de six lignes que son frère vous rendra. Je vous demande pardon, Monsieur, d'en user si librement. Je crois vous avoir envoyé un madrigal sur des voleurs qui durant un mois me vouloient voler : en voici un autre qui m'est venu par la poste qu'on trouve fort joli. Je crois savoir qu'il est d'un fort honnête homme de Rouen ; le voici :
M4.DRIGAL SLR CELUI DE M. BOSQLILLOX.
Votre esprit droit, votre bon cœur Ne sont pas gibier à voleur.
Mais pour la richesse infinie De votre admirable srenie.
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Sapho, que Ions les jours on lui fail de larcins! Des muscs, comme \ouscn la plus haute place,
De loul temps ce sont les destins;
El jusqu'au sommet du Parnasse
On vole avec bien plus d'audace
Qu'on ne fait sur les grands chemins.
Je suis, Monsieur, avec beaucoup de sincérité, vo tre etc.
AD MEME
• Le 2 de mars 1691.
Votre dernière lettre, Monsieur, augmente encore mon estime et ma reconnoissance pour vous; mais elle me donne en même temps de la confusion et me fait presque repentir de la prière que je vous ai faite. J'écrivis hier au père Basile de Coutance, frère de M. de Belgeri, qui est à Rouen, afin qu'il avertisse ses parents de Testât où est ce jeune gentilhomme; car je ne connois que ce capucin, qui est honnête homme et qui m'a esté recommandé par un de mes parents qui est de son ordre. Mais je vous déclare, Monsieur, que je n'ai prétendu vous demander qu'une recommandation auprès de M. de Moncault, et non pas vous obliger à repondre pour ce jeune homme, que je vois bien qui vous devra la vie. Cependant donnez, s'il vous plaît, des
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bornes ù votre générosité et ne vous engagez pas davantage; et si les parents ne satisfaisoient pas au passé, mandez-le-moi sincèrement, s'il vous plaît; car je ne prétends pas que celui que je vous ai recommandé vous soit à charge ; et cela me rendra plus réservée pour vous faire des prières. Pour M. de Pellisson, je puis vous repondre de son estime et de son amitié. Sa santé n'est pas trop bonne, mais cela ne Tempêche pas d'être surchargé d'affaires; car comme il est en quartier, il y a presse à l'avoir pour rapporteur. Il me verra ce soir ou demain et ce ne sera pas sans parler de vous, et il voudra bien partager ma reconnoissance pour vos bons offices. Je recois dans ce moment des letres de Rome; elles sont du 10 de ce mois. Le conclave devoit être ouvert le 1!2; on croyoit que la bulle d'Alexandre V[ll, qui confirme celle d'Innocent XI, qui annulle tout ce qui s'est fait en France en quatre-vingt-deux, ne sera point imprimée tant que le conclave durera. Mais les Autrichiens se donnent un grand mouvement pour avoir un pape de leur faction ; mais j'espère que les factions Altieri, Ghigi et Ottoboni feront un pape, si les François se joignent à eux; et il y a lieu de croire que le vieil cardinal Altieri remplira la place vacante, car c'est un homme qui a toutes les qualités requises pour un si grand poste. Je suis. Monsieur, avec toute l'estime que vous méritez et toute la sincérité possible, votre etc.
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AU MEME
Le 7 de mars 1691.
Vous "portez, Monsieur, la générosité si loin pour M. de Belgeri, que je ne trouve point de termes pour vous exprimer ma reconnoissance, ni pour vous louer comme vous méritez de Têtre, et je renferme tout cela dans mon cœur, où rien ne se perd jamais. Je vais encore écrire à Rouen, au père Basile de Goutance, afin qu'il donne les ordres nécessaires pour vous décharger d'un fardeau que je n'ai pas eu dessein de vous faire porter. Je dis avant-hier à M. de Pellisson tout ce que vous faites en cette rencontre ; il vous en loue beaucoup, et s'il eûtsceu cela quand il vous écrivit, ces jours passés, il m'auroitaidé à vous louer et à vous remercier. Il me dit qu'il avoit écrit à M. le Président, votre frère, aussi bien qu'à vous. Après cela, Monsieur, je ne puis m' empêcher de vous faire remarquer qu'il n'eût pas été possible de prévoir, quand j'avois garnison toutes les nuits pour me garantir des voleurs, qu'une aventure si importune, au lieu de m'appauvrir comme j'avois lieu de le craindre, enrichiroit mon cabinet en me faisant recevoir des madrigaux très-agréables et la plus jolie lettre du monde que j'y conserverai soigneusement. En vérité, Monsieur, après avoir lu ce que votre aimable amie vous écrit \ je vous soupçonnerois volontiers de me tromper
1 M"« Bordey.
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et je croirois que cette jolie lettre est de quelque personne de la Cour, que des affaires ont menée dans votre pays, si j'en connoissois quelqu'une qui écrivît avec autant d'esprit et autant de politesse. Ce qui m'en plaît encore infiniment, Monsieur, c'est qu'il me paroît qu'elle croit vous faire plaisir de vous parler de moi. Car, du reste, les louanges d'une personne qui ne me connoît pas, quoique très ingénieuses et très-bien écrites, me donnent beaucoup d'estinie pour elle sans me donner de vanité.
Dieu me garde de chercher noise Avec une telle Comtoise.
J'aime beaucoup mieux filer doux Et ne repondre que par vous.
Vous lui direz donc, s'il vous plaît, Monsieur, que je ne sais pas si elle a été ou si elle est votre maîtresse, mais que je vois beaucoup d'apparence que vous avez été son maître en l'art de bien écrire. Mais pour vous aider à divertir une si charmante ecoliere, je vous envoie des vers d'un de mes amis de Bordeaux qui s'appelle M. Betoulaud, d'un mérite fort distingué, et qui est présentement à Paris. Celui dont je parle m'a donné lieu de faire plusieurs présents agréables au Roy. Je vous envoie donc une empreinte d'une aigle qui tient une couronne de laurier à son bec. Cette aigle est gravée sur une très-belle agathe orientale que j'ai donnée à Sa Majesté avec les vers qui l'accompagnent. Je vous envoie encore une empreinte d'un cachet de cornaline, où un phénix est représenté sur un bûcher, que le même
M. Betoulaud a donné à M. de Pellisson avec un madrigal dont vous trouverez le sens fort juste. Et comme les nouvelles peuvent divertir à la campagne, je vous apprends que durant que tous les princes ligués sont assemblés à la Haye, pour résoudre quel mal ils pourront faire à la France, nous voyons de tous côtés de quoi troubler leur assemblée ; car toute la gendarmerie a ordre de se tenir prête à partir au premier commandement. Toutes les troupes sont en mouverrient en Flandres ; Tartillerie doit être prête à marcher le 10 de ce mois, et Ton ne doute pas d'un siège avant la fm de mars. Tous les vaisseaux de Toulon sont en état de mettre à la voile ; vingt galères sont prêtes à Marseille. Il vient quatre mille m.atelots de Provence pour nos vaisseaux de Ponant ; il marche beaucoup de troupes en Piémont, et de tous les côtés le Roy est le plus grand roy du monde. J'espère même que nous n'aurons pas un pape autrichien. Voilà, Monsieur, de quoi amuser votre aimable amie, M"' Bordey, que je voudrois bien qui fût la mienne : je n'en desespererois pas si elle savoit à quel point je suis la vôtre. Mais à mon grand regret, vous ne le savez pas vous-même, n'ayant nulle occasion de vous témoigner combien je suis votre etc.
P, S. Je reçois dans ce moment une lettre du père Basile de Goutance, frère de M. de Belgeri. Je vous l'envoie afin que vous voyiez ses sentiments. Je ne savois pas qu'il se mêlast de monter au Parnasse : je croyois qu'il ne songeoit qu'au Calvaire. Cependant c'est un très bon-religieux à qui j'écrirai demain ce que votre
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dernière contient. 11 faut, s'il vous plaît, Monsieur, ne montrer pas ses vers. Je ne laisse pas de lui en être obligée.
AU MEME
Le 23 de mars 1691.
Je vous envoie ma réponse à votre aimable amie, Monsieur, et je vous prie de lui rendre témoignage que j'ai reçu sa lettre fort tard, afin qu'elle ne m.'accuse pas d'un défaut que je n'ai point : car je suis fort exacte à repondre aux personne? que j'estime. Je vous envoie ma lettre ouverte, afin que vous voyiez qu'elle avoit tort de me craindre et que vous lui persuadiez qu'on peut m'aimer sans injustice. iM. de Bonnecorse aura été fâché de ne vous trouver pas ; car je sais par M. son père qu'il a beaucoup de reconnoissance des obligations qu'il vous a. Je crois qu'il aura reçu une lettre de recommandation de M. le comte de Vaux pour son colonel, qui ne lui sera pas inutile, car il est son parent et son ami. Je n'ai nulle habitude auprès de M. de Ponenge. La plupart de nos jeunes princes partirent avanthier. M. le duc de Chartres partira cette semaine ; mais il ne paroît pas que M. le Dauphin doive aller. Le secours pour Irlande est parti de Brest. 11 n'y avoit encore à Rome nulle apparence de pape le 2/i. du passé et l'on croit que le conclave traînera. Le duc de Savoie est en
un etul déplorable ; mais son imprudence le rend indigne de compassion. Sa femme et sa maîtresse sont françoises et il passe pour constant que la dernière Ta engage avec le prince d'Orange, dont on ne sait nulles nouvelles. Je vous envoie un rondeau d'un de mes amis pour divertir votre amie. M. de Pellisson est à Versailles, à peu près comme à l'ordinaire pour sa santé, et je suis toujours également, Monsieur, votre etc.
AU MEME
Le 23 de mars 1691.
Il faut donc, Monsieur, malgré que j'en aie, m'accommoder à votre généreuse modestie et ne vous dire rien pour cette fois de tout ce que vous faites pour le cadet malade. Croyez du moins, s'il vous plaît, que si je n'en dis rien à M. de Belgeri, je n'en pense pas moins. Au reste, plus vous me prouvez que cette illustre amie écrit parfaitement bien, plus je me confirme dans ma pensée, et l'on ne peut écrire avec autant d'esprit et de politesse sans en avoir eu un modèle, et je suis persuadée qu'elle n'a pu trouver que vous en Franche-Comté qui lui en ait pu montrer. Cependant, comme je ne veux rien du bien d' autrui, je vous renvoie la dernière que j'en ai vue, qui est fort agréable. J'ai gardé la première parce que mon nom y étant, j'ai cru que j'aurois quelque droit de la garder et que votre illustre amie ne s'en fâcheroit pas.
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Après cela, Monsieur, il n'y a pas moyen de s'empêcher de vous dire que le Roy est toujours Louis le Grand. Dès qu'il fut arrivé au camp, il alla seul avec Vauban reconnoître la place de fort près. Monseigneur et Monsieur, d'un autre côté, accompagnes de deux hommes de qualité, firent la même chose. Le jour suivant, 24 de mars, le Roy monta à cheval dès sept heures du matin et alla visiter tous les dehors du camp jusqu'à Saint-Guislain. Il dîna à Ansbourg et retourna au camp vers quatre heures pour donner les ordres pour l'ouverture de la tranchée, qui se fit fort heureusement la nuit du samedi au dimanche, avec trois mille travailleurs qui furent relevés le lendemain au matin par deux mille cinq cents. Dès la première nuit, le travail fut poussé jusqu'à cent toises des dehors de la place d'où les ennemis n'avoient encore guère tiré, ni fait aucune action de vigueur. On a pris un officier de conséquence qui vouloit s'y jeter. Il etoit à pied, accompagné d'un colonel. Il est gênerai de bataille des troupes espagnoles. Il etoit porteur d'un ordre de Castaneda pour le gouverneur de Mons, par lequel il lui commandoitde ne rien faire que par l'avis de cet officier et qu'en cas qu'il fust blessé ou malade il lui laissast le commandement. On dit qu'il est né en Franche-Comté. Il s'appelle le baron de Berse ou Bersey ; je n'ai pu bien lire ce nom dans la lettre du gouverneur du fort de l'Escarpe, à qui on l'a envoyé, et qui le traite très bien \ M. de Louvois lui dit qu'il
1 Le nom de cet officier est si mal écrit dans les lettres de M"* de Scudery qu'il n'a pas été possible de le déchiffrer; mais l'importance qu'on attribuoit à la capture semble avoir été exagérée. De Quincy n'en fait pas
VIII
aimoit mieux le tenir que deux mille hommes do la garnison de Mons. 11 commandoit dans Spire quand le Roy la prit. On ne croit pas que les ennemis osent tenter de secourir Mons; ils ont trop peu de cavalerie. Les lettres de Hollande parlent qu'on prépare des vaisseaux pour repasser le prince d'Orange en Angleterre, où sa présence est très-nécessaire, à cause des fréquentes émotions qui s'y font en diverè endroits. Un peu de temps fera voir si cette nouvelle est véritable. J*ai parlé encore de vous avec M. de Pellisson hier au matin ; vous pouvez deviner aisément en quels termes, pour peu que vous ayez bonne opinion de votre, etc.
AU MÊME
Le 7 d'avril 1691.
Un rhume fort cruel. Monsieur, m'a empêchée de vous repondre plus tôt et me force malgré moi à ne vous dire pas la moitié de ce que je pense de vous et de votre aimable amie. Premièrement, après m'avoir mandé que vous avez ressuscité M. de Belgeri, il falloit m'apprendre
mention dans la relation très-détaillée du siège de Mons. tiistoire militaire de Louis XIV, tome II, p. 343-71. — Il faut peut-être lire Breney. Nous avons eu une famille de ce nom qui figuroit dans la confrérie de Saint- Georges dès l'époque de sa fondation, et qui s'est éteinte vers la fin du XVII* siècle.
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si sesparents ont donné ordre qu'il ne vousen coûte rien, et vous me ferez plaisir de me tirer de cette inquiétude ; car je ne connois de sa famille que son oncle le capucin. La lettre de votre illustre amie M'^" Bordey a un tour si fin et si délicat que je suis fortement persuadée que ce qu'elle vous dit par une apostille est un petit mensonge ingénieux et modeste pour se dispenser de m'ecrire ; car je suis assurée qu'elle ne peut écrire de lettre qui mérite d'être brûlée. Mais pour l'attraper, je garde celle qu'elle vous a écrite comme si elle etoit pour moi. Il faut qu'elle me sache gré de cette injustice, car je n'ai jamais rien retenu du bien d'autrui, et il faut (jue sa lettre soit bien belle pour m'avoir donné cette tentation. Mais comme il me paroît que cette aimable fille s'intéresse à la gloire du Roy, vous pouvez Tassurerque le siège de Mons va fort bien, que la nuit du 3 et celle du 4, on a fort avancé les travaux et que les ennemis n'ont presque tué personne. 11 y eut un contre-temps le 1" d'avril, qui coûta la vie à d'honnêtes gens ; mais depuis cela la consternation paroît grande parmi les ennemis. Le Roy s'expose sans doute trop, car il visite tous les travaux et même les tranchées ; mais j'espère que Dieu le conservera et que M. le prince d'Orange aura la mortification de voir prendre la place sans la pouvoir secourir. Les armes du Roy sont heureuses en Italie : on a pris trois châteaux sans avoir la peine d'y faire brèche, et je crois celui de Nice pris ou près de l'être. Vous direz^ s'il vous plaît, à votre amie tout ce que vous voudriez que je lui dise si vous étiez à ma place, et vous vous direz à vous-même, sans craindre de vous tromper, que
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personne n'est plus sincèrement que moi, votre etc.
P. S, Nice est pris et Mons le sera demain ou lundi.
AU MEME
Le 14 d'avril 1691.
Vous aurez su, Monsieur, la prise de Mons à la vue du prince d'Orange, qui n'a osé passer Notre-Dame-de- Hall ; car le Roy, qui agit toujours avec une prudence admirable, avoit fait un grand détachement sous la conduite de M. de Luxembourg, de quatre-vingts escadrons de trois mille dragons et de dix compagnies de grenadiers, pour aller au-devant de lui dès qu'il se mettroit en elat de marcher, pour lui épargner la peine de s'approcher des lignes. Mais ayant sceu que la place capif uloit et que tous les jeunes princes et les plus braves de l'armée etoientde ce détachement, l'usurpateur se retira bien mortifié sans doute. Le Roy arrive aujourd'hui à Gompiegne ; il y séjournera demain, couchera lundi à Senlis et mardi à Versailles. Cette conquête est une des plus glorieuses que le Roy ait faites. Je vous envoie un petit madrigal que j'envoyai au camp le jour même que j'appris que Mons capituloit. Si vous ne le trouvez pas indigne d'être vu par votre aimable amie, vous me ferez plaisir de le lui envoyer en l'assurant de mes ser-
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vices très-luiinbles. J'ai écrit à M. de Valcroissant tout le bien que vous me dites de l'illustre prisonnier qu'on lui a confié. M. de Pellisson ne se porte pas trop bien et je suis encore cruellement enrhumée, mais toujours plus que je ne le puis exprimer, Monsieur, votre etc.
AU MÊME
Le 25 d'avril 1691.
Je vousdois réponse. Monsieur, à deux fort belles lettres; mais une enrhumée mérite qu'on l'excuse si elle repond tard et même si elle y repond mal. Tout ce que vous auriez voulu dire au Roy est très digne du sujet et il auroit pris plaisir à l'entendre. On chante aujourd'hui le Te Deum à Notre-Dame où toutes les compagnies se trouveront, et il y aura ce soir un feu d'artifice devant la maison de ville. On ne doute pas que Monseigneur ne se remette bientôt en campagne pour aller du côté du Rhin ; on croit même qu'il fera un siège. Mais cela n'empêchera pas qu'il n'y ait une grosse armée en Flandres et que de tous les côtés la France ne soit supérieure à ses ennemis. On a taxé Oneille, en Piémont, à cent mille ecus ; mais ayant appris que celui qui commandoit dans le château de INice s'y etoit jeté avec trois mille hommes, on prit le parti de les en chasser à coup de bombes. En effet, nos galères s'en étant approchées l'ont tellement bom-
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bai'dée qu'elle est entièrement détruite. Il est bien h désirer que lescoïKjuetesdu Roy forcent l'Empereur et les princes ligués à demander la paix et aussi que nous ayons un pape capable d'en être le médiateur. Tout a été suspendu au conclave durant la semaine sainte. Dans peu on saura à quoi s'en tenir. M. de Pellisson est ici, mais fort occupé aujourd'hui, ayant une grosse affaire à rapporter demain au Conseil. Sa santé est un peu moins mauvaise; il vous estime infiniment. Vous devez avoir présentement votre aimable amie M"*" Bordey auprès de vous. Souvenez-vous de moi auprès d'elle pour l'assurer de mes services très-humbles et me croyez autant que je le suis, votre etc.
AU MEME
Le 15 de juin 1691.
Je vous reponds un peu tard. Monsieur, mais un rhume opiniâtre et plusieurs affaires m'en ont ôté la liberté. Vous avez tort d^ me faire des excuses d'avoir employé tant de paroles à m'apprendre la belle action de votre aimable amie ; mai^ vous avez raison de penser que je préfère un bon cœur à un bel esprit. De sorte, Monsieur, que vous m'avez fait beaucoup de plaisir de ne me laisser pas ignorer la générosité que vous avez si bien exprimée dans votre dernière lettre*. Je vous prie
* Voyez cî-après la lettre de M"* Bordey, du 29 août.
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d'en louer de ma part la personne qui l'a faite et de l'assurer de mes très-humbles services, et de lui dire que c'est avoir dompté un monstre qui fait mille ravages dans le monde que d'avoir surmonté l'intérêt soutenu par un docteur. Je ne vous dis pas de nouvelles aujourd'hui, car de tous les côtés on voit de grands préparatifs sans qu'on puisse prévoir ce qui arrivera. M. de Bouliers, srprès avoir mis Liège en cendres, s'en va joindre M. de Luxembourg, dont le prince d'Orange, fort embarrassé, n'est pas fort loin. Le maréchal de Lorges est présentement à la tête de l'armée qu'il commande. M. Catinat, en Piémont, est maître de la campagne. Notre flotte esta Belle-Ue, prête à faire voile, et il y aura dans peu trente-six galères du Roy sur la Méditerranée. Enfin, de toutes parts les forces du Roy sont supérieures. On croit que le conclave durera encore. Nos cardinaux se conduisent toujours très-sagement, et le proverbe italien qui dit e matto ô francese ne se dit plus à Rome. Mais je dirai toute ma vie avec sincérité que je suis, avec toute l'estime que vous méritez, votre etc.
AU MEME
Le 27 de juillet 1691.
Je VOUS envoie, Monsieur, une trop longue lettre pour cette généreuse amieV. Je vous en demande pardon et
1 M"* Bordey, icariée depuis à M. Chandiot, d'une famille patricienne de Besançon. Voyez plus bas une notice sur cette dame.
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j'accourcîrai celle que je vous écris autant que je le pourrai. Vous aurez sceu la surprenante mort de M. de Louvois, que cinq médecins et trois chirurgiens ont dit estre empoisonné ; et l'on vous aura dit que M. le chancelier de France est aussi chancelier de l'Ordre ; mais je ne sais si vous savez que le Roy a fait ministres d'Etat M. le duc de Bcauvilliers et M. de Pompone, qui ont tous deux une vertu distinguée. Le dernier est de mes anciens amis, qui a autant de capacité que de vertu. Mais après cela, Monsieur, je crois devoir vous dire que j'ai sceu par M. le cardinal de Forbin que nous avons un pape dont on a lieu de beaucoup espérer pour le repos de la chrestienté*. 11 est Napolitain, mais il n'a point de neveu ; il ne veut point de parents auprès de lui et a déclaré qu'on ne verra point de Napolitains au palais. Il a le cœur droit et juste et d'une bonté infinie. Il aime à donner l'aumône, et dès qu'il fut élu, il ordonna de changer quatre mille escus romains en Jules, pour donner aux pauvres le jour de son couronnement. Yoici les emplois qu'il a eus, qui doivent lui avoir donné de l'expérience :
Référendaire de l'une et l'autre signature, vice-legat d'Urbin, inquisiteur à Malte, gouverneur de Viterbe, nonce à Florence, archevêque de la ville ^ nonce en Pologne, nonce à l'Empire, evéque de Lucques, secrétaire des evêques réguliers, maître de chambre de Clément X et d'Innocent XI, cardinal, evêque de Faënse, archevêque de Naples, et souverain pontife le 12 de juillet 1691.
* Innocent XII.
2 M"* de Scudery se trompe, il n'a point été archevêque de Florence.
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Il garde les principaux ministres du dernier pape, (jui sont de faction françoise. Enfin il paroît qu'on ne pouvoit mieux choisir, lia 87 ans, mais d'une bonne santé et d'un esprit ferme. Il me reste à vous dire, Monsieur, que M. de Luxembourg est si bien posté, que le prince d'Orange ne sauroit aller ni à Dinan, ni à Philippeville, ni à Huy. Je suis, Monsieur, avec toute l'estime que vous méritez, votre etc.
AU ^ÏÊME.
Le 29 d'août 1691.
Ne soyez point en inquiétude. Monsieur, delà malice que votre aimable amie vous a faite : elle n'est ni contre son honneur, ni contre le vôtre, et je l'en estime davantage et vous aussi. Ce que je dis vous paroîtra peut-être une énigme, mais c'est à elle à vous l'expliquer. Elle n'a qu'à vous montrer ma lettre, vous l'entendrez à l'heure même. Si je ne m'etois pas trouvée mal, je vous aurois repondu plus tôt. La bizarrerie de la saison a un peu altéré ma santé. Mais j'espère que la joie que j'ai de la honte dont le prince d'Orange se couvre tous les jours aidera à la rétablir. Quand il partit de Londres, il dit qu'il alloit prendre Dinan, reprendre Mons et gagner une grande bataille. Cependant il n'en a rien fait et toute notre armée se moque de lui, depuis
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los princes jus(|iraux goujats. La paix de F Empire avec les Turcs, qu'il avoit promise aux princes ligués, ne s'avance pas, et le Pape a refuse de l'argent ù l'Empereur, et j'espère qu'il accordera bientôt des bulles à la France. J'ai encore après cela, Monsieur, une chose h vous dire, et vous ne vous y attendez pas, c'est que je vous defie d'honorer plus M""^ de Boi-dey que je l'honore. Ne vous avisez pas de me disputer cette vérité, car vous offenseriez injustement votre etc.
A MADEMOISELLE BORDEY ^
Le 29 d'août 1691.
Le proverbe qui dit que tous chemins vont à Rome est fait exprès pour vous. Mademoiselle; car vous allez
^ M"* Jeanne-Anne de Bordey, née vers 1650 à Vuillafens, près d'Orenans, d'une famille noble, éprouva de bonne heure un goût très-vif pour les lettres; mais elle les cultivoit en secret pour échapper au ridicule qui s'attachoit alors dans sa pro\ ince aux femmes soupçonnées de viser au bel esprit. Sa modestie ne l'empêcha pas d'être connue du savant abbé Boisot, qui retut dès lors ses confidences littéraires et l'encouragea dans ses essais. Ce fut lui qui la mit en rapport avec M"^ de Scudery, qui lui donna le nom de Belle Iris sous lequel elle étoit connue dans les sociétés de Paris. La mort de l'abbé Boisot, son protecteur et sou constant ami, dut être pour elle la cause d'un vif chagrin. Elle avoit épousé peu de temps auparavant (1691) M. Chandiot, d'une famille patricienne de Besançon, qui s,ut apprécier toutes les qualités de sa compagne. Elle le perdit en 1709; et dès lors el!e vécut dans une retraite profonde, partageant son temps entre la culture des lettres, son unique consolation, et la pratique de toutes les vertus chrétieimes. Sa charité étoit inépuisable ; par son testament elle légua toute sa fortune au
h la gloire par des rodtes tout opposées. On vous laisse un trésor en dépôt, vous le révélez généreusement sans vous laisser tentera nul intérêt. On vous confie un trésor d'esprit, en vous confiant un agréable dialogue' que la modestie de son auteur veut cacher, vous me le montrez pour son honneur, sans vous arrêter h une injuste exactitude qui priveroit votre ami des louanges qu'il mérite d'avoir su tourner si ingénieusement un entretien qu'il etoit difficile de rendre agréable. Je vous loue donc. Mademoiselle, et vous remercie tout ensemble de m'avoir fait [)art de cette jolie aventure, dont je n'ai encore pu faire part à M. de Pellisson ; car encore qu'il ait rendu justice à votre mérite, après avoir vu les lettres que vous m'avez fait l'honneur dem'ecrire, je vous assure. Mademoiselle, qu'il ne peut guères donner de temps à ses
grand hôpital dont son mari avoit été l'un des administrateurs et des émfnents bienfaiteurs ; elle demandoit aussi d'être inhumée dans le cimetière de cet hospice, au milieu des pauvres dont elle avoit été la providence et pour ainsi dire la mère. Son vœu fut exaucé. MnieChandiot mourut le 19mar>l';37, dans un âge très-avancé. Les deux témoins qui signèrent son acte de décès, deux conseillers au Parlement de Besançon, déclarèrent qu'elle étoit âgée d'environ quatre-vingt-dix ans. Ou ne counoît aucun écrit de M"^ Chandiot; avoit-elle brûlé ses ouvrages?... Une partie de sa correspondance avec l'abbé Nicaise et des autres amis de M'^^ de Scudery, étoit entre les mains de M. Rousselle de Breville, de i'académie de Besançon; celui-ci étant mort en 1807, dans un village où il s'étoit retiré pendant la Révolution, cette correspondance devint la nroie du maître d'école qui, n'en connoissant pas la valeur, la donnoit à ses élèves pour les former à Ja lecture des vieux papiers. Ainsi rien ne subsiste plus d'une femme aussi vertueus^e que spirituelle ; et son nom est à peine connu dans une ville où sa mémoire auroit dû être impérissable
l\ existe un jeton de la famille Chandiot, frappé en 1666; il porte d'un côté les armes de la cité, et de l'autre trois chiens courants superposés avec cette devise : Scrvelur iier et propera.
' On n'a pas pu le retrouver dans les papiers de l'abbé Boisot.
172 MADKMOlSlilJ-h: DE SCUDERY.
amis. Je le vois toutes les fois qu'il vient à Paris ; mais il arrive souvent qu'on vient le chercher dans mon cabinet et que ses visites sont fort interrompues. Cependant tenez pour certaine qu'il vous honore autant que vous le méritez, et que je pourrois peut-êtrç le récuser, si on me vouloit forcer de l'accepter pour juge comme vous le desirez. Mais j'aime mieux vous céder et convenir que j'eusse pu laisser du moins en purgatoire l'âme d'un homme qui hasardoit son salut pour deux mille ecus et qui en laissoit plus de cinquante mille à son fils unique. Je vous cède donc. Mademoiselle, sans nulle peine, mais je vous defie hardiment d'estimer plus M. l'abbé de Saint-Yincent que je l'estime, et je vais le défier, en lui repondant, de vous honorer plus que je fais et d'être plus votre serviteur que je suis votre très-humble etc.
A M. BOISOT, ABBE DE SAINT-VINCENT, A BESANÇON
Le 17 d'octobre 1791.
Deux ou trois rhumes l'un après l'autre, Monsieur, et plusieurs affaires ou pour mes amis ou pour moi, m'ont empêchée de me donner l'honneur de vous répondre plus tôt. Je suis fort aise que vous soyez revenu en santé de votre voyage. Si vous eussiez parlé de moi à M. de Paysicot^ il ne vous en eût pas dit de mal.
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Comme je n'ai connu Mesdames ses sœurs que filles, je ne sais de laquelle vous voulez parler. Je crois pourtant deviner celle qui se pare de son esprit, et je crois que votre aimable amie affecte moins de montrer le sien qui mérite tant de paroître pour plus parfait en n'affectant pas de se montrer. Assurez-la, s'il vous plaît, de mon service très-humble. M. de Pellisson partira lundi de Fontainebleau et sera mardi ici. Le Roy sera à Versailles. Vous aurez su que Carmagnole s'est rendu ; mais peut-être ignorez-vous que c'a été par ordre exprès du Roy, qui a mieux aimé conserver une garnison de quatre mille hommes qu'une mauvaise place que nous avions prise en vingt-quatre heures. Mais ce qu'il y a de remarquable, c'est que dès la première nuit, M. le marquis du Plessis-Bellievre, qui commandoit dans Carmagnole, tua six ou sept cents hommes aux ennemis ; il n'en a perdu que huit. Vous aurez su que M. le prince de Courtenay et M. de la Vauguyon sont à la Bastille pour avoir tiré Tépée comme de jeunes aventuriers, dans le salon qui touche la tribune de Fontainebleau, sans qu'on sache le sujet de cette querelle. On informe, et on croit qu'il y aura un jugement. Le Pape se porte mieux, et il va y avoir six chapeaux vacants, car le cardinal Colonne est très-mal et il en vaque déjà cinq. Je suis. Monsieur, avec toute l'estime que vous méritez, votre etc.
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AU MEME
Le 22 d'octobre 1691.
Gardez-vous bien, Monsieur, de me persuader que vous me craignez, car je prends ce sentiment- là pour une injure ; mais vous auriez bien de la peine à me le persuader, n'étant pas possible que vous ne vous connoissiez pas. Croyez-moi, Monsieur, vous ne devez craindre que les yeux qui voient de travers, et les plus pénétrants vous sont les meilleurs. Je ne prétends pas par là mettre les miens en ce rang-là , mais du moins crois-je pouvoir dire qu'ils voient les choses comme elles sont. Ne grondez donc point votre aimable amie; et votre Dialogue m'a fait voir que votre esprit est capable de toutes choses et que c'est un agréable caméléon. Après cela, je vous dirai que M. de Pellisson est en chemin de revenir de Fontainebleau, et que le Roy arrivera demain à Versailles. On vient de me dire que Lens est assiégé; mais j'apprends en même temps une chose qui ne fait guère d'honneur à M, de Bavière ni à M. de Savoye, car ils n'ont pas tenu la capitulation de Carmagnole, que M. le marquis du Plessis-Bellievre avoit rendu par ordre, le Roy aimant mieux conserver la garnison que la place. Je viens donc de savoir que les officiers ayant, selon la coutume, mis pied à terre pour saluer Leurs Altesses, les troupes ennemies se jetèrent
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sur les valets qui tenoienl leurs chevaux, leur lièrent les mains et les maltraitèrent. Quelques-uns de nos oiïiciers mirent Tepée à la main et il y en a eu de tués et de blessés très-indignement. Et M. de Bavière n'a dit autre chose, sinon que si on connoissoit ctiux qui ont fait le desordre, on en feroit justice. Ce n'est pas faire la guerre en honnêtes gens. Et M. le Dauphin vit sortir la garnison de Mons et traita tous les offici ts avec beaucoup d'honnêteté. Mais avec le temps on le rendra à ces messieurslù. 11 me semble même. Monsieur, que c'est les punir que de les faire blâmer par un aussi honnête homme que vous. Mille compliments à votre charmante amie, qui ne peut être plus que je ne le suis, votre etc.
AU MEME
Le 18 décembre 1691.
. Je VOUS envoie, Monsieur, une lettre pour votre aimable amie, où vous mettrez, s'il vous plaît, le nom qu'elle porte aujourd'hui, car vous ne me l'avez pas mandé. Je ne doute point que son mariage ne soit heureux, puisque vous l'avez approuvé. Je n'ai pas été si prudente qu'elle, car j'ai préféré trois fois en ma vie la liberté à la richesse, et je ne m'en saurois repentir. Vous ne lui direz pas, s'il vous plaît. Monsieur, ce que je vous écris, car ce qui est bien pour une personne ne
Test pas pour l'autre. Pourvu qu'elle ait la liberté de vous voir souvent, je ne la plaindrai pas de toutes les suites d'un mariage que la synripathie réciproque n'a pas fait. Vous aurez su que M. de Château-Renaud a amené douze mille Irlandais que le roi d'Angleterre veut aller voir en Bretagne, et il en viendra encore quatre mille. 11 y a eu une entreprise sur Nice qui a manqué, l'avis en étant venu de Rome au gouverneur de la place. Les nouvelles d'hier de Montmelian etoient qu'on avoit comblé le fossé et qu'il y avoit quatre mineurs attachés au corps de la place. Le Pape a commencé de donner audience publique au peuple et avoit écouté cent personnes la veille qu'on m'a écrit. On travaille aux affaires de France et l'on en espère bien. Un fameux missionnaire, curé des Invalides, a été reconnu pour être le plus grand hypocrite qui fut jamais. Il est en fuite et laisse cent mille ecus de dettes. On a trouvé dans une de ses cassettes cinq portraits de dames et plus de cent lettres dignes du feu ; il n'y a jamais rien eu d'égal. Il etoit confesseur de M. le duc de Beauvilliers, qui est la vertu même. Cette histoire a des circonstances qui font détester l'hypocrite et l'hypocrisie. Je crois. Monsieur, qu'il est permis de se rejouir de ne ressembler en rien à ces gens-là, et que, sans vaine gloire, on en peut remercier Dieu. Cela doit même faire estimer davantage les amis véritables qu'on a. Vous pouvez juger, Monsieur, que je vous mets de ce nombre, aussi bien que M. de Pellisson, et que je me fais un nouveau plaisir d'être, autant que je le suis, votre etc.
A MADAME DE CHANDIOT.
Le 18 décembre 1691.
J'ai une si bonne opinion de votre jugement, Madame, que je ne doute pas qu'il ne faille se rejouir avec vous de voire mariage, quoique ce soit, selon moi, la chose du monde la plus difficile à faire bien à propos. Mais si j'avois l'honneur de connoître celui que vous avez choisi pour époux, je me rejouirois hardiment avec lui, car je le trouve le plus heureux de monde d'avoir une femme de votre mérite. Je vous souhaite. Madame, tout le bonheur dont vous êtes digne, et je souhaite en même temps qu'en changeant de condition, vous n'ayez pas changé de sentiments pour moi, qui suis toujours plus que je ne puis l'exprimer," votre etc.
A L ABBE BOISOT
L'onzième janvier 1692.
Comme ce n'est pas ma coutume. Monsieur, de me laisser surpasser en témoignages d'amitié, je vous rends confidence pour confidence, en vous apprenant que la der-
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niere page de votre dernière lettre a pensé donner de la jalousie h M. dePellisson, etqii'elle lui a paru si bien écrite que, si sa modestie naturelle l'avoit pu souiTrir, il Tauroit fait imprimer. Il en a parlé h M. l'abbé de Ferrieres* avec tant d'éloges que je la lui montrerai la première fois qu'il me verra. Tout ce que je vous dis, Monsieur, est vrai au pied de la lettre, et je vous assure, avec la sincérité dont je fais profession, que personne en France ne peut mieux écrire. Cet endroit de votre lettre a un caractère de politesse aussi digne d'un honnête homme delà cour que d'un excellent académicien. Après cela. Monsieur, j'ai à me rejouir avec vous de ce que vous avez des bulles qui sont l'objet des désirs de tant d'evêques, et je suis bien aise de savoir qu'un cardinal, qui est un de mes plus anciens et intimes amis, ne vous ait pas été inutile. Mais il est à souhaiter que le Pape finisse bientôt les affaires de France. Les effroyables desordres que les troupes allemandes font dans le Modenais, le Parmesan et le Plaisantin y peuvent contribuer, et la prise de Montmelian donne beaucoup de force aux négociations de M. de Rebenac. La consternation a été grande à Turin en voyant le gouverneur de cette place n'y ramener que cinquante Piemontais ; tous les Savoyards étant retournés chez eux, ou ayant pris parti dans nos troupes. M. de Chanlay est allé visiter la place, afin de résoudre si on la rasera ou si on la fera rétablir pour la garder : il faut cinq cent mille francs pour la reparer. Il court bruit de quelque dessein en Flandre,
^ D'une famille noble de Dole, éteinte dans le dernier siècle.
soit pour Charlcroi ou pour Namur; mais ce n'est encore qu'un bruit. Comme vous me marquez, Monsieur, que M'"' Ghandiot n'a pas autant de loisirs qu'autrefois, je ne reponds pas à sa réponse et je me contente de vous prier de l'assurer que je lui souhaite un grand nombre d'années heureuses, et pour vous, Monsieur, en vous désirant tout le bonheur dont vous êtes digne, c'est vous désirer des biens infinis. Mais permettez-moi en môme temps de désirer que vous me conserviez toute votre amitié et que vous soyez persuadé que je suis très-sincerement votre etc.
P. S, J'apprends qu'hier le mariage de M"' de Blois et de M, le duc de Chartres fut arresté Le Roy donne deux millions d'argent, cinquante mille ecus de pension, le Palais-Royal en propre et cent mille ecus de pierreries. J'apprends encore qu'il est arrivé dix huit vaisseaux anglais chargés d'Irlandais et qu'il en viendra encore dix, et qu'en dernier lieu on a rompu la grande écluse entre Charleroi et Namur, ce qui incommodera beaucoup la navigation des ennemis.
AU MÊME
Le 5 d'avril 1692.
Quand on écrit, Monsieur, comme vous écrivez, on ne doit pas craindre ni d'être oublié, ni d'importuner;
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aussi ai-jc lu cet endroit de voire lettre comme une excuse modeste d'avoir été si longtemps sans me donner de vos nouvelles, et je la reçus agréablement sans la prendre dans le sens que vous voulez lui donner. M. de Pellisson vous pourroit témoigner que je lui parle de vous très-souvent. Je voulois même vous envoyer un exemplaire de la seconde édition de son dernier ouvrage, où vous verrez des additions fort curieuses; mais il a voulu que vous l'eussiez de sa main qui vaut mieux que la mienne. J'ai été fort aise d'apprendre que M. le baron de Bressey* et M. le chevalier de Vaudrey sont de votre pays et de votre connoissance ; car je connois leur mérite par la renommée et j'ai un ami particulier qui a contribué à attacher le premier au service du Roy. Car ayant été pris auprès de Namur par un parti de Dinan, il fut envoyé au fort de l'Escarpe proche Douai, dont M. de Yalcroissant, gentilhomme de Provence qui a été gouverneur de M. de Barbezieux, est gouverneur et fort de mes amis depuis longues années. Vous savez sans doute que le Roy l'a fait maréchal de camp, avec deux mille ecus de pension, et qu'il lui donne de quoi lever un régiment à titre étranger. Le Roy l'a parfaitement bien traité : je le sais par M. de Yalcroissant qui l'a bien servi. Le Roy lui fera rendre M"'" sa femme qui est à Namur ; car il y a plusieurs officiers espagnols prisonniers. Pour M. le chevalier de Vaudrey, son action d'e-
1 C'est l'officier dont il est question page 161 et dont M"* de Scudery auroit mal orthographié le nom. Il passa au service de la France, se signala dans les campagnes suivantes et obtint, entre autres récompenses, autorisation de lever un régiment de son nom.
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clat a été d'un héros de roman. Aussi ai-je ouï dire que M'"' Royale de Savoye la douairière en avoit eu le cœur fort touché. Je suis ravie que vous ayez un ami si brave. Je ne savois pas la devise de sa maison qu'il mérite bien'. La semaine sainte fait une grande stérilité de nouvelles, Monsieur ; je ne puis louer le mari de votre aimable amie de l'avoir dérobée au monde, mais je la loue de sa sage conduite et je me persuade qu'on vous l'a moins dérobée qu'au public et que vous pourrez l'assurer de mon service très-humble. Pour vous. Monsieur, je n'ai qu'à vous assurer que mon estime et mon amitié dureront autant que la vie de votre etc.
AU MÊME
Le 30 avril 1692.
Je vous dois. Monsieur, non-seulement une réponse, mais mille remerciements d'une visite que M. le président Boisot' m'a faite; car si vous ne lui aviez pas dit du bien de moi, je ne l'aurois pas reçue. Je souhaite qu'il ne s'en soit pas repenti. Je vous dois encore un compliment très-honnête de M'"' Chandiot dans un billet qu'elle
1 J'ai Valu, Vaux et Vaudrai.
2 Jean-Jacques Boisot, frère cadet de l'abbé de Saint-Vincent, président mortier en 1686, mort le 17 octobre 1731.
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a écrit à M. de Pellisson, qui est d'un tour si délicat qu'il n'y a personne qui ne voulût l'avoir écrit. Je vous prie, Monsieur, de la louer et de la remercier de ma part. Comme je ne doute pas que M. votre frère ne vous mande toutes les nouvelles du monde, je ne vous parlerai de la belle entreprise d'Angleterre que parce que je ne m'en saurois empêcher; rien n'étant plus glorieux pour Louis le Grand que d'envoyer une armée de trente mille hommes pour rétablir le roy d'Angleterre, dans le même temps qu'il a tant de princes ligués contre lui. Cependant j'avance hardiment qu'il n'y a que les vents contraires qui puissent empêcher le succès de cette héroïque entreprise. Comme j'ai des amis et des parents tout le long des côtes de Normandie, je sais tout ce qui s'y passe. Le roy d'Angleterre arriva à Caen le 2!i de ce mois, à quatre heures après-midi. Il y trouva mylord Danchot, le colonel Canon et les principaux officiers ecossois qui avoient débarqué au Havre. Ils le saluèrent avec tant de marques de tendresse que ce prince en eut les larmes aux yeux. Ils furent très-contents de lui. Ce prince partit le lendemain, à cinq heures du matin, pour aller à son armée, composée de vingt mille hommes de bonnes troupes, sans compter les dix mille qui doivent s'embarquer au Havre, o'à M. de Choiseuil etoit déjà arrivé et où le marquis de Nesmont, frère d'un de mes amis, avoit ordre de se rendre. M. de Tourville doit mettre à la voile le 27 pour aller à la Hogue, où le roy d'Angleterre doit s'embarquer, et l'on m'écrit du Havre que dans peu on verra passer huit à neuf cents voiles qui iront fondre en Angleterre. J'ai vu des lettres de La Haye. L'u-
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surpateiiretcit encore ;\ I.oo, brouillé avec M. de Bavioro et fort embarrassé. On dit toujours que le Roy partira le 10 de mai; mais je ne puis croire que son voyage soit long. Le bibliothécaire du Vatican est mort : c'etoit un grand ennemi de la France. L'entreprise d'Angleterre va faire un grand bruit dans ce pays là. Le prince de Danemark y est et viendra en France ensuite. Gomme vous aimez les belles choses, je vous envoie de beaux vers d'un de mes amis de Bordeaux; en voici le sujet : 11 m'envoya le jour de l'equinoxe, que le soleil commence de remonter, une pierre gravée très-curieuse et trèsantique. On voit tous les signes du zodiaque à l'entour et le soleil dans son char au milieu. Et comme on parle en même temps du voyage du Roy et que le soleil est sa devise, M. Betoulaud appliqua heureusement le voyage du Roy au tour du soleil. La pierre est en jaspe oriental et les habiles medaillistes disent que c'est un talisman. J'ai cru que vous seriez bien aise de voir ce petit ouvrage et que vous pardonneriez à l'auteur les trop grandes louanges qu'il donne à votre, etc....
A M. BOISOT, ABBE DE SAINT- VINCENT, A BESANÇON
Le 10 de mai 1692.
Je vous prie. Monsieur, de me pardonner la liberté que je prends de vous envoyer une réponse que je dois
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à M""' Chandiot, qu(3 je serai bien aise que vous lui rendiez en main propre. Après cela, Monsieur, je vous dirai que le Uoy part aujourd'hui avec toute sa royale famille pour aller coucher à Chantilly, où il séjournera demain, et lundi il ira à Gompiegne, mardi à Noyon et mercredi à Château- Gambresis. On n'en sait pas encore davantage, mais assurément un grand orage va tomber quelque part. Les uns croyent Namur, les autres Ostende; peu de jours nous eclairciront. Le temps est si déréglé et si contraire à la guerre, soit par mer ou par terre, qu'il est bien à désirer qu'il change, et j'en fais des vœux continuels au ciel. On m'écrit du camp du roi d'Angleterre qu'il y arrive tous les jours des Anglois qui l'assurent qu'on l'y attend avec impatience, et que la plupart des grands seigneurs sont à leur tête, qui se déclareront pour lui dès qu'il paroîtra. Il arrive aussi à son camp des Ecossois et des Irlandais ; mais le temps est cause que la flotte de Brest n'est pas encore à la Hogue. Celle de Saint-Malo, composée de trois cents voiles, a passé au Havre où quatre mille chevaux s'embarquent. Il ne faut que douze heures pour passer de la Hogue aux ports d'Angleterre. Une chose qui fait beaucoup raisonner, c'est qu'on a défendu à tous nos armateurs d'attaquer ni de prendre nuls vaisseaux marchands anglois; cela est positivement vrai. Le prince d'Orange paroît, dit-on, en grande indolence à Loo. Tout va bien à Constantinople; j'en eus hier des nouvelles ; et tout va bien aussi à Rome. Il devoit y avoir consistoire le lundi d'après le jour qu'on m'ecrivoit, et le Pape avoit fait la veille une action de grande vigueur, dont on le louoit fort. Le
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prince Tassi (Taxis), qui a l'intendance des postes d'Espagne, de Naples et de Milan, et qui, en cette qualité, a les armes d'Espagne sur sa porte, ayant eu quelque démêlé avec le secrétaire de l'ambassadeur de Yenise, commanda à son cocher de faire verser le carrosse de ce secrétaire au milieu du Cours. Mais le cocher maladroit, en versant le secrétaire versa aussi son maître, qui en fut si irrité, qu'il battit et maltraita un laquais de l'ambassadeur de Venise, qui suivoit le secrétaire, et parla même insolemment de l'ambassadeur et de la Republique. Le lendemain, craignant quelque insulte de cet ambassadeur, il fut faire cortège à la cavalcade des cardinaux, et fut aussi au Cours, son fils avec lui et plusieurs braves, avec des armes cachées dans son carrosse. Il en avoit même trente bien armés chez lui ; de sorte que le Pape apprenant cela, envoya deux cents sbires avec une compagnie du château Saint-Ange, qui prirent le prince Tassi, son fils et ses trente braves qui firent pourtant une décharge, et les menèrent en prison. L'ambassadeur d'Espagne a filé doux et ne s'en est pas mêlé. J'ai cru que vous seriez bien aise de savoir cela. Je suis, Monsieur, très-sincerement votre etc.
AU MEME
Le 31 mai 1692.
Il y a si longtemps que je vous dois une réponse, Monsieur, que peut-être avez-vous oublié que je vous la
18G MADEMOISELLE DE SGUDEUY.
dois. Mais je ne laisse pas do vousen demander pardon, quoique je n'aie nul tort; cardes embarras imprévus ne m'ont pas laissé le temps de respirer. Et puis, Monsieur, votre dernière lettre etoit si excessivement modeste qu'il eût fallu vous en gronder. J'en ai fait convenir M. de Pellisson, qui vous faitbicndes compliments. Sasantéest toujours assez incertaine et la bizarrerie de la saison y contribue pourbeaucoup. Carjen'aijnmais vuun telprintempSi Cependant les armes du Roy sont en état de le faire vaincre de toutes parts. Nos trente-cinq galères aux côtes d'Italie ont vu prendre Oneille, l'epée à la main, aux troupes qu'elles avoient descendues en ce lieu-là ; et le Roy, avec ses formidables armées, fait trembler toute la Flandre et trembler un usurpateur si intrépide qu'on assure qu'il n'a jamais craint Dieu. La Gazette vous dira sans doute que Namur fut investi le ^III par M. de Rouffiers, entre Sambre-et-Meuse ; mais je ne sais si elle vous dira assez bien que le Roy ayant décampé, conduisit son armée sur quatre colonnes, Sa Majesté se tenant à la plus proche des ennemis. 11 la conduisit avec toute la capacité d'un gênerai consommé en l'art militaire. Il fut, suivi de Vauban, reconnoître la place, marquer le camp, les attaques et les batteries et donner ordre à toutes choses, jusques à régler les fronts de l'armée. Celle de M. de Luxembourg couvre le siège à une lieue et demie de là. Vauban espère qu'il ne sera pas long. Les ennemis ont tiré trois mille chevaux de la place, dont ils se repentent. Le prince d'Orange est vers Rruxelles qui assemble des troupes : on dit qu'il n'a pas encore trentesix mille hommes. Il est sorti trente dames de Namur
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que le Roy a fait arrêter. On ne sait pas encore ce cjiril veut en faire. Vaul)an assiu'c que le siège ne seni pas long, [.a ville est coinmancié^î par deux montagnes (foii on la mettra en cendres. Le 21, M le Duc, M. de Villeroy et M. de Bresse y arrivèrent devant Narnur. Je reçois dans ce moment des lettres de la Ilogue qui m'assurent que M. de Tourville a dûy arriver jeudi 29 de ce mois, avec les escadres de M. Châteali-Renaud et de M. de Villette qui l'ont joint. On m*interrompt pour me donner une lettre du Havre du 29, qui porte que depuis dix heures et demie on entendoit des décharges continuelles de canon : ce qui fait croire qu'il y a un combat entre les deux flottes et que les chaloupes qui etoient venues disoient que ce combat se faisoit à treize lieues de là, au nord-ouest. J'en aurai apparemment demain des nouvelles : je vous les manderai l'ordinaire prochain. Permettez-moi d'assurer M'"'' Ghandiot de m.on service très-humble, Monsieur, et me croyez autant que je le suis, votre etc.
P, S, J'apprends que le Roy a envoyé les trente dames dans une abbaye de religieuses et ordonné qu'on les traite magnifiquement et avec beaucoup d'honnêteté. Cela est fort beau au Roy.
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AU MÊME
Le 20 de juillet 1692.
Je reçus hier au soir, Monsieur, votre lettre du 15 qui m'a fait beaucoup de plaisir ; car j'allois vous écrire pour me plaindre de votre silence et pour vous envoyer un madrigal qui vous fera voir que j'ai trouvé plus de facilité à railler du prince d'Orange qu'à louer le Roy. Il est vrai que je le loue ailleurs et qu'ayant écrit à M'"'' de Maintenon à Dinan et au R. P. de la Chaise devant Namur, ce madrigal n'est qu'un petit enfant perdu qui court le monde. Je souhaite pourtant qu'il ne vous déplaise pas. M. Perrault de l'Académie a fait quatre vers assez plaisans, les voici :
AUX JESUITES DE l' ARMÉE.
Commodément, aussi bien qu'en lieu sûr, Vous avez vu le siège de Namur ; C'est un exploit bien digne de louange ; Plus n'en a fait ce grand prince d'Orange.
Enfin, Monsieur, c'est la mode de se moquer de lui et tout Paris est rempli de chansons de ce caractere-là. Je crois que dans un mois j'aurai deux petits volumes à vous envoyer. Apprenez-moi par quelle voie je pourrai vous les faire tenir. Le Roy est revenu en parfaite santé.
Il a donné de très-bonne grâce le gouvernement d'Antibes au neveu du cardinal de Janson dont le pcre vient de mourir. Il a dit en le donnant qu'il le donnoit aux services de l'oncle et du père. J'en écrirai demain à cette Eminence. Au reste, vous vous moquez de moi quand vous me dites que vous me devez une partie des honneurs qu'on vous a rendus à votre voyage ; car vous ne les devez qu'à votre mérite. Mais vous me devez un peu d'amitié, parce que je suis sincèrement, avec toute l'estime que vous méritez, votre etc.
P. S, Excusez une très-mauvaise plume et me permettez d'assurer l'aimable M"'' Chandiot de mon service très-humble.
AU MEME
Le 20 de septembre 1692.
Je ne sais. Monsieur, ce que vous pensez de mon silence ; mais je vous assure que la cause n'en est fâcheuse que pour moi et que dans le temps que je ne vous ai pas repondu, je me suis souvenu tous les jours que je devois vous repondre et que je me privois d'un grand plaisir en ne vous donnant pas lieu de me faire l'honneur de m'ecrire. Mais un rhume, un procès au Grand Conseil et plusieurs autres embarras m'ont fait résoudre
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d'îiitendrc que je puisse vous envoyer deux petits volumes d'entretiens de morale', pour faire ma paix avec vous. Mais par malheur il y a tant de fautes d'impression, sans compter les miennes, que je ne sais s'ils seront bien propres à vous apaiser, en cas que vous m'ayez fait l'honneur d'être un peu irrité de mon silence. Quoi qu'il en soit, Monsieur, je vous demande une voie pour vous les envoyer; car j'appris hier par M. de Pellisson que M. le président Boisot est h Besançon en bonne santé, dont je suis fort aise ; et vous me ferez le plaisir de l'assurer de mon très-humble service. Nous eûmes avant-hier, ici et à Versailles, un tremblement de terre : je le sentis, mais je ne le connus pas d'abord. J'etois assise dans une chaise qui touchoit la porte d'un petit cabinet de la chambre où je couche, qui n'est pas celle que vous avez vue. Je sentis que cette porte ebranloit ma chaise et ma chaise m'ebranloit moi-même. Mais comme cela dura peu, je crus que c'etoit un chat enfermé dans le cabinet qui en vouloit sortir et je n'en eus nulle émotion. Mais une heure après dîner, je sus que dans tout mon quartier il n'y a voit point de maison où il ne se trouvât quelqu'un qui ne s'en fût aperçu. Et il fut si fort à Notre-Dame que tous ceux qui s'y trouvoient en sortirent, croyant que l'église alloit tomber. On sentit aussi le tremblement plus fort sur les ponts qu'ailleurs. M. de Pellisson m.'ecrivit hier qu'il s'etoit fait sentir si fort à Versailles, au Grand-Commun où il loge, au château, à la ville et à la paroisse, que le peuple songeoit déjà à
^ Paris, 1692, 2 voL in-12.
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quitter les maisons et fi gagner la campagne. Le Roy etoit «\ Marly : on ne savoit pas encore hier si on l'y avoit senti; mais une laitière de Montreuil me dit hier que tous les arbres avoient été ébranlés et que ceux qui descendoient la montagne ne pouvoient s'empêcher de toinber : par bonheur cela fut court. M. de Pellisson n'en sentit rien : car il s'etoit endormi dans une chaise après avoir dîné, et son valet de chambre fut le seul de ses gens qui s'en aperçut. J'ai cru, Monsieur, devoir vous dire cet événement dont tous les rois du monde ne sont pas les maîtres. Je ne vous dis point que tout va bien de toutes parts, ma lettre est déjà trop longue, mais seulement que M"" la baronne de Bressey est ici pour solliciter les atTaires de son mari. M. de Valcroissant est venu avec elle. On m'a dit qu'elle est jeune et belle et que peut-être me viendra-t-elle voir. Son mari est à Arras. Permettez-moi d'assurer M""* Chandiot de mon service très-humble et de la justice (.[ue je rends à son mérite, et de vous assurer vous-mêrae. Monsieur, que personne ne vous honore plus que je fais, ni n'est plus véritablement votre etc.
P. S. J'apprends que le tremblement de terre a été à Marly comme à Versailles, sans y faire aucun mal.
AU MEME
L'onzième d'octobre 1692.
Je vous écris aujourd'hui, Monsieur, par un temps si extraordinaire qu'on ne peut s'empêcher de s'en plaindre. 11 fit hier un jour du mois de mars ; le soleil etoit fort clair, il geloit un peu à la campagne et le froid etoit modéré. Présentement toutes les maisons sont couvertes de neige et il y en a plus d'un pied de haut dans mon jardin ; et il en tombe encore une telle abondance que l'air en est obscurci. Et avec cela il fait un grand vent et un froid très-piquant : ce qui n'accommode pas une santé délicate comme est celle de M. de Pellisson, ni une enrhumée comme moi, ni les armées qui sont encore en campagne. Après cela, Monsieur, je vous dirai que je n'ai pas été obhgée d'envoyer au collège de Bourgogne : car M. l'abbé Reud* est venu lui-même prendre les livres que je vous destinois. Et comme il y avoit déjà assez de monde dans mon cabinet et que je ne parle pas de loin, je ne pus l'entretenir comme je l'eusse voulu, et je ne le remerciai qu'en le conduisant dans ma chambre. Vous trouverez des fautes d'impression sans nombre, qui ne sont pas à l'errata. Ne les confondez pas avec les miennes et excusez les unes et les autres.
1 D'une famille patricienne de Bayonne ; il y a eu des cogouverneurs de ce nom et des conseillers au Parlement. Elle est éteinte depuis la fin du dernier siècle.
Souvenez-vous, Monsieur, que je vous ai demandé vos sentiments sincères ; je fais la même prière à M""' Chandiot. Mais pour les avoir tous purs, je les demande de sa main, afin d'avoir deux plaisirs pour un. Assurez-la, s'il vous plaît, de mes très-humbles services et d'une estime très-distinguée. N'allez pas vous figurer que je cherche à me faire louer, au contraire je ne veux que m'instruire. Je ne vous dis pas de nouvelles, car vous ne pouvez ignorer que. les armes du Roy ont été victorieuses en Allemagne comme en Flandre ; que le duc de Savoye a abandonné le peu qu'il avoit pris, de peur d'être pris lui-même, et qu'au lieu d'être un conquérant, il n'est qu'un brûleur de maisons. On me dit hier qu'il a la fièvre tierce ; cela est extraordinaire après avoir eu la petite vérole. Le prince d'Orange n'est pas sorti de Flandre fort héroïquement : car il partit de nuit sans dire adieu à personne : ses gardes demeurèrent en état jusqu'au lendemain au jour, qu'on déclara son départ. On croit qu'il passera en Angleterre, où les esprits sont fort divisés. Le prince régent de Wirtemberg, que M. le maréchal de Duras a pris, est trèsbien fait et a beaucoup d'esprit et n'a nul accent ni nul air étranger. Le roy et la reine d'Angleterre sont à Fontainebleau où le Roy les a reçus, comme les deux dernières années, avec une magnificence toute royale et une honnesteté héroïque. Yous en connoîtrez une partie dans un des Entretiens. Permettez-moi, Monsieur, de faire mille compUments à M. votre frère ^ et de vous assurer
^ Le président dont on a parlé plus haut.
VIII
194 MADEMOISELLE DE SGUDERY.
sincèrement que personne ne vous estime et ne vous honore plus que votre etc., sans excepter M. de Pellisson.
AU MÊME
Le 13 novembre 1692.
Je dois réponse, Monsieur, à deux de vos lettres; mais un grand rhume et beaucoup d'affaires très-différentes m'ont empêchée de me donner T honneur et le plaisir de vous repondre plus tôt. 11 y a une chose dans la première dont j'aurois profité si je l'avois sue lorsque je fis la Conversation sur la tyrannie de l'usage; car cela me fait croire que j'ai eu raison de la faire. En effet, Monsieur, peut-on rien voir de plus différent que l'usage singulier de Besançon et celui de tous les autres lieux du monde et surtout de celui de la cour et de Paris. Car vous me dites qu'il faut cacher soigneusement dans votre ville que j'ai l'honneur d'avoir quelque commerce avec M'"" Ghandiot : et il m'est arrivé plusieurs fois que des dames que je n'ai jamais vues ont dit que j'etois de leurs amies et que je leur ecrivois. Mais du moins me sera-t-il permis de parler de son mérite à M. de Pellisson et de me louer de sa bonté. Pour votre seconde lettre, Monsieur, je commence d'y repondre par vous remercier de la manière dont vous avez reçu mon présent. Je vous envoyé le véritable er-
rata que j'ai fait mieux que celui de Timprimeur, et vous verrez que les anciens Romains, qu'on a mis au liv'^u de mettre les Lacedemoniens, est une faute d'impression. Gela est su trop généralement pour être une ignorance. Vous me ferez plaisir de me renvoyer cet errata. Pour ce que vous me dites, Monsieur, que les lecteurs aimeroient mieux qu'on leur laissât la liberté déjuger, vous me permettrez de vous dire que je n'exécuter ois pas le dessein que mes amis m'ont fait prendre, si je suivois vos avis. Car ces entretiens ne sont pas ceux de deux philosophes de la secte de Diogene; ce sont des hommes et des dames du monde qui doivent parler comme on y parle. Et il est constamment vrai que le bel usage veut qu'on relevé avec esprit ce qui se dit d'agréable dans une compagnie composée de personnes qui savent l'exacte politesse, et les conversations auroient un air sec et incivil sans cet usage. De sorte. Monsieur, que voulant faire passer la politesse de notre temps au temps qui viendra, j'ai dû faire parler les personnes que j'introduis comme les honnêtes gens parlent. Pour l'endroit de l'amour-propre si caché dans notre cœur, il faut qu'il m'aveugle puisque je ne puis deviner ce que vous y devinez. Et comme cela a passé devant les yeux de M. de PelHsson sans qu'il s'y soit arrêté, et devant ceux de trois ou quatre personnes à qui j'ai montré cet endroit depuis votre objection et qui n'y ont rien trouvé à dire, j'ai lieu de croire que, s'il y a faute, elle doit être petite. Pour ce mot de sentiments dont vous me parlez, peut-être seroit-il mieux qu'il y eût d'inspirer de semblables sentiments au lieu de susceptibles. Mais,
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Monsieur, je serois bien glorieuse, s'il n'y avoit pas d'autres imperfections à mon ouvrage. Il est vrai que ces sentiments sont si heureux dans le monde, queje crois que quelque constellation cache leurs défauts. Et je viens de recevoir une lettre de M. l'evêque d'Agen', qui est le plus éloquent prélat du royaume, et une de M. l'evêque d'Avranches' qui est le plus savant, qui me persuadent ce que je dis. Une jeune demoiselle de quatorze ans a fait des vers au-dessus de son âge, pour les louer; une autre de vingt-quatre ans en a fait de très-jolis. M. le Camus Melson^ en a fait aussi, et MM. Betoulaud et Bosquillon, le Petit et plusieurs autres en ont fait de très-beaux. Mais au milieu de tout cela. Monsieur, je donne à votre suiïrage le prix qu'il mérite et je tiens à grand honneur que les entretiens ne vous aient pas ennuyé. Ma lettre est déjà si longue que je n'ose y rien ajouter, si ce n'est de vous supplier de me permettre d'assurer M. votre frère de mes très-humbles services et d'être bien persuadé que personne ne vous estime et ne vous honore plus que je fais, ni n'est avec plus de sincérité votre etc.
1 Mascaron. M"^ de Scudery, en le disant le plus éloquent prélat du royaume, oublioit Bossuet. Mais Bossuet ne l'avoit pas apparemment remerciée de l'envoi de son ouvrage.
« Huet.
3 Voy. Historiettes.
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AU MÊME
Le 10 janvier 1693.
J'ai été surprise bien agréablement, Monsieur, car comme je me preparois à vous demander pardon de mon silence, j'ai reçu les excuses obligeantes que vous me faites duvostre. Mais la cause du mien ne ressemble en rien à celle qui m'a empeschée d'avoir de vos nouvelles. Car la bizarrerie du temps a altéré ma santé, et les soins d'un procès, qui a duré plus d'un an, ne m'ont pas permis de donner nul temps à mon plaisir. Et depuis le jour de l'an, je n'ai fait que recevoir des vers, des billets remplis de souhaits et de petits présents. Je n'ai pas oublié, Monsieur, que vous m'avez demandé les vers- qu'on m'a envoyés sur les Entretiens. Mais il y en auroit trop et je ne les donne pas à copier pour éviter d'estre un Mercure galant. Je vous envoie seulement ce que les Vertus m'ont dit en cette occasion : c'est M. Betoulaud qui lésa fait parler ; c'est un homme d'un mérite fort distingué. J'y ai joint des vers d'une demoiselle qui me les envoya le premier jour de l'an : M. de Pellisson les trouve fort jolis de leur caractère. Je ne manquerai pas, Monsieur, de lui demander ce soir ce je ne sais quoi que vous lui deviez envoyer, car tout ce qui vient de vous m'est infiniment agréable. Mais je ne puis trouver bien que M"'" Chandiot se dérobe à ses amis pour
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des soins (fui ne sauroient au plus roccuper que le matin pour donner des ordres. Pour le reste du jour , je vous en plains et elle aussi. Assurez-la, s'il vous plaît, de mon service très-humble et no m'oubliez pas quand M. vostre frère aura loisir de recevoir mes compliments, et pour vous. Monsieur, soyez bien persuadé que vous n'avez pas d'amie qui soit plus sincèrement que je le suis vostre etc.
P, S, Furnes est pris ; c'est une grande nouvelle. Je ne puis relire, excusez le désordre de ce billet.
AU MÊME*
Le 21 février 1693.
N'attendez aujourd'hui de moi que des larmes et des plaintes. Monsieur, car la perte que j'ai faite est si grande et la douleur que j'en ai est si vive, que rien na Id peut ni égaler, ni exprimer. On peut dire sans flatterie que le Roy y perd le plus zélé de ses sujets, le siècle un grand ornement, les belles-lettres un grand éclat, tous ses amis une ame héroïque et la religion un grand défenseur. Mais je crois perdre plus que tout cela en-
^ Cette lettre a déjà été imprimée dans les Conversations littéraires, par M"* Marie de Saint-Juan ; Paris, Vatou, 1859, in-12 ; mais toutes les autres sont inédites.
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semble ; car un ami de quarante années de ce inerite-là, qu'on a connu dans la bonne et dans la mauvaise fortune et trouvé toujours également digne d'admiration dans l'une et dans l'autre, est une perte que nulle autre ne peut égaler. Chacim a eu toute la surprise qui la pouvoit faire sentir d'une manière plus dure; car M. de Pcllisson n'avoit pasde fièvre, il dormoit assez bien, il n'a pas gardé le lit un seul jour. Il fut à la messe le dimanche gras, et le jour de la Vierge il écrivit au cardinal Janson une lettre de consolation sur la mort de sa sœur qui estoit mon amie, et une au gouverneur de Philipeville pour le remercier des bons offices qu'il avoit rendus à un de mes amis. Je vous dis tout cela. Monsieur, pour vous faire connoistre qu'il ne croyoit pas mourir. 11 m'ecrivoit tous les jours l'état de son mal ; mais lui ayant un peu empiré le vendredi au soir, il prit la resolution de se confesser le lendemain au matin et de recevoir Nostre Seigneur. Il s'endormit tout habillé dans sa chaise. Mais ses gens trouvant son dormir trop long et trop fort, le réveillèrent. Mais, helas 1 il avoit perdu la connoissance et mourut quatre heures après sans nulle violence. De sorte, Monsieur, que la maladie fut courte et la mort subite. L'innocence de sa vie et un nombre innombrable de bonnes œuvres ne mettent pas ceux qui l'ont connu en peine de son salut. Mais un faux dévot et de malins esprits suscités par l'enfer, ont essayé de ternir la conversion la plus parfaite qui ait jamais esté, et répandu un grand bruit que ce qui Favoit empesché de se confesser, c'est qu'il estoit encore huguenot. Ce bruit si faux et si malin m'a donné beaucoup de peine pour défendre cet illustre ami dans la plus
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noire calomnie qui fut jamais, (irâce à Dieu, le Roy et tous les gens sages ne l'ont pas cru. J'écrivis à M"'" de Maintenon, à M. le Chancelier, à M. le Pelletier, à M. de Meaux, une lettre de quinze pages. Je vous enverrai, l'ordinaire prochain, une copie de sa réponse. Ce grand evêque, le R. P. de la Chaise, tous les jésuites des trois maisons de Paris et enfin tous les honnêtes gens lui ont rendu justice. Et j'ai trouvé une preuve incontestable pour sa foi sur le mystère de l'Eucharistie, et pour sa dévotion au Saint-Sacrement : on a trouvé parmi ses papiers de Versailles un traité qu'il faisoit de ce mystère et qu'il esperoit faire imprimer à Pasques. On l'a porté à M. de Meaux et ses calomniateurs commencent d'être honteux de leur calomnie. On lui a fait un service à Versailles où il est enterré, un à l'abbaye Saint-Germain où il y eut grand monde. L'Académie en fit dire hier un aux Rillettes où les plus illustres académiciens se trouvèrent, et l'Académie de Soissons en doit aussi faire dire un. J'aurois cent choses à vous dire, Monsieur, mais les larmes m'aveuglent et la douleur me suffoque. Je remercie M"'^ Chandiot de l'équité qu'elle a de me plaindre, et comme ma plus douce consolation est d'aimer ce qu'il a aimé, permettez-moi. Monsieur, d'être toute ma vie votre etc.
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AU MÊME
Le 28 février 1693.
La vive et juste douleur dont mon cœur est pénétré pour la perte irréparable d'un illustre ami de quarante années, ne m'a pas permis de vous repondre plus tôt, Monsieur, et je vois plus de cinquante lettres auxquellles je n'ai pas repondu. Et ma douleur a tellement altéré ma santé que j'ai eu besoin de tout mon courage pour n'être pas accablée par tant de malheurs à la fois. Car je n'ai pas eu seulement à supporter la plus vive affliction qui fut jamais et la plus juste, il a fallu que j'aie à combattre la plus noire calomnie qui ait jamaiseté, et je m'y suis opposée avec tant de vigueur que grâce, à Dieu, ce monstre sorti d'enfer est près d'expirer. Car enfin, Monsieur, quelques esprits malins suscités par des démons pour essayer de ternir la plus sincère et la plus parfaite conversion qui fut jamais, répandirent dans le monde que M. de Pellissonn'avoit remis au lendemain à se confesser que parce qu'il etoit encore huguenot. Sur l'article de l'Eucharistie, ce mensonge est si grossier, si éloigné de toute vraisemblance, que je ne puis comprendre qu'il se soit trouvé des gens qui l'aient voulu écouter. Voici, Monsieur, comment la maladie de M. de Pellisson s'est passée. Se trouvant un peu plus incommodé qu'à l'ordi-
nairc, il s'en alla h Versailles, pensant y être plus en repos. 11 n'avoit point de fièvre, il dormoit assez bien et avoit pourtant un grand dégoût et un dérangement qui ne l'empêchoit pas de voir beaucoup de monde. 11 n'a pas gardé le lit un seul jour et est mort tout habillé. Il fut à la messe le dimanche gras, et le jour de la Vierge il écrivit une lettre (Je consolation au cardinal de Janson, qui a perdu une sœur qui etoit n:ion amie. 11 en écrivit une au gouverneur de Philipeville pour le remercier des bons offices qu'il a rendus à un de nies anais, l'assurant qu'il le serviroit en toute occasion. Il m'ecrivoit tous les jours l'état de son mal. Je vous dis tout cela. Monsieur, pour vous faire connoître qu'il ne croyoitpas mourir; mais lui estant un peu empiré le vendredi au soir, on lui proposa de se confesser et de recevoir Notre- Seigneur. Mais le malade estant tout habillé dans sa chaise et ne se sentant pas si mal, prit la resolution de se confesser le lendemain au matin et de recevoir le viatique, prenant la nuit pour se préparer. Mais quelque temps après il s'endormit dans sa chaise et ses gens trouvant qu'il dormoit trop longtemps, le réveillèrent. Mais, hélas! Monsieur, il se trouvoit sans connoissance et mourut quatre heures après sans nulle violence, Et dès qu'il fut expiré les malins esprits se déchaînèrent et publièrent fausse^ ment qu'il n'avoit pas voulu se confesser. Il se rencontre que le curé de Versailles, qui est un missionnaire, estoit irrité de ce que M. de Pellisson alloit tous les jours h la messe à la chapelle du château, ou aux Récollets, comme en estant plus proche ; de sorte qu'estant mal disposé, il crut ce que la canaille libertine ou huguenote et envieuse
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publia, et ce faux bruit se répandit partout. J'écrivis à M*"" de Maintenon, à M. le Chancelier, à M. le Pelletier, ministre d' Estât, et surtout à M. de Meaux, une lettre de quinze pages, remplie de preuves incontestables de la foi vive et sincère de M. de Pellisson sur le mystère de l'Eucharistie. Je vous envoie la copie de la réponse qu'il m'a faite. Elle est mal écrite, mais je n'ai pas le temps de l'écrire. Vous verrez que le Roy a rendu justice à l'illustre mort. Je le sais par cent endroits et il n'y a plus que quelque canaille envieuse et hérétique qui ose mal parler de sa foi. Au contraire, ou m'écrit des éloges de sa piété. Il alloit faire imprimer à Pasques ce qu'il ecrivoit sur l'Eucharistie, que M. Pirot, docteur de Sorbonne, avoit déjà vu et fort approuvé. Enfin, Monsieur, j'ai la consolation de voir le mensonge s'en aller en fumée pour laisser briller |a vérité. C'est tout ce que vous dira pour aujourd'hui une affligée que la douleur a fait malade. Je fais ce que je puis pour résister à tous ces maux, car je suis nécessaire à conserver sa mémoire. Aidez-moi, Monsieur, dans ce juste dessein. Remerciez pour moi M"'* Chandiot de la bonté qu'elle a de me plaindre et l'assurez de mon très-humble service. Et me per^ mettez d'espérer, Monsieur, que vous me continuerez l'amitié dont vous m'avez honorée et vous souvenez pour me l'accorder que j'ai eu le bonheur d'estre quarante années la première amie d'un homme si rare, qu'on peut dire que le Roy y perd le plus zélé de ses sujets, le siècle un grand ornement, les belles-lettres un grand eclqt, ses amis une ame héroïque et l'Eglise un grand défenseur. Le temps m'empeschera. Monsieur, de vous en dire
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davantage, mais rien ne peut m'empescher d'estre toujours votre etc.
P. 5. Je ne puis relire, je vous en demande pardon.
AU MÊME
Le 7 de mars 1693.
Je ne combats pas votre douleur, Monsieur, et je vous rends la justice que vous me rendez. Mais la colère m'a donné un courage et la force de résister à cette juste douleur, pour combattre la calomnie qui, grâce à Dieu, est étouffée par la vérité. Et il n'y a plus que le bas peuple hérétique qui en soit infecté. Je vous envoie la lettre de M. de Meaux que vous me demandez. J'en reçus hier une autre par laquelle il m'assure qu'il n'oublie rien pour honorer la mémoire de notre cher et illustre ami. M"'^ de Maintenon en a écrit très avantageusement, M. l'abbé de la Trappe* en a fait l'éloge, un de ses amis, le R. P. de la Chaise en rendit dimanche de grands témoignages chez Monseigneur l'archevêque où il y avoit assemblée, et tout d'une voix la calomnie fut condamnée. A Angers, l'evêque a justifié pleinement l'illustre mort et deux ministres bien con-
1 Le célèbre abbé de Rancé,
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vertis l'ont défendu contre le bas peuple hérétique. Je viens de recevoir un très-bel ouvrage en vers ù la louange de notre incomparable ami : il est de M. de Betouloud de Bordeaux. Le dernier Mercwre galant contient un éloge véritable. Ceux qui font le Mercure ont cru que je Tavois écrit ; mais il est d'un de mes amis appelé M. Bosquillon, à qui j'avois donné un simple mémoire. M. Turgot Sainf-Glair a fait deux epitaphes en latin qu'on estime fort. Mais il les montre et ne les donne pas ; il en use ainsi de tout ce qui part de son esprit. Il y aura encore d'autres éloges avec un peu de temps ; c'est tout ce qu'on peut faire pour un ami qu'on perd. M. de Leibnitz d'Hanovre lui donne mille louanges dans une lettre qu'il a écrite à une religieuse de grand mérite, qui est à Maubuisson. Enfin, Monsieur, la médisance se change en éloges et la vérité triomphe du mensonge. La Gazette de Rotterdam et une encore de ces pays-là ont dit qu'il estoit mort protestant ; mais on me montra hier un imprimé de Hanovre qui donne le démenti à ces deux gazettes, et on en a envoyé plusieurs exemplaires en Hollande, où on narre la maladie et la mort au vrai. Je ne sais qui a fait cela en Flandre ; mais il faut louer ceux. qui l'ont fait. Permettez-moi, Monsieur, de remercier M. le président Boisot et toute votre famille de la justice qu'ils me rendent en me plaignant, et de les assurer de mon service très-humble. Et pour vous. Monsieur, je veux croire que, sachant que j'estois la première amie de l'illustre mort depuis trente-huit ans, cela me tiendra lieu de mérite et que vous voudrez bien que je sois le reste de ma vie vostre etc.
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P. S^ Gomme vous écrivez parfaitement bien, je vous condamne à donner quelque marque publique de votre amitié pour lui.
Le 13 de mars 1693.
La perte des personnes ordinaires cause aussi des douleurs communes qui diminuent assez promptement et dont la raison empêche la violence et la durée. Mais quand on perd un ami d'un mérite infini tel qu'etoit feu M. de Pellisson, cette même raison qui fait connoître la grandeur de la perte qu'on a faite, sert aussi à en augmenter le déplaisir et à le faire durer. La religion fait qu'on ne se désespère pas et qu'on se résout à vivre; mais il ne faut jamais vouloir oublier ce qu'on a perdu, ni s'en consoler^ et tout ce que la raison doit faire est de nous empescher d'importuner toujours de notre affliction ceux qui ne sont pas affligés. Mais il faut conserver et honorer la mémoire de ceux qu'on a perdus et les défendre toute sa vie. J'ai la consolation de voir la calomnie détruite entièrement en France et je travaille avec des personnes de grand mérite à la détruire en Allemagne et en Hollande, où les huguenots de France l'ont répandue. M. l'abbé de la Trappe a écrit à un de ses amis une lettre
sur le sujet de cette calomnie, qui est très-avantageuse à la foi ferme et sincère de l'illustre mort, dont la vertu a été toute pure et la conduite toute sage. Il m'en faut croire, Monsieur, car l'ayant observé de près durant trente-huit années, mon témoignage doit être compté. Et si Dieu me laisse vivre assez longtemps pour écrire ce que je sais de sa vie, je la justifierai dans les affaires temporelles, comme j'ai fait sur la religion. 11 n'a jamais été maîtrisé par une passion ; il a aimé la gloire, mais il a songé h la mériter par ses vertus; et ses disgrâces lui ont acquis un honneur immortel. En un mot, Monsieur, son salut est venu de ses disgrâces, et l'étude de l'Ecriture et des Pères, dans la Bastille, ont causé sa conversion qui a eu des circonstances héroïques. Et il y en aura quelques-unes dans le Journal des Savans ou d'avril, ou de m.ai : je ne sais encore lequel. Mais enfin, Monsieur, je puis vous assurer que les malheurs ont fait sa plus grande gloire et qu'il a passé dans les finances et dans la cour comme ce fleuve fameux qui traverse la mer sans se saler. Je suis fâchée de n'avoir pas vu l'ouvrage qu'on vous a renvoyé; car tout ce qui vient de vous m'est précieux et pour voire mérite et par l'amitié que l'illustre mort avait pour vous. Et je veux espérer aussi que, pour l'amour de lui, vous aimerez toujours un peu votre etc.
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AU MEME
Le 3 d'avril 1693.
Comme la douleur est du poison pour moi, Mon-sieur, ma santé n'a pu résister à celle dont mon cœur est pénétré. Et comme mes larmes m'ont attiré une fluxion sur les yeux, je n'ai pu vous repondre plus tost pour vous remercier de m' avoir envoyé ce que vous aviez escrit sur nostre incomparable ami, qui se trouve parfaitement beau. Et je vous exhorte, Monsieur, à continuer vostre dessein et de trouver lieu de placer cette belle lettre', qui fera honneur à l'illustre mort et à vous. Et je ne doute pas non plus que ce que vous escrivez n'en fasse beaucoup au cardinal de Granvelle^ Je vous exhorte donc, Monsieur, à exécuter vostre dessein comme nostre incomparable ami vous l'eût conseillé. Sa mémoire, grâce à Dieu, a l'éclat qu'elle mérite et l'on m' escrit de Bordeaux que quelques huguenots ayant voulu dire quelque chose contre sa mémoire, on s'est moqué d'eux et on les fera taire. Mais ce qui est très-considerable, Monsieur, c'est que mardi dernier, M. l'abbé de Fenelon fut reçu à l'Académie pour remplir la place de M. de Pellisson. L'assem-
1 Elle n'a point été imprimée et on ne l'a pas retrouvée dans les manuscrits de l'abbé Boisot.
2 La lettre de l'abbé Boisot à Pellisson, contenant son projet de la Vie du cardinal de Granvelle, etc., a été publiée dans les Mémoires en littérature , de P. Desmarets, IV, 27 ; elle est très-intéressantp.
blée fut très-nombreuse ; monseigneur Farchevesque s'y trouva, le R. P. de la Chaise y etoit et plus de cent personnes de mérite, qui admirèrent la harangue que fit M. Tabbé de Fenelon. Car ce fut le plus bel et le plus grand éloge qui ait jamais esté fait, et tout son discours fut rempli des louanges du Roy et de celles de l'illustre mort. Et comme il Tavoit vu et entretenu la veille qu'il mourut, il estoit un témoin irréprochable de tout ce qu'il disoit à son avantage. Enfin, Monsieur, il fit un portrait si ressemblant de nostre illustre ami et le regretta si vivement, qu'il attendrit tous ceux qui l'entendirent et plusieurs académiciens en pleurèrent. Le directeur de l'Académie repondit et loua aussi beaucoup, mais l'abbé charma toute l'Assemblée. J'espère que cela sera bientost imprimé. Et vous verrez. Monsieur, que le médecin qui a ainsi parlé à M. vostre intendant * est un très-impertinent calomniateur ; mais je voudrois bien savoir les sottises que vous m'avez mandé qu'il disoit, car je les detruirois toutes. Il est vrai que M. de Pellisson ne croyoit jamais tout à fait les médecins qui le voyoient, et qu'ils en murmuroient. Mais enfin la vérité a triomphé du mensonge et je ne doute pas que vous n'en soyez bien aise. Un neveu de nostre incomparable ami, qui est bien connu et qui est capitaine dans le régiment de Guiche, a esté présenté au Roy par M. le duc de Noailles et il en a esté reçu agréablement. Voilà, Monsieur, tout ce qu'une toux cruelle me permet de vous dire et que je suis, avec toute l'estime que vous méritez, vostre etc.
1 C'était M. de Lafond.
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P. S. Permetlcz-nioi d'assurer M. vostre frère de mon très-humble service, et me pardonnez mon griffonnage pour cette fois. On élit le roy de Pologne.
AU MÊME
Le 3 de mai 1693.
Je VOUS escris aujourd'hui, Monsieur, sans vous repondre, car il y a si longtemps que j'ai reçu vostre dernière lettre que j'ai lieu de craindre que vous n'ayez oublié ce que vous m'escriviez. L'opiniâtreté du vilain temps, jointe à la mélancolie d'un cœur sensible et délicat, m'a causé plusieurs incommodités, et j'ai encore un rhume très-importun. Mais sans vous accabler de choses peu agréables, je vous envoie une epître que M. Betoulaud m'a adressée sur la mort de nostre illustre ami. J'espère qu'elle ne vous déplaira pas et que vous lui pardonnerez d'avoir meslé mes louanges à celles de cet illustre mort. KUe est fort louée ici et je serai ravie qu'elle vous plaise. La semaine prochaine il y aura un éloge de M. de Pellisson dans le Journal des SavanSj, fait par un de mes amis* instruit par moi, où vous verrez des choses que vous ne pouvez savoir* Et dans quelque temps le
^ Noël Bosquillon ; son Éloge de Pellisson est imprimé dans le dix-septième numéro du Journal des Savans, de l'année 1693.
beau discours de M. Tabbé de Fenelon paroistra, j'en ai la certitude» et ce sera M. l'abbé Régnier (des Marais), secrétaire perpétuel de l'Académie, qui prendra soin de l'impression. 11 me le vint dire hier. Cela sera mieux reçu que les mensonges et les injures de ce fou de Jurieu. Je suis, Monsieur, plus que je ne puis l'exprimer, vostre etc.
P. S. Permettez-moi d'assurer M"*' Chandiot et M. vostre irere de mon très-humble service.
AU MEME
Le 22 mai 1693.
Je dois réponse à deux de vos lettres. Monsieur, qui m'ont esté très-agréables, car je suis ravie que mes soins ne vous déplaisent pas. L'epître de M. Betoulaud a touché les cœurs et charmé l'esprit, et l'éloge a convaincu la raison des plus obstinés et des plus rebelles à la vérité. Et M. Bosquillon a sans doute mis en beau jour les vérités que je lui ai dites. Dès que mes premières larmes furent essuyées, j'escrivis à Castres, à un ancien ami de M. de Pellisson, pour le prier de m'apprendre ce qu'il savoit de l'enfance et de l'éducation de l'illustre mort, et vous en avez vu quelques petites circonstances agréables dans l'éloge ; car pour la suite de sa vie, je la sais
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par inoi-mêine. Et une amitié de trente-neuf années, aussi intime que la nostre, ne m'en a rien laissé ignorer. Le malheur veut que les endroits les plus héroïques ne se peuvent escrire ; mais il y en a sans doute encore assez pour faire connoistre que c'estoit un homme d'un mérite extraordinaire, soit pour la vaste étendue de son esprit, aussi agréable que solide, ou par sa rare vertu et sa sincère pieté. On n'a pas parlé de l'éloge de la feue Reine-Mere, Monsieur, parte qu'il est court et qu'il y a plusieurs autres choses très-ingenieuses dont les lecteurs seront bien aises d'estre surpris. Cet éloge fut fait pour estre gravé sur une manière de petite plaque d'argent, au derrière du portrait de cette Reine, dont la bordure est d'or, enrichie de deux mille ecus de pierreries, et je fus choisie par M. de Remirecour, dont j'avois donné la connoissance à M. de Pellisson, pour faire les vers qui sont gravés sur l'or au-dessous de la figure de cette princesse. Je vous les enverrai une autre fois ; le second vers est brouillé dans ma mémoire. Je crois que vous n'avez pas vu V EurymedoUj dont je suis la cause de plusieurs manières. C'est une chose étonnante, quand on sait en quelle affreuse prison il a été fait. Si je vous parlois, je redoublerois votre admiration pour l'illustre mort, et vous me sauriez gré de lui avoir donné lieu, par mon courage et par mon industrie, de faire en ce lieu-là toutes les héroïques et agréables choses qu'il y a faites durant quatre ans. Au reste. Monsieur, j'ai à vous dire que ce que M. de Pellisson a laissé du traité de l'Eucharistie n'a nul besoin d'être retouché par personne. Il n'y faut pas changer un mot, ni en discuter
une syllabe ; nous ne savons pas s'il vouloit aller plus loin, mais ce qui est fait est parfait et ses calomniateurs seront confondus. Je conseillerai qu'on garde soigneusement le manuscrit, car il y a partout des apostilles et des corrections de la main de l'illustre mort entre les lignes. Au reste, on vient de me dire que Roze* en Catalogne, Heidelberg en Allemagne, et que le Roy va en Flandre. Monsieur partira bientôt pour la Bretagne. On meuble le château de Vitry,' qui est à six lieues de Laval. On ne craint pas le prince d'Orange le long de nos côtes, mais on craint avec raison que les pluies ne gâtent les blés et n'incommodent beaucoup les troupes. Mais il pleuvra sur les ennemis du Roy comme sur ses armées. Excusez toutes les ratures de cette lettre ; ma plume ne vaut rien et mon esprit, en parlant de l'illustre mort, n'est pas libre. M. Bosquillon, à qui j'ai fait voir votre lettre, en est charmé et m'a dit qu'il voudroit écrire aussi bien que vous pour vous louer dignement. Pour moi, Monsieur, qui ne fais point de souhaits impossibles, je me contente de vous assurer avec une simplicité sincère que personne ne vous honore plus que votre etc. P. S. Permettez -moi d'assurer M""' Ghandiot et M. votre frère de mon très-humble service.
^ Ou Rosas (est assiégé).
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AU MEME
Le 7 de juin 1693.
Vous m'avez écrit une si belle lettre, Monsieur, que je n'ai pas pu m'empêcher de la montrer à deux ou trois de mes amis, et entre autres à M. Bosquillon, qui l'a admirée. Mais je ne l'ai montrée qu'après avoir prié ceux à qui je la faisois voir de vous pardonner ce que vous dites de trop à mon avantage. Je ne rejette pourtant que, les louanges de mon esprit et j'accepte hardiment celles qu'on donne à mon cœur et à mon amitié, parce que je suis persuadée qu'il est du devoir d'une personne raisonnable d'avoir le cœur comme je l'ai, et d'aimer ses amis comme j'aime les miens. Car, selon moi, quiconque n'est pas ainsi mérite d'être blâmé. Je vous remercie donc. Monsieur, de la justice que vous me rendez sur cer^ tains articles, seulement, regardant vos louanges comme un pur effet de votre honnesteté et de votre politesse. Si vous étiez à Paris je vous montrerois le poème d'Eurymedouy mais diverses raisons font que je ne veux pas qu'il sorte de mes mains que pour être imprimé, et il ne doit pas l'être de si tôt, parce qu'il ne faut pas manquer de donner d'abord l'ouvrage de V Eucharistie tout seul, qui n'est pas encore entre les mains de M. de Meaux pour avoir son approbation. Comme je suis seule qui ai toutes les poésies de cet illustre mort et que j'y ai plus
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d'une sorte de droits, particulièrement à celles qu'il a faites dans la Bastille, parce ({u'il n'eût pu les faire sans mon secours, je les garde soigneusement jusqu'A ce qu'on les mette au jour. Voici les quatre premiers vers d' Eurymedon qui me sont adressés :
Merveille d'amilié dont les vertus divines Surpassent les licros con^nie les héroïnes. Qui seule consolez mon triste eloignement Et de ces belles (leurs faites votre ornement.
Il faut que vous sachiez, Monsieur, que le prince qui est le héros du poëme est, à la fm de l'ouvrage, métamorphosé en fleur, et cette fleur est une espèce de giroflée jaune qui croît sur les murailles, que j'ai toujours fort aimée et dont M. de Pellisson en^oyoit beaucoup sur les tours de la Bastille, lorsqu'il eut la permission de s'y promener conduit par un officier. Cet ouvrage a assurément de grandes beautés et me fait beaucoup d'honneur en divers endroits : et le Roy y esl mieux loué en quatorze vers qu'on ne l'a quelquefois loué en mille. Je vous envoie les vers que je fis pour le riche portrait de la Reine-Mere, au derrière duquel est le bel éloge de cette princesse, fait par M. de Pellisson. Au reste, le beau discours de M. l'abbé de Fenelon est imprimé et il mérite sans doute la réputation qu'il a : je suis fâchée qu'il soit trop gros pour vous l'envoyer par la poste. Il se trouvera peut-èlre'quclqu'un de votre pays que M. l'abbé de Ferrieres connoîtra qui pourra vous le porter. Je ne vous dis point de nouvelles aujourd'hui. On ne savoit point encore hier où va le Roy ; n^ais il partit du Quesnoy
le 3 de ce mois et toutes les armées marchoient. Les ennemis n'ont que soixante mille hommes qu'ils ont séparés et mis dans les villes qu'ils craignent le plus de voir assiégées comme Bruxelles, Gand et Liège; et le Roy a plus de cent dix mille hommes en ses deux armées. 11 fit ses dévotions le 1" de juin au Quesnoy, se portant parfaitement bien. S'il n'est pas venu de courrier la nuit dernière on n'en sait que cela. Mais toute l'Allemagne tremble depuis la prise d'Heidelberg et on ne croit pas que le prince Louis de Bade attende M. le maréchal de Lorgequi marchoitvers lui quand on m'aescrit. Je suis, Monsieur, avec toute l'estime que vous méritez et toute la sincérité de mon cœur, votre etc.
AU MÊME
Le 24 de juin 1693.
Je reponds, Monsieur, à votre lettre de Dijon, dont je vous remercie. Je ne vous croyois pas en ce lieu. J'ai un ami capucin qui y va quelquefois ; si vous l'y aviez trouvé, il vous auroit pu parler de moi. Mais comme je n'ai jamais vu M. de la Monnoye\ s'il vous a dit quelque
1 La Monnoye n'étoit encore connu que par quelques pièces de vers conservées par rAcadéuiie françoise; le premier prix de poésie, décerné par l'Académie, fut accordé à son poëme, le Duel aboli, Paris, 1671, in-4''. (Voyez la liste de ses ouvrages imprimés et manuscrits dans la Galerie bourgui^ gnonne de M. Gh. Muteau, t. II, p, 31-44.)
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bien do moi, je le dois à son honnesteté et non pas à sa connoissance, et comme on m'a dit qu'il estoit fort ami de M. Despréaux, qui ne l'estoit pas de M. de Pellisson ni de moi, quoique je ne Taie jamais vu, s'il vous a bien parlé de l'illustre mort et de moi, il l'en faut louer. J'ai su par M. l'abbé de Ferrieres qu'il vous a envoyé le discours de M. l'abbé de Fenelon ; je n'aurois osé le faire à cause du port. Je serai bien aise d'en savoir votre sentiment. Vous aurez trouvé à Besançon les vers de la Reine-Mere\ que je vous avois promis. M. Perrault fait un recueil des hommes illustres modernes où seront leurs portraits et leurs éloges, et M. de Pellisson y sera. Enfin, Monsieur, je n'oublie rien de tout ce que je crois qui peut illustrer sa mémoire ; car jamais homme ne l'a mieux mérité. Il va paroître une histoire du cardinal Ximenes écrite par l'evéque de Nîmes*. Je voudrois fort en voir une de votre main du cardinal de Granvelle, et je vous prie de vous laisser persuader et de dire que vous l'avez entreprise par complaisance pour l'illustre mort^ Je ne vous dis rien ni de Flandre, ni d'Allemagne; vous en savez autant à Besançon qu'à Paris; mais j'ai vu une lettre écrite par un capitaine de vaisseau, datée à la hauteur du cap de Finistère, qui mande que le dessein de notre flotte est d'aller brûler cinq cents vaisseaux qui sont à Cadix, où M. le comte d'Estrées a dû se rendre après la prise de Rose, qui a fort consterné Madrid. On
1 C'est-à-dire les vers que M"« de Scudery avoit faits pour être gravés au bas du portrait de cette princesse.
* Flécbier, Paris, 1693, in-4°.
3 C'est ce qu'a fait l'abbé Boisot dans sa lettre à Pellisson.
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me mande de Rame que le Pape est fort irrité contre l'ambassadeur de l'Empereur, qui a fait battre outrageusement cinq sbires du sénateur de Rome, avec des circonstances très-injurieuses à Sa Sainteté. Aussi a-t-elle envoyé un courrier à Vienne pour en demander satisfaction, et l'Qn assure qu'elle a donné à son nonce des ordres fort vifs et fort pressants; et l'on travailloit actuellement au procès des gens de cet ambassadeur qui ont maltraité les sbires. Nous verrons quelle suite aura cette affaire. Je suis, Monsieur, plus que je ne puis l'exprimer, votre etc.
P. S, Excusez ma mauvaise plume.
AU MEME
Le 12 d'août 1693.
Je commence, Monsieur, par me rejouir avec vous du gain du procès qui vous avoit mené à Dijon ; mais une bonne cause ne pouvoit pas se perdre entre vos mains et l'absence de votre avocat a esté un bien pour l'affaire. Après cela j'ai à vous prier de ne vous engager pas pour M. de Belgeri. Sa hardiesse et l'ingratitude de ses parents le rendent indigne d'être servi, et son oncle le capucin a grand tort de ne vous avoir pas fait rendre ce que sa maladie vous a coûté. J'en ai de la confusion
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et je m'offre de le faire pour eux ; car je ne sais où les prendre. Ce fat c^ la prière d'un capucin que je connoissois que j'ai donné la lettre de recommandation pour le capucin, oncle du prétendu lieutenant. Encore une fois. Monsieur, ne vous laissez pas importuner par un ingrat. Je conviens que le mot de « léger » a une grande nouveauté qui surprend, surtout la seconde fois qu'il est employé. Pour les vers de la Reine-Mere, comme les quatre premiers ne sont pas croisés, je doute qu'il eût été mieux de croiser les autres; et puis ils sont gravés en si bon lieu qu'il faut les laisser comme ils sont. M. l'abbé de Ferrieres me dit l'autre jour que le traité de l'Eucharistie etoit entre les mains de M. Pirot et que quand il l'aura rendu on l'imprimera. J'ai eu une douleur très-sensible de la mort d'un neveu de feu M. de Pellisson, qui a été tué à la bataille de Flandre. Il etoit capitaine dans le régiment de Guiche et a voit de très-bonnes qualités et pas une mauvaise, et par-dessus cela très-zelé pour la mémoire de l'illustre mort. Ce nouveau chagrin m'a empeschée de vous repondre plus tôt. Je ne vous dis plus rien des batailles gagnéeset sur mer et sur terre. Je vous envoie un impromptu que je fis le lendemain que j'eus su la belle action de M. le marquis d'Harcourt, qui pensa prendre le prince d'Orange; ce n'est presque rien. On ne croit pas qu'il y ait de bataille en A.lleniagne. Le prince Louis de Bade s'est posté et retranché avantageusement pour l'éviter. Le duc de Savoye a fait le dégât dans la plaine de Suze et ne pourra faire que cela. Le Roy a eu un accès de fièvre qui n'a pas eu de suite considérable ; nous aurons tantôt des nouvelles de Marly, j'ajouterai ce qu'on
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m'en mandera : la santé du Roy est la santé de l'Estat et Tairaire de tout le monde, et j'ai été ravie que la fièvre n'ait pas eu de suite. Je suis, Monsieur, avec toute l'estime que vous méritez, votre etc.
P. S. L'affaire du Pape et de l'Empereur pour l'affaire des sbires n'est pas encore acc4)mmodée. Le Roy n'a eu qu'un léger ressentiment de fièvre ; on ne doute pas qu'il ne soit bientôt guéri. Il est à Versailles d'hier à midi. Pignerol est assiégé du 3, mais on ne le prendra pas. M. de Luxembourg occupe les environs de Bois-le- Duc.
AU MÊME
Le 29 d'août 1693.
Je commence, Monsieur, par vous assurer que je suis très-sensible à l'embarras qu'on fait naître à M. votre frere^ mais je veux espérer que la justice du Roy le fera cesser. Et cela me renouvelle la perte de l'illustre mort qui aurait pu lui rendre quelque service. Mais il n'a pas plu à Dieu de nous le laisser. S'il etoit permis de dire tout ce qu'il a fait de grand et d'héroïque en sa vie, vous verriez bien, Monsieur, que vous ne l'avez connu
1 Le président à mortier au Parlement de Bayonne, dont il est déjà parlé plusieurs fois.
qu'à demi, soit pour les sentiments de son cœur oTi la vaste étendue de son esprit jointe à un enjouement délicat qui n'a pas eu de semblable. J'ai reçu une lettre du capucin, frère de ce M. de Belgeri qui me met en peine. Je vous renvoie afin que vous voyiez ce qui fait mon inquiétude; car j'ai lieu de craindre que vous ne lui ayez baillé de l'argent. Mandez-moi ce qui en est au vrai, afin que j'écrive, selon que vous me repondrez, au capucin qu'il vous fasse rendre par ses parents ce que vous aurez baillé à cet indiscret. Cette aventure me fera plus réservée à faire des recommandations et je vous demande pardon de vous avoir causé cet embarras. Il y a peu de nouvelles : le prince d'Orange a fait un mouvement qui a empêché le siège de Charleroi. Il s'est fait remercier par la republique de s'être exposé à la bataille de Nervinde et a écrit au prince Louis de Bade qu'il estoitbien heureux d'avoir un bon retranchement que les François ne pouvoient pénétrer. On écrit duMeyn, du 18, que le roi de Danemark s'est avancé dans le Holstein. On ne sait si c'est pour aller à Ratzembourg ou à Hambourg ; on croit pourtant que c'est pour Ratzembourg. On dit qu'il y a trois mille hommes dans la place et que les Lunebourgs* assemblent douze mille hommes. M. de Tourvilleest arrivé à Toulon avec toute la flotte, comme on alloit lui envoyer trente galères qu'il avoit demandées. On croit qu'on les desarmera et qu'on enverra les soldats qui estoient dessus à M. Catinat. Il y a eu une guerre académique qui a produit des chansons sans nombre :
^ C'est-à-dire les habitants, etc.
on 6st accoutumé en France ù inettre tout en chansoïis et l'usage en esloit du temps d'IFomcrc* Je suis avec toute l'estime que vous méritez et toute la reconnoissance que je vous dois, votre etc.
AU MÊME
Septembre 1693.
Je VOUS reponds un peu tard, Monsieur; mais mille embarras d'affaires pour mes amis et une santé mal affermie m'en ont empêchée. Mais j'ai plus pensé à vous que si je vous eusse écrit ; car comme ma mémoire est dans mon cœur, il me reprochoit souvent mon silence tout involontaire qu'il estoit. Je suis fâchée. Monsieur, d'avoir à vous dire qu'on n'imprime pas encore l'ouvrage de l'illustre mort*, parce que M. l'abbé Pirot, docteur de Sorbonne, ne Ta pas encore rendu à M. l'abbé de Fer- Hères. Mais comme cette longueur-là me chagrine, j'ai écrit à M'^' d'Epernon, carmélite dont il est confesseur, afin qu'elle le presse. Elle m'a niandé qu'il devoit revenir des champs dans peu de jours et qu'il le rendroit à son neveu. Je sais par cette même personne qu'il le trouve très-beau et très-orthodoxe. Il faut laisser passer cet ouvrage avant de publier les autres que je ramasse
1 Le Traité de l'Eucharistie.
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et où il se trouvera une diversité merveilleuse avec une égale capacité. Quand vous aurez une voie sûre, je vous enverrai un exemplaire d'un discours au Roy fait dans la Bastille, qui est un chef-d'œuvre d'éloquence et de générosité. Il me semble que vous m'avez mandé que vous avez vu une elegie qu'il fit au même lieu. Vous savez le siège de Gliarleroi qui chagrine le prince d'Orange ; car on le rappelle en Angleterre. Il s'est fort brouillé avec le prince de Nassau, son parent, qui est gouverneur de Frise. La tranchée n'a été ouverte que la nuit du 15 au 16, parce que quatre-vingts pièces de canon n'estoient pas arrivées. Tout va fort bien en Piémont. Ce que le roy de Danemark fait, produit une grande division parmi les princes de l'Empire et cela nous est bon. Le Roy est à Fontainebleau, mais le conseil demeure à Paris, dont je suis fort aise. Les affaires de Rome sont finies. Nos galères sont désarmées; une partie de nos vaisseaux l'est aussi à Toulon et les autres arriveront à Brest en octobre. J'ai encore à vous dire que M. Betoulaud m'avoit donné une pierre antique où la Prudence est admirablement bien gravée, avec de très-beaux vers où il loue le Roy, à qui j'ai donné la pierre et les vers, avec une petite epître de moi à la Prudence. C'a été le R. P. de la Chaise qui lui a présenté cela et j'ai su que Sa Majesté a reçu ce présent de la manière du monde la plus honneste et la plus obligeante et pour M. Betoulaud et pour moi. Souvenez-vous, si l'ode pindarique* de Despreaux va jusqu'à Besançon, de me le mander,
^ Sur la prise de Namur.
Je suis, Monsieur, avec toute Testime que vous méritez, votre etc.
P. S. Excusez la plus méchante plume du monde et le desordre de ce billet.
AU MEME
Le 10 d'octobre 1693.
Je ne reponds pas aujourd'hui, Monsieur, à votre belle lettre ; ce sera pour une autre fois. J'ai trop à écrire aujourd'hui en divers endroits pour mander la grande nouvelle que le Roy reçut hier de Piémont, qui porte que M. le maréchal de Catinat a remporté une grande victoire sur l'armée des alliés. Il est demeuré sur la place six mille des ennemis, quinze cents prisonniers, quarante-cinq pièces de canon, cinquante étendards. Le prince de Commercy est blessé, M. de Schomberg est prisonnier et fort blessé. On dit que de notre côté M. de la Hoguette est blessé dangereusement, M. le comte de Reuilly et M. de Ganaples légèrement. Charleroi sera pris aujourd'hui ou demain. Voilà une glorieuse fin de campagne. Je donnai hier à M. l'abbé Reud* les deux ouvrages que je vous ai promis et qui ont
^ Voyez les lettres précédentes.
été faits dans une étroite et aiïreuse prison, où Ton ne pcrmcttoit d'avoir ni papier, ni plume, ni encre. Et j'ose dire que sans mon secours et mon industrie, notre illustre ami seroit mort de chagrin et n'auroit pu faire toutes les belles choses qu'il a faites. Je vous confie cela, Monsieur, comme à un ami sage de qui je suis, etc.
P. S. J'aurai plus de particularités de la bataille, mais la poste sera partie. M. l'abbé Reud me paroît un fort honnête homme. Le Roy a donné à M. le cardinal de Janson, de la meilleure grâce du monde, la grande abbaye de Saint-Pierre de Corbie qu'il ne demaaidoit pas, M. le Grand prieur est aussi blessé.
AU MEME
Le 21 d'octobre 1693.
Je commence. Monsieur, par vous dire que je suis fort aise du présent que le Roy a fait à M. le président, votre frère, et que je désire qu'il rende encore justice à la valeur de M. votre neveu. Mais après cela je vous annonce que vous ne verrez pas sitôt M. l'abbé de Ferrieres et que vous en serez bien aise, car il demeure pour faire imprimer le Traité de l'Eucharistie, qu'on a enfin retiré des mains du docteur, et l'on commencera l'impression mardi prochain. M. de Meaux m'ecrivoit encore avant-hier qu'il est charmé de cet ouvrage. Je ne
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doute pas que vous n'en clisi(3z autant quand vous le verrez. Je vous envoie, Monsieur, un impromptu qui a eu le bonheur de plaire au Roy : je souhaite qu'il ne vous déplaise pas. IVI le duc de Savoye a fait publier rarriore-ban. 11 déclare que tous les paysans qui prendront les armes ne lui paieront rien de trois ans. Vous jugez bien, Monsieur, que si ces paysans prennent les armes, ils seront battus, puisque cent de nos dragons, commandés par un capitaine très-brave, tueront trois cent cinq cavaliers de F Empereur le jour de la bataille. Gomme M. votre frère etoit à Fontainebleau, il vous aura mandé que M. de Larrey y arriva le vendredi au soir de Taulre semaine, qu'il entretint longtemps le Roy, que le lendemain au matin «il entra au conseil où etoient les ministres, et qu'au sortir de là il monta à cheval et s'en retourna en Piémont. Cela a beaucoup fait raisonner les politiques spéculatifs. Mais le pauvre duc de Savoye a si peu de jugement qu'on ne peut raisonner juste pour prévoir ce qu'il doit faire. Quand vous aurez vu les deux ouvrages faits dans une affreuse prison par l'illustre mort, à qui on ne permettoit d'avoir ni plumes, ni encre, ni papier, vous m'en direz, s'il vous plaît, votre sentiment. H me savoit gré de lui avoir donné tout ce qu'il falloit pour les pouvoir faire ; car mon amitié a su surmonter toutes sortes d'obstacles. Et il l'a marqué enigmatiquement dans le poème d'Eurymedon, qu'il fit au même lieu. Je suis, Monsieur, trèssincerement votre etc.
P. S, On me mande que M. Gatinat a passé le Pô
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sans résistance et que le roy de Danemark s^oppose toujours au grand électoral.
AU MÊME
Le 28 de novembre 1693.
Mon silence, Monsieur, n'a pas été volontaire: un grand rhume et plusieurs affaires pour mes amis ou pour moi m'ont empêchée de vous repondre plustôt. Je ne suis pas guérie, car on ne guérit de rien dans une saison aussi rude ; mais il n'y a pas moyen d'être plus longtemps sans se remettre en votre souvenir et sans vous demander si vous avez reçu les deux ouvrages de l'illustre mort. J'ai même à vous dire que j"ai été priée, par un abbé que je suis obligée de considérer, de vous envoyer un petit mémoire que vous trouverez dans ce paquet et de savoir si vous pouvez faire ce qu'il contient. J'ai repondu que je ne le croyois pas et qu'il etoit de ma connoissance que M. de Pellisson vouloit vous engager à faire la vie du cardinal de Granvelje, et que je vous en avois prié et vous en prierai encore : et en effet, je vous en prie. De sorte que toute la grâce que je vous demande est de m'ecrire quelque chose que je puisse montrer à l'abbé qui m'a fait la prière, et de me refuser honnêtement. Je ne vous dis plus de nouvelles de guerre: la campagne est finie de partout. Mais on révoque plu-
sieurs intendants, c'est-à-dire MM. de Besnaale, d'Argouge, de Pommereuil, de Crcil, Jaucourt et Daguin. On prétend qu'on a laissé sortir des blés du royaume par Genève, et M. de Ribier est parti pour aller informer sur les lieux. La place de conseiller d'Etat, vacante par la mort de M. Voisin, est à M. le Pelletier, qui etoit intendant à Lille, et celle qu'avoit M. le Pelletier est à M. Phelipeaux, frère de M. de Pont-Ghartrain. La paix scroit un remède à bien des maux. Je ne vous dis plus rien du Traité de l'Eucharistie : je suppose que M. l'abbé de Ferrieres vous en écrit. Mais je vous supplie, Monsieur, de me conserver votre amitié et d'être assuré que la mienne durera autant que la vie de votre etc.
AU MEME
Le 12 décembre 1693.
Je suis fort aise, Monsieur, que vous ayez reçu les deux ouvrages de l'illustre mort et que vous les trouviez aussi beaux qu'ils sont. L'elegie est touchante et généreuse, mais le discours au Roy est un chef-d'œuvre plein d'esprit, de jugement, de magnanimité et d'éloquence ; et ce qui en redouble le prix est le temps et le lieu où tout cela a été fait : car les difficultés qui s'y rencontroient eussent paru insurmontables à tout autre qu'à moi. Mais l'amitié et le courage viennent à bout de tout.
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Pour le vers dont vous me demandez rexplication, il n'y en a point d'autre h donner que celle de la prison de l'illustre mort; car on a dit mille fois qu'un prisonnier n'est qu'à demi vivant, et comme il vouloit bien pouvoir être connu un jour, il disoitson état obscurément. Après cela, Monsieur, j'ai à vous remercier de l'honnête réponse que vous m'avez faite sur les lettres du cardinal de Granvelle. Je la lirai à ceux qui m'ont fait la prière, et je ne vous demande plus rien à cet égard. Mais je vous demande toujours ce que M. de Pellisson vous demandoit, c'est-à-dire que ce que j*ai vu et que vous dites avoir retouché ne soit pas perdu et voie bientôt le jour pour votre gloire et celle de l'illustre mort, dont la mémoire m'est tous les jours plus précieuse. Vous ne pouvez pas ignorer ce qui est arrivé à Saint- xMalo et de quelle manière la machine infernale qui pouvoit détruire six villes comme celle-là, a échoué; que l'ingénieur qui l'avoit faite y a été étouffé avec deux autres, qu'il est resté sept cents bombes remplies dingrediens diaboliques et tout nouveaux, et que le fracas que fit l'embrasement de la poudre fut si grand qu'on crut que cent mille bombes tomboient tout à la fois sur la ville. Tout le monde tomba dans les rues et dans les maisons ; un canon de fer, chargé de trois livres de balles, passa pardessus la maison où etoitM. le duc de Chaulnes, et alla se ficher dans un grenier sans faire une ouverture plus grande que celle qu'il lui falloit pour passer : cela est incroyable et est très-vrai. Il y a environ quarante maisons découvertes et des vitres brisées. Et cependant cet effroyable fracas n'a pas tué un chat (on me l'écrit en
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ces termes- là) et n'a pas mis le feu aux artifices qu'on avoit préparés pour perdre la ville. Mais Tingcnieur de la machine y a été étouffé et deux autres. Il nous est resté plus de sept cents bombes pleines d'ingrédients nouveaux : on en a envoyé une au Roy. Le fracas fut si terrible qu'on crut à Caen que la terre trembloit. On a encore trouvé une chaloupe double que M. do Chaulnes a trouvée si bien faite qu'il en veut faire six toutes pareilles. Je fus si touchée de ce terrible événement quand j'en reçus la première nouvelle, que je fis l'impromptu que je vous envoie. On dit que la machine coûtoit deux millions au prince d'Orange et j'apprends en cet instant, par des lettres de Bretagne et de basse Normandie, que la mer a vu près de cent Anglais morts sur ses bords, que les ennemis n'avoient plus de vivres et qu'ils en ont été prendre aux îles de Jersey et de Guernesey, où ils ont enterré un mort de quelque conséquence. On continue de dire que M. le maréchal de Catinat marche avec trente mille hommes et trente pièces de canon vers le marquisat de Saluées, pour y assurer des quartiers d'hiver, et dans le Mantouan. Je suis bien obligée à M. le président Boisot de son souvenir. Je vous prie de l'en remercier pour moi et d'être bien persuadé, Monsieur, que personne ne connoît votre frère mieux que je le connois et n'est plus véritablement votre etc.
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AU MEME
Le 13 janvier 1G9/J.
Il y a plus d'esprit, Monsieur, dans votre petit billet et un art plus (grand) que dans les plus longues lettres de Costar et de Voiture, et vous auriez eu bien de la peine à en mettre autant en douze pages que vous en avez mis en une seule : et comme une petite bouteille d'essence de jasmin sent meilleur que le jasmin même sur sa tige, le brillant de votre esprit s'unissant avec votre jugement ordinaire a un agrément singulier dont je ne vous remercierois que trèsnmparfaitement en six pages ; car comme il fait un froid cruel, que je suis fort enrhumée et que je n'ai pas l'industrie de dire beaucoup en peu de paroles, je vous demande crédit de louanges et de remercîments et de vous contenter des assurances sincères que je vous donne d'être toute ma vie, avec la même estime et la même amitié, votre très-humble et très- obéissante servante,
Madeleine de Sgudery.
Vous serez content de V Eucharistie^ quand elle paroîtra, je vous en donne ma parole.
J'apprends que la flotte de blés qui vient du Nord est
* Le Traité de l'Eucharistie, de Pellisson ; cet ouvrage parut la même année, m-12.
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amarrée à Dunkerque et qu'on croit toujours qu'on tra vaille à la paix de plusieurs côtés.
AU MÊME
Le 13 de février IGO/j.
Gomme il m'a paru, Monsieur, que vous aimez les louanges du Roy, je vous en envoie qui sont dignes de leur sujet, et si la réponse que j'y ai faite etoit aussi belle que les vers où j'ai repondu sont beaux, vous en auriez plus de plaisir. En voici le sujet : M. Betoulaud, qui m'adressa une belle epîtreà la mort de M. de Pellisson, m'a envoyé aux etrennes une cornaline antique et grecque, où le Temps est représenté avec les ailes déployées et sa faux à la main, et c'est le Temps qui me parle et à qui je reponds. Gomme la pierre gravée est très-jolie, je l'ai donnée au Roy avec les vers; et Sa Majesté a reçu mon présent d'une manière si honnête et si agréable qu'on n'y peut rien désirer. Je souhaite. Monsieur, que cela vous amuse un quart d'heure. J'ai eu quelque peine à écrire de ma main ces vers médiocres ; mais j'ai passé par -dessus tout pour l'honneur de M. Betoulaud. Les écrivains sont chers pour copier comme tout le reste; mais, grâce à Dieu, le blé, qui a valu jusqu'à 46 liv. lesetier, n'en vaut plus que 30 Uv. ;
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il y en a môme à 25 et les boulangers ont amendé* aujourd'hui de cinq sous un pain de douze livres et les autres en proportion. Toutes les rivières sont couvertes de bateaux qui apportent des blés, et ceux qui le gardoient pour le vendre plus cher, croyant qu'il encheriroit encore, vont se hâter de le vendre. Si on a la paix, comme on a lieu de l'espérer par le bruit qui en vient de toutes parts, on reverra bientôt l'abondance. On en sera bientôt eclairci : car le Roy a fait dire au Pape que si l'Empereur n'accepte pas dans la première quinzaine de mars les conditions qu'il offre pour la paix, il retirera sa parole. M. le cardinal de Janson me dit des biens infinis du Pape, qui ne s'occupe qu'à reformer les abus, qu'à soulager les pauvres et qu'à travailler au repos de l'Europe. J'apprends tous les jours. Monsieur, que ceux qui voient le Traité de V Eucharistie pour l'approuver, en sont charmés, et je ne doute pas que vous ne le soyez quand vous le pourrez lire et que vous ne regrettiez tout de nouveau l'illustre ami qui nous l'a laissé. C'est en son nom, Monsieur, que je vous demande la continuation de votre amitié pour votre etc.
1 Diminué de prix.
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AU MEME
Le 20 de février 1694.
Votre lettre du 3, Monsieur, que je n'ai reçue que le 16, a un caractère si digne de v^otre cœur et si convenable au mien, que je vous en estime beaucoup davantage. Car vous m'avez dit ce que je pense toujours, et si vous aviez vu comme moi cet illustre mort durant trente-huit années, soit dans la bonne ou la mauvaise fortune, toujours également digne de louangesjusqu'à son dernier soupir, vous en diriez encore davantage» Mais ce qu'il y a de cruel, c'est qu'on n'écrit rien des plus héroïques endroits de sa vie. Et si je vis assez pour avoir l'honneur de vous parler quand vous ferez quelque voyage à Paris, je vous le ferai avouer. J'espère qu'on verra bientôt la première partie du Traité de V Eucharistie et je viens d'écrire à Monseigneur l'evêque d'Avranches, dont le savoir est exquis, pour joindre son approbation à celle de plusieurs archevêques, evêques et docteurs. Car on ne peut faire trop d'honneur à un si bel ouvrage qui a toute la solidité qu'on y peut désirer et tout l'agrément imaginable par le tour et l'expression. Et je vous engage dès aujourd'hui à m'en écrire votre sentiment qui servira d'extrait dans le Journal des Savans^ où je le ferai mettre ; mais il faudra, s'il vous plaît, faire cela promptement, de peur d'être prévenu. Il me paraît, par tout ce que j'ai vu de
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VOUS, que vous avez une heureuse facilité qui en fait admirer la justesse. Cet ouvrage a trois parties ; mais il n'y a que la première d'imprimée, qui n'a pas trois heures de lecture assidue. Mais ce petit livre est grand par sa solidité et par son agrément : les autres parties ont encore plus de savoir. Je vous imite, Monsieur, en ne vous parlant que de ce qui a rapport à Tillustre ami que nous avons perdu. Je n'ai point eu de véritable santé depuis sa mort. Mais mon cœur fait toujours son devoir pour tout ce qu'il aimoit, ou dont il etoit aimé, et particulièrement pour vous, quiètes si digne d'être estimé et aimé par votre seul mérite. De sorte, Monsieur, que joignant la bonté que vous avez pour moi à de si puissantes raisons, il vous est aisé de juger que je suis toute ma vie votre etc.
AU MEME
Le 26 de février 1694.
Je commence, Monsieur, par vous demander pardon de vous avoir envoyé une copie si mal écrite et si défectueuse des vers du Temps ; mais Fenvie d'attirer vos louanges à M. Betoulaud, qui est un ami aussi distingué par son bon cœur que par son bon esprit, me pressa de vous les envoyer, ne prévoyant pas qu'on les imprime-
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roit dans le Journal des Savans, Car si je l'eusse prévu, je les aurois extraits du journal pour vous les donner. Mais puisqu'il ne manque qu'un vers, voici l'endroit comme il faut qu'il soit :
J'ai détruit mille rois et mille Etats célèbres, J'ai répandu sur eux d'éternelles ténèbres : Leur nom même est perdu dans le chaos des ans. Mais Louis, que le ciel guide à pas eclatans, Doit-il craindre un tel sort pour l'illustre carrière Où tout n'est que triomphe, et miracle, et lumière? La victoire, attachée à son nom glorieux, Le défend de l'oubli des hommes et des dieux. Vous le savez
Voilà, Monsiem', l'endroit tout entier; il est assurément très-beau et a la grâce de la nouveauté. Après cela je vous dirai que le Pape consent avec plaisir que le Traité de VEucharistie lui soit dédié. De sorte que là première partie s'en va bientôt paroître, car il n'y a plus que les approbations à imprimer. Souvenez-vous de la prière que je vous ai faite. On m'écrit de Rome qu'il y neige, qu'il y gelé et que les bestiaux meurent à la campagne : cela ne s'est jamais vu. M. le cardinal de Janson etoit fort enrhumé quand il m'a écrit, mais il n'a voit point de fièvre, et le Pape se portoit fort bien. Le prince d'Orange fait ses derniers elïorts pour empêcher la paix. Il offre à l'Empereur et au duc de Savoye ce qu'il ne pourra leur donner. Je suis, Monsieur, avec toute l'estime que vous méritez, votre etc.
AU MEME
Le 6 de mars 169/j.
Votre dernière lettre, Monsieur, est si bien écrite, si généreuse pour l'illustre mort et si obligeante pour moi, que je ne puis assez la louer, ni vous en remercier. Je vous apprends qu'on imprime les approbations du Traité de l'Eucharistie et l'epître dedicatoire au Pape, et que la première approbation est de M. l'archevêque d'Arles, qui a si bien connu la force et la beauté de l'ouvrage qu'il approuve, et si parfaitement pénétré le sens de l'auteur, qu'il ouvrira les yeux aux moins éclairés. Et ce qui augmente mon plaisir, c'est que c'est moi qui ai obtenu, par une de mes amies, que cet archevêque travaillât : il etoit enrhumé, il avoit des affaires et le temps etoit court. Mais enfin je l'ai emporté et j'en suis ravie, car cela pare le livre. Mais comme M. l'abbé deFerrieres sera le maître des exemplaires, priez-le de vous en envoyer le plus tôt qu'il pourra. Il y a peu de nouvelles : on envoie vingt bataillons en Piémont, parce qu'on a su que les ennemis y en faisoient passer. M. le prince d'Elbeuf a gagné deux mille pistoles bien aisément : car ayant dit qu'il avoit six juments qui, étant attelées à une manière de petit chariot, alloient et revenoient de Paris à Versailles en moins de deux heures. Monseigneur paria que cela ne se pouvoit, et tous les courtisans à son exemple, et ils ont tous perdu. Il y a une nouvelle satire de
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Dcspreaux imprimée contre les femmes, quMl croit être la meilleure des siennes. Mais les gens de bon goût ne le trouvent pas, et il y a un caractère bourgeois et des phrases fort bizarres. 11 donne un coup de griffe, suivant sa coutume, à Clélie^j, sans raison et sans nécessitée Mais je suis accoutumée à mépriser ce qu'il dit contre ce livre, et je n'y repondrai pas. Et un livre qui a été traduit en italien, en anglois, en allemand et en arabe, n'a que faire des louanges d'un satirique de profession. Quand vous aurez vu cette satire, qui maltraite fort M. Perrault, ami de l'illustre mort et des miens % je serai bien
1 Roman de M"* de Scudery en 10 vol. in-8°, qui eut le plus grand succès. Boileau, dans sa jeur.esse» avoit lu la délie ainsi que les autres romans à la mode et il avoit alors partagé l'admiration de ses contem[)orains. Plus tard il en fit une critique dans le C(^lèbre dialogue intitulé : les Héros de romans; mais par ce qu'il appeloit égard pour M*'* de Scudery, ce ne fut qu'après la mort de Villustre Saplio qu'il consentit à le livrer au public.
* D'abord, tu la verras, ainsi cfue dans Clelie, Recevant ses amants sous le doux nom d'amis, S'en tenir avec eux aux petits soins permis. Puis bientost en gran<le eau sur le lleuve de Tendre Naviguer à souhait, tout dire et tout entendre: Et ne présume pas que Venus ou Satan Souffre qu'elle on demeure aux termes du roman...
(Vers 158.)
M"* de Scudery reviendra sur cet avânt-dernier vers dans une des lettres suivantes. •
3 Despréaux, après sa réconciliation avec Perraut, supprima les vers dont parle ici M"* de Scudery. Les voici : La précieuse, dit^il,
S'estonne cependant d'où vient que < hez Coignard
Le Saint-Paulin écrit avec un si grand an,
El d'une plume douce, aisée et naturelle.
Pourrit, vingt fois t ncur moins \û que la Pucelle,
Elle en accuse aloi s notre siècle infecté
Du pédanlesque goiU qu'ont pour l'antiquité
Magistrats, princes, ducs et niesmi' fils de France,
Qui lisent, .sans rougir, et Virgile et Terence,
Et toujours pour Perraut pleins d'un dégoût malin,
Ne savent yaà s il est au monde un ^int-PauUn
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aise d'en savoir votre sentiment. Je suis, Monsieur, avec toute Tcstime dont vous êtes digne et toute la sincérité dont je fais profession, votre etc.
ÂU MEME.
Le 10 de mars 1C94.
Je reçois. Monsieur, votre lettre du h et j'y reponds à rheureiïiême, pour vous dire que j'ai bien meilleure opinion de Besançon que vous ne pensez*. Et s'il n'y avoit que vous, M. votre frère et M*"** Chandiot qui eussiez de l'esprit et du mérite, il faudroit vous regarder comme des phénix. Mais comme j'ai beaucoup vescu, il y a longtemps que je sais que Besançon est une ville à qui le voisinage de peuples moins polis ne gâte rien. Et puis, Monsieur, quoique le proverbe dise qu'une alouette ne
^ 11 paraît que Tabbé Boisot, dans la lettre à laquelle M"^ de Scudery répond, iravoit pas fait un grand éloge de ses compatriotes. Besançon venoit de perdre, il est vrai, le poëte Mairet, sa première gloire littéraire* cette ville comptoit cependant encore dans son clergé, dans son parlement et dans ses familles patriciennes plus d'un homme de mérite. Dans le nombre on doit citer Augustin Nicolas, dont on a des vers latins, italiens, espagnols et français, et un traité contre la torture, ouvrage qui est encore recherché des curieux ; le P. Mayer, jésuite, auteur d'un poëme latin, dont le grand maître Lisle-Adam est le héros et qui a eu trois éditions en divers formats; le prieur des Carmes André de Saint Nicolas, savant diplomate; le conseiller Ferdinand Lanquinez, dont les ouvrages historiques restés manuscrits ont été largement mis à contribution par ses successeurs, etc.
fait pas le printemps, je soutiens que vous seul inspireriez l'esprit et la politesse à toute une grande ville. Yous m'avez fait beaucoup de plaisir de me parler de M"'^ Chandiot, dont je n'osois vous parler la première, de peur de l'importuner, car je respecte même mes amis quand ils s'endorment et je ne les reveille pas etourdiment. Il y a une satire contre les femmes du satirique public, que le mérite seul de votre amie doit faire sembler plus ridicule, car il a si mauvaise opinion des femmes qu'il ne peut compter que trois honnêtes femmes dans tout Paris. Mais quoiqu'il croie que cet ouvrage est son chefd'œuvre, le public n'est pas de son avis et le trouve très-bourgeois et rempli de phrases très-barbares. Il donne un coup de griffe assez mal à propos à Clélie. Et j'imite ce fameux Romain qui, au lieu de se justifier, dit à l'assemblée : « Allons remercier les dieux de la vic- » toire que nous avons gagnée. » Car au lieu de repondre à ce qu'il dit, je me souviens que Clélie a été traduite en quatre langues, et qu'elle se peut passer de l'approbation d'un homme qui blâme tout le genre humain. On m'envoya hier, par la poste de Normandie, huit vers que je trouve avoir un tour assez fin. Je les crois de M. de Fontenelle, neveu de Corneille ; les voici:
Quand Despréaux fut sifflé sur son ode,
Ses partisans disoient dans tout Paris :
« Pardon, messieurs, le pauvret s'est mépris,
)) Plus ne loûra : ce n'est là sa méthode.
» Il va draper le sexe féminin,
» A son grand nom, vous verrez s'il desroge. »
Or il paroît, cet ouvrage divin,
Pis ne vaudroit quand ce seroit éloge.
On vient de me dire que le grand nombre de troupes qu'on envoie en Piémont feront entendre raison au duc de Savoye, et qu'on n'en a pas perdu l'espérance. Le pain vaut dix sous la livre à Vienne ; on m'en a acheté aujourd'hui à trois sous et demi. On m'écrit de Versailles que les Suisses ne veulent point du chevalier de Soissons que M. de Nemours veut leur donner pour prince de Neufchâtel. Le Roy part toujours le 15 pour Compiegne et sera le 30 à Versailles. Je suis, Monsieur, avec toute l'estime dont vous êtes digne, votre etc.
AU MÊME
Le 20 de mars 169/j.
Votre dernière lettre, Monsieur, est si belle qu'une enrhumée n'oseroit entreprendre d'y repondre, et je ne vous écris aujourd'hui que pour vous dire que le Roy a reçu très-favorablement le livre de l'illustre mort, que M. l'abbé de Ferrieres lui a présenté. Je le priai fort hier de vous l'envoyer promptement, et il me dit qu'il le feroit quand le libraire lui en auroit baillé. Je lui en demandai un pour M"' de Sevigné, qui le mérite par cent raisons : il me le bailla. Je ne fis que l'ouvrir et l'envoyer ; mais, en l'ouvrant j'y vis un assez long avertissement dont je n'avois pas entendu parler et dont je ne lus que trois lignes, ne voulant pas faire voir que je le remarquois. Je le
vin. 16*
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crois de la même mnin que l'cpître : vous m'en direz votre avis. Mais je vous prie très-instamment de ne jamais dire h cet abbé que je vous en aie écrit et de me mander votre sentiment de Touvrage, Comme j'ai trois lettres de M. de Pollisson, qui marquent qu'il a toujours cru qu'il mourroit avant moi, et désire et attendu que^je prendrois soin de son tombeau, j'ai sans doute quelque droit de m'en mêler. Au reste, la Satire est toujours plus décriée, et il y a un grand nombre de vers qui la blâment d'une manière sanglante. H y a encore un ancien satirique qui lui a donné un petit coup de griffe ; il s'appelle Liniere ; voici ce qu'il dit :
Ta satire contre les femmes Que si durement lu dilTames, Vole partout, fameux Boilcau ; Et c'est le comble de ta gloire De voir qu'on la montre à la foire Comme quelque monstre nouveau.
Il y en a de M. de Nevers d'un autre caractère, mais je n'aime pas à envoyer de pareilles choses. Je suis, Monsieur, avec une estime singulière, votre etc.
AU MEME
Le 2U de mars 1694.
Je vous écris aujourd'hui. Monsieur, sans repondre à votre belle lettre du 16. Elle est trop modeste pour vous
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et trop flatteuse pour moi. Et je n'ai presque qu'un moment î\ vous donner, que j'emploie à vous dire que le zèle que j'ai pour l'illustre mort me troubla l'ordinaire dernier et me fit oublier qu'on m'avoit montré un brouillon de l'avertissement et de la l(?ttre, dont j'ai dit ce que j'en pensois. Ils sont mieux qu'ils n'etoient ; mais ce n'est pas Acanthe ^ Ne dites rien de tout ce que je vous dis, je vous en prie. Je n'ai pas encore de livres* ; je souhaite qu'on vous en ait envoyé et que j'en aie bientôt votre sentiment. Vous ai-je envoyé ce que M. de Nevers a écrit contre la nouvelle satire? Quand vous l'aurez lu, vous me ferez le plaisir de me dire si vous savez ce que c'est qu'un lit effronté, et si ce vers :
Ou Venus ou Satan 3
peut être fait par un chrétien. Je crois, Monsieur, que vous raisonnez fort bien en politique. On va faire un grand effort en Piémont et en Catalogne. Gomme je compte votre voix pour beaucoup, je vais vous écrire un madrigal que je fis hier et que j'enverrai à Versailles*. Je ne l'ai montré qu'à M. l'eveque d'Avranches et à M. Bosquillon, qui en sont contents. Je souhaite que vous le soyez de même et que vous me croyiez sincèrement votre etc.
^ Nom académique de Pellisson.
* D'exemplaires du Traité de l'Eucharistie de Pellisson, qui veuoit d'être imprimé
* Voyez cet hémistiche dans les vers cités ci-dessus, p. 238, note 2.
* Ce madrigal n'a pas été retrouvé.
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P, S. Je reçois une lettre de Rome qui m'apprend une chose assez plaisante ; c'est que le mardi gras s'etant rencontré la veille de Saint-Mathieu, qu'on fête et qu'on jeune delà les monts, on consulta la congrégation des Rites pour voir si on la remettroit, et il fut résolu que non : de sorte que le mardi gras fut un jour de jeûne. Le Pape se porte très-bien, et on a publié la bulle qui borne le pouvoir des cardinaux protecteurs des ordres.
AU MEME
Le 7 d'avril 1694.
Puisque c'est un sujet de joie qui vous a détourné de la lecture du livre précieux de l'illustre mort, je n'en saurois murmurer, et le mariage de votre parent prouve que la satire contre les femmes n'empêche pas qu'on ne se marie. Toutes vos remarques* sont justes, et l'on en peut faire beaucoup d'autres, et il n'y a que lui au monde qui puisse mettre Faustine en un rang plus honnête qu'une simple coquette. Je vous envoie les vers qu'on donne à M. de Nevers. J'en viens de voir de si terribles que je ne les ai pas voulu prendre. Vous me faites beaucoup de plaisir, Monsieur, de me faire espérer bientôt votre sentiment sur le livre de l'illustre mort,
' Sur la satire contre les femmes.
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qui est admiré des plus habiles, des plus savans et des plus polis, et même des plus emportés de ses calomniateurs. Le Roy et la reine d'Angleterre en sont charmés et, en un mot, quiconque a du bon sens en est enchanté. On n'a pas encore de nouvelles de Rome et de Florence, ni de la cour de Hanovre où on Ta envoyé. Je viens de recevoir quatre vers d'un de mes amis, où j'ai repondu sur-le-champ ; voici ce que c'est :
Malgré nos solides raisons, Souffrons que Dcspréaiyc vive dans sa folie :
Il peut bien attaquer Clélie, Puisqu'il met Alexandre aux Petites maisons.
REPONSE
On peut blâmer avec raison
Votre injuste comparaison; Alexandre le Grand fit des tours de folie, Mais jamais la raison n'abandonna Clélie.
Adieu, Monsieur, la touK me presse de finir ; mais ce ne sera pas sans vous assurer que je suis très-sincerement votre, etc.
AU MEME
Le samedi de Pâques, 12 d'avril 169^.
Je reçois votre précieux paquet à sept heures du soir et la poste part à huit. Monsieur ; mais la crainte que
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VOUS n'en fussiez en peine me fait prendre le dessein d'en accuser simplement la réception, car ne pouvant vous écrire que mercredi, cela m'a semblé trop long. Je n'ai lu que la première page qui m'en donne une grande idée et je reponds simplement à votre lettre. Le docteur dont elle parle écrit naturellement mal et a quelque embarras dans l'esprit qui passe dans tout ce qui part de sa plume, et par dessus cela il n'osoit trop louer de peut de déplaire à son prélat. Ce que je vous dis est un secret et je vous prie de brûler ma lettre. Cependant ce prélat, après avoir vu l'ouvrage, le loue beaucoup luimême. J'ai une lettre de M"'* la duchesse d'Est qui vaut une approbation d'archevêque, car sans sortir de la modestie de son sexe, elle loue parfaitement bien le livre de notre illustre ami, et je voudrois être capable de louer aussi bien votre extrait \ quand j'aurai eu le plaisir de le lire. Je vous quitte pour cela et je ne le quitterai pas que je n'aie achevé de le voir jusqu'au dernier mot. Je suis, Monsieur, plus que je ne le puis exprimer, votre etc.
AU MEME
Le 14 d'avril 169^.
J'ai lu avec beaucoup de plaisir, Monsieur, l'extrait que vous avez fait de l'ouvrage de l'illustre mort, qui m'a
' L'extrait que Tabbé Boisot avoit fait du dernier ouvrage de t^eliissoii.
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paru fort juste et fort bien. Il me semble seulement que la seconde partie est un peu courte et que vous ne parlez pas assez de vous-même. Vous ne me dites point si vous avez mandé à M. l'abbé de Ferrieres que vous me l'avez envoyé. Je lui en parlerai quand il me viendra voir; mais j'attendrai votre réponse à proposer de le donner à M. Cousin* n'osant le faire sans votre consentement. M. l'evêque d'Agen- est charmé de cet ouvrage et m'enverra son sentiment par écrit, et M. d'Avranches^ aussi : nous verrons après cela ce qu'il en faudra faire ; mais vous ne serez pas en mauvaise compagnie. Je ne puis vous entretenir aujourd'hui autant que je le voudrois, car j'ai beaucoup à écrire. On a arrêté à Rome plusieurs particuliers qui se qualifioient de chevaliers de l'Apocalypse et qui avoient presque les maximes du quietisme, dont le royaume de Naples est encore infecté. M. de Chartres etoit hier fort m.al, njais je n'en sais rien aujourd'hui. Le Roy fut lundi à la chasse, et le soir, à son retour, il eut un frisson suivi de quelque chaleur. Si j'en apprends davantage tantôt, je l'ajouterai ; car la santé du Roy est l'affaire de tout son royaume et même de toute l'Europe, et elle est toutes choses pour moi* Le printemps lui cause presque toujours quelque mouve-
1 Alors rédacteur en chef du Journal des Savans; cette phrase incorrecte est dans Toriginal; mais on en devine aisément le sens, M"* de Scudery ne veut pas faire imprimer Textrait de Tabbé Boisot sans son consentement.
* Mascaron.
3 Dan. Huct. Ces deux prélats avoient dit à M^^^ de Scudcry qu'ils étoient charmés de l'ouvrage de Pellissun; elle veut avoir leurs sentiments par écrit, pour les faire imprimer avec l'extrait de Tabbé Boisot.
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ment dans les humeurs, et j'espère que cela n'aura pas de suite. 11 fait froid comme en février, et il fait froid aussi à Rome et à Bordeaux ; je crois qu'il fait chaud en Norwege. On m'interrompt pour me dire avec certitude que l'accès du Roy a été fort léger. 11 n'est pas revenu et travailla hier toute l'après-dînée, et il se portoit très-bien ce matin ; Dieu en soit loué. 11 doit aller mercredi à Ghoisy où il sera jusqu'à samedi. Je finis par cette agréable nouvelle, Monsieur, et je suis, avec toute l'estime que vous méritez, votre etc.
AU MÊME
Le 12 de mai 1694.
Je reponds. Monsieur, à la lettre où vous me dites que M. votre frère est guéri d'un rhumatisme. J'en suis fort aise, mais je ne suis pas aussi heureuse que lui, car mes genoux ne me permettent pas de monter et de descendre mon escalier sans peine, ni de me promener dans mon jardin, où la fameuse fauvette est revenue et qui, par son retour, a fait produire deux madrigaux que je vous enverrai si j'ai le temps de vous les faire copier ou de les écrire moi-même. Je rends mille grâces du souvenir de M. le président Boisot et de celui de M°'' Chandiot, que j'honore toujours autant qu'elle le mérite. Après cela. Monsieur, la meilleure nouvelle de ce pays est que le ciel est couvert et qu'il y a apparence
de pluie ; car s'il pleut il y aura abondance de grains et de fruits, et la cherté diminuera. On parloit hier de descendre la châsse de sainte Geneviève ; je ne sais si on l'aura fait. Le voyage de Monseigneur est remis au 3 de juin à cause du peu de fourrages. Vous aurez su la prompte mort du prince de Neubourg : voilà le princj Clément paisible possesseur, car les troupes allemandes et hollandoises sont sorties de cette ville ; la peste y etoit. Le comte de Poitiers est ici, qui a refusé un présent magnifique du prince Clément. Le duc de Bavière épouse la princesse de Pologne ; tout cela ne plaît pas à l'Empereur. Le prince d'Orange est arrivé à La Haye. Le prince de Neubourg, à ce que l'on croit, n'est pas mort d'apoplexie. M. du Maine a été reçu au Parlement comme Henry IV y fit recevoir M. de Vendôme, son fils, c'est-à-dire qu'il a été placé immédiatement après les princes du sang. On m'écrit du haut Dauphiné une nouvelle que je ne garantis pas. On me mande donc qu'un officier venant de Pignerol a dit qu'il y avoit un assez grand bruit de paix avec la Savoye ; que le duc de ce pays-là avoit rappelé tous les prêtres qui etoient sortis de Turin pour le scandale que faisoient les hérétiques par beaucoup de profanations, et que le prince avoit déclaré aux religieuses que s'ils ne se convertissoient, il ne leur donneroit que quatre jours pour sortir de ses Etats. Cela mérite confirmation, et je n'oserois le croire. Vous êtes heureux, Monsieur, de pouvoir garder les lettres de l'illustre mort* : je n'ai pas eu ce bonheur-là,
1 Les lettres de Pellisson à l'abbé Boisot sont conservées à la bibliothèque publique de Besançon.
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car j'en ai brûlé plus de cinq cents du temps de la Bastille, où Ton n'eût rien entendu, et qu'il ne falloit pas en ces temps-lù qu'on entendît, quoiqu'il n'y ait jamais eu un seul mot qui ne meiilât d'être très-approuvé pour la manière sage et respectueuse dont il soulïVoit son injuste et rigoureuse prison. 11 faudroit la vive voix pour vous le faire admirer dans cet etat-là. Je ne songe plus à combattre votre modestie\ je la laisse dire et n'en crois pas moins ma propre raison, qui m'engage fortement à rendre justice à votre mérite et à être toute ma vie votre etc.
P. S. Je ne relis pas.
AU MEME
Le 19 de mai 169^.
Comme vous me paroissez, Monsieur, avoir le cœur fort sensible à la gloire de l'illustre mort, je ne puis différer un moment à vous apprendre que M. l'abbé de Ferrieres a reçu par M. le duc du Maine, de la part du Pape, une fort belle lettre latine écrite par le cardinal Spada, qui est très-honnête pour l'auteur du Traité de r Eucharistie j, pour l'ouvrage et pour l'abbé qui l'a
1 II paroît que l'abbé Boisot ne vouloitpas consentir à l'impression de son extrait de l'ouvrage de Pellisson.
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dédié ù Sa Sainteté. On la pourra imprimer et placer dans lo second volume \ dont M. Tabbé de Ferrieres va presser l'impression, et je l'y ai fort exhorté. J'ai cru. Monsieur, vous faire plaisir de vous mander cela, qui fait honneur à notre illustre mort. Le temps est doux et humide et très-bon pour les biens de la terre. Monseigneur partira le !2 de juin. On croit Barcelonne investi et on soupçonne une trêve secrète en Savoye. MM. de Vendôme sont encore ici. Je suis, Monsieur, plus que je ne le puis exprimer, votre etc.
P* 5. Je ne puis relire, pardonnez-moi.
AU MEME
Le 16 de juin 169i.
Mon silence, Monsieur, doit vous sembler étrange, et si vous ne le trouviez pas, je m'en plaindrois» Car je prétends avoir droit de ne vous être pas indilTerente, non pas pour mon propre mérite, mais parce que nous avons aimé et que nous avons été aimés d'un illustre mort, qui doit nous unir tant que nous vivrons, et même en-
1 Ce second volume n'a point été imprimé. Voy. le Catalogue des ouvrages de Pellisson dans VHistoire de l'Académie française, par l'abbé d'Olivet, édit. 1730, p. 295.
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gager le survivant à porter son aniitic au delà du tombeau, et cela vous engage plus que moi*. Mais pour revenir à mon silence, je ne me resous qu'à l'extrémité à vous dire qne ma santé est plus altérée qu'elle n'etoit et que je ne suis encore payée de nulle part^. Mais voyant à la fin que cela duroit trop, je vous écris pour vous prier de lire le Journal des Savans du 1 4 de ce mois, pour voir si M. Cousin n'aura pas fait de faute à l'excellent extrait du Traité de l'Eucharistie^ que vous m'avez fait rtionneur de m'adresser. Tous ceux qui le voient en sont charmés. Je crois que la fin sera dans le journal suivant. On m'écrit d'Angers qu'un très-bon prédicateur prêcha le jour du Saint-Sacrement et cita le Traité de l'Eucharistie si à propos et en employa si bien les raisons, que tout son auditoire en fut enchanté. Je ne me souviens point si je vous ai envoyé un madrigal de moi sur la victoire de Catalogne, et un de M. Bosquillon, fait en suite du mien ; vous me le direz, s'il vous plaît. Vous avez su que la ville de Palamos a été prise l'epée à la main, qu'on a tué cinq cents hommes aux ennemis, fait six cents prisonniers, et que le reste s'est retiré dans le château, qu'on aura pris présentement. Nous n'y avons eu que cinquante hommes de tués et environ autant de blessés, sans qu'il y ait pas un officier ; cela est heureux et peut contribuer à la paix, qui est bien à désirer. Le pain est toujours cher à Paris, quoique tout regorge de
^ M"* de Scudery se trompoit dans cette conjecture ; quoique plus âgée que Tabbé Boisot elle devoit lui survivre de plusieurs années.
* Sur cette ouverture, l'abbé Boisot s'empressa de faire des offres de service à son amie. Voyez la lettre du dernier juin.
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blé. Je suis, Monsieur, plus que je ne puis l'exprimer, votre etc.
P, S, J'apprends qu'on amené cinquante ofTiciers prisonniers de Catalogne au fort de Vincennes.
AU MEME
Le 23 de juin 169û.
Je suis de votre avis, Monsieur: deux festins par jour sont incommodes, et pas un moment de solitude en vingt-quatre heures est une fatigue pour l'esprit et un secret ennui pour le cœur. Il faut que les maîtres de maison à la campagne prennent la liberté pour en donner à leurs amis. Feu M. du Plessis Guenegaud et feu M. Gonrard, à Saint-Gyr, quand j'etois quelquefois chez eux quinze jours, me la donnoient tout entière en la prenant eux-mêmes. Quand on a été quelque temps séparé, on se retrouve avec plaisir. Après ce petit raisonnement où votre billet m'a portée, je vous dirai que sans la cherté de la poste, je vous enverrois les deux journaux qui contiennent l'excellent extrait que vous avez fait du iraité de l'Eucharistie^, dont je vous rends mille grâces. 11 a été fâcheux de ne l'imprimer pas tout entier d'abord, et fâcheux présentement que le libraire qui est le plus difficultueux du monde veuille tant différer. Les hérétiques
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feront du venin de ce retardcnient-lii. Vous me ferez plaisir d'exhorter notre cher abbé ù le presser. On aura oublié la première partie quand la seconde viendra. Cela est très-mal entendu, et deux grands évoques de mes amis sont de ce sentiment. Ce sont M. d'Agcn et M. d'Avranches, dont la voix mérite d'être comptée. Vous savez sans doute, Monsieur, que Barcelonne est assiégée et qu'on espère que ce siège ne sera pas fort long, quoiqu'il y ait beaucoup de troupes ; car la ville est de grande garde, et puis les ennemis se sont si mal défendus à la bataille de Palamos, qu'on peut présumer qu'ils ne seront pas plus vaillants à Barcelonne. M. le maréchal de Lorges a passé le Rhin sans avoir trouvé d'ennemis au delà, et Monseigneur s'est emparé d'un poste treS'important dont le prince d'Orange avoit dessein de s'emparer. Et, en dernier lieu, on a su qu'une partie de la flotte angloise avoit passé devant Brest le 13, à sept heures du matin ; mais à cause d'un grand brouillard, on ne s'en aperçut qu'à six heures du soir. On vient de m'envoyer la relation d'une action qui s'y est passée; mais comme on ne me la pouvoit laisser, je ne vous la dirai pas avec un grand détail , mais seulement en gros. Les ennemis détachèrent huit vaisseaux de guerre d'une médiocre grandeur, parce que les grands ne peuvent pas approcher de l'endroit où ils vouloient faire descente. Mais ces huit vaisseaux détachés escortoient un grand nombre de barques plate? pleines de troupes ; et, pour favoriser leur descente, les gros vaisseaux ennemis canonnoient nos retranchements gardés par des milices qui rendirent canonnades aux
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ennemis. El cela dura quatre heures, pendant lesquelles les barques s'.'ipprocherenl et comiTiencerent de débarquer. Nos milices soutinrent vigoureusement l'attaque des ennemis. Mais comme, dès que les ennemis parurent, ceux qui comm indoient les milices firent les signaux dont on etoit convenu pour avertir qu'on les attaquoit, plusieurs compagnies franches de la marine vinrent et plusieurs autres corps d'infanterie qui taillèrent en pièces tout ce qui etoit descendu et firent retirer les autres. De sorte qu'il est demeuré cinq cents morts sur la place et quatre cents prisonniers, entre lesquels il y a un colonel et plusieurs officiers. Celui qui commandoit les ennemis a été tué. Un de leurs vaisseaux, de trente- quatre pièces de canon, demeura échoué : les nôtres y trouvèrent quarante morts et soixante-quatre hommes vivants qui furent faits prisonniers. De sorte que l'on peut compter que les ennemis ont perdu mille hommes en cette action. Voilà un préjugé heureux pour la France. On saura bientôt s'ils ont entrepris quelque autre chose et si l'autre partie de la flotte ennemie n'est pas allée attaquer quelque autre lieu pour embarrasser. Mais enfin ce debut-là doit déplaire aux ennemis. Ma plume est si méchante et je suis si pressée de l'heure, que je ne sais si vous pourrez lire que je suis avec beaucoup de sincérité votre etc.
P, S. Je rouvre mon paquet pour vous envoyer la copie d'un billet venu de Versailles, qui est bien autre chose que ce que j'avois vu.
Je ne relis pas, je vous en demande pardon.
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AU MÊME
Le dernier de juin 1694.
Je ne sais, Monsieur, si je dois commencer de vous repondre par les louanges de votre esprit ou par celles de votre cœur ; car votre lettre du 22 est aussi bien écrite en françois que Giceron en ecrivoit en latin, et les sentiments en sont si généreux qu'on est obligé d'avoir pour vous autant d'amitié que d'estime. Je vous loue donc, Monsieur, et vous remercie de vos offres héroïques. Mais sans les accepter, je vous ai pourtant la même obligation que si je les acceptois. Et comme la Providence ne m'a jamais abandonnée, j'espère qu'elle m'enverra bientôt quelque secours. Les deux journaux qui contiennent votre excellent extrait, sont ceux du 14 et du 21 de ce mois, et je puis vous assurer qu'il est loué de tous ceux qui le lisent. M. Cousin n'avoit garde de se l'approprier; il en avoit mis un dans un des journaux précédents, qui n'est bon qu'à rehausser le prix du vôtre. Je vis hier une lettre de la cour de Hanovre, qui donne lieu d'espérer que le Traité de l'Eucharistie aura un heureux succès. Mais le retardement de l'impression du second volume est cruel. Je vous envoie. Monsieur, les deux madrigaux que vous desirez ; celui de M. Bosquillon a été fort loué; M. de Segrais m'a écrit qu'il etoit très-joli, très-poU et très-vrai. Je ne conviens pas
du dernier article ; il en faut retrancher ce qui me loue. Il a grêlé à Poissy : il en coûte pour douze cents francs de vitres à l'Abbaye des Religieuses, et il est tombé des glaçons pesant cinq livres ; cela n'a guère d'étendue, grâce à Dieu. On a afliché aujourd'hui au coin des rues une défense d'enchérir le blé, sous peine de punition corporelle ; car il est inoûi qu'à la veille d'une trèsabondante récolte, on acheté le pain bis six sous la livre. Vous avez sceu l'heureux résultat de la défense des retranchements proche de Brest. Cette action est bien plus belle que notre Gazette ne la fait, et bien plus honteuse pour le prince d'Orange, qui est toujours très-retranché à Tirlemont. Monseigneur est à deux lieues de là et nos partis battent tous les jours les siens. On leur prit ces derniers jours vingt chevaux d'une si grande beauté, que Monseigneur en prit quatre pour lui. M. le maréchal de Choiseul écrit à un de mes amis qu'un de nos armateurs ayant brûlé un village en Angleterre, d'où il a amené beaucoup de prisonniers, a rencontré la flotte angloise qui prenoit la route de l'île de Wigt, où elle va sans doute se radouber. On n'est pas assuré qu'on aille à Barcelonne ; on croit plutôt à Gironne, car les quartiers de rafraîchissements sont fort proches; on sera bientôt eclairci. Le prince Louis de Bade est très-bien retranché devant M. le maréchal de Lorges ; mais la disette d'argent ici et la cherté du pain sont deux choses cruelles. Le Roy se porte fort bien. Je suis, Monsieur, avec autant de reconnoissance que d'estime et de sincérité, votre etc.
P, S. Je ne relis pas.
vin. 17*
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Le 10 de juillet 1604.
Je VOUS envoie, Monsieur, les deux journaux qui contiennent voire excellent extrait. Mais quoique le port d'un écrit si bien fait ne puisse être trouvé trop cher, j'ai coupé le papier blanc inutile pour le diminuer ; car pendant cette rigoureuse année, les petites épargnes ne sont pas honteuses, quoique assez contraires à mon humeur. Je puis vous assurer, Monsieur, que* tous ceux à qui je l'ai donné ou montré l'ont fort loué : car je le montre à mes amis de Paris et je le donne à mes amis éloignés. 11 doit être lu lundi prochain à l'Académie d'àngers, oi!i il y a de très -honnêtes gens, et je vous en manderai le succès qui ne peut manquer d'être heureux, car celui à qui je l'ai envoyé en est charmé. Comme ma tête est aujourd'hui plus malade qu'à l'ordinaire, je vous dirai en deux mots que Gironne, qui n'avoit jamais été pris et qui se floit à un grand saint son patron qui etoit en possession d'en faire lever le siège, s'est rendu le 29 du passé : cela est heureux. Je ne sais pas encore les articles de la capitulation; mais. Monsieur, l'action du capitaine Bart^ est au-dessus de toute louange ; le Roy en est charmé. Une flotte de blé venoit du Nord, composée de quatre-vingt-quinze bâtiments chargés de dix
^ Le célèbre marin Jean Bart.
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mille tonneaux de blé, escortée seulement par deux vaisseaux de guerre danois, parce que le capitaine Bart devoit aller au devant jusqu'en Norwege, avec une escorte plus forte. Mais, par malheur, huit grands vaisseaux de guerre hollandois ayant rencontré la flotte s'en rendirent maîties et des deux vaisseaux qui Tescortoient. Mais le lendemain, le capitaine Bart l'ayant rencontrée et n'ayant que six frégates moindres en grandeur et en canons, avec un vaisseau marchand sur lequel il mit cinquante hommes et son lieutenant pour faire nombre et occuper quelqu'un des vaisseaux ennemis, il défendit qu'on th'àt qu'on ne fût à la portée du pistolet et commanda qu'on allât d'abord h l'abordage. Il en montra l'exemple en attaquant Tamiral, sautant lui-même dans le vaisseau où il y eut trente hommes tués et cent hors de combat, le commandant blessé à mort et tout l'équipage en grand desordre. Le vaisseau, nommé le Prince de Frise, s'est rendu ; il etoit monté de cinquante-trois pièces de canon et percé pour soixante-quatre ; c'est un vaisseau tout neuf. Il y en a deux autres de pris, de cinquante à soixante pièces ; les cinq autres se sauvèrent par la fuite et abandonnèrent au capitaine Bart et la flotte de blé et les deux vaisseaux de guerre danois qu'ils avoient pris. De sorte que le capitaine Bart est arrivé en triomphe à Dankerque avec la flotte, en ayant détaché avec escorte ce qui etoit destiné pour le Havre. Yoilà sans doute une très-belle action, dont vous ferez part à M. le président, en l'assurant de mon très-humble service. Je finis par une assurance sincère d'être toute ma vie votre etc.
P. S. La garnison de Gironne est sortie à la condition de ne servir qu'en novembre, et sa cavalerie demontée.
AU MEME
Le 19 de juillet 1694.
Je reçois votre lettre du 13, Monsieur, et j'y reponds à l'heure même pour vous envoyer deux petits morceaux de lettre d'un ami de beaucoup de mérite, que j'ai à Angers, où vous verrez qu'une Académie entière a fort loué le bel extrait que vous avez fait. Car il me paroît qu'il y a beaucoup d'art d'avoir sceu tirer une belle partie d'un tel ouvrage sans l'obscurcir ni en ôter l'agrément. Comme vous me parlez fort du saint de Gironne, je vous envoie un madrigal que j'ai fait sur ce sujet-là ; je souhaite qu'il ne vous déplaise pas *. Quoique je sois fort pressée aujourd'hui, je veux vous dire qu'après que la nouvelle du mauvais succès de la descente
^ Le voici. Aux habitants de Gironne :
Quand vos rois ont été de vrais rois catholiques,
Saint iNarcisse a prié pour vous; Mais quand il voit Nassau, chef de tant d'hérétiques, Séduire votre prince et l'armer avec tous, Ce grand saint qui sait bien qu'il sert un dieu jaloux
Qui ne peut souffrir de partage, Cesse de protéger un prince si peu sage,
Et par un équitable tltoix Se raufco du par:i du plus juste des rois.
de Brest futsceue en Hollande, on y fit une médaille. Le prince d'Orange est d'un côté ; de l'autre un tambour avec les deux bâtons croisés, et ces mots à l'entour : Je suis fait pour être battu. J'ai cru, Monsieur, vous devoir mander cela. On m'écrit de Marseille que les galères sont aux îles sans que personne ait permission d'en descendre ; cela fait fort raisonner. On en sera bientôt eclairci. Je suis. Monsieur, avec autant de sincérité que d'estime, votre etc.
P. S. Je ne relis pas.
AU MÊME
Août 1694.
Je vous reponds un peu tard. Monsieur, par des raisons bien différentes. La première est que je fus accablée, à ma fête, de fleurs, de fruits, de vers et de billets, qu'il m'a fallu plusieurs jours à remercier ceux qui me les avoient envoyés et à recevoir les visites de ceux qui venoient voir les vers que j'avois reçus. Mais depuis cela, ma santé altérée, mes affaires au même état et l'inquiétude où j'etois du Havre où je suis née, et du pays de Gaux, où j'ai un neveu à la mode de Bretagne, d'un mérite distingué, et plusieurs autres pa-
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renls, m'ont fort occupée. Mais grâce h Dieu, les ennemis n'ont pas fait grand mal au Havre, quoiqu'ils y aient jeté plus de mille bombes, où il n'y a eu que six médiocres maisons brûlées et une chapelle un peu endommagée ; et la bombarde qu'une de nos bombes fit sauter en l'air valoit mieux que ce que la ville a perdu. Il n'y a eu qu'un homme tué au Havre et deux à Dieppe. L'embrasement de cette dernière a été grand par la faute des habitants qui etoient tous sortis de la ville. Mais M. le maréchal de Choiseul, qui etoit au Havre avec la maison du Roy et la noblesse du pays, fit éteindre le feu aussitôt qu'il prit en quelque part: la citadelle et les vaisseaux du port n'ont eu nul mal. l\ avoit couru bruit que mylord Russel etoit à la mer Méditerranée; mais il est venu des lettres de Cadix qui disent que Perrachin y est arrivé avec les vaisseaux d'Espagne, qui a dit que mylord Russel, avec les vaisseaux angloiset hollandois, avoit pris la route du Nord, et l'on ajoute que ce mylord a dit que les pays chauds a voient causé une maladie si contagieuse dans ses vaisseaux, qu'il perdroit tous ses équipages s'il ne s'en eloignoit. Si cela est, voilà le reste de la Catalogne en proie aux armes du Roy. Et on m'écrit de Rome que rien ne peut tant contribuer à la paix que les conquêtes qu'on fait en Catalogne, et que les Espagnols ont été très-mortifiés de la prise de Gironne. Comme vous prenez part à tout ce qui me touche, je vous dirai que le madrigal sur cette prise a été vu du Roy par le R. P. de la Chaise, et qu'il en a été loué plus qu'il ne mérite. J'envoyai hier à ce . même père une pierre antique pour le Roy, avec de très-
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beaux vers que Pou m'avoit adressés» oiij'ai répondu. .l'ai lieu de croire, vu la nianiiirc dont il a reçu mon madrigal, que Sa Majesté ne sait pas que je ne suis pas payée» Si cela continue, je prendrai la liberté de Tecrire à M""" do Maintenon, pour la prier d'en dire un mot au ministre. Vous voyez. Monsieur, que je vous parle de mes intérêts comme si c'etoient les vôtres. Apprenez-moi, s'il vous plaît, Monsieur, si vous êtes soulagé de la douleur dont vous vous plaigniez par votre dernière lettre. Je le souhaite de tout mon cœur, comme étant véritablement votre etc.
AU MEME
Le 26 septembrp. 1604.
J'ai reçu votre lettre du —, Monsieur, dont je vous remercie, et je me rejouis avec vous du plaisir que vous avez eu de voir M. l'abbé de Ferrieres. Et j'espère que votre première lettre m'apprendra quelque chose de votre entretien avec lui. Et comme l'absence de la Cour et les vacances rendent Paris solitaire, je n'ai que deux amis ici que je puisse consulter sur l'inscription que vous m'avez envoyée. Il faut chercher dans l'histoire tout le siècle d'.4ntonin, pour trouver cet Eu-
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sebc dont parle Tinscription * . Je vous envoie les vers de M. de Betoulaud et mes réponses. J'envoie aujourd'hui tout cela à mes amis de la Cour et à ceux qui sont à la campagne. Je n'ose plus vous rien dire de mes affaires, car votre générosité me donne de la confusion toutes les fois que je vous en dis quelque chose. Mais cette confusion n'empêche par ma reconnoissance, et je suis bien fâchée que votre ermitage soit si loin de Paris ; car je me flatte que si vous me connoissiez bien, je pourrois être dans votre cœur après M"' Ghandiot. Mais il faut vouloir ce qu'on ne peut empêcher. La flotte angloise est rentrée dans les ports d'Angleterre. Celle de mylord Russel a ordre du prince d'Orange d'hiverner à Cadix. Les ennemis ont assiégé Huy : ce n'est pas une grande entreprise. M. de Quincey assemble des troupes. Les ennemis font passer quelques troupes dans des bateaux au delà du Rhin. M. le maréchal de Lorges en a vu arriver lundi dernier à l'endroit où ils ont passé. On espère toujours la paix cet hiver, dont toute l'Europe a besoin. Si j'apprends tantôt quelque chose je l'ajouterai, mais il ne se peut rien ajouter à l'estime et à l'amitié que j'ai pour vous, ni être plus véritablement votre etc.
1 Cette inscription, trouvée sur un tombeau à Besançon, a fait depuis partie du cabinet de l'abbé de Tersan, sans qu'on puisse s'expliquer comment il en étoit devenu le propriétaire. Elle est décrite dans le catalogue de son cabinet imprimé lors de la mise en vente aux enchères, à Paris.
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AU MEME
Le 9 d'octobre 1694.
M. l'abbé de Ferrieres s'est plaint en m'ecrivant, Monsieur, que vous lui avez fait trop bonne chère, et je crois qu'il a raison. Cependant, de la manière dont vous parlez de votre ermitage*, s'il n'etoit qu'à trente lieues de Paris, j'y ferois un pèlerinage tous les ans. Mais pour me consoler de ce que cela n'est pas, je souhaite que Termite vienne quelquefois à ma cellule, car mon cabinet se peut appeler ainsi. Vous ne me dites point, Monsieur, si vous avez parlé à M. l'abbé de Ferrieres des ouvrages de l'illustre mort. Je crains que cela n'aille pas comme il devroil aller. Si nous avons la paix, comme on Tespere, ce seroit un temps favorable pour les vers et pour la prose. Mais il faut que la seconde partie de Y Eucharistie aille devant. Si vous veniez au printemps, vous viendriez peut-être assez tôt pour m' aider à ranger toutes ses admirables poésies où je me trouve en tant d'endroits si glorieusement placée. Je vous envoie un madrigal que j'ai fait sur la retraite précipitée du prince Louis de Bade. Il est bien reçu à Fontainebleau ; je souhaite qu'il ne vous déplaise pas. Plusieurs de mes amis cherchent à connoître cet Eusebe dont l'inscription
^ A la Vieille-Loge près de Dôle, dont l'abbé Boisot étoit prieur.
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du tombeau antique parle. 11 y a quelque bruit du siège de Barcelonne; cela n'est pas assuré. J.e Roy se porte beaucoup mieux et va à la chasse en chaise. Je suis, Monsieur, avec toute Testime que vous méritez, votre etc.
P. S. Je reçois dans ce moment une lettre du P. Verjus, qui m'apprend (qu'il) a parlé si avantageusement de moi et avec tant d'honnêteté, que cela me consale de mon malheur et me persuade que Sa Majesté ne le sait pas. On me mande cela en des termes si forts que je n'oserois vous les écrire.
AU MEME
Le 6 novembre 169/i.
Un grand rhume causé par toutes les inclémences de Tair et accompagné du chagrin de ne voir pas finir mon affaire du Trésor royal, dont on parlera encore demain au ministre, m'ont empêchée, Monsieur, de vous écrire plus tôt. Mes amis n'ont pas encore trouvé cet Eusebe que vous cherchez. Nous verrons si le public le trouvera, car M. Bosquiilon et moi avons fait mettre la question dans le Journal des Savans. Nous verrons si quelqu'un sera plus heureux. Il y a très-peu de nouvelles: on parle toujours de la paix avec espérance* Les galères hiver-
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ncront à Saint -Malo ot à Bordeaux, dont les oITiciers sont bien fâches ; ils seroienl plus agréablement h Marseille. M. l'evèque d'Agen, autrefois le père Mascr.ron, qui est de mes amis depuis plus de quarante an?, prêcha le jour de la Toussaint à Versailles et charma le Roy et même les courtisans. Je m'y etois bien attendue, car c'est le plus éloquent homme du royaume et qui preclie le plus solidement. Je vous envoie un madrigal que M. Bosquillon a fait sur ce sermon-là. J'ai fait aussi un impromptu, mais on n'y entend rien si on n'a vu une grande epître que M. de Betoulaud a faite à la louange de cet excellent prélat qui, dans la disette, nourrissoit les pauvres jusqu'à s'incommoder. Je voudrois bien, Monsieur, vous demander si vous n'approuveriez pas mieux que je fisse des Mémoires pour la vie de l'illustre mort qu'une Vie dans les formes. Car les Mémoires permettent un plus grand détail, et c'est cela qui est trèsbeau en la vie de M. de Pellisson. Dites-moi votre avis et me croyez, Monsieur, très-sincerement votre etc.
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REPONSE DE m"' DE SGUDERY
Aux vers de M. le premier président de la Guyenne, où il soutenait qu'on ne pouvait choisir entre les Trois Eloges^ parce qu'ils etoient égaux en beauté.
Quoi qu'en puissent dire vos vers,
Rien n'est égal en l'univers.
Le soleil même en sa carrière, Répand diversement sa brillante lumière.
Et ses rayons si purs, et si clairs, et si beaux, Aux yeux les plus perçants paroisscnt inégaux.
En effet, Monsieur, on voit la preuve de ce que j'avance dans tous ces tableaux où les plus grands peintres ont voulu représenter le soleil ; car comme leur art ne va pas jusqu'à pouvoir imiter avec vérité toute sa clarté, ils se contentent de faire voir ses rayons qui percent les nues dont ils l'enveloppent, et ces rayons-là, dans tous les tableaux du monde, bons ou mauvais, sont inégaux. Après cela. Monsieur, il me semble que vous devriez vous rendre à ce grand exemple, et préférer un des trois Eloges aux deux autres. Quoiqu'ils soient parfaitement beaux, chacun dans leur caractère, on trouve sans doute dans le premier tout ce que les panégyriques les plus étendus peuvent avoir de plus fort et de plus
1 II s'agit ici de trois différents éloges que Pellisson a faits de Louis XIV, et qui sont imprimés dans ses œuvres diverses.
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noble pour donner l'idée d'un Roy accompli. Le second, en peu de paroles, et en forçant l'envie môme h en faire un portrait admirable, a sans doute une charmante nouveauté. Enfin, Monsieur, on trouve dans les deux premiers éloges tout ce que l'éloquence humaine a de phis ingénieux, de plus noble et de plus persuasif; mais je sens dans le troisième quelque chose de divin qui tient de l'inspiration, qui emporte mon coeur en ravissant mon esprit, et qui ne me permet pas de rester dans une neutralité volontaire comme la vôtre. J'ai même, ce me semble, Monsieur, un grand préjugé qui favorise mon sentiment ; car il faut que vous demeuriez d'accord que tout homme sage proportionne les choses qu'il dit à ceux à qui il parle. On ne parle pas à un grand Roy comme à un simple particulier, à des dames comme à des docteurs; et, selon cette règle, l'auteur des Éloges a dû s'élever davantage en parlant à Dieu pour un grand Roy et y penser avec plus d'application que lorsqu'il en parloit à de pauvres fugitifs égarés. Il en a eu même de grands modèles en la personne de David et de Salomon. Cette distinction de style selon les divers sujets est même le véritable caractère de l'auteur des Eloges, dont il ne s'est jamais départi; et qui considérera non pas tant la multitude de ses ouvrages que leur prodigieuse variété, ne doutera pas qu'il n'ait eu dessein de mieux parler à Dieu qu'aux hommes. Dans le commencement de sa vie, n'ayant encore que vingt ans, il fit la paraphrase des Institutes de Justinien, par où il sembloit qu'il ne dût jamais être appliqué qu'aux choses les plus savantes, et quoique ce petit ouvrage ait fait entendre
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ce que c'est que la jurisprudence romaine jusque aux dames même quand elles ont voulu être curieuses, et que toutes sortes de personnes l'aient lu avec plaisir, il s'en faut beaucoup qu'il ne soit du caractère de ceux qui suivirent. h'IIûloire de l'Académie a passé et passera toujours pour un chef-d'œuvre, le style n'en étant ni trop ni trop peu élevé, ayant même évité avec beaucoup d'art les ecueils qui se rencontroient dans son sujet. Peu de temps après, ce qu'on appi^lle le monde fut rempli et charmé d'ouvrages de poésie ingénieuse, galante et agréable. La fameuse Fauvette vola partout où le françois est entendu, le Caprice contre l'estime, Y Oranger, le Dialogue de Pégase et d'Acanle et cent autres marquent assez ce que je dis. Et pour montrer qu'il a sceu varier ses ouvrages de poésie comme ses ouvrages de prose, plusieurs odes héroïques ou chrétiennes ont mérité l'approbation des plus habiles; et ce poème d'Eurgmedon^ , où le Roy est si bien loué, a fait voir en abrégé tout ce que les poemos épiques les plus parfaits ont de plus sublime et de plus héroïque. Ce panégyrique du Roy", prononcé à l'-ALcademie il y a plus de quinze ans, et privé par conséquent de toutes les belles actions que le Roy a faites depuis, ce panégyrique, dis^je, quoiqu'il ne soit pas la trentième partie de celui de Pline, qu'on a tant vanté, a paru donner une plus grande, idée de Louis le Grand que celle que Pline donne de Trajan. La préface sur les ouvrages de Sarrazin, que M. Ménage m'a
* Paris, 1645, in-80.
« Paris, 1671, in-40.
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fait rhonncur de me dédier, a été admirée de tous ceux qui Tout vue. Mais une chose assez curieuse à remarquer, c'est que T auteur des Trois Eloges ^ sans y penser, lui ait donné des louanges qu'on peut lui applicjuer aussi justement ; car, après avoir dit qu exceller en un seul genre d' écrire est beaucoup, et qu exceller en plusieurs et presque opposés, comme Sarrazin, est la plus certaine marque de la grandeur et de la beauté d\in génie, il ajoute : J'en parlerois encore plus hardiment ; et comme on a dit qu'un homme éloquent avoit le même avantage sur les autres hommes que les autres hommes ont sur les betes, nous pouvons faire sans injustice la même comparaison entre ceux qui ne réussissent qu'en une sorte d'ouvrage et celui qui est excellent en plusieurs.
Tout cet endroit, qui est poussé beaucoup plus loin avec autant de solidité que d'esprit, convient parfaitement à l'auteur des Trois Eloges ; mais sçachant qu'il n'a jamais regardé tousses agréables ouvrages de poésie que comme des jeux de son esprit, sans songer même à les conserver ni vouloir qu'on les imprimât, je dois en quelque sorte m'accommoder à sa modestie. Je dirai pourtant encore qu'en des siècles bien différents on a fort loué ceux qui ont été capables de cette surprenante variété, et que ceux même qui cherchent à critiquer Homère et l'Arioste conviennent qu'ils sont admirables par la diversité des images qu'ils présentent à leurs lecteurs, et en cela beaucoup au-dessus de Virgile et du Tasse. Mais pour reprendre ce qui me reste à dire, tout ce que quelques personnes de la cour et des amis particuliers de l'auteur des Trois Eloges ont vu de son
Histoire du Roi) , tombent d'accord qu'on y trouve tout ce qu'on admire dans les historiens de l'antiquité les plus parfaits. Ses ingénieux et solides quatrains de morale pour l'instruction d'un jeune prince, et que tout le monde connoît, en conservant un style naturel et noble, tel qu'il le faut pour des maximes, inspirent l'amour de la vertu agréablement ; et, en dernier lieu, ce que l'auteur des Eloges a écrit sur la religion fait assez connoître qu'il a proportionné son style au sujet qu'il a traité, et que, par conséquent, il a eu dessein que ce dernier Eloge du Roy, contenu avec beoucoup d'art dans une pièce qu'il adresse à Dieu, fût le plus élevé et le plus parfait. Aussi a-til eu l'avantage d'être loué de tout le monde, et de l'être même par un des plus habiles protestants étrangers qu'on connoisse\ ce qui n'est guère moins extraordinaire que d'être loué par l'envie même. Voilà, Monsieur, quel est le sentiment de votre très -humble et très-obeissante servante.
Madeleine de Scudery.
1 Leibnitz.
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		V. /i05. VL 23'i, .3/15. VIL

		MONT

		V. 5'5, 132, 141 , ISl

		III. 47, 32'|. VIL 139. Voy. bossu

		HACQUEVILLE. IV

		SCHOMBERG

		BEUVRON

		II. 102, lO.'i

		COURT
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